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LE CARILLON DU NOUVEL

Pour saluer l'année à sa première aurore,
Jetez, cloches, jetez au jour qui vient d’éclore,
Au peuple des cités, au peuple du sillon 
A tous les vents du ciel, un joyeux carillon.

Une année est un don de la bonté suprême !
Sonnez pour l’univers comme on sonne au baptême 
Sonnez l’amour du bien, et du grand, et du beau ! 
Renouvelez les cœurs pour un siècle nouveau !

Couvrez, couvrez la voix de tout sombre prophète, 
N’attristez pas ce jour !—des peuples c’est la fête ! 
Cloches, chassez du ciel l’oiseau noir du malheur ! 
Sonnez l’espoir, sonnez l’oubli de la douleur !

Trêve à nos longs discords, aux pénibles querelles, 
Aux fureurs des partis, aux luttes étemelles ! 
Cloches du Nouvel An, sonnez donc en tous lieux, 
Sonnez “ Paix à la terre et gloire dans les deux, ’’

En ces jours de vertige où l’esprit de démence 
Des peuples et des rois met en jeu l’existence, 
Sonnez le seul combat agréable au Seigneur :
Le combat pacifique et civilisateur !

Eveillez la pitié partout au fond des âmes :
Sur la table sans pain, près du foyer sans flammes, 
Cloches, faites pleuvoir les miettes du festin ! 
Calmez le cœur meurtri sous les coups du destin !

Redoublez vos accents,—car ce n’est point un rêve,
A l’horizon brumeux une étoile se lève----
Sonnez, cloches, sonnez !—Saluez le soleil 
Et dites
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Le Verseau > J"A.2ST"V"XE!H,.
le 10 A 0b. 5*1 m. du soir. / 1er mois : 31 jour».

P. L. le 4, à 6h. 14m. du matin.
D. Q. le 12, à 11 h. 03m. du matin. 
N. L. le 19, à 11 h. 50m. du matin.

Phase de la Lune.
P. Q. le 26, à 3h. 00m. du matin. 
Apogée le 7, à minuit.
Périgée le 20, à Vh. du malin.

S
1 D

Fêtes.

7S 
SD 
9 L

10 M
11 iM
12 J

Soleil.

Lev. jCouc.

7 46 
7 46 
7 45 
7 45

4 23 
4 24 
4 25 
4 26

CIRCONCISION (l’an 1 ) Kyrie de 2 cl. Il 
Vêp. mém. du suiv.

Octave de 8. Etienne.
Octave de 6. Jean.
Octave des SS. Innocents.
Vigile de l'Epiphanie, aemid. privily. 1
EPIPHANIE, (Van 1), d'oblig. Ki/r. royal. 7 45! 4 27 

II Vêp. '
De l'octave privilégiée, semid.
Dim. dans l’oct. Kyr. du dim., ant. non 
) [Ml. mém. de l'Rpiph.

De l'octave privilégiée, semid.

Luxe.
Lev. Couc. 
soir. | mat.

7 46 4 22 2 11 5 15

}

21 S
22 D

21 L
24 M
25 M
26 J 
27, V
28 S .
29 D1

30 L
31 |M

Octave de l'Epiph. dbl. privily.
S. Hilaire, év. et doct., (368).
II apr. l'Epiph. S. Nom ub J Ésvs, (1721), 

Kyr., 2 el. II Vêp. mém. du dim. et du! 
suiv.

S. Marcel, pape et mart., (310).
S. Antoine, abbé, (356).
Chaire de S. Pierre à Rom», (42) dbl. maj. 
S. Canut, roi et mart., (1086).
SS. Fabien et Sébastien, mart., (250,288) 
iSte Agnès, vierge et mart., (303).

•vrilll ap. l'Epiph. Kyr. du dim. 1 Vêp. du 
1 suiv., mém. de S. Jos., du dim. et de 

S te Emérec tienne.
Epousailles de la Ste Vge., (-1), dbl. maj. 
S. Timothée, év. et mart., (97).
Conversion de S. Paul, (34), dbl. maj.
S. Polycarpe, év. et mart,, (167).
S. Jean Chrysos tome, év. et dot t., (407).
S. Paul, premier ermite, (341).
IV ap. l’Epiph. S. François de Sales, év. 

et doct., (1622), Kyr. des dbl*. II Vêp. 
O Doctor, mém. du dim. et du suiv.

Ste Martine, vge et mart. (Ille siècle).
St Pierre Nolasque, conf., (1256).

(al Le signe • Indique qu'il /mit mettre uux 
\ Apres lu couleur Indiquée i»our le lendemain. |

7 45
7 44 
7 44 
7 44 
7 43 
7 43 
7 42 
7 42 
7 41

7 40 
7 40 
7 30 
7 38 
7 38 
7 37 
7 36

7 35 
7 341 
7 33 
7 32 
7 31 
7 30 
7 28

7 27 
7 26

4 28 
4 30 
4 31 
4 32 
4 34 
4 35, 
4 36 
4 37 
4 39

3 04
4 03
5 01
6 03
7 05

8 07
9 07 

10 09

6 09
6 55
7 36
8 lo
8 37

9 01 
9 24 
9 46

11 12 10 08 
Mat. ! 10 30 
0 15 10 43
1 1«,11 25
2 25 11 58
3 33 S. 42

4 40 
4 41 
4 43 
4 44 
4 46 
4 47 
4 48

4 38
5 37
6 28 
7 12
7 49
8 22 
8 52

1 35
2 39
3 53
5 13
6 34
7 55 
9 12

9 18 10 30 
9 48111 44

10 16 
- - 10 49 
56'11 27 
57 S. 08
59

5 00 
5 02

1 00

1 55
2 52

Mat.
0 56
2 05
3 00
4 04

4 55
5 37

1. S.-Pierre du Sud.
2. S.-Siméon.
4. S.-Raymond.
6. Couvent de Sillery. 
8. S.-Bernard.

10. S.-Vital.

Les Quarante Heures. 
; 12. Ste Germaine.
| 14. S.-Augustin.
I 16. S.-Alban.
| 18. S.-Anselme.
! 20. S.-Denis.
1 22. Québ. Bon-Pasteur.

24. Ste-Marguerite de 
Beauce.

2u. S.-Alphonse.
28. Eboulements.
30. Pte-aux-Trembles.



2e mois : 28 jours.
Les Poissons 1

le H A Oh. »lm. du soir, J
FEVRIER

P. L. le 3,à lh. 14m. du matin. 
D. il. le 11, à 3h. 49m. du matin. 
N. L le 17, à luh. 05m. du soir.

Phases de la Luxe.
P. y. le 24, à 4b. 46m. du soir. 
Apogée le 4, à 7b. du matin. 
Périgée le 17, à 10b. du soir.

Soleil
Fêtes.

S. Ignace, év. et mart. ( 107)
Purification ue laSte ViRROK(l'an 1)2cl. 
SS. Vincent (304) et Anastase (628), mart. 

(22 janv.)
S. André Corsin, év. (1373)

) Septuagésime. Soi. de la Purific. Bénéd. 
des Cierges (vl.) Messe de la Purif. Ayr. | 
2 cl. Cierges allumés à l'Evan. et depuis 
la Consécr. jusqu’après la com. Il Vêp, 
de la Purif. (Lain tibi), mém. du suiv., 
du dim. et de S. Dorothée. Ace llegina. 

S. Tite, év (102)
Prière de N. S. J. C. (34) dbl. mqj.
S. Jean de Matha, conf. 1213)
S. Raymond de Pennafort, conf. (1275) j 
Ste Scholastique, vge (543) 

b Ste Geneviève, vge (512)
*vl Sexagésime. Ayr.du dim. I Vêp.du suiv., 

mém. du dim.
1 L r ISS. 26 Martyrs du Japon (1597)
1 M ; r [Com. de la Pass, de N.-S. J.-C. (34) dbl. maj. 

r Ste Agathe, vge et mart. (251 ), (5) 
b ;S. Romuald, abbé (du 7), (1027)

S. lldefonse, év. et conf. (du 12), (667)
S. Siméon, év. et mart. (107) 
yuinquagèsime. Ayr. et Vêp. du dim. 

Suffr.
De la férié (Election de Léon XIII, 1878). 
De la férié.
Les Cendres. Ayr.des fériés.(Fête légale. 
S. Pierre Damien, év. et doct. (1072)
S. Mathias, apôtre (62), 2 cl.
Ste Couronne d’épines de N.-S. J.-C., dbl. 

maj. hier.
’ vl I du Carême. Ayr. des dim. du Car. I Vêp. 

du suiv., mém. de S. Paul et du dim.
Ch. de S Pierre à Antioche (36) db. maj.(22) 
Ste Marg. de Cortone, (1297), icmid. (26).

| (a) Quand 11 y a deux couleurs, la 1ère est pour 
des messes basses, la ade p. U messe solennelle.

Lev. 
7 25 
7 23

Couc. 
5 03 
5 05

7 22 5 06 
7 20 5 08

7 09 
7 07 
7 05 
7 03 
7 02 
7 01 
6 59

6 57 
6 55 
6 54 
6 52 
6 50 
6 48

6 47

6 45 
6 43 
6 41

5 09 
5 
5

5 19 
5 21 
5 23 
5 24 
5 26 
5 28 
5 29

5 31 
5 32 
5 34 
5 36 
5 37 
5 39

Luxe.
Lev.
soir
3 54
4 55

5 59 
7 00

Couc. 
mat. 
6 12
6 42

7 09 
7 32

8 02 
9 03

10 05
11 08 
Mat. 
0 13
1 17

2 20
3 20
4 14
5 02
5 42
6 18
6 48

7 17
7 46
8 17
8 51
9 28 

10 10

5 40,10 56 1 58

7 54
8 14 
8 37
8 50
9 27 
V 58

10 36

11 23 
S 19 

1 26 
2 41
4 00
5 23
6 43

8 03
9 22

10 37
11 49 
Mat. 
0 57

5 41 11 51 
5 43. S 48
5 44 1 48

2 51
3 35
4 13

Las Quarante Heures.

1. S.-Etienne de Lauzon. 
3. SvRaphaél.
5. S.-Joseph de Lévis.
7. S.-Tite.
9. Beauport.

11. N.-D. de la Garde. 121. L’Islet.
13. 8,-François d'Orléans 23. Ste-Emélie.
15. S.-Irénée. 125. Baie Saint-Paul.
17. S te-Anne de Lapoc. 27. 8_Jos. de la Beauce. 
19. S.-Roch de Québec. 128. Ste Justine.



.} 3e mois : 31 jourr.
Le Bélier

le 2U, A U h. 30 ni. (lu soir,

Phases de la Li se.

P. L le 4, à 7b. 55m. du soir. Apogée le 3, à 7b. du matin.
P.-ri.niû la 1 A fill /lu mntinD. Q. le 12, à 4h. 43m. du *oir.

N. L. le 1U, à 7h. 33m. du matin. 
P. Q. le 26, à 81i. 49m. <lu matin.

Périgée le 18, à Vh. du matin. 
Apogée le ,30, à 5h. du soir.

è
2 a

-S à
l|M tvl
«J tvl
3jV r

4 8 Ib
5 D vl
l)]L tvl
7 M b
sM b
9J b

IU V r
lis )r
12 D •vl!

13 L b I
14'M tvl
15 M tvl
Kl J m;
17 V b
18 S i,
19 D b

20’L r
21 M b
22 M tvl
23 J b
24 V r
25|S b

26D vl

Fête».
Sol.Eli..

Lov. Couc

dbl. maj. (Couronn. de Léon XIII.) 
iuatre-Tomps. S. Casimir, conf. (1484) 
u du Car. Ayr. du Car. Vép. dudiua. 8unr 0 32 
De la férié.

mém. du dim.

Lune. 
Lev. Couc. 
poir. met.

Ht
l1 > De la férié.

S. Patrice, év et conf (465). dbl. maj.
S. Gabriel, archange, dbl. tuqj.
IV du Car. 8. JOSEPH, votif (vers -.|J. 6 t .'i 

/. cl. Kyr. roy. Messe et Vêp. de b.j 
Joseph, mém. «ht suiv. et du dim.

De la férié.
8. Turibe, év. et conf. ( 1606)
Précieux Sang de N. S. .1. C., dbl. «nu/. 
Annonciation, d’oblig. Kyr. de '2 cl. 11! 

Vêp. A la suite de la messe, mém. du; 
dim. Ego mm. v. Eripc. (Un couvre cri 
violet les cro:x et les images).

27;L Ifvlj) 
2SlM!tvll 1

l’atri. Kyr. du Car. Vêp. de ce dim.

a..-,,.. | De la férié.
30LI fvl ].
31 'V I b .s'otre-Dame de Pitié, did. mai.

6 40 5 45 2 491 4 45
6 38 5 47 3 50 5 12
6 36 5 4V 4 511 5 3(1

Il 31 :> r>o 5 53 5 59
6 32 5 51 6 54 (I 21
ti 30 :,3 7 57 il 4.1
fi 28 5 54 S 59 7 01
6 26 5 56 11) 02 7 ..|
ti 24 5 57 11 07 S 1)2
6 22 5 59 Mai. H 36
6 2u 6 00 0 10 9 20
6 IS 6 01 1 09 11) lu

6 17 6 03 2 03,11 ||
,1 15 6 ICI 2 52 S. 19
A 1.1 6 06 3 34 | 33
Il II 6 07 4 III 2 51
u OU 6 (H 4 43 4 II
ù u: 6 09 5 13 5 32
6 v5 6 II 5 421 ti 53

il 03 6 12 6 15 8 lu
6 01 6 1 : 6 46 9 27
5 .VJ 6 15 7 23 10 38
:> 57 6 17 8 02 11 44
-, , 6 IS 8 51 Mat.
5 53 6 IV U 43 0 42

5 51 6 21
i

10 40| 1 30

5 49 f. 22
Il 4l] 2 12

5 47 6 24 S. 4H 2 46
5 45 6 25 1 43i 3 14
5 43 6 26 2 43 3 40
5 41 fi 28 3 44' 4 02

2. S. Evariste.
3. S. Komuald. 115. S. Casimir,
5. Kamouraska. 117. S. Pacùme.
7. Séminaire de Québec 19. S.-Sébastien.
9. S.-Dominique. 21. S.-Pierre d’Orléans. 

11. SvCoiurde Marie. 23. S.-Hilarion.

Les Quarante Heures.
13. Gag-Santé. 25. S. Patrice de Beauri

vage.
27. S. Frédéric.
29. Le Sault de Mont- 

morency.
31. Ecureuils.

e

^



Le Taureau
If 20, A Oh. 15m. du matin.

JVVHJZZL,.
4c mois : 30 jours.

Phases de la Luxe.
P. L. le 3, à lli. 02m. du soir. 
D.Q. le 11, à lh. 45m. matin. 
N. L. le 17, à 4li. 53m. du soir.

P. Q. le 25, à 2h. 11m. du matin. 
Périgée le 15, à lh. du soir.
Apogée le 27, à llh. du matin.

Luxe.
Fèti».

Soleil.

Lev. iCouo.
1 S
l'|d

I
i

3 L
I il 
5 M 
fi J 
7 V 
8|8 
(I 

10 
11 
12
13
14
15

D 
L 
M 
M 
J 
V 
S 

J6D

17 L
18 M
19 M b
20 .1 11,
21 V
22 S 
2iD

24 L 
25, M

26 M
27 j.I
28 V
29 S
30 D

De la férié.
Des Rameaux. Aspergea et Introït sans 

(îlot , ralri. Bénéd. des Ram. qu’on 
tient à la main pendant la Process., la 
Passion et l’Ev. Ayr. du Car. Vêp. du 
dim. sans Suffr.

> De la férié.

Jeudi-Saint. Ayr. 2 tou. Com. du clergé, 
Vendredi-Saint. (Kéte légale.) [ Reposoir 
Samedi-Saint. Litan. dblees. Ayr. 2 cl. 
PAQUES, Ayr. roy. Bac dies debout. 
De l oct. dbl. 1 cl. (Fête légale.) (Itegina 
De Poet. did. 1 cl.
} De l’oct., scmi double privilégié.

Quasimodo, 1 ap. Piiq. Ayr. du Temps 
pascal. II Vêp. mém. du suivant, et île 
S. Anicet.

S. François de Paule, conf. (1508), (du 2). 
S. Isidore, év. et doct. (636), (du 4).
S. Vincent Ferrior, conf. (1419), (du 5)
S. Léon I, pape et doct. (461), (du 11).
S. Anselme, ev. et doct. (1109).
SS. Soter et Cnius, p. et mart. (174, 296.)
II ap. Pâq. Ste Famille de .J. M. J., 2 cl. 

Kgr. du 2 ton. II Vép., mém. du suiv.
I et du dimanche.
3. Fidèle de Sigmnrinyen, mart. (1622). 
jS. Marc, évang. (68), 2 cl. (Procession et 

messe des Kog., en violet.
SS. Clet et Marcellin, p. et mart. (91, 301) 
S. Herménégilde, mart. (586), (du 13).
>. Paul de la Croix, conf. (1575).
.< Pierre, mart. (1252)
III ap. Pâq. Patronale de S. Joseph. Ayr 

j 2 cl. I Vép. du suiv., seule mémoire de
s. Joseph. 

Lev. Couc.
mat.

39 6 29 4 45 4 26
37 6 30 5 47 4 47

35 6 32 r» 51 5 12
33 6 33 7 54 5 38
31 6 34 8 59 6 06
29 6 36 10 01 6 45
27 6 37 11 04 7 35
25 6 39 11 59 8 10
23 6 40 Mat. 9 05
21 6 41 0 48 10 09
19 6 43 1 32 11 28
17 6 44 2 09 S. 33
16 6 45 2 41 1 M
14 6 47 3 09 3 08
12 6 48 3 40 4 23
10 6 49 4 09 5 41

08 6 50 4 40 6 48
00 6 SI 5 15 8 II
01 6 52 5 55 9 24
03 6 54 6 40 10 27
01 6 56 7 31 11 21
59 6 57 8 28 Mat.
57 0 59 9 27 0 08

56 7 00 10 30 0 45

54 7 01 11 31 1 15
52 7 03 S. 34 1 43
51 7 01 1 31 05
49 7 05 38 29
48 7 07 3 37 51
4» * C8 4 39 3 13

Lis Qcaraxte Hbvrbs.
12. SS.-Anges de la Bce. , 22. Ste-Marguerite.
14. Château-Richer. 24. Ancienne Lorette. 
16. Ste-Foye. '26. S.-Apollinaire.

8. Couvent do Bellevue 18. Cv. de Ste-Anne Lap.i 28. Slienley.
10. S.-Cyrille. 120. Ste-Julie. 130. Collège de Ste-Anne.

2. S.-Fulgence 
4. Couvent de S.-Roch, 

à Québec



Les Gémaux \ 
le 21, A Oh. 01m. du matin, )

MAI.
5e mois : 31 jours.

Phases de la Lcx*.
P. L. le 3, A 3h. 46m. du matin. 
D. Q. le 10, A Th. 50m. du matin. 
N. L le 17, à 2h. 48m. du matin.

P. Q. le 24, A Th. 56m. du soir. 
Périgée le 12, A 11 h. du soir. 
Apogée le 2~>, A 5h. du matin.

Fêtes.
Soleil.

18 J 

10 V

I
22'L I r 
23.M fb 
24 M b

SS. Philippe (80) et Jacques (62) ap., 2 cl.
S, A thanaae, ér. et doet. (373).
Invention de la Sle-Croix, 2 cl. (326).
Ste Monique, veuve (389).
S. Pie V, pape etconf. (1572). [95
S. Jean devant la Porte-Latine, ill. mai. 
IV ap. PAq. S Stanislas, év. et m. (1079). 

Ayr. des dbles. I Vêp. du suiv., mém. 
de S. Stanislas et du dim.

Apparil. de S. Michel (Ve siècle), dbl. mai. 
S. Grégoire de Naaianze, év. et doct (390) 
S. Antonin, év. et conf. (1459)
S. François de Girolamo, conf. (1716).
SS. Nérée, Domitille, etc., mart. (v. 95). 
Ste Catherine de Sienne, vge. (30 avril), 

(1380).
V. ap. PAq. Ayr. du temps pasc. I Vêp.

du sui. mém. du dim.
S. Isidore, lab. conf. (1170) ) Proc. Messe 
S. Ubald,év. et conf. (1160) 1-desRog.avec 
S.J.Népomucène,m.(!3S3) lorn, violets. 
ASCENSION, d’oblig. 1 cl. Ayr. 2 ton. 

A Vêp. m. du suiv.
S. Pierre Célostin, pape, et conf. (1296).
S. Bernardin de Sienne, conf. (1444).
Dim. dans Voct. S. Pascal Baylon, conf. 

(1592). Ayr. des dbles. Vêp. il. cap. du 
suiv., mém. de S. Pascal, dim. et oct. I 

S. Venant, mart. (250) (du 18).
De l'octave.
N. D. Auxiliatrice (Fête légale)
Octave de l’Ascension.
S. Philippe de Néri, conf. (1595). [2 cl.'
Jchnt. Vig. Bén. des Fis (vl.) Lit. dbl. Ayr 
PENTECOTE. 1 cl. Oct. priv. Ayr. roy.

De l’ocL dbl. 1 cl.
■ I i
r IJeflne. Quatre-Temps. De l’oct.

Lev. Couc.

4 43! 7

4 40 
4 38
4 361 
4 35

Lünk.

4 331i7 
4 32 
4 31;

4 26; 7 27

4 24 
4 23 
4 22 
4 21

UC.
Lev.
soir.

Couc.
mat.

09 5 44 3 39
10 6 49 4 07
12 54 4 40
14 8 56 5 19
16 9 54 6 05
17ll0 46 7 oo
18 il 31 8 U2

19 Mat. 9 ii
2) 0 09 10 23
21 0 43 11 37
23 1 14 S 52
24 1 42 2 07
25 o ,0 3 21

27 2 39 4 38

28 3 11 5 52
29 3 48 « 01
30 4 30 8 10
32 5 19 9 08

33 6 13 9 57
34 13 10 39
35 8 14 11 U

36 9 17 11 42
37'10 20 Mat.
38 11 21 0 08
39 S U 32
40 1 25 0 54
41 26 1 15
42 3 29 1 41
43 4 34 08
44 5 39 38
45| 6 44 3 14

Les Qcakante Iiicess.
2. Québec, Basse Ville. 12. Môp. du Sacré Cceur.l 22. S.-Jesn Port-Joli.
4. Métabetchouan. ,14. S.-Antonin. 24. Buckland.
6. S David. 16. SU-Hénédine.
K. 8.-Joachim. 18. Ste-Famille.

40. S.-Ubald. 120. Ste-Sophie.

I 26. S-AmK des Sauvages 
j 28. Hôp. Gén. de Québec 
I 30. Mal baie.



Le Cancer 1
le 21, ft Mh. 31m. du matin. J

— 10 — 

JTJIZfcT.
6e mois : 30 jours.

Pluses u» la Luxe.
P. L. le 1, à 3h. 48m. du soir. | P. Q. le 23, à lh. 16m. du soir. 
D. Q. le 8, à Oh. 24m. du soir. Périgée le 7, à 2h. du matin.
N. L. le 15, à lh. 48m. du soir. | Apogée le 21, A minuit.

È
§

-7
1 .1 r
2 V r
3 s r
4 D b
5 L r
6 M b

>1 b
8 J b

9 V b
10 S b
11 D r

12 L J
13 M b
14 M b
15 J b
16 V b
17.S b
18 D •vr

19 L b
20 M b
21 M b
:22 J b
23 V tr
24 S b

25 D b

26 L r
27 M tb
28 M tb
291 r

30|V r

Fêtes.
Soleil.

De l’octave.
Jeûne. Quatre-Temps. De l’oet.
Jeûne. Quatre Tps. De l'oct. Fin du temj s 

pascal.
I ap. Pent. Ste Tiiixité (920). Ayr. 2 cl. A 

j Vêp., m. du s. et du dim. Satce Regina. 
|S. Boniface, év. et mart. (755).
]S. Norbert, év. et conf. (1134). 
jS. Grégoire VII, p. et conf. (26 mai), (1085) 
[FETE-DIEU, doblig. (1246). À>. du 2 

ton. Process. Il Vép. Salut durant l'oct.
| De l’octave.

[Dim. dans l’oct. Il ap. Pent. S. Barnabe, 
ap. (63). Kyr. des dbl. Pr. II Vêp., mém. 
du suiv., du dim. et de pi. mart, hlorum. 

i. Jean de Saint-Facond, conf. (1479).
S. Antoine de Padoue, conf. (1231).
S. Basile, év. et doct. (379).
Octave de la Fête-Dieu, dbl. mai.
Sacré Cœur de Jésus, (1686). dbl. maj.
Ste Ang. de Mérici, vge (1540). (31 mai).
III ap. Pent. Ayr. du dim. Vêp. du suiv., 

mém. du dim. et de pi. mart, hlorum.
Ste Julienne Falooniéri, vge (1340).
S. Franç. Caracciolo, conf. (1608). (du 4).
S. Louis de Gonzague, conf. (1591).
S. Jean Franç.-Régis, confjdu 16), (164J).| 
Vigile. 8. Georges, mart. (23 avril), (v. 303)| 
Nativité de S. J. Baptiste, (l’an 1). I elJ 

aveo oct.
IV ap. Pent. S. Guillaume, conf. (1157) 

Sol. de S. Jean Baptiete. Kyr. du 2 ton ! 
Il Vêp. de la fête, mém. du suiv., .I«(i- 
lerunl, de S. Guil., Rie rir, et du dim.

SS. Jean et Paul, mart. (362,.
De l’octave.
Vigile. Jeûne. S. Léon II, p. et conf. (683). 
SS. P1EHKE ET PAUL, «p., dob. (66). 1 cl.

Kyr. roy. II Vêp. de la fête, sans mém. 
Commémoraison de 8. Paul, ap.

Lev.
Tt»
4 09

4 08

4 07 
4 07 
4 07 
4 06

4 06 
4 06 
4 05

4 05 
4 05 
4 05 
4 05 
4 05 
4 05

4 05 
4 05 
4 06 
4 06 
4 06 
4 06

4 06

Ccuc. 
7 46 
7 47

7 48

7 49 
7 49 
7 60 
7 51

Luxk.
Lev.
soir.
T*45
8 40 4 60

9 29

10 10
10 45
11 17 
11 40

7 52 Mat. 
7 52 0 13 
7 53| 0 42

Couc.
maL
Tas

a si
6 59 
8 12 
9 27 
9 42

11 57 
SI 11
2 25

4 07 
4 07 
4 07 
4 08

4 08 
4 09 
4 09

7 54 
7 54 
7 55 
7 55 
7 56 
7 56

7 56 
7 56 
7 57 
7 57 
7 57 
7 57

i
1 12
1 40
2 24
3 10
4 01 
4 59

3 38
4 49
5 50
6 57
7 50
8 34

6 00 9 12
7 03 9 43
8 0510 11
9 08 10 36

10 10| 10 57
10 11.11 20

7 58; S 12 11 43

I
7 58 1 14 
7 581 2 1 
7 58, 3 22 
7 58] 4 26

7 58j 5 29 
7 58 6 28 
7 581 7 21

Mat.
0 08 
0 36
1 09

1 49
2 37
3 35

1. S.-Isidore.
3. Ursulines de Québec. 
5. Rivière-du-Loup,
7. 8.-Gervais.
9. Valcartier.

Les Quarante Heures. 
11. S.-Antoine de Tilly. 
13. Ile-aux-Grues.
15. Ste-Agathe.
17. S.-J.-Bte de Québec. 
19. Inverness.

21. Mille-Vaches.
23. S.-Jean-Chrysostûme 
25. S.-Basile.
27. Broughton.
29. S.-Paul de Montrais»%.
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Le Lion ) JTJXHjXjET.

le 22, A 7h. 23m. du soir. J 7e moi» : 31 jours.

P. L. le ], à Ih. 23m. du matin. 
D. Q. le 7, à 5h. 07m. du soir.
N. L. le 15, à 2h. 16m. du matin. 
P. Q. le 23, à 5h. ?3m. du matin.

Phases lb la Lune.
i P. L. le 30, à 9h. 16m. du matin. 
I Périgée le 3, à 9h. du soir.
I Apogée le IV, à 4h. du soir.
I Périgée le 31, à 8h. du soir.

I
1 S
2D

L 
M 
M 
J 
V 

8 S 
9lD

Fêtes.
| Soleil.

g I
y _________________________
b Octave 3e 8. Jean-Baptiste, 
b IV ap. Pt. Vist. delaSte Vge. (l’an-l) Àyr.| 

2 cl. II Vêp., mém. du suit., Arcelsistis. 
r ! Précieux Sang de N. S. J. C., 2 cl. 
tr ! De l’oct. des SS. Pierre et Paul, 
b jS. Michel des Saints, conf. (1625). 
r i lot. des SS. ap. Pierre et Paul, f siècle), 
b ] HS. Cyrille et Méthode, év. et conf. (IXe

Lev. |Couc.

10
11
12
13
14
15'S
16]D

20 J

24

25
26

27
28
29
30

31

fb S te Elisabeth, reine du Portugal. (1336), 
b VI apr. Pent. DEDICACE ui:< Eu lises nu 

Diui e'K. 1 cU Kyr. 2 ton. II Vêp., mém. 
Les Sept Frères,mart, [du dim. etdusuivJ 
S. Zénon et ses compagnons, mart, (du 9). 
S. Jean Gualbert, abbé, (1073).
B. Anaclet, pape et mart- (91).
8. Bonaventure, év. et doc. (1274).
S. Henri, empereur et conf. (1024).
VII ap. Pent. Oct. de la Dédie. Kyr. des 

dbl. II Vêp., mém. du dim. et du suiv.
S. Alexis, conf. (Ve siècle).
S. Camille de Lellis, conf. (1614).
S. Vincent de Paul, conf. (1660).
S. Jérôme Emilien, conf. (1537).
N.-D. du Mont-Carmel, dbl. maj. (du 16). 
Ste Marie Madeleine, pénit. (1er siècle).
VIII ap. Pent. S. Apollinaire, év. et mart. 

(V. 79), Ayr. des dbl. II Vêp., mém. du 
dim. et de Ste Christine.

Vigile de S. Jacques. Ste Madeleine de 
Paisi, (27 mai) (1607).

S. Jacques, apôtre, 2 cl. (47).
Ste Anne, mère de la Ste Vge et patronne 

de la province, 1 cl. avec oct.
De l’octave.
SS. Nataire, Ac., mart. (303).
Ste Marthe, vierge, (1er siècle).
IX ap. Pent. SOL. de STE ANNE, Kyr. 2 

ton. II Vêp., mém. du suiv. et du dim.
b |S. Ignace de Loyola, conf. (1556).

tb

4 17 
4 18 
4 19 
4 191 
4 2Ui 
4 21 
4 22

4 23, 
4 24 
4 25! 
4 26| 
4 28 
4 29 
4 30

4 31

4 32 
4 33

4 34
4 35 
4 37 
4 38

4 39

7 57 
7 57

Luxa. 
Lev. jCouc. 
soir. mat.
8 06 
8 45

I 41
5 54

57 9 20j 7 11 
56 9 50 8 28 
56 10 IXl 9 45 
55jl0 47 11 (X)

7 52 
7 51 
7 51 
7 50 
7 50 
7 49 
7 48

11 16 S.15 
11 48 1 28 
Mat. 2 39

0 251 3 47 
1 071 4 49
1 55; 5 44
2 50! 6 31
3 49' 7 11
4 51' 7 41
5 53, 8 13

7 47 6 56 
7 47 7 58 
7 46 8 59 
7 46 10 00 
7 45 
7 44 
7 43

8 39
9 02e 2>
9 47 

11 01 10 11 
8.03:10 37 
1 06|11 07

7 42

7 41 
7 40

2 0J111 43

3 12 Mat.
4 12 0 26

7 34

5 07
5 57
6 39
7 17

7 49

1 19
2
3
4

6 04

1. S.-Fran. de la Beauce 
3. S.-Pascal.
5. S.-Adrien.
7. S.-Prime.—9. S.-Nio. 

11. S.-Laurent d'Orléans 
13. S tendon.

Lss Quarante Heures.
14. S.-Magloire.
15. HôtebDieu de Québ. 
17. Mont-Carmel.
19. N.-D. du Portage.
20. Anse Saint-Jean.
22. Laval.

24. N.-Dame de Lévis.
26. S.-Pamphile.
27. Cap-Saint-Ignace.
28. S.-Onéaime.
30. Tewkesbury.
31. Frampton.
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La Vierge 1 A.OTTT.
le 23, ft lh. 59m. du matin. / 8e moi*: 31 jours.

Phases de la Luxe.
D. Q. le 5, à llh. 28m. du soir. 
N. L. le 13, à 4h. 25m. du soir. 
P. Q le 21, à 8h. 10m. du soir.

P. L le 28, à 4b. 34m. dit soir. 
Apogée le 16, à lh. du matin. 
Perigée le 29, à 4h. du matin.

è
O *3

u
Fêtes.

Soleil. LINS.
Lev. Couc. 
soir mat.Lev. Couc.

1 M b S. Pierre-aux-Liens, dbl. mai. (42) 4 40 7 32 8 20 7 24
M b Octave de Ste Anne. 4 41 7 31 8 50 8 44

3 J t r Invention de S. Etienne (415) 4 43 7 29 9 19 10 01
4 V b S. Dominique, conf. (1221) 4 44 7 21 9 52,11 16
5 S b N.-D. des Neiges, (v. 435) dbl, maj. 4 45 7 26 10 27! S 30
6 D b X ap. P. Trsfig. de N.-S. J.-C. (32), Ayr. des

dbl. II Vêp., mém. du suiv,, Quœrite va. 4 46 7 25 11 10 1 39
7 L b S. Cajétan, conf. (1547). f.-lmayî7,etdudim. 4 48 7 23 11 54 2 42
8 M t r SS. Cyriaque, etc., mart. (303) 4 49 7 Mat. 3 40
9 M b Vig.S. Alph.deLiguori,éT.doct.(2) (1787) 4 51 7 20 0 46 4 29

10 J r S. Laurent, diac. et mar., 2 cl. av. oct. (258) 4 52 7 IX 1 43 5 10
11 V r Sîe Philomène, vge et mart. 4 53 7 17 2 43 5 46
12 S b Ste Claire, vierge (1253) 4 54 7 15 3 45 6 16
13 D r XI après Pent. Kyr. du dim. Vêp. du dim.

mém. de Voct^et de S. Eusèbe, Simifabo. 4 56 7 13 4 47 6 43
14 L tr De l’oct., Messe de la Vigile (col. viol.) 4 67 12 5 49 7 07
15 M b Assomption de la Ste Vue, 1 cl. av. oct.(47) 4 58 7 10 6 50 7 30
IG M b 3. Koch, conf. (1327) 5 01 7 09 7 511 7 53
17 .! r Octave de S. Laurent. 5 01 7 07 8 51 8 16
18 V b S. Hyacinthe, conf. (1257) 5 03 7 05 9 53 8 41
19 S tb Jeûne. De l'octave. 5 03 7 04 10 54 V 10
20 D î, XII après Pent. S. Joachim, SOL de L’AS-

SOMPTION. À'i/r. roy. Messe et 11 Vèp.
de l’Assomp., mém. de S. Joachim, Hic
virt v. Justin», du suiv. et du dim. 5 05 02 H 56 9 42

21 L b Ste Jeanne de Chantal, veuve (1041) 5 06 7 00 S 57 10 23
22 M b Octave de l’Assomption. 5 07 6 5x 1 57 11 09
23 M b Vigile. S. Philippe Béniti, conf. (1285) 5 09 6 56 2 53 Mat.
24 .1 r 8. Barthélemi, apôtre, 2 cl. (1er siècle). 5 10 6 54 3 44 (1 03
25 V b S. Louis, conf. dbl. mai., 2 Titul. de la Ba

silique (1270) 5 11 6 52 4 30 1 07
26 S b .S. Bernard, abbé et doct. (20), (1153) 5 13 6 50! 5 09 2 19
27 D b XIII ap.Pent Le CœvrTrès-Pur de Marie

Kyr. do la Ste Vge. 11 Vôp. mém. du suiv.
O Doctor, du dim. et de S. Hermès, I»le. 5 14 6 48 5 44 3 36

28L b S. Augustin, év. et docL (430) 5 15 6 40 6 16 4 56
29 M r Décollation dé S. Jean-Bte. dbl. mai. (32) 5 16 6 45 6 47 6 16
30 M b •Ste Rose de Lima, vge (1617) 5 17 6 43 7 19 7 33
31 ,1 b S. Raymond Xonnat, conf. (1240) 5 18 6 42 7 51 8 54

Les QrAHAXiE Heures.
2. S.-Narcisse.
4. Ste-Pétronille.
6. -S.-Ephrera. 
s. Ile-aux-Coudres. 
». S.-Alexandre.

11. Ste Claire.

12. S.-Cajét*n.
13. S.-lloch des Aulnets. 
15. Ste Agnès.
17. S.-Agapit.
19. Congrég. des hom­

mes, S.-Roch.

21. Ste-Jeanne.
23. Asile de Ste-Brigitte. 
25. Coût, de S.-J. de Lév, 
27. Couv. de N-D. de Lév. 
29. N-D. du Lac S.-Jean 
31. S.-Fhilippe de Néri.



La Balance \ SEPTEMBRE
lo 23, Mb. SOm. du matin. ! mois. 30 jours.

Phases de la Lune.
D. Q. le 4, à 8h. 42m. du matin. [P. L le 27, à 0b. 25m. du matin.
N. L. le 12, à 8h. 14m. du matin. Apogée le 12, à 9h. du matin.
P. Q. le 20, à 8h. 43m. du matin. |Périgée le 26, à 3h. du soir.

8’-s i Fêtes.
Soleil.

1 Lev-ICouo.
Lcnb. 

Lev.lCouc. 
soir. mat.

i V b S. Joseph Cal&sanz, conf. (27 août) (1648) 3 20 6 40 8 27110 13
s tb S. Etienne, roi de Hongrie, conf. (1038.) 

XIV ap. Pent. À’i/r. et Vêp. du dim. mém. 
du suiv. et Sun. (A la Basilique, r. Fête 
des S. Reliq. 2 cl. avec oct. Ayr. de 2 cl. 
11 Vêp., mém. du dim.)

5 21 6 38 9 07 11 25
3,D vr 5 22 6 36 9 53 S. 34

4 L tb Ste Marg., reine d’Ecos. (lOjuin), (1094). 5 23 6 34 10 44 1 34
5 M tb S. Laurent Justinien, év. et conf. (1455). 5 24 6 32 11 40 2 23
CM tvr De la férié. 5 25 6 30 Mat. 3 12

tb
b

Du S. Sacrement. 5 27 6 28 0 38 3 48
slv Nat. de la StbVikrge, 2 cl. avec oct. (-16). 5 29 6 26 1 38 4 21
VS b B. Pierre Cl&ver, conf. 5 30 6 24 2 39 4 49

lOjD
iJl

b XV ap. Pent. S. Nom de Marie. Soi, de la 
Nativ. de laSte Vge Ayr. 2cl. IlVêp., 
mém. du suiv. du dim. et de pi. mart.

5 32 6 22 3 42 5 13

b S. Nicolas deTolentino, conf. (hier) (1308) 5 33 6 20 4 43 5 36
12 M tb 5 34 6 18 5 44 5 58
13 M tb I Pe l'octave.

5 35 6 16 6 43 6 20
14 J r Exaltation de la Ste Croix, Ml. mai. (629). 5 37 6 14 7 44 6 46
15 V b Octave de la Nativité. 5 38 6 12 8 46 7 12
16 S tr SS. Corneille et Cyprien mart. (252, 258). 5 3V 6 10 9 47 7 43
17 D b XVI ap. Pent. N. D. des Sept D. dbl. mai. 

Kyr. de la Ste Vge. Prose Stabut, II V. 
mém. du suiv. et du dim.

5 40 6 OS 10 48 8 21

18 L b S. Joseph de Cupertino, conf. (1663). 5 42 6 06 11 48 9 02
19 M r S. Janvier et ses comp., mart. (291). 5 44 6 04 S. 45 9 53
20 M r Jeûne. Q.T. S. Eust. et ses c. mart. (130) 5 45 6 02 1 36 10 53
21.1 r S. Matthieu, ap. et év. 2 cl. 1 Vig. 5 46 6 00 2 21 Mat.
22 V b Jeûne, Q.Tps S. Thom. de Vil., év. (1555).: 

Jeûne. Q.-Tps S. Lin, pape et mart. (78).
5 47 5 58 3 02 0 01

23 S tr 5 49 5 56 3 38 1 10
24 D b XVII ap. Pent. N. D. de la Merci, Ml. »«V- 

Kyr. de la Ste Vge, II Vêp. m. dn suiv., 
Smilabo, vs. Signant!, et au dim.

5 £0 5 54 4 11 2 26

25 L b htignates de S. François (17) (1224).
S. Cyprien et Ste Justine, mart. (304).

5 51 5 52 4 43 3 45
26 IM tr 5 52 5 .50 5 13 5 05
27 M tr SS. Côme et Damien, mart. (303). 5 54 5 48 5 46 6 25
28.1 : tr S. Wenceslas, duc de Bohême,mart. (935), 5 55 5 46 6 21 7 45
29 V b S. Michel, ar. et tous les SS. anges, 2 cl. 5 56 5 44 7 01 9 03
30 S 1 b S. Jérôme conf. et doct (420). 5 58 5 42 7 44 16 15

Les Qcaxaxte-Hkires.
1. S. Gilles.
3. S.-Françoii du Sud. 
3. S.-Henri.
7. Escoumins.
9. S-Sauveur de Québec

11. S.-Sylvestre.
13. Ste.-Croix.
15. Ste-Hélène.
17. S.-Ambroise (par.) 
19. S.-Eugène.

21. Ste-Perpétne.
23. S.-La tare.
25. Lotbinière.
27. S.-Patrice de Québec 
29. S.-Michel.



Le Scorpion
le 23, A 7h. 22m. du malin

— u —
OOTOBB/E.

Phases DE LA Lune.

10e mois : 31 jours.

D. Q. le 3, à 9b. 33m. du soir.
N. L le 12, à lb. 17m. du matin. 
P. Q. le 19, à 7h. 10m. du soir.

P. L le 26, à 9h. 49m. du matin. 
Apogée le 9, à lh. du soir. 
Périgée le 24, à lh. du matin.

I Soleil.
Fêtes.

Lone.
Lev. iCouo.

O
•■s 6 Lev. Couc. soir. | mat.

1 D b XV111 ap. Pent. S. Rosaire. Sol. de S. 
Michel, Ayr. 2 cl. Il Vêp. ; (à Magn. 
Princepe), iném. du S. ltos. et du dim.

5 59 5 40 H Il 21

L b SS. Anges Gardiens.
S. Rémi, évêque et conf. (1), (533).
S. François d’Assise, conf. (1226).

6 00 5 39 9 31 S. 18
3M b 6 01 5 37 10 30

11 31
1 08

4M b 6 03 5 35 1 49
5 J tb Du S. Sacrement. 6 05 5 33 Mat.
c|v b S. Bruno, conf. (1101). 6 06 5 31 0 32 2 52
7 S tb De l’immaculée Conception. 6 07 5 29 ! 34 3 16
8 D b XIX ap. Pt. Maternité de la S te Vge, dbl. 

"i'll. Kyr. do laSte Vge. II Vêp. du dim.
6 08 5 27 2 35 3 39

9 L tr SS. Denis, Ac., mart. (272). ( et du suiv. 6 10 5 25 8 37 4 03
10 M tb S. François de Borgia, conf. (1572). 6 11 5 23 4 57 4 26
11 M b S te Brigitte, veuve (8), (1373). 6 13 5 21 5 38 4 51
12 J tb Du S. Sacrement. 6 15 5 19 6 39 5 17
13 v tb S. Edouard III (le Conf.),roi d’Ang. (1066) 6 16 5 17 7 40 5 47
14 S r S. Callixte I, pape et mart. (223).

XX ap. Pt. Pureté de la S te Vge. Kyr. de 
la S te Vge. Il Vêp. mém. du suiv. et

6 17 5 15 8 42 6 21
15 D b 6 18 5 14 9 42 7 03

16 L b S te Thérèse, vge (hier), (1582). [dudim. 6 19 5 12 10 37 7 50
17 M tb Ste Hedwige, duch. de Pol. Vve, (1243). 6 21 5 1011 311 8 46
18 H P S. Luc, évangéliste, 2 cl. (1er siècle). 6 23 5 08 S. 081 9 48
19 J 1) S. Pierre d‘Alcantara, conf. (1562). 6 24 5 06 0 59 10 55
20 V b S. Jean de Canti, conf. (1473). [dbl.(453) 6 26 5 04| 1 36, Mat.
21 S r Ste Ursule et ses comp., vges et mart. 6 27 5 02! 2 09 0 07

D b XXI ap. Pent. Patronage de la Ste Vge. 
Kyr. de la Ste. Vge. Vêp. du suiv. mém. 
du Patronage do la Ste Vge et du dim.

6 28 5 00 2 39 1 21

23 L b Le Très Saint Rédempteur, dbl. maj. 6 29 4 591 3 11 2 39
24 M b S. Raphael, archange, dbl. maj. 6 31 4 57 3 40 3 55
25 il tr S. Chrysante et Ste Darie, son épouse, 6 32 4 56 4 13 5 14
20 J tb Du S. Sacrement. f mart. (237). 6 33 4 54 4 51 6 23
27 V tvl Vigiles des SS. Simon et Jude. 6 35 4 52 5 34 7 49
28 S r SS. Simon et Jude, ap., 2 cl. (1er siècle.) 6 36 4 5C 6 22 9 00
29 D vr XXII ap. Pent. Messe, Kyr. et Vêp. du 

dim. Suffrages.
6 38 4 48 7 18 10 04

3C L tvr De la férié. 6 4(i 4 47 8 16 10 59
31 M tvl Jeûne. Vigile de la Toussaint. 6 42 4 46 9 19 11 43

1. S.-Sé vérin.
3. Ange-Gardien. 
5. Tadousac.
7. Chicoutimi.
9. S.-Fe-dinand. 

11. S.-Jérôme.

Les Quarante Heures,
13. RR. PP. Jésuites de 

Québec.
15. S.-Valier.
17. S.-Calixte.
19. Rivière-Ouelle.
21. Portneuf.

23. S.-Colomb.
25. 8.-Lambert.
27. Collège de Lévis.
29. Ste-Anne de Beau-
30. S.-Ilzéar.
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Le Sagittaire 1 ~NTr~)~V~FTM~'RT?.'F!
*-B,nt|i 18m.<lu matin. |' llu mois : 3ojours.

Phases de i.a Luxe.
D. Q. le 2, à 2h. 13m. du soir. |P. L. le 24, à 9b. 18m. du soir.
N. I» le 10, à Cb. 35m. du soir. Apogée le 6, à 2h. du matin.
P. Q. le 18, à 3b. 57m. du matin. iPerigée le 22, à 3h. du malin.

PÈTES.

I 11 b

5 D
<VL
7IM
SiM«U

IOIV
lis
12 D

13 L
14 M
15 M
16 J
17 V
18 S

19 D

20 L
SI U

22 M
23 J
24 V
25 S
26 D

27 L
28 M
29 M
JOb

TOUSSAINT(867), d'ob. Ici. Kyr. roy. II 
Vêp. Aux Vêp. des Morts ant. dbl. 

Commémorât, des Morts (998). Absoute. 
De V oc tare.
S. Charles Eorromée, év. et conf. (1584.) 
XXJ11 ap. Pent. Kyr et Vêp. du dim., 
| De l'octave. [mom. de l'oct.

Octave de la Toussaint.
Dédicace de la Basilique du Sauveur.
S. André Avellin, conf. (1590).
S. Martin de Tours, év. et conf. (400). 
XXIV ap. Pent. (5e dim. ap. l'Epipb.)

Kyr. du dim. I Vêp. du suiv., mém. du 
! dim. (Colligite.) 

b IS. Stanislas Kostka, conf. (1568).
'U S. Délace, conf. (1463.) 
b bte Gertrude, vierge, (668).
|r S. Martin I, pape et mart. (653). (12). 
fb S. Grégoire Thaumaturge, év. (264). 
b Dédie, des Basiliq. de 8. Pierre et de S. 

Paul, (1626).
b XXV ap. Pent. (6e dim. ap. l’Epipb.). Ste 

Elisabeth de Hongrie, vve, (1231). Kyr. 
des dbh. II Vêp. à cap. du suiv., mém. 
de He Elizabeth et du dim. 

b S. Félix de Valois, conf. (1212). 
b Présentation de la Ste Vierge, (l'an -12). 

dbl. maj.
r Ste Cécile, vge et mart. (230). 
r S. Clément I, pape et mart. ( 100).

S. Jean de la Croix, conf. (1591).
Ste Catherine, vge et mart. (IVe siècle), 

•vr XXVI et dernier ap. Pont. Messe de ce 
dim. Kyr. du dim. I Vêp. du suiv., mém. 
du dim. Amm dico. Suffrages, 

h ,S. Léonard de Port Maurice, conf. (1751). 
r IS. Irénée, év., et ses comp., mart. (202). 

1*1 |De la Vigile, 
r |S. André, apétre, 2 cl. (69).

Soleil. Luxe.

Lev. Couc.
Lev.
soir.

Couc.
soir.

6 43 4 44 10 23 0 16
6 45 4 42 11 25 0 53
6 47 4 41 Mat. l 19
6 48 4 39 0 27 1 45
6 49 4 38 1 29 2 H:,
6 50 4 37 2 27 2 30
6 51 4 35 3 28 2 54
6 53 4 34 4 29 3 2U
6 55 4 33 5 32 3 48
6 56 4 31 6 34 4 21
6 57 4 30 7 23 5 01

6 59 4 29 8 33 5 43
7 01 4 28 9 27 6 41
7 02 4 27 10 18 7 41
7 04 4 26 10 59 8 47
7 06 4 25 11 38 9 56
7 08 4 24 S 10 11 09

7 09 4 23 0 41 Mat.

7 10 4 21 1 10 0 21
7 11 4 20 1 40 1 36

7 12 4 19 2 09 2 53
7 14 4 19 44 4 07
7 15 4 18 3 24 5 22
7 17 4 17 4 08 6 26
7 18 4 16 5 01 7 44

7 19 4 16 5 59 8 43
7 20 4 15 7 02 9 36
7 22 4 15 8 05 10 18
7 23 4 14 9 09 10 53
7 24 4 14 10 14 11 21

1. rite-Louise.
1. »-(.'-Charles.
S. Charlesbourg.
7. S-Ferréol.
9. Ste-AnneduSaguen. 

11. 8.-Aubert.

Les Quarante Heckes. 
13. Srs de la Char., Que. 
15. S,-Edouard de Lotb, 
17. S.-CÔme.
19. S.-Urbain.
21. Stoneham.
23. SU-Alexis.

25. S-Jean-Deschaillons 
27. S.-Fidèle.
29. S.-Victor,
30. S.-André.

V-:
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Le Capricorne. 1 ~T)Trl.r~1~Fn\/r~F:tT?,Tri 
le 21, a 5b. OSm. du soir. / 12e moii : M jour*.

Phases de la Lcxb.
D. Q. le 2, A loh. 12m. du matin. 
N. L. le 10, à lOh. 53m. du matin. 
P. Q. le 17, à 11b. 55m. du matin. 
P. L. le 24, à 10b. 57m. du matin.

Apogée le 3, A 9h. du soir. 
Périgée le 18, à 3b. du soir. 
Apogée le 31, A 6h. du »oir.

e
8 *3

s
Fêtes.

SOLBIL. Lu
Lev.
eoir.

XK.
Cône.
mat.Lev. Couo

1 V tvr De la férié. 7 25 4 14 Il 15 11 40
2 s tr Ste Bibiane. vierge et mart. (303). 7 26 4 13 Mat. S. 10
3D •vl I de l'Av. Ayr. de l’Av. I Vêp. du suiv. 0

Doctor, mém. du dim. et de Ste Barbe, 7 27 4 13 0 lf» 0 34
4L b S. Pierre Chrysol., év. et doc. (452). 1 Alma 7 29 4 13 1 17 O 68
5 M b S. Frs-Xav., conf., 2d patr. du pays, dbl. maj 7 30 4 13 2 17 1 22
0 M b Jeûne. 6. Nicolas, év., (342). 1 (3) (1552). 7 31 4 12 3 18 1 49
7 J b S. Ambroise, év. et doct., (39i ). (Vigile). 7 32 4 12 4 20 2 20
S V b Jeûne. IMM. CONCEPT. (-17), d’obli., I cl

Titul. de la Basil. Ayr. roy. II Vêp., mém. 7 33 4 12 5 22 2 56
9 S tb De l’octave. [ de la férié, Ex Æyypto. 7 34 4 11 6 23 3 42

10 D vl il de l’Av. Kyr. de l’Av. II Vêp., mém. du
suiv. et de l’oct. 7 35 4 11 7 20 4 32

11 L tb S. Damase, pape et conf., (384). 7 36 4 11 8 13 5 31
12 M b Trausl.de la Ste Maison de Lorette, dbl. maj 7 37 4 12 8 58 6 37
13 M r Jeûne. Ste Luce, vge et mari. (304). [(10) 7 38 4 12 9 39 7 47
14 J tb De l'octale. 7 39 4 12 10 14 8 59
15 v b Jeûne. Oct. de l’immaculée Conception. 7 4V 4 12 10 45 10 13
16'S tr S. Eusêbe, év. et mart., (370). 7 40 4 13 11 15 11 25
17 D •vl Ill de l’Av. Kyr. de l’Av. I Vêp. du suiv.,

mém. du dim, O Sapientia. 7 41 4 13 11 42 Mat.
18 L b Expectation de la Ste Vge, dbl. maj. 7 42 4 13 S. 12 0 39
19 M f vl De la férié. 7 42 4 14 0 46 1 53
20 M tvl Jeûne. Quatre-Temps. De la férié. Mes. île 7 43 4 14 1 20 3 06
21 J r S. Thomas, ap., 2 et (1er siée.) 1 la Vigile 7 43 4 15 2 03 4 17
22 V tvl Jeûne. Quatre Temps. De la férié. 7 44 4 15 2 47 5 27
23 S tvl Jeûne. Quatre-Temps. De la férié. 7 44 4 16 3 43 G 29
24 D evl IVde l’Av.Messe pr.de laVig.Xyr.del'Av

1 Vêp. de Noël. (Anniv. Elec. de V Arch.) 7 45 4 16 4 42 7 25
25 L b NOEL, d’obl. A'yr- du 2 ton A la messe de

minuit. A"yr. royal A la messe du jour.
Il Vêp., mém. du suiv. 7 45 4 17 5 47 8 09

26 M r S. Etienne, 1er mart. (34), 2 cl. 1 7 45 4 18 6 52 8 49
27 M b 8. Jean,ap. et évang.(101), 2cl. lavée oct 7 45 4 18 7 58 9 22
28 J vl SS. Innocente, mart., 2 cl. j 7 45 4 19 8 59 9 49
29 V r S. Thomas de Cantorbéry, év. et mart.. 7 46 4 20 10 02 10 13
30 S b Do l’octave. [(1170). 7 46 4 20 11 03 10 37
31 D b Dim. dans l’oct. S. Silvestre, pape, (335).

Ayr. des dbls. I Vêp. de la tire", sans mé. 7 46 4 21 ........ 11 02
Les Quaraxte-Hecres. 

1. Ste-Catherine. 13. S.-Félii.
3. Basilique de Québec. 15. Ste-Ana»tasie.
5. Petite-Rivière. 17. Berthier.
7. Sacré-Cœur de Jésus. ' 19. Orondines. 
y. Deschambault. 21. S.-Jean d’Orléans.

11. N.-D. de Laterrière. 23. S.-Thomas.

25. S.-Flarien,
27. Beaumont.
2'.i. S. Malachie.
31. S.-Pi#rre du SucL
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.11XV IKK.

Notes sur le mois.—Janvier est le premier mois de l'année ; ce nom 
est dérivé de Janus, nom d’un dieu romain il deux faces, l’une tournée 
vers le passé, l’autre vers l’avenir.

C’est le premier janvier que la Terre est au périhélie, c’est-à-dire à sa 
position la plus rapprochée du Soleil pour toute l’année : cette condition 
astronomique adoucit la rigueur de l'hiver pour l’Amérique du nord 
l'Europe et l’Asie, c’est-à-dire pour la majeure partie des habitants du 
Globe. La distance est de 145,800,000 kilomètres, ou 30,200,000 lieues 
canadiennes, ce qui répond à 11,400 fois le diamètre de la terre, ou 
105 fois le diamètre du soleil.

Ce mois renferme 5 dimanches : les 1, 8, 15, 22 et 29, et une fête 
d’obligation le 6. Le temps des noces commence le 7. 11 n’y a pas de 
jour de jeûne en Janvier.

Le jour dure 8h. 34m. le 1, 9 heures le 16, gh. 36m. le 31 ; la crois­
sance est donc de îh. 02m.

FEVKIKK.

Notes sur le mois.—Février vient du mot latin Pebruare, purifier ; 
c’est le 15 février que les Romains plaçaient leur grande fête de l’Expia­
tion et de la Purification. Longtemps ce mois a été considéré comme 
le dernier de l’année.

Dans les années bissextiles, qui arrivent tous les quatre ans, on compte 
un jour de plus, et c’est le mois de février qui reçoit ce jour complé­
mentaire après le 23. Les Romains comptaient à reculons les cinq 
derniers jours, en partant du ter mars, qu’ils appelaient le ter des 
eatendes de mars ; le dernier jour de février était le 2e des calendes, le 
jour précédent était le 3e, et les autres étaient les 4e, 5e, 6e, des calendes 
de mars ; le jour intercalaire était appelé le second sixième, bissexto 
talendas mortis ; d’oii le mot bissextile.

Ce mois renferme 4 dimanches : les 5, 12, 19 et 26, plus un jour de 
fête légale, le 22. Le temps des noces finit le 21. Il y a en ce 
mois 6 jours de jeûne, qui sont les 6 premiers du carême.

Le jour dure gh. 38m. le 1,10 heures le 9, 11 heures le 27, tih. 03m. 
le 28 ; la croissance est donc de ih. 25m.
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Notes f«r /f mois. —Mars est le nom du dieu de la guerre, et le nom 
suppose' du père de Romulus, fondateur de Rome. Longtemps Mars a 
été le premier mois de l’année.

C’est le 20 mars qu’a lieu l’équinoxe du printemps ; la Terre est alors 
dans une position telle que son axe se trouve perpendiculaire au rayon 
recteur de l’écliptique, c'est-â-dire à la droite joignant le centre du 
Soleil au centre de la Terre. Alors les jours sont partout de 12 heures 
et les nuits de 12 heures, d’où le nom d'equinoxes. Le Soleil est à sa 
hauteur moyenne, qui est pour Québec, 43 dégrés, 2 dixièmes.

Ce mois renferme quatre dimanches, les 5, 12, 19 et 26, et une fête 
d’obligation, le 25. Il y a en ce mois 27 jours de jeûne appartenant au 
carême, et comprenant les Quatre-Temps du printemps, les 1, 3 et 4.

Le jour dure 11I1. 05m. le 1, 12 heures le 17, nh. 47m. le 31 ; la 
croissance est donc de th. 42m.

AV MIL.

Notes sur te mois.—Avril vient du verbe latin aferire, ouvrir ; c’est 
l’époque où la terre s’ouvre pour produire ; la végétation se met en 
marche.

Le 1er avril, la Terre est à sa distance moyenne du Soleil, savoir 
11,600 fois le diamètre de la Terre, ou 107 fois le diamètre du Soleil, 
ce qui fait 148,200,000 kilomètres, ou 30,700,000 lieues canadiennes.

Ce mois renferme 5 dimanches, les 2, 9, 16, 23 et 30, et deux jours 
de fête légale, les 7 et 10. C’est le 9 qu’arrive la fête de Pâques, qui 
règle les fêtes mobiles de l’année. Il y a en ce mois 7 jours de jeûne, 
les derniers du carême.

Le jour dure nh. 50m. le 1, 13I1. le 4. 14b. le 23. 14I1. 22m. le 30 ; 
la croissance est donc de ih. 32m.

MAI.

Notes sur le mois.—Mai vient de Main, nom d une déesse mère de 
Mercure par Jupiter, et sœur d’Atlas.

Le 17 de ce mois, il y a une éclipse totale de Soleil, visible en Perse 
et en Arabie, invisible au Canada.



Ce mois renferme 4 dimanches, les 7, 14, 21 et 28, un jour de fête 
d’obligation, le 18, et un jour de fête légale, le 24. fia 2 jours de jeûne, 
les 27 et 31.

Le jour dure 14I1. 24m. le 1, 15 heures le 14, » 5b. 35m. le 31; la 
croissance est donc de ih. 11m.

JVIK.
Notes sur le mois.—Juin vient du nom de la déesse Junon. C'est le 
juin que le Soleil atteint sa plus grande hauteur apparente, au tro­

pique du Cancer (66 degrés 7 dixièmes) ; cette position relative est 
appelée le So/stiee d’été. C’est le commencement de l'été astronomique. 
C’est pour nous le moment des plus longs jours et des nuits les plus 
courtes; la durée du jour, du 15 au 26, est de igh. 5I minutes.

Ce mois comprend 4 dimanches, les 4, ir, 18 et 25, et 2 fêtes d’obli­
gation, les 8 et 29. Il y a trois jours de jeûne, les 2, 3 et 28.

Le jour dure 15b. 37m. le 1, 15b. 51m. du 14 au 22, 15I1. 49m. le 
30 ; la croissance est donc de oh, 12 minutes.

JVIL,I,ET.
Notes sur U mois.—Juillet vient de Julius, nom du grand général 

Jules César, empereur des Romains, qui a réformé le calendrier, l'an 
45 avant Jésus-Christ ; c’est h lui qu’on doit l’établissement des années 
bissextiles, qui ont 366 jours.

C’est le i't juillet que la Terre est à sa position la plus éloignée du 
Soleil, ce qu'on nomme Vaphélie. La distance est alors de 150,700,000 
kilomètres, ou 31,200,000 lieues canadiennes, ce qui répond û 11,800 
fois le diamètre de la Teire, ou 109 fois le diamètre du Soleil.

Ce mois comprend 5 dimanches, les 2, 9, 16, 23,30, et un jour de 
fête légale, le Ier. Aucun jour de jeûne ne se rencontre dans ce mois.

1^ jour dure 15b. 47m. le 1, 15 heures le 23, 14I1. 55m. le 31 ; la 
décroissance est donc de oh. 52m.

AOl'T.
Notes sur le mois. — Août vient de Augustus, du nom de César- 

Auguste, empereur romain de l’an 29 avant Jésus-Christ û l’an 14 de 
notre ère.



Ce mois re- rme 4 dimanches, les 6, 13, 20 et 27. Il a un jour de 
jeûne, le iç

Le jour d 1 14b. 52m. le 1, 14 heures le 29, 13b. 24m. le 31 ; la
décroissance <. 1 donc de ih. 28m.

MKPTf'.nRKIl.

Notes sur h mois.—Septembre vient du mot latin septem, sept, parce 
que ce mois était le y quand l'année commençait le i'‘r mars. C’est le 
23 de ce mois que la Terre est it Viguinoxe d’automne, et que commence 
astronomiquement la saison d’automne. A partir de ce jour, les nuits 
vont être plus longues que les jours. A l’équinoxe, le Soleil est à la 
hauteur moyenne, qui n’est autre que la distance polaire du lieu, soit, 
pour Québec, 43 degrés 2 dixièmes.

Ce mois renferme 4 dimanches, les 3, 10, 17 et 24. Le jeûne des 
quatre-temps d’automne se fait les 20, 22 et 23.

Le jour dure 13b. 20m. le 1, 13b. le 7, 12b. le 25, uh. 44m. le 30 
la décroissance est donc de ih. 38m.

OCTOBKK.

Notes sur le mois.—Octobre vient du mot latin oeto, huit, parce que 
ce mois était le huitième quand on commençait l’année à Mars.

C’est au mois d'octobre 1582 qu’a eu lieu une suppression de 10 
jours, pour remettre l’équinoxe du printemps h la même place qu’il 
l'époque du Concile de Nicée, en 325 : le lendemain du 4 octobre 15S2 
a été appelé le 15.

I-e l'T octobre, la Terre se trouve il sa distance moyenne du Soleil, 
savoir: 148,250,000 kilomètres, ou 30,700,000 lieues canadiennes, ce 
qui répond à 11,600 diamètres terrestres, ou 107 fois le diamètre du 
Soleil.

Ce mois renferme 5 dimanches, les 1, 8, 15, 22 et 29. Il y a un jour 
de jeûne, le 31.

Le jour dure nh. 41m. le 1, 11 heures le 13, roh. 04m. le 31 ; la 
décroissance est donc de th. 37m.



XOVKHBHK.

Notes sur te mois.—Novembre vient du mot latin novem, neuf, parce 
que ce mois était le neuvième lorsqu’on commentait l’année au mois de 
mars.

Le to novembre, il y a une éclipse annulaire de Soleil, visible à 
Bornéo, invisible au Canada.

Ce mois renferme 4 dimanches, les 5, 12, 19 et 26, et une fête d’obli­
gation, le 1. Il ne s'y rencontre aucun jour de jeune.

Le jour dure toh. 01m. le 1, 9 heures le 24, 8h. 50111. le 30 ; la 
décroissance est donc de ih. nm.

i>i.(i:nniti:.
Notes sur te mois.—Décembre vient du mot latin iecem. dix, parce 

(lue ce mois était le dixième dans le calendrier des anciens Romains. 
C’est maintenant le dernier mois de l'année.

Le 21 de ce mois, le Soleil est au plus bas de toutes ses positions de 
l’année, atteignant alors le tropique du Capricorne, à 23 degrés et demi 
au sud de l’Equateur ; à midi, sa hauteur au-dessus de l’horizon de 
Québec est seulement de 19 degrés et 8 dixièmes. C’est le solstice 
d'hiver, et le commencement de l'hiver astronomique.

Du 15 au 25 décembre, on a les jours les plus courts de l’année, leur 
durée n’étant que de Sh. 32m.

Ce mois renferme 5 dimanches, les 3, 10, 17, 24 et 31, et 2 fêtes 
d’obligation, les 8 et 25. Il s’y rencontre 7 jours de jeune.

Le 6 décembre 1882, de gh. 19m. du matin à 3I1. 21m. du soir, aura 
lieu le passage de Vénus devant le Soleil ; visible au Canada.



FÊTES D'OBLIGATION.
Tous les dimanches, plus :

Circoncision.................. 1 janvier
Epiphanie...................... f, janvier
Annonciation................. 25 mars
Ascension, Cme jeudi après Pâques.

; Fête-Dieu, 2e jeudi après la Pente :
I St Pierre et St Paul... 29 juin

Toussaint................... 1 novembre
Immaculée-Concept : 8 décembre
Novi............................  25 décembre

FÊTES LÉGALES.

(Joun non juridiques)
Les dimanches et les fêtes d'obliga­

tion, plus :
Mercredi des Cendres.... 22 février 
Vendredi-Saint................ 7 avril

Lundi de Pâques...........  10 avril
Fête de la Reine............ 24 mai
Fête de la Confédération 1 juillet

Septuagésime.
Cendres.........
Pâques...........
Rogations......
Ascension......

FÊTES MOBILES.

..... 5 février

..... 22 février

..... 9 avril
15,1-6, 17 mai 
..... 1S mai

Pentecôte...............................  28 mai
Trinité ..........................  4 juin
Fête-Dieu................................ 8 juin
Dimanchesaprès la Pentecôte 26 
Avent....................................... 3 déc.

JOURS DE JEUNE.

Les Quatre-Temps : 31 mai, 2, 3 juin I Les veilles ou vigiles de la Pen toc.
20, 22, 23 septembre j des saints Pierre et Paul,
20, 22, 23 décembre ! de la eolen. de l’Assomption,

Tout le carême, dimanches exceptés de la Toussaint,
Les mercredis et vendredis de l’Av. ! de Noël.

JOURS d'abstinence.

1. Tous les vendredis de l'année, et le dimanche des Rameaux ;
2. Tous les jours de jeûne, excepté les lundis, mardis et jeudis qui 

suivent les cinq premiers dimanches du carême.

TF.Ml'S DES NOCES.

Toute l'année, excepté :
1. Du 1er dimanche de l'Avent à l’Epiphanie ;
2. Du mercredi des Cendres au dimanche de “ Quasimxlo.”

COMPUT ECCLÉSIASTIQUE.

Nombre d’or (19 ans)................. 2 | Epacte (âge de la Lune)........... 11
Cycle solaire (28 ans)..................  15 ' Lettre dominicale.....................  A
Indiction romaine (15 ans)....... 10 | Période pascale (35 jours)........ 19

LES SAISONS EN l88î.

Printemps (équinoxe), le lundi 20 mars à midi 20 minutes.
Eté (solstice), le mercredi 21 juin, à 8 h. 31 minutes du matin. 
Automne (équinoxe), le vendredi 22 septembre, à 10 h. 52 m. du soir. 
Hiver (solstice), le jeudi 21 décembre, à 5 h. 8 minutes du soir.
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I LS DISTANCES UE l.A TERRE AU SOI.KII..

Epoque!. lu lieoei ciaad.enaw. El Likm tru.
Ko diam tri* lia «liam irM 

du ivleil.
Le 1er janvier (périhélie)... 3020)000 1-15 8 :U 0()0 Il 400 105
Le 1er avril (moyenne)......  3070)000 143 250 000 Il (XX) 107
Le 1er juillet (aphélie)......  31 200000 150 700OJ0 11 800 10»
Le 1er octobre (moyenne).. 30700000 148 250000 11 600 107 ,

« ÉCLIPSES EN 1882.
Le mercredi 17 mni, éclip-e totale de Soleil, visible en Arabie et en 

Perte.
Le vendredi ti novembre, éclipse annulaire de Soleil, visible dans 

Vile de Bornéo.
11 n’y a pas d'éclipses de Lune en 1882.
Le mercredi C décembre 1882 : Passage de la planète Vénus devant 

le disque du Soleil, visible dans presque toute l’Amérique, et en particu­
lier dans la province de Québec, visible partiellement dans toute "l'Afrique 
et presque toute l'Europe.

Durée du phénomène général (temps de Québec) : de 8 h. 33 m. du 
matin A 2 h. 30 m. du soir ; phase cent rale : A 11 h. 32 m. du matin.

Pour Québec : entrée de 9h. 19m. A 9b. 39m. du matin ; sortie, de 3h. 
à 3h. 21m. du soir.

UU NOMBRE D'OR.

On appelle cycle lunaire une période de 19 années, comprenant 235 
lunaisons, après laquelle les nouvelles lunes reviennent aux mêmes dates 
de Vannée.

Ce cycle, découvert par Melon, astronome grec du cinquième siècle 
avant notre ère, fut trouvé si beau, qu’on le fit graver en lettres d’or sur 
le temple de Minerve. De h est venu le nom de nombre d'or que l'on 
donne au numéro d'ordre d’une année dans le cycle lunaire.

L’année 1881 se trouve précisément la 1ère du cycle lunaire dans 
lequel nous nous trouvons ; le nombre d’or sera dont 2 pour 1882, 3 
pour 1883, 4 pour 1884, et ainsi de suite jusqu'il Vannée 1899, qui sera 
la 19e et dernière de ce cycle.

L’année tropique moyenne, exprimée en jours et parties décimales de 
jour (pour la facilité des calculs), est de 365 j 242 216 6 ; 19 années 
font 6 939 j 602 015.

La lunaison moyenne (révolution synodique) est de 29 j 530 635 
417 ; 235 lunaisons font 6 939 j 709 323.

Les 235 lunaisons dépassent donc les 19 années de oj 107 308 soit 
de 2 heures 34 minutes 523 millièmes; on ne pouvait espérer une plus 
grande exactitude sur le point en question.
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DU CYCLE SOI AIRE.
Le cycle solaire est une période de 28 ans, ramenant les mêmes jours 

de la semaine aux mêmes dates des mois ; 28 est le produit de 4 par 
7, le nombre 4 marquant le retour périodique des années bissextiles, et 
le nombre 7 marquant le retour périodique des mêmes jours de la 
semaine.

Par exemple, la liste des jours, des mois et des semaines que l'on a 
eue en 1878 est la même que celle que l’on a eue en 1850, et se 
retrouvera encore 28 ans après, c’est-à-dire en 1906.

Le premier jour de la semaine s’appelait autrefois “Jour du Soleil,” 
et on le nomme encore ainsi en anglais (Sunday), et en allemand (son- 
tag) ; c’est de là que vient le nom de cylcle solaire.

Le cycle solaire dans lequel nous nous trouvons a commencé avec 
l’année 1868 ; l’année 1877 était donc la 10" du cycle, 1878 est la 
111', 1879 la 12", 1880 la 13", 1881 la 14", 1882 la 15e, et ainsi de suite

On a commencé à se servir du cycle solaire la 9e année avant notre 
ère ; nous sommes dans la 68" période de ce cycle.

La première année du cycle solaire est bissextile, et commence par 
un mercredi ; les années bissextiles reviennent tous les 4 ans, sauf 
l’exception prévue par la réforme grégorienne.

Les années ordinaires comprennent 52 semaines et 1 jour ; ce qui 
fait que, dans ces années, le premier et le dernier jour portent le même 
nom ; par suite, si l'une de ces années commence par un dimanche, 
comme 1882, l’année suivante, 1883, commencera par un lundi, 1884 
par un mardi.

Les années bissextiles comprennent 52 semaines et 2 jours ; il faut 
donc passer un jour pour trouver le jour initial de l’année suivante ; 
ainsi, l’année bissextile 1884 commençant par un mardi, l’année suivante 
1885 commencera par un jeudi.

INDICTION ROMAINE.
Le cycle d’indiction romaine est une période de 15 années, qui avait 

été introduite à Rome sous les empereurs.
Cette période n’a aucun caractère astronomique ; dans le principe, 

elle se rapportait à un impôt extraordinaire que l’on prélevait tous les 
15 ans ; on en a fait ensuite une période chronologique, dont on mar­
quait le chiffre au bas des chartes et des diplômes : elle est encore en 
usage à la cour de Rome, dans les bulles des Papes, ce qui lui a fait 
donner le nom d'indiction romaine.



■En remontant dans l’antiquité, on trouve que c’est l’année 4713 avant 
Jésus-Christ qui est à la fois la 1ère d’un cycle lunaire, la 1ère d’un 
cycle solaire et la 1ère d’un cycle d’indiction romaine; c’est pourquoi 
les chronologistes considèrent cette année — 4713 comme \'ï>e de la 
pbaodr tulienne ; cette ère correspond it l’an 251 delà Création de 
l’homme, d’après la Chronologie des Bénédictins.

La période julienne est de 7 980 ans, et ne finira qu’en l’année 3 267 
de notre ère, dans 1385 ans. L’année 1882 est la 6595e de cette 
période.

Ce nombre 6 595 contient un multiple exact de 19, plus 2 unités ; ce 
reste 2 est le nombre d'or de 1882 ;

Le même nombre 6 595 contient un multiple exact de 28 ; plus 15 
unités ; ce reste 15 est le numéro du cycle solaire pour 1882 ;

Enfin, 6 595 contient un multiple de r$, plus 10 unités ; ce reste 10 
est le chiffre de l'indiction romaine pour 1882.

DE L'EPACTE.

On nomme tpartc d’une année le nombre de jours écoulés de la 
lunaison qui se continue dans le mois de janvier de cette année.

la première année du cycle lunaire, comme 1881, la lunaison com­
mence avec l’année, et par suite l’épacte est lira.

Les i"2 mois de l'année ordinaire font 365 jours, et les 12 lunaisons 
font 12 fois 29 jours 1 2, soit 354 jours ; il y a donc, dans l’année, 12 
lunaisons complètes, plus 1 r jours d’une lunaison qui se continue dans 
l’année suivante ; par suite l’épacte est 1 r pour la deuxième année du 
cycle, ce qui est le cas de l’année 1882 ; en 1883, l’épacte sera 22 ; en 
1884, ce serait 33, ce qui fait une lunaison complète plus 3 jours ; ce 
dernier nombre est l’épacte ; et ainsi de suite.

Voici d’ailleurs la valeur de l'épacte pour les 19 années du cycle 
lunaire, et par conséquent pour les années 1881 et suivantes jusqu’il 
1899 :

Nombre Epacte. Nombre E,uc, Nombre E pacte.

I 0 8 17 '5 4
2 - 9 28 16 15
3 22 10 9 •7 26
4 3 11 20 18 7
5 14 12 1 >9 18
6 15 *3 12 — —
7 6 H 13 ' 0
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11 est bon de remarquer que les astronomes comptent comme pre 
mier jour d'une lunaison le jour où la lune nouvelle vit au moins 12 
heures ; de sorte que si la nouvelle lune arrive après midi, c’est le len 
demain qui est compté comme premier jour de la lunaison.

DE LA LETTRE DOMINICALE.
La lettre dominicale d’une année est l’une des sept lettres A, B, C, D, 

E, F, G, servant h reconnaître les dimanches dans les calendriers dits 
perpétuels.

On nomme calendrier perpétuel une liste des mois et des jours, avec 
indication des fêtes fixes, les noms des jours de chaque semaine étant 
remplacés par les lettres A, B, C, D, E, F, G.

La lettre A est fixée au ter janvier, B au 2, C au 3, D au 4, et ainsi 
de suite. Comme l’année contient 52 semaines et un jour, c’est encore 
la lettre A qui se trouve au 31 décembre.

Si le 1er janvier est un dimanche, tous les jours marqués A sont des 
dimanches, et la lettre A est alors la lettre dominicale de l’année.

Si c’est le 2 janvier qui est un dimanche, tous les jours marqués B 
sont des dimanches, et la lettre B est la lettre dominicale de l’année ; 
c’est le cas de l’année 1881. Cette année 1S81 commence jxir un 
samedi, et finit par un samedi ; d’où il suit que le ter janvier 1882 est 
un dimanche, et que cette année 1882 a la lettre A pour lettre domi­
nicale.

On voit que ces lettres se succèdent en remontant ; ainsi 1883 aura 
G pour lettre dominicale ; 1884 aura F ; et comme cette année 1884 
est bissextile, il y a un jour de plus en février, et à partir du ter mars 
la lettre dominicale devient E.

Voici le tableau des lettres dominicales pour toutes les années depuis 
1881 jusqu'à 1900 :

1881 B 1891 D 1901 F
1882 A 1892 C B 1902 E
1883 G 1893 A •9=3 D
1884 F E 1894 G 1904 C B
1885 I) 1895 F 1905 A
1886 C 1896 E D 1906 G
1887 B 1897 C : 907 F
1888 A G 1898 B 1908 E IX
1889 F 1899 A 1909 C
1090 E igOO G 1910 B



PERIODE PASCALE.
Nous appelons période pascale la série des jours oti peut se trouver la 

fête de Pâques. Il sont au nombre de 35, du 22 mars au 25 avril 
inclusivement ; la période comprend donc les 10 derniers jours du mois 
de mars et les 25 premiers jours du mois d’avril.

En 1882, la fête de Pâques est au 19'' jour de cette période, et par 
conséquent au 9 avril. Le même cas s’était présenté en 1871, et ne 
reviendra qu’en 1939. On voit que la période de retour n’est pas 
régulière, et l’on est obligé de calculer pour chaque année la date de la 
fête de Pâques.

Les Pères du concile de Nicée, tenu l’an 325, décidèrent que la 
Pâques serait célébrée le premier dimanche après la pleine lune qui suit 
le 20 mars. Appliquons cette loi à l’année 1882 : l’épacte est 11 ; ainsi, 
au i*r janvier, la lunaison a déjà 11 jours ; janvier et février faisant 
juste deux lunaisons, la lune a déjà 11 jours de faits avant le i'1' mars ; 
la pleine lune arrivant le 140 jour de chaque^lunaison, sera antérieure 
au 21 mars, et il faut aller à la lunaison suivante ; au i«' avril la lune 
aura déjà 12 jours d’écoulés ; 2 jours plus tard, le 2 avril, sera le jour 
de la pleine lune pascale ; ce jour étant un dimanche, c’est le dimanche 
suivant, 9 avril, qui est le jour de Pâques.

Voici les dates de la fête de Pâques pour les 20 dernières années du 
dix-neuvième siècle :

1881......... .... 17 avril 1891......... .... 29 mars
1882......... ... 9 .< 1892......... .... 17 avril
IS83......... .... 25 mars '893......... “
1884......... . • 13 avril 1894......... .... 25 mars
1885......... .... S “ '895......... ----- 14 avril
1886......... .... 25 U 1896......... .... 5
1887......... “ '897......... .. .. 18 “
1888......... .... I “ 1898......... “
1S89......... '899......... “
1890......... 6 1900......... ... 15

EQUATION DU TEMPS.

Les bons almanachs et calendriers donnent séparément l’heure du 
lever et l’heure du coucher du Soleil, selon le temps que doivent mar­
quer les horloges à marche régulière, donnant ce qu’on appelle le temps
moyen.
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Par suite de la variation des vitesses de la Terre dans son mouvement 
de translation autour du Soleil, les heures marquées par le Soleil lui 
même sur un cadran solaire, sont tantôt en retard, tantôt en av ance sur 
le temps moyen ; par suite, lorsque le cadran solaire marque midi, l'hor­
loge, qui marche uniformément, indique tantôt midi et quelques minutes, 
tantôt midi moins quelques minutes. La différence peut aller jusqu’à un 
quart d’heure dans les deux sens.

L’opération par laquelle on passe du temps solaire au temps moyen, ou 
réciproquement, porte le nom d'équation du temps ; on désigne aussi par 
ce nom la table des différences entre les deux temps.

Le temps solaire est aussi appelé temps vrai; mais comme il est irré­
gulier dans la suite des jours, on règle toutes les affaires et tous les 
services sur le temps moyen qu’on nomme aussi temps civil.

Table de l’Equation du Temps.

Heure que doit marquer une horloge bien réglée, lorsque le 
cadran solaire marque midi.

(C'est l'heure du passage du Soleil au méridien, ce qui a lieu, soit à midi juste, 
soit à midi plus ou moins quelques minutes ; c'est ce nombre de minutes que donne 
le tableau ci-après; lorsque c'est midi MOINS quelques minutes, nous plaçons le signe 
moins - devant le nombre. Il faut sous-entendre le mot Mini devant tous ces 
nombres de minutes.)

Dates. Jiir. lis. Mars. j Avril. lai. Jiii. JiilL Août. Sept. On Jor. foe.

, 4 14 12 4 3 -2 4 6 o !-io 16 II
3 ï <4 12 3 -3 -2 4 6 -i -i i 16 -IO
5 6 14 12 3 4 6 -2 -12 -16 -9
7 7 H 11 2 4 I 5 6 -2 -12 -l6 -8
9 8 14 II 2 4 -I 5 5 -3 -13 -i6 -7

il 8 '4 10 I 4 -I 5 5 "4 ,'3 -|6 -6
•3 9 14 IO O -4 O 5 5 -4 -14 -ib -5
'5 IO 14 9 O -4 0 6 4 -5 ■ 4 15 4
•7 IO 14 8 -I 4 I 6 4 -6 r'5 15 4
*9 II 14 8 I 4 I 6 3 -6 •S ■4 -321 12 14 7 1 -4 2 6 3 -7 r'5 14 -2
23 12 14 7 -2 -3 2 6 2 -S -16 13 -1
25 ■3 •3 6 -2 -3 2 , 6 2 -8 -16 13 O
27 1 '3 •3 S -3 -3 3 6 I -9 -l6 -12 I
29 >3 •3 5 3 3 3 6 I -IO -16 -II 2
31 14 4 3 6 0 -16 " 3

On voit par ce tableau que le cadran solaire et l'horloge bien réglée 
sont d’accord quatre fois dans l’année, savoir : au milieu des mois d’avril



et de juin, le i,r septembre et le 25 décembre. Les plus grands écarts 
ont lieu en février, oit le cadran solaire dit midi lorsque Vhorloge 
marque midi 14 minutes, et en novembre, 0Î1 le cadran solaire dit midi 
lorsqu’il est midi moins 16 minutes.

Pour régler une horloge à une époque quelconque, par exemple le 8 
mars, on guette le moment oit le cadran solaire donne midi, et l’on met 
l'horloge h midi 11 minutes.

LES PRINCIPALES ÉPOQUES

Pa: rapport à l'année 1882.

PAIES
A

Joirade avant J.-C. EVENEMENTS, Années ta rinsitan*,
t 4963 Création du monde (d’après les Bénédictins). . 6845

251 4713 Ere de la période julienne................................  6595
■656 3308 Déluge universel, arche de Noé.......................... 5190
2096 2868 Tour de Babel, dispersion des hommes............. 4750
2324 264o Fondation de Babylone et de Ninive................. 4522
2496 2467 Menés ou Mesraïm, ter roi d’Egypte................ 4349
2668 2296 Votation d’Abraham........................................... 4178
2874 2090 Joseph ministre de Pharaon................................ 3972
3048 1916 Sémiramis règne à Babylone............................. 3798
3129 1835 Les Pélasges, premiers peuples de la Grèce. . . 3717
3239 1725 Naissance de Moïse, en Egypte.......................... 3607
3319 1645 Sortie d’Egypte, Loi du Sinai............................. 3527
3382 1582 Fondation d’Athènes (Grèce)............................. 3464
3684 1280 Guerre de Troie (Asie mineure)....................... 3162
3884 1080 Saül premier roi des Hébreux.............................. 2962
4058 906 Homère écrit l'Iliade et l’Odyssée........................ 2788
4188 776 Ere des Olympiades (en Grèce),........................ 2658
4211 753 Fondation de Rome (Italie).................................. 2635
4377 587 Captivité des Juifs h Babylone........................... 2469
4564 400 Mort de Socrate, philosophe grec........................ 2282
4641 323 Mort d’Alexandre-le-Grand................................. 2205
4818 146 Destruction de Carthage par les Romains . . . 2028
4919 45 Réforme du calendrier par Jules-César.............. 1927
4920 44 Mort de César, assassiné en plein Sénat .... 1926
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4935 29 Octave proclamé Auguste et Empereur à Rome. 1911
4963 M-C. t Naissance de Jésus-Christ, ère chrétienne . . . 1882
,997 34 Mort de notre Seigneur Jésus-Christ......... 1849
5030 67 Mort de Saint Pierre it Rome...................... 1816
5033 70 Ruine de Jérusalem par Titus...................... 1813
5266 303 Ere des martyrs, dixième persécution......... 1580
5275 312 Conversion de Constantin, empereur romain. . 1571
5288 325 Concile de Nicée, réglant la fête de Pâques . . 1558
5439 476 Chute de l’empire romain d’Occident......... 1407
5444 481 Clovis, premier roi des Francs................... 1402
5585 622 Hégire ou fuite de Mahomet, ère musulmane . 1261
5763 800 Charlemagne empereur d’Occident............. 1082
6029 1066 Guillaume-le-Conquérant roi d'Angleterre ... 817
6058 1095 Godefroi-de-Bouillon roi de Jérusalem............  788
6403 1440 Découverte de l’imprimerie par Gutenberg. . . 443
6416 1453 Prise de Constantinople par les Turcs.............  430
6455 1492 Découverte de l’Amérique par Christophe

Colomb............................................................. 391
6480 1517 Etablissement du protestantisme par Luther. . 366
6484 1521 Premier tour du monde par Magellan......... 362
6497 1534 Découverte du Canada par Jacques Cartier . . 349
6651 1688 Révolution d'Angleterre................................. 195
6739 1776 Indépendance des Etats-Unis................ - . . . 107
6752 1789 Révolution française. ;................................ 94
6800 1837 Victoria I, reine d’Angleterre (20 juin)............  46
6830 1867 Puissance du Canada................................... 16
6841 1878 Léon XIII, 257e pape (20 février)............ 5



LES SOUVERAINS DE LA FRANCE.

1. Phammond.................... 420
2. Clodion.......................... 427
.3- Mérovée.......................... 448
4- Childéric I...................... 458
5- Clovis I.......................... 481 |
6. Childcbert I................... 5"
7- Clotaire 1...................... 558
8. Caribert.......................... 561
<;• Chilpéric I...................... 567

IO. Clotaire II..................... 584
II. Dagobert I...................... 628
12. Clovis 11.......................... 638
'3 Clotaire III.................... 656
N- Childéric II.................... 670
'5- Thierry I........................ 673

Clovis III....................... 691
'7- Childebert III............... 695
18. Dagobert II.................... 7”
19. Clotaire IV.................... 717
2a Chilpéric II.................... 719
21. Thierry............................ 720
22. Charles-Martel............... 737
*3- Childéric III................. 742
24. Pépin-le-Bref.................. • 752
*5- Charlemagne (bienhcur: . 768
26. Louis-le-Débonnaire... . 814
27- Charle-le-Chauve.......... 840
28. I-ouis-lc-Bègue................ 877
29. Carloman....................... • 879
3°- Charles le-Gros............... 884
3'- Kudes ou Odon............. 887
32. Charles-le-Simple........... 898
33- Robert I.......................... • 922
34- Raoul.............................. 92.3
35- Louis-d’Outremer.......... 936
36. Lothaire.......................... 954
37- l-ouis-le-Fainéant......... . 986
38. Hugues-Capet................ • 987
39- Robert II....................... • 996
40. Henri I............................ .1031
41- Philippe I....................... 1060
42. I-ouis-le-Gros................. . 1108
43- Louis-le-Jeune................ ■ ”37

44. Philippe-Auguste............ 1180
45. Louis-le-I.ion.....................1223
46. Louis IX (saint)................ 1226
47. Philippe-le-Hardi............ 1270

| 48. Philippe-le-Bel..................1285
49. Louis-lc-Hutin.................. 1314
50. Jean I (le Posthume)___1316
51. Philippe-le-Long................ 1316
52. Charles-le-liel.....................1322
53. Philippe-de-Valois...........1328
54. Jean-le-Bon.........................1350
55. Charles-le Sage.................. 1364
56. Charles VI.........................1380
57. Charles VII........................1422
58. Louis XI.......................... 1461
59. Charles VIII.....................1483
60. LouisXII............. ....1498
61. François I...................... 1515
62. Henri II.............................1547
63. François II........................1559
64. Charles IX.........................1560
65. Henri III...........................1574
66. Henri IV............................1589
67. Louis XIII.........................1610
68. Louis XIV.........................1643
69. Louis XV...........................1715
70. Lôuis XVI......................... 1774
71. (La Convention)............... 1792
72. (Le Directoire)................ 1795
73. (Le Consulat.....................1799
74. Napoléon 1.........................1804
75. Louis XVIII.....................1814
76. Charles X...........................1824
77. Louis-Philippe 1................ 1830
78. (Assemblée nationale)... 1848
79. Cavaignac, dictateur.. .. 1848
80. Louis-Napoléon, ]>r«*sid... 1848 

i 81. Napoléon III, empereur.. 1852
82. (La Défense nationale... 1870
83. Thiers, président...............1871
84. Mac-Mahon, président... 1873
85. Grévy, président...............1879



LES SOUVERAINS DE L'ANGLETERRE.

I. Egbert........................... 827 30. Edouard II - - '3°3
2. Ethelwolf...................... 836 31. Edouard III - - 1327
3- Ethelbald...................... 838 32. Richard II - - •377
4- Ethelbert...................... 860 33. Henri IV - - - 1799
5- Ethelred I...................... 866 34. Henri V - - - • 413
6. Alfred-le-Grand - - - 871 35. Henri VI - - - 14 22
7- Edouard-l’Ancien ■ - 900 36. Edouard IV - - 1461
8. Athéistan...................... 925 37. Edouard V - - 1483
9- Edmond I .... - 941 38. Richard III - - •483

10. Edred ...................... 946 39. Henri VII - - - •485
11. Edwy........................... 955 40. Henri VIII • • •5°9
12. Edgard-le-Pacifique • - 957 41. Edouard VI - - •547
'3- Edouard-le-Martyr (saint) 975 42. Jeanne-Grey - - •553
'4- Ethelred II - - - - 978 43. Marie-Tudor - - •553
■S- Edmond II • - - - 1016 44. Elizabeth - - - • SS»
16. Canut-le-Grand - - - toi? 45. Jacques I - - - • 603
'7- Harold 1..................... 1036 46. Charles I - - - 1625
iS. Hardi-Cnnut - - - - 1039 47. Olivier Cromwell - 1649.
19. Edouard-Ie-Confesseur 48. Richard Cromwell • 658.

(Saint) ...................... 1041 | 49. Charles II - - - 1660
20. Harold II...................... ic66 50. Jacques II - - - 1685
21. ( iuillaume-le-Conqucrant 1066 51. Guillaume III 1689
22. Guillaume-le-Roux - - 10S7 52. Anne ... - F702
43. Henri-Beauclerc • - • 1100 53- Georges I - • • 1714
-4. Etienne-dc-BIois - - - "35 54. (îeorges II - - • • 727
45- Henri II...................... "54 55- Georges III - - 1760
2 6. Richard-Cœur-de-Lion - 1189 56. Georges IV - - 1820
47- lean-sans-Terre - - - "99 57. Guillaume IV - - 1830
28. Henri III...................... 1216 58. Victoria - - - 1837
29. Edouard I...................... .272

LES PRESIDENTS DES ETATS-UNIS.

i. George Washington - - 1789 12. Zacharie Taylor - - - '849
2. John Adams - - - - 1797 •3- Millard Fillmore - - - I85O
3- Thomas Jefferson - - 1801 • 4- Franklin Pierce • - - 1853
4- lames Madison - - - 1809 • 5- James Buchanan - • - 1857
5. James Monroe - - 1817 l6. Abraham Lincoln - - 1861
6. John-Quincy Adams • 1825 •7- Andrew Johnson - - - 1865
7- Andrew Jackson - - - 1829 18. Ulysses Grant - - - 1869
8. Martin Van-Buren - - '837 ■ 9. Rutherford Hayes - - 1877
9- William Harrisson • - 1841 20. lames Garfield - - - 1881

10. John Tyler - - - - 1841 21. Chester Arthur - - • 1881
II. James Polk - - - • '845



LES GOUVERNEURS OU ADMINISTRATEURS 
DU CANADA.

1. De Champlain (Samuel)......................... 1608
2. De Châteaufort (Marc-Antoine) - - - - 1635
3. De Montmagny (Charlea-Huaut) - - - 1636
4. D’Ailleboust (Louis) 1648
5. De Lauzon (Jean).........................................1651
6. De Lauzon (Charles)....................................1656
7. D'Aillelroust (Louis) ..............................1657
8. D’Argenson (Pierre-Voyei)....................1658
9. D’Avaugour (Pierre-Dubois) - - - . - 1661

10. Saffray de Mézy (Augustin) - - . - - 1663
11. De Courcelles (Daniel).............................. 1665
12. De Frontenac (Louis)....................................1672
13. De la Barre (Lefebvre).............................. 1682
14. De Denonville (Jacques-René) - - - - 1685
15. De Frontenac (Louis)................................ 1689
t6. De Callières (Louis-Hector)................... 1698
17. De Vaudreùil (Philippe).........................1703
18. De Longueuil (Charles-Lemoyne) - - - 1725
19. De Beauhamois (Charles)................... 1726
20. De la Gallissonnière (Rolland-Michel) - 1747
21. De la Jor.quière (Jacques-Pierre) - - - 1749
22. De Longueuil, fils (Charles-Lemoyne) - - 1752
23. Duquesne de Menneville........................ 1752
24. De Vaudreuil-Cavagnal (Pierre) - - - - 1755
25. Amherst (Jeffrey)........................................ 1760
26. Murray (James).........................................1763
27. Irving (Paulus-Emilius).........................1766
28. Carleton (Guy).........................................1766
29. Haldimand (Frederick).........................1778
30. Dorchester (Guy Carleton)................... 1786
31. Prescott (Robert)................................... 1796
32. Milnes (Robert-Shore).............................. 1799
33. Dunn (Thomas).........................................1805
34. Craig (James-Henry).............................. 1807
35. Dunn (Thomas)................................ , . 1811
36. Prévost (George).........................................1811
37 Drummond (Gordon).............................. 1815
38. Wilson (John)...............................  1815
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39' Sherbrooke (John-Coape).......................1816
40. De Richmond (Charles).......................1818
4t. Monk (James).......................................18:9
42. Maitland (Peregrine)............................ 1820
43. De Dalhousie (George,).......................2820
44. Kempt (James).......................................1828
45. Aylmer (Mathew-Withworth) .... 1830
46. De Gosford (Archibald)....................... 1835
47. Colborne(John)....................................... 1838
48. De Durham (John-George)..................1838
49. Colborne(John)....................................... 183g
50. Sydenlnm..................................................1839
51. Clitherowe (John).................................. 1841
52. Jackson (Richard-Downes)..................1841
53. Bagot (Charles)....................................... 1842
54. Metcalfe (Charles-Theophilus) .... 1843
55. Head (Edmund-YValker).......................1854
56. Monck (Charles-Stanley) • - - • - - 1861
57. I.isgar(John-Young)................................ 1868
58. Duflerin (Frederic-Temple) - - . - - 1872
59. De larme (Henry-Douglas).................. 1878

ÉVÊQUES ET ARCHEVÊQUES DE QUEBEC.

1. De Laval-Montmorency, vicaire-apostolique.... 1658
2. De laival-Montmorency, ier évêque................... 1674
3. De Saint-Vallier, 2'' “  1688
4. De Momay, 3' “   1728
5. Dosquet, 4' “  1734
6. De VAube-Rivière, 5'' “  1740
7. De Pontbriand, 6«' **  1741
8. Briand, Perraud, de Montgolfier, vie.-cap.......... 1760
g.TSriand, 7» évêque.....................1766

to. 4)’Esglis, 81' “  1784
it. Hubert, 91' “  1788
12. Denaut, to" “  1797
13. Plessis, iv' “  1806
14. Panet, 12e “  1825
15. Signai, r'r archev.......................1833
16. Turgeon, 2" “  1850
17. Baillargeon, 3'' “  1867
18. Taschereau (Elz.-Alex.), 4" “  1870



CANADA.

l.a Puissance du Canada, est une union fédérative de provinces et 
territoires, qui comprend toutes les possessions anglaises de l’Amérique 
du Nord, à l’exception de l’Ile de Terreneuve. Elle est bornée au Nord 
par les océans Arctique et Atlantique, le détroit de Davis et la Baie de 
Baffin, à l’ouest par l’Alaska, l'océan Pacifique et le détroit de la Reine 
Charlotte, et au sud, au sud-est et au sud-ouest, par les Etats de l'Union 
Américaine. Sa superficie est de 3,330,162 milles carrés, ce qui fait 
393,996 milles carrés de plus que les Etats-Unis. De tout cet immense 
territoire, qui égale il lui seul presque celui de l’Europe entière, environ 
700,000 milles carrés sont recouverts d’eau.

Aspect du Pays.—Dans une si grande étendue de territoire, on ren­
contre tous les accidents de terrains possibles, montagnes, plateaux, 
vallées. La frontière Atlantique, qui donne sur la Nouvelle-Ecosse se com­
pose de terrains élevés et contigus, qui bordent le littoral de la mer, 
ayant une largeur de 15 à 20 milles il l’intérieur ; ces terrains se trans­
forment ensuite en vraies montagnes. A soixante milles du littoral et 
parallèlement à sa ligne, se trouve à l’intérieur la chaîne régulière des 
monts Cobequid, dont quelques-uns atteignent la hauteur de 11,000 
pieds. Ces monts traversent la Nouvelle-Ecosse, de la Baie de Fundy 
au détroit de Canso; ces montagnes sont boisées jusqu’à leurs sommets, 
et ceux-ci sont propres aux travaux de l’agriculture ; entre les deux 
rangées de terres hautes, se trouve une grande et fertile vallée qu’enclave 
la Nouvelle-Ecosse proprement dite dans presque toute sa longueur. 
La troisième chaîne de terres montagneuses traverse la frontière de 
Québec et du Nouveau-Brunswick, et s’étend de l’Etat du Maine au 
Golfe St-Laurent. Entre cette nouvelle chaîne de montagnes et celle 
des monts Cobequid, qui lui est parallèle, se trouve encore un immense 
plateau de terres arables, comprenant presque tout le Nouveau-Bruns­
wick, et une grande |>artie de la Nouvelle-Ecosse. La Côte du Labrador 
est montagneuse aussi, mais les montagnes qui se trouvent dans la 
région s’étendant du Golfe St-Laurent aux montagnes rocheuses gisent 
dans un sens différent de celui des monts moins élevés dont nous venons 
de parler. Le pays en général est accidenté, et ses principaux cours 
d’eau navigables sont obstrués par des chûtes, rapides, cascades, résul­
tant de transformations extraordinaires qu’a subies la nature en ces 
endroits. La plus grande partie des terrains montagneux glt paralèle-
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ment aux lacs et grandes rivières qui se , trouvent entre le Golfe St- 
Laurent et les montagnes Rocheuses. Les deux bornes de la vallée 
fournie |iar le bras de mer du St-Laurent, sont des draines de terrains 
montagneux. Celle du côté nord porte le nom de Laurent ides. Elle 
commence à l'Orient, a la côte du Labrador, s'étend au noid le long de 
l'Ottawa sur un parcours de ico milks, converge à Kingston où elle 
enveloppe les Mille Isles, se dirige vers l’exmmité sud de la Baie 
Géorgienne, longe les rives nord et est des lacs Huron et Supérieur, 
pour se terminer à l’océan Arctique. La longueur entière est de 3,500 
milles. Ces monts varient en hauteur, quelques-uns n’ayant que 200 
pieds d’élévation, mais c’est l'exception ; autour du Lac Supérieur ils 
atteignent la hauteur de 2,100 pieds, Cette chaîne donne naissance aux 
cours d'eau tributaires du St-I-aurent, qu’elle sépare des tabulaires de 
la Baie d'Hudson ; mais au-delà de la vallée du St-Laurent, elle est à 
son tour entrecoupée par la (rivière Saskatchouane, qui pn nd sa source 
dans les montagnes Rocheuses, et la rivière Churchhill ; plus loin encore 
elle jforme la limite extrême des rivières de la Baie d’Hudson, divisant 
leurs sources ainsi que la rivière Bock et autres cours d’eau sur un 
parcours de 800 milles envitcn à partir du fleuve Mackenzie. Dans 
les vallées et |>ortions basses de la région Laurentienne se trouvent de 
grandes étendues de terres arables, ayant un sol riche, profond et 
recouvert des plus beaux bois. Dans les parties plus élevées, la rigueur 
du climat empêche la culture des céréales. Le côté sud, dit Montagnes 
Notre-Dame, n’est qu’un prolongement des monts Alleghanys, lesquels 
commencent au Golfe St-Laurent, et offrent une chaîne non inter­
rompue de montagnes traversant les Etats-Unis jusqu'à la Virginie. Sa 
position es; parallèle à celle du fleuve St-Laurent, dont elle se trouve 
à une distance de 20 à 50 milles ; elle passe au sud du lac Champlain. 
Son point culminant sur le sol canadien est la montagne Shickack, située 
dans la péninsule de Gaspé, sa hauteur est de 4,000 pieds. Les monts 
Bleus, sur le côté sud de la Baie Géorgienne, s’élèvent à 1,900 pieds au- 
dessus du lac Huron. Le territoire compris entre le lac Supérieur et les 
montagnes Rocheuses est traversé par de nombreuses chaînes de mon­
tagnes, entre lesquelles se trouvent de grandes vallées de terres fertiles. 
I.es Montagnes Rocheuses, la plus forte chaîne de monts du continent, 
s’étendent de l’Aiaska à la Californie. Quelques-unes de ces proémi­
nences sur le sol canadien ont jusqu'à 15,000 pieds d’élévation. Entre 
les Montagnes Rocheuses et la côte du Pacifique se trouvent les Mon­
tagnes Selkirks, la Côte d’Or, le Grand plateau central de terres unifor­
mes, et la chaîne montagneuse du littoral, dite Chaîne Cascade. Toutes 
ces rangées de montagnes ainsi que le plateau cintrai gisent générale-



ment du noid-ouest au sud-ouest. La rangée dite Cascade est la prolon­
gation septentrionale de la Sierra Nevada, le plateau central occupe la 
mente position h l’égard des terres de l'Etat de Nevada, dont le sol est 
aride, rotoyeux et volcanique, et l’on peut dire que les c'naines Selkirks 
et Côte d'Or sont semblables aux monts Racines Amères (Bitter Roots), 
gisant entre le Montana et l’Idaho. Le point culminant des monts 
Cascades ne dépasse pas 7,000 pieds ; le plateau central varie de 1,000 
à 3,000 pieds. Les monts Selkirks, vers le nord dans le voisinage de 
Cariboo et des sources de la rivière Thompson nord, ont er. moyenne 
une hauteur plus grande que celle des Cascades. Les plus hauts points 
des Montagnes Rocheuses connus jusqu’à ce jour, sont les monts Mur­
chison, Hooper et le Mont Breen (Brown Mont), auquel on attribue 
une hauteur de 12,000 à 15,000 pieds. On n’en a pas encore fait 
l’ascension. On est encore sans données certaines sur la partie la plus 
importante du pays avoisinant la Baie d’Hudson.

Minéraux. — lux Puissance du Canada possède dans ses limites 
presque toutes les matières minérales qui ont cours sur le marché. Les 
gisements aurifères de la Colombie Anglaise et ceux de la Nouvelle- 
Ecosse rivalisent avec les meilleurs gisements connus. La région aurifère 
de la Nouvelle-Ecosse comprend une étendue de 6,000 milles carrés au 
moins. Les pépites sont d'un cours régulier et se trouvent jusqu’à 200 
et 300 pieds dans le sol. I.’or que l'on retire du quartz est de qualité 
supérieure et pur. Dans la Colombie Britannique, le gisement de l’or 
est général et prodigieux. On trouve du minerai le long des rivières 
l-'raser et Thompson dans le nord, le long des rivières la Paix et Omi- 
néca, sur le détroit de (lermansen Creek et l’ile Vancouver. Partant de 
la frontière des Etats-Unis jusqu’au 53m,‘ degré de latitude, sur une 
longueur de territoire variant de too à 200 milles, toute cette région 
regcige de minerais ; on l’exploite avec beaucoup de succès dans le 
comté de Beauce, province de Québec. L’or se trouve aussi en quantités 
considérables dans le comté de Hastings, Ontario, sur les rives de la 
Shiktehawk, tributaire de la rivière St-Jean, du Nouveau-Brunswick, le 
long des rivières Athabaska, McLeod et Pembina, lesquelles se 
déchargent dans l’Océan Arctique, et des rivières Saskatchouane Nord, 
Cerf rouge et Laflèche, qui s’écoulent dans le lac Winnipeg. La tribu 
sauvage des Pieds noirs s’est montrée si hostile aux exploitations de l’or 
autour de la Saskatchouane, que ce n’est que sous le couvert immédiat 
des forts militaires érigés par la compagnie de la Baie d’Hudson, que 
l’on pût continuer les opérations nécessaires au lavage du minerai. Des 
experts qui ont visité ces terrains, en vue d'en constater la vraie nature, 
les désignent comme étant des plus riches. Dans plusieurs des lies
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situées sur la partie nord du lac Supérieur se rencontrent des pepites 
d’argent, et aussi dans toutes les parties de la province de Québec situées 
au sud du fleuve St-Laurent. On trouve encore du minerai d’argent dans 
la Nouvelle-Ecosse, ainsi que dans la vallée Fraser, à la Colombie 
Anglaise. On trouve le cuivre en abondance dans toutes les parties de 
la Puissance, à la Colombie, dans les territoires du Nord-Ouest, dans 
les provinces d’Ontario, de Québec, du Nouveau-Brunswick et de la 
Nouvelle-Ecosse. Les mines de cuivre d'Ontario sont très riches. Sur 
les rives des lacs Huron et Supérieur, on trouve du cuivre en abondance. 
Dans la province de Québec il se fait de grandes et très productives 
exploitations de ce minerai, dans les cantons de l’Est, aux mines Har­
vey, Heartlord, Huntingdon, Copel et Ives. Les montagnes des terri­
toires du Nord-Ouest qui renferment du cuivre en contiennent de grandes 
quantités, niais elles sont d’un accès très difficile. On trouve du plomb 
sur plusieurs des monts Laurentides ; à Kingston se trouve une carrière 
de plomb d’une richesse et d’iine étendue remarquables ; le plomb se 
rencontre encore sur la rive septentrionale du lac Supérieur, laquelle 
est riche aussi en minerai d’argent.

Dans les cantons de l’Est, au Nouveau-Brunswick et à la Nouvelle- 
Ecosse, la plombagine fait partie des roches appelées Coronation Gulf. 
Dans les Laurentides, le fer est abondant ; à Hull, près d’Ottawa, existe 
un gisement de ce minerai qui a 90 pieds d’épaisseur, et ne renferme 
pas moins de 250,000,000 de tonnes de fer. Sur le canal Rideau se 
trouve un autre gisement de 200 pieds d'épaisseur environ, contenant le 
double de la quantité susmentionnée ; h Marmora il y a cinq lits oh 
dépôts de fer dont on évalue le contenu collectif à un billion de tonnes 
Ces minerais sont de l’espèce magnétique, donnant de 60 à 70 pour 
cent en fer pur ; il est de même origine géologique que le célèbre fer 
suédois. De grandes quantités de ce minerai existent dans les cantons 
de l’Est, ainsi qu’autour du lac Winnipeg et le long de la rive nord du 
fleuve St-Laurent. Depuis plus de cent ans, on fabrique, près de Trois- 
Rivières, à St-Maurice, de la fonte et du fer coulé, d'une qualité très 
recherchée ; à Moisie, h 300 milles en bas de Québec, sur la côte nord, 
il existe un immense dépôt de fer magnétique que l'on considère comme 
pouvant donner 20,000,000 de tonnes de fer. Ce dépôt apparaît à la 
surface du sol, sous la forme d'un sable- noir parfaitement libre de toute 
substance sulfureuse oh phosphoreuse ; le fer qu'il produit est de qualité 
supérieure, et particulièrement propre à la conversion en acier. Il existe 
encore des dépôts de minerai dans la Nouvelle-Ecosse, au Nouveau- 
Brunswick ainsi que dans la vallée du Saskatchouane. Dans la Nouvelle- 
Ecosse, particulièrement sur les monts Cobequid, on l’exploite sur une



grande échelle. I.e fer chromique si recherché pour la fabrication des 
chromâtes de potasse et de plomb, et dont oh tire de belles couleur-- 
rouge, jaune ou verte, se trouve en grandes quantités dans les cantons 
de l'Est, province de Québec. Des ocres ferrugineux se rencontrent dans 
plusieurs endroits du Canada. Quelques-uns de ces gisements ont été 
partiellement exploités, ils donnent un fer recherché. Les dépôts ferru­
gineux du Canada valent ceux de la France. Le nickel et le cobalt se 
trouvent dans plusieurs endroits du Canada, mais particuliérement sur 
la rive nord du lac Huron et du lac Supérieur. La plombagine ou le 
graphite se trouve en quantités exploitables près d’Ottawa, en arrière de 
Kingston, et près de St-Jean, Nouveau-Brunswick. Le sulfate de baryte, 
la pierre savon, la pierre lithographique, la tôle, le zinc, le bismuth, 
l’antimoine, le magnésium, le manganèse, se trouvent en plusieurs 
endroits du pays. Le mica est très abondant et d’une pureté remai - 
quable h Grenville, sur la rivière Ottawa, et dans le canton de North 
Burgass, sur le canal Rideau. Il existe de vastes dépôts de phosphate de 
chaux en arrière de Brockville, et à d’autres endroits, dans Ontario et dans 
la province de Québec. Les conditions sont des plus favorables pour la 
production de l’acide sulfurique, et pour la transformation du phosphate 
de chaux en superphosphate pour engrais. Le marbre se rencontre à 
différents endroits dans la province de Québec. Le Cap-Breton possède 
une montagne de marbre qui renferme dans son sein quelques-unes des 
plus belles espèces de marbre de couleur, et de marbre blanc. Les sour­
ces de pétrole sont nombreuses dans plusieurs des localités du sud-ouest 
d’Ontario, et l’on en a déjà retiré des millions de gallons. Sur la côte de 
Gaspé il existe un nombre considérable de sources naturelles rendant 
chacune de petites quantités de pétrole. Il y a 60,000 acres de terres à 
tourbes dans la province de Québec, à part à l'Ile d'Anticosti qui en 
contient autant ; à Ontario il y en a 30,000 ; plusieurs de ces tourbières 
ont une profondeur de to à 20 pieds, quelquefois plus.

La tourbe séchée peut remplacer le charbon. I^e charbon devient 
ensuite le plus important des autres minéraux ; on le trouve à la 
Nouvelle-Ecosse, au Nouveau-Brunswick, à la Colombie Anglaise et 
dans les territoires du Nord-Ouest. Les dépôts de charbon de la Nou­
velle-Ecosse sont à la fois étendus et riches, et ont subi une exploitation 
plus ou moins grande dès les premiers établissements des anglais dans 
cette colonie. Les mines les plus importantes sont celles de Pictou et 
de Sydney, au Cap Breton ; elles en renferment une grande quantité, 
pouvant répondre aux besoins de la marine pendant des siècles. Les 
mines de charbon de b Colombie AnglaiseTcmportent en richesse sur les 
mines d’or. Sur l’Ile Vancouver, et spécialement le long de la côte orien-
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tale en plusieurs endroits se trouve du charbon bitumineux. Ce charbon 
est d’une bonne qualité, supérieur h celui d'Ecosse. Du charbon anthra­
cite d’une qualité remarquable se trouve sur Vile Reine Charlotte. Les 
dépôts de charbon du Nouveau-Brunswick occupent une superficie 
d’environ 10,000 milles carrés. Le charbon Albert est l’un des plus 
beaux produits du règne carbonifère ; il est noir comme du jais, brillant 
et lustré, de forme déterminée et des plus cassants. On le consomme 
généralement pour la fabrication des huiles d’éclairage, dont il donne 
lui-même une notable quantité de la plus belle qualité, par voie de 
distillation, ainsi que du gaz. Le charbon provenant de la mine du 
Grand Lac est d’excellente qualité, étant dur et lustré ; il projette une 
grande chaleur en brûlant, et dure très longtemps. Le grand gisement 
de charbon des territoires du Nord-Ouest commence à 250 milles 
environ à l’est des Montagnes Rocheuses. Il a 300 milles de large et 
embrasse plus de 16 degrés de latitude jusqu’à l’océan Arctique. Il n’y 
a point de gisements carbonifères dans les Provinces de Québec et 
d’Ontario. Des sources de sel ou d’eaux fortement saturées sont nom­
breuses au Nouveau-Brunswick, et l’on exploite des puits de sel d une 
grande richesse à Ontario, dans les comtés qui bordent le lac Huron. 
L’agate, le jaspe, les diamants, les perles, la marcassite, l’améthyste, 
la cornaline, la calcédoine, le porphyre, se rencontrent dans plusieurs 
endroits du Dominion.

Golfes, Baies, Riviires, Lacs.—Les côtes de la Puissance sont dente­
lées ou entrecoupées par des baies ou Golfes, dont la Baie d'Hudson, 
l’une des mers intérieures les plus étendues du Globe, est la plus remar 
quable ; viennent ensuite le Golfe St-Laurent et celui de Géorgie. Le 
bassin hydrographique du St-Laurent avec son bras de mer, comprend 
une étendue de 530,000 milles carrés, sa forme est celle d’un parallé­
logramme irrégulier courant au sud-ouest pendant 900 milles environ, 
avec une longueur à peu près uniforme de 250 milles, le côté sud, dans 
l’extension de sa course, formant une espèce de demi-cercle dont le 
diamètre s'étend vers le nord-ouest à 900 milles environ. Les grands 
lacs par lesquels il augmente son volume, savoir, les lacs Huron, Michi­
gan, Ste-Clair, Erié et Ontario, ont, avec son bras de mer, une étendue 
d'environ 130,000 milles carrés, ce qui laisse aux terres qu’il arrose une 
superficie de 400,000 milles carrés. De cette étendue, environ 300,000 
appartiennent au Canada, le reste constitue une partie des Etats-Unis. 
A l’exception d’environ 50,000 milles carrés (y compris la péninsule de 
Gaspé toute entière) dans la partie oiientale de la Province de Québec, 
la partie canadienne g:t entièrement du côté nord de la rivière, tandis 
que la seule partie des Etats-Unis qui se trouve de ce même côté du



doive est celle située à l'extrémité ouest du lac Supérieur. Les princi­
pales rivières qui coulent dans le St-Laurent sont l’Ottawa, avec ses 
grands et nombreux tributaires ; il a 8oo milles de long : le St-Maurice, 
400 milles ; les rivières Batiscan, Chaudière, Richelieu, St-François, 
Hamilton, Moisie, Romaine, S te-Anne, et le superbe Saguenay. Les 
autres principales rivières sont le Saskatchouane, qui prend sa source 
dans les Montagnes Rocheuses, parcourt une longitude de 15° où une 
longueur de 900 milles à peu près, et se perd dans le lac Winnipeg, au 
55" degré de latitude nord ; ce lac est en communication avec la Baie 
d’Hudson par la rivière Nelson, dont la longueur est de 500 milles. Le 
lac Athabaska, situé vers le 59'" degré de latitude nord et le rro" de 
longitude ouest, reçoit entre autres la rivière h la Paix et l’Athabaska. 
puissant cours d’eau prenant sa source dans les Montagnes Rocheuses, 
près de celle du fleuve Orégon ou Colombia.

la rivière Fraser, surnommée le ruisseau d’or de la Colombie Britan­
nique, prend sa source dans les Montagnes Rocheuses, et se décharge 
dans l’Océan Pacifique après un cours de 700 milles. L’Orégon ou 
'Colombia, de 1200 milles en longueur, naît aussi dans les Montagnes 
Rocheuses. Le fleuve Mackenzie, qui entre dans l’Océan Articque, est 

.l’un des plus grands fleuve du globe. A l’est de celui-ci, et s’écoulant 
dons l’Océan Arctique, sont les rivières Mine de cuivre, au Poisson ; la 
Gatineau, la Keehawa, la Matawan, la Mistassini, la Churchhill, la 
Humaine, la Miramichi, la St Jean, la Clyde, la Grande-Rivière, la Trent 
et le Nipigon sont toutes des cours d’eau considérables ; les lacs du 
Gnn1 Ours, de l’Esclave, de Manitoba, des Bois, Mistassini, St-Jean. 
Nipigon, Nipissing sont tous remarquables.

Climat.—Le climat du Canada est à peu près celui de la Norvège et 
delà Suède. A considérer sa position septentrionale, le climat delà Nou­
velle-Ecosse est extrêmement tempéré. A Halifax et dans les comtés 
orientaux, le mercure en été ne s’élève guère au-dessus du 86'' h l'ombre, 
et en hiver on le trouve rarement au-dessous de zéro. Dans l’intérieur, 
l’iiiver est h peu près le même, mais l’été est beaucoup plus chaud. Le 
climat du Nouveau-Brunswick est sujet à de grands excès de chaud et 
de froid, le thermomètre s’élevant dans la forêt à 100 degrés pendant le 
jour et descendant même jusqu’il 50 degrés au-dessous de zéro le 
soir du même jour. Toutefois le climat est extrêmement salubre et 
propre aux travaux agricoles. Le climat de Pile du Prince-Edouard est 
beaucoup plus doux que celui de la Nouvelle-Ecosse et du Nouveau- 
Brunswick, et est des plus salubres. Les hivers de la province de Québec 
sont froids, et l’été y ressemble a celui de la France. Il y a quelquefois, 
l'hiver, des chûtes de neige de 3 ou 4 pieds, et le thermomètre y des-
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cend très bas. mais l’atmosphère est généralement pu e et agréable ; 
en conséquence, on n’y trouve pas le froid de l’hiver aussi désagréable 
qu’on le trouve en Angleterre. I.e climat de la province de Québec est, 
h tout considérer, l'un des plus beaux que l’on puisse rencontrer, et aussi 
l’un de ceux dans lesquels on se plait le plus à vivre. L’hiver d’On 
tario est beaucoup plus doux que celui de la province de Québec, et 
ceci est dû à sa proximité des grands lacs. Le Manitoba et la contrée 
de la Saskatchouan ont eq été la même température que les parties les 
plus favorisées de la vallée du St-Laurent ou de la Pensylvanie ; l’hiver 
est celui de Québec. Le climat de la Colombie Anglaise varie d’après 
les localités, et a ses causes principales dans la plus ou moins grande dis­
tance de la mer, et le voisinage des parties montagneuses. I-es parties 
basses près de la mer et sur l’Ue Vancouver ont un climat modéré, avec 
une variante de 20 degrés en hiver il 80 degrés en été. In température 
sur cette Ile est presque la même que celle de la terre ferme, à cause 
des vents du sud qui y dominent. Le long de la côte de la Colombie 
Britannique jusqu’à 150 milles à l’intérieur, le climat est humide ; le ther­
momètre y descend rarement au dessous de ro'\ et s’élève rarement au- 
dessus de 90". La pluie y est abondante le printemps, l’été, l’automne. 
La neige ne tombe point abondamment, et ne demeure pas longtemps, 
les gelées ne sont pas très fortes, la glace n’atteignant jamais plus d’un 
pouce d’épaisseur. Dans les districts du milieu, la chaleur de l’été est 
intense, et en hiver le mercure y gèle assez fréquemment 

Sel et productions.—1 .a plus grande partie des provinces de Québec, 
de la Nouvelle-Ecosse, du Nouveau-Brunswick, d’Ontario, de 111e Van­
couver, et du pays qui s’étend entre le lac Supérieur et l’Océan Pacifique, 
est admirablement propice aux travaux agricoles. Le sol de la province 
de Québec est extrêmement fertile, et susceptible d’une grande amélio­
ration ; les céréales, le foin, les plantes à racines et les fruits, y croissent 
abondamment et se développent parfaitement. La grande richesse 
d’Ontario est dans la puissance du sol et dans l’heureuse disposition 
du climat pour les travaux agricoles. La partie sud-ouest extrême de cette 
province est remarquable par sa capacité productive. Différents fruits 
qui ne peuvent parvenir à maturité dans d’autres parties du pays, y 
réussissent parfaitement. La vallée du Thames, de même que les riches 
grèves alluviales qui s’étendent de cette rivière, vers le nord à la branche 
septentrionale du détroit à l’Ours, et vers le sud presqu’aux bords même 
du lac Erié, est remarquable par sa grande fertilité et sa plissante pro­
duction forestière. Le sol est généralement de l’argile recouverte #un 
terreau végétal, et est boisé d’orme, de chêne, de noyer noir et de brris. 
blanc, tous arbres de grandes dimensions^ et de pins*, il y a.de. magnà
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fiques sucreries d’érable. Vers l’embouchure de la rivière Thames et 
sur les bords du lac Ste-Claire, se trouve une prairie naturelle pouvant 
contenir 30,000 acres de terre ; elle se trouve peu au-dessus du niveau 
du lac et est submergée au printemps, dans sa moyenne partie, à la crue 
des eaux. Le sol de cette surface plane est un terreau profond et humide 
couvert d'herbe. L’avoine et l’orge sont cultivés le long des lacs Huron 
et Supérieur. La végétation est magnifique dans les vallées de la rivière 
Rouge et du Saskatchouane, le sol est noir, argileux et riche en dépôts 
organiques, la culture du blé y est abondante et fort avantageuse, ainsi 
que celle de tous les végétaux.

Les animaux sauvages du Canada sont : l’ours noir, l’ours gris, l’ours 
blanc (que l’on ne rencontre que dans le nord), le loup, le buffle, le 
daim, la panthère, le caribou, le chat sauvage, l’antilope, le chien de 
prairie, le renard rouge, le renard argenté, le renard noir (animal fort 
rare), le castor, le rat musqué, la marmotte, l’écureuil, le lapin, la belette, 
la marte, le veau marin, le loup center, l’hermine, le porc-épic, le bélier 
des montagnes rocheuses, la loutre, etc.

Parmi les oiseaux, on remarque deux espèces d’aigles, quatre espèces 
de faucons et quatre espèces de hiboux, des cygnes, des coqs-dindes 
sauvages, des coqs de forêts, des pigeons, des faisans, une grande 
variété de canards, des oies, des coqs de bruyère, des outardes, la 
perdrix, la bécassine, la caille, le grimpereau, des oiseaux d’agrément en 
grande variété et fort jolis, des roitelets, des hirondelles, des oiseaux 
bleus, des alouettes, des merles ; on remarque aussi des milans, des 
butors, des corneilles, des martins-pêcheurs, des grues, des goélands, 
etc. Il n’y a pas moins de 243 espèces d’oiseaux dans le Canada.

Parmi les reptiles, le serpent à sonnettes, et plusieurs variétés de 
serpents et de lézards.

Parmi les poissons, la morue, le saumon, la truite saumonée, le pois­
son blanc, le maquereau, l’alose, le hareng, l’esturgeon, le flottant, le 
maskinongé, etc., etc., etc. ; parmi les poissons à carapace, l’huitre, le 
crabe, le homard, la tortue, etc.

Manufactures.—Les principaux articles de commerce et de consom­
mation fabriqués dans les provinces de Québec et d’Ontario, sont : le 
drap, le coton, les meubles, le cuir, le bois travaillé, le lin, la quincaillerie 
le papier, le verre, les drogues, le savon, les chaussures les étoffes de 
coton et de laine, les chaadières pour bateaux et locomotives, les 
machines à coudre, les meubles de tout genre, les instruments aratoires 
et agricoles, etc.

Dans les provinces du Nouveau-Brunswick et de la Nouvelle-Ecosse, 
le bois débité, les navires, les étoffes de laine et de coton, les chaussures.
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les meubles, le cuir, les clous, la fabrique des machines, la poudre il 
canon, le papier, les chaudières pour machines et locomotives, etc.

Les manufactures, sur l’Ile du Prince-Edouard, ont plus spécialement 
pour objet les besoins domestiques.

Dans la Colombie Anglaise il n’y a encore peu de manufactures, mais 
les pouvoirs d’eaux y existent en grand nombre.

Ij construction des navires se fait sur une grande échelle dans la 
province de Que'bec, et le gouvernement fédéral vient d’établir en la 
ville de Québec une manufacture de cartouches pour les besoins mili­
taires du pays.

Améliorations internes.—Les canaux du Canada sont très importants. 
Le plus oriental de ces canaux, est celui nommé canal St-Pierre, qui 
se décharge dans le Bras J'Or, au Cap Breton. Sa longueur est de 
2,300 pieds. En second lieu, vient le canal Shabanacadiv qui fait 
communiquer la ville d’Halifax avec la Baie de Fundy. Le cours entier 
du St-Laurent naviguable est de 2.385 milles, y compris la longueur des 
huit canaux faits pour obtenir ce résultat. Au nombre de ceux-ci se 
trouve lu canal du Sauit Ste-Marie, appartenant aux Américains. Les 
canaux d’Ottawa et Rideau fournissent une deuxième communication 
interne entre Montréal et Kingston, leur longueur réunie est est de 145 
milles. L’écluse St-Ours et le canal Chambly mettent le fleuve St" 
Ijurent en communication avec la rivière Huds.-n riâ la rivière 
Richelieu et le lac Champlain. La distance de Montréal à New-York, 
par cette voie, est de 456 milles. On projette de construire les canaux 
suivants: llaie Verte. Caughnawaga, Ottawa et Baie Géorgienne, 
Toronto et Baie G contienne, Trenton et Baie Géorgienne, et Hamilton 
et Lac Huron.

Chemins tic fer.—Le réseau des chemins de fer du Canada augmente 
rapidement. On compte maintenant plus de 9,102 milles. La libéralité 
avec laquelle le parlement fédéral et les législatures de Québec et 
d’Ontario ont accordé des subsides, a contribué considérablement à la 
formation d’un grand nombre de compagnies de chemins de fer :— 
Albert, 45 milles ; Black River Valley, 35 milles ; Brantford, Norfolk 
et Port Bunvell, 33 milles ; Canada Central, ligne principale, 238 milles, 
embranchement de Brock ville, 57 milles ; Canada Southern, ligne prin­
cipale, 229 milles, embranchements, 98 milles ; Pacifique Canadien, 
partie terminée, 353 milles ; embranchement de Pembina, 85 milles ; 
Carillon et Grenville, 12 milles ; Vermont Central, 43 milles ; embranche­
ment de Chatham, 9 milles ; Cobourg, Peterboro et Marmara, 25 milles; 
Credit Valley, ligne principale, 97 milles, embranchements, 63 milles ; 
Elgin. 12 milles; embranchement de Fredericton, 22 milles ; Baie
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Géorgienne et Wellington, 26 milles ; Grande Jonction, ligne principale, 
97 milles; embtanchement de Madoc, 15 milles; Great Southern, 82 
milles ; Grand Tronc, ligne principale, 797 milles, embranchements, 
573 milles; Halifax et Cap Breton, 79 milles; Hamilton & North 
Western, ligne principale, 151 milles, embranchement, 25 milles; 
Intercolonial, ligne principale, 688 milles, embranchements, 158milles; 
International, 69 milles; Kingston et Pembroke, 61 milles; Lac 
Champlain et Jonction de St-Laurent, 62 milles ; Jonction du Lac 
Simcoe, 27 milles; I-aurentides, 15 milles; Levis 5: Kennébec, 45 
milles ; London et Port Stanley, 25 milles ; Massawippi, 34 milles ; 
Midland, ligne principale. 120 milles, embranchement, 22 milles; 
Jonction de Montréal et Champlain, 33 milles ; Napanee, Tamworth 
et Québec, 28 milles ; Nouveau-Brunswick, ligne principale, 122 milles, 
embranchements, 68 milles ; Nouveau-Brunswick et Canada, ligne 
principale, 86 milles, embranchements, 35 milles ; Northern, ligne 
principale, 125 milles, embranchements, 90 milles; Port Dover et Lac 
Huron, 9t milles; Prince Edward Co., 32 milles; Ile du Prince 
Edouard, ligne principale, 754 milles, embranchements, 44 milles ; 
Québec et Lac St-Jean, 40 milles ; Québec Central, 43 milles ; Québec, 
Montréal, Ottawa et Occidental, 280 milles ; embranchement des Piles, 
29 milles ; South Eastern, 84 milles ; South Eastern, division du nord, 
96 milles ; Stanstead, Shefford et Chambly, 43 milles ; St-Jean et Maine, 
92 milles ; St-I.aurent et Ottawa, 54 milles; St-Laurent et Industrie, 12 
milles; St-Martin et Upham, 31 milles; Springhill et Parrsbow, 32 
milles ; Toronto, Grey et Bruce, ligne principale, 122 milles, embranche­
ment, 73 milles ; Toronto et Ni pissing, 88 milles ; embranchement du 
Sud, 56 milles; Victoria, 56 milles; Wwerloo et Magog, 23 milles ; 
Welland, 25 milles; Wellington, Grey et Bruce, ligne principale, 129 
milles, embranchement sud, 66 milles ; Western Counties, 67 milles ; 
Whitby et Lindsay, 45 milles ; Windsor et Annapolis, 129 milles.

Le premier fut construit en 1835 ; il n'avait que 16 mille» de long et 
s'étendant de Iaiprairie sur le St-Laurent à St-Jean. On se servait d’abord 
de chevaux et ce ne fut qu’en 1837 qu’on employa des locomotives. En
1872 on comptait déjà 3,454 milles de chemins de fer en activité, en
1873 on ajouta 1576 milles, ce qui donnait 5,040 milles de chemins de 
fer appartenant à 32 compagnies différentes.

En outre de ces compagnies, le gouvernement canadien a encore 
depuis l’établissement de la Confédération constitué plus de cinquante 
compagnies dont la plus importante est sans contredit celle dite du 
“ Pacifique Canadien ” qui aura une longueur de 2,500 milles.
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GOUVERNEMENT.
Le système de gouvernement de la Puissance du Canada est le gou­

vernement monarchique dans sa forme la plus populaiie. Le pouvoir 
exécutif réside en un Gouverneur-Général, représentant de la Reine, et 
un Conseil Privé composé de 13 membres ; il y a de plus un Sénat de 
80 membres, nommés à vie, et une Chambre des Communes composée 
de 208 représentants, élus tous les cinq ans. Aucun règlement ne peut 
devenir loi s’il n’a la sanction du Conseil Privé et des deux Chambres.

Le Gouverneur-Général a le commandement en chef de l’armée et de 
la milice, ainsi que de la marine dans les eaux de l’Amérique Britan­
nique du Nord. Il jouit seul du pouvoir de faire grâce.

Le “Dominion” est divisé en 12 districts militaires. La loi peut 
requérir tout homme valide de s'enrôler pour la défense du pays. Les 
enrôlements ont lieu chaque année, en février.

POUVOIR JUDICIAIRE.

Les lois et les formes de la procédure judiciaire ne sont pas les 
mêmes par toute la Puissance. Dans la province de Québec, les lois 
dérivent en grande partie des sources françaises. A l'époque de la con­
quête, les affaires étaient réglées généralement par la “ Coutume de 
Paris,” et par les Edits et Ordonnances des rois de France. A défaut 
-de solution dans ces deux sources, on avait recours au Droit Romain, 
•et dans certaines matières au Droit Canon.

Lorsque le pays a passé sous la puissance de la Grande-Bretagne, on 
a introduit les lois et les usages anglais. A diverses époques, toutefois, 
ces lois ont été modifiées par le Parlement impérial et par les Parle­
ments canadiens.

Le “ Code civil de Québec ” remplace la loi anglaise ; en 1791, la loi 
franco - canadienne a été remplacée dans le Haut-Canada (province 
d’Ontario) par la loi anglaise, laquelle est appliquée aussi dans la Nou­
velle-Ecosse, le Nouveau - Brunswick, l’Ile du Prince-Edouard et la 

■Colombie Britannique. La province de Manitoba est régie par la Loi 
de Québec.



HISTORIQUE.
Le Cinada tire son nom du mot iroquois Kanata, signifiant une 

reunion de huttes, mot que les Europe'ens prirent par erreur pour le 
nom du pays. Découvert d’abord en 1497 par Sébastien Cabot, il fut 
exploré en partie par Jacques-Cartier, de 1535 il 1543.

Le premier établissement des Européens a été fait en 1605, à Port- 
Royal, en Acadie, aujourd’tui Annapolis (Nouvelle-Ecosse), par le 
français de Monts. En 1608, Champlain établit une résidence perma­
nente 1 l’emplacement actuel de Québec, le Canada portant alors le 
nom de Nouvelle- France.

Le mode de colonisation était moitié civil, moitié religieux : des 
missionnaires Récollets et Jésuites parcoururent le pays dans toutes les 
directions, et s’efforcèrent de convertir les Indiens à la foi chrétienne. 
Des forts furent établis sur les principaux points, et les colons durent 
longtemps se défendre contre les attaques des Iroquois, en s’appuyant 
sur la nation sympathique des Hurons.

De 1614 à 1713, l’Acadie passa plusieurs fois de la France à l’Angle­
terre et de l’Angleterre à la France ; en 1713 elle resta acquise aux 
Anglais aussi bien que Vile de Tetreneuve. Alors les Français se forti­
fièrent à Louisbourg (Cap Breton) ; mais bientôt ce pays fut lui-même 
conquis par les Anglais, et la première Législature de la Nouvelle 
Ecosse se réunit en 1758.

L’année suivante, 1759, Québec était pris par Wolf ; trois années 
plus tard la domination française disparaissait, et le pays était placé 
sous le régime militaire anglais. Les Canadiens-Français conservaient 
leur religion e» leur clergé avec tous ses droits antérieurs ; mais la loi 
criminelle anglaise était mise en vigueur. En 1774, un Conseil législatif 
de 23 membres fut établi pour assister le gouverneur.

Bientôt après, la révolution américaine amenait des troubles dans le 
Canada ; une armée d’invasion s’avança dans le pays sans grande diffi­
culté ; mais elle fut repoussée sous les murs de Québec, où Montgomery 
périt en 1775.

En 1784, le Nouveau-Brunswick fut détaché de la Nouvelle-Ecosse, 
et érigé en province distincte, sous l’administration du colonel Carleton ; 
la première législature fut réunie en 1785.

En 17$!, le gouvernement de Québec fut divisé en deux provinces, 
et le système représentatif y fut établi, ce qui fut du moins pour les 
Canadiens-Français une satisfaction partielle. La première législature 
du Bas-Canada fut réunie en 1791, et celle du Haut-Canada en 1792.

De nouveaux troubles se produisirent en 1812, l’occasion delà



guerre qui éclata entre l’Angleterre et les Etats Jnis;. niais le Canada1 
resta fidèle h l’Angleterre.

Des tentatives furent faites et continue'es, à partir de 1822, poor 
réunir de nouveau les deux Canadas, et pour établir une sorte de respon­
sabilité ministérielle; en 1S37 l’agitation eut un caractère marqué de 
violence ; enfin la réunion fut prononcée en 1840, et un gouvernement 
responsable établi en 184t.

Le premier parlement uni fut tenu à Kingston en iSitu; en 1S44, le 
siège du gouvernement fut transporté à. Montréal ; mais le palais ayant 
été détruit dans un soulèvement populaire, le gouvernement s’établit à 
Toronto, siégea alternativement à cette ville et à Québec, et se fixa enfin 
à Ottawa en 1858.

Les éléments hétérogènes de la population rendaient fort laborieuses 
les élections des représentants, et presque impossible la marche des 
affaires. C’est pourquoi, en 1864, on mit à l’étude la question de l’éta­
blissement d’un système fédératif. Sir John Macdonald entra complète­
ment dans les vues qui lui furent communiquées, et Ton forma un 
ministère de coalition, en vue de préparer le nouveau sysrème.

Par une heureuse c: incidence, une conférence interprovinciale se 
réunissait un mois plus tard à Charlottetown, pour étudier un projet 
d’union de la Nouvelle-Ecosse, du Nouveau-Brunswick et de Vile du 
Prince-Edouard sous un seul gouvernement et une même législature. 1.C 

gouvernement canadien demanda et obtint d’étre représenté h cette con­
férence, par des délégués qui seraient simplement spectateurs des délwsts.

La Conférence des provinces maritimes s’ouvrit le 18 septembre- 
1864; le résultat de ses travaux fut de déclarer impraticable la fusion 
proposée. Mais en mime temps on était unanime à penser qu'une union, 
sérieuse pouvait être effectuée sur des bises plus larges ; et. sur la pro­
position des délégués canadiens, une conférence ultérieure fut déci 
dée, pour élaborer un projet d'Union fédérale.

La nouvelle Conférence se réunit à Québec le 10 octobre, et après. 
18 jours de travail, le projet d'union fédérale fut publié, et bientôt 
après, accepté par les Législatures de la Nouvelle-Ecosse, du Nouveau 
Brunswick et du Canada.

Des délégués furent alors envoyés en Angleterre ; TActe d’Union fut 
voté par le Parlement impérial le 28 mars 1SS7, et proclamé |orla 
Reine le 28 mai, pour entrer en vigueur le r" juillet dè la même a înée. 
Par cet acte, l’ancien Canada était divisé en deux provinces ; celle 
d'Ontario et celle de Québec. Telle est l’origine du “ Dominion " ou 
de la “ Puissance du Canada. ”

En 1870, le gouvernement de la Puissance fut étendu aux territoires
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du Nord-Ouest, sur lesquels furent établies les deux provinces du 
Manitoba et de Keewatin.

En 1871, la Colombie Britannique entra dans le Dominion, et en 
1873 l'ile du Prince-Edouard y fut aussi incorporée.

I.'ile de Terreneuve reste donc seule en dehors de l’Union ; mais on 
ne doute pas qu'elle n’arrive elle-même h se joindre aux provinces 
sreurs, et h compléter ainsi le Dominion du Canada, qui formera le plus 
beau joyau de la Couronne britannique.

! 1

EDUCATION.
I.e Canada n'a pas de réglementation unifoimc pour l’Education de 

la jeunesse ; et cela se comprend, par suite de la diversité des races, des 
langues, des lois ; mais il est reconnu que l’Education y est donnée 
dans les meilleures conditions, et avec des résultats tout à fait remar­
quables.

Dans la province d’Ontario, l’organisation repose sur les points 
suivants : l’instruction religieuse est assurée ; le chef du département de 
l’Educat on est permanent, en dehors des mouvements politiques ; les 
livres anglais étrangers sont interdits pour les branches anglaises d'ins­
truction, sauf permission spéciale ; le département de l’éducation fournit 
les livres, cartes et appareils à toutes les écoles, et prend it sa charge 
une valeur égalé il celle des fonds votés pour ces objets ; il [tourvoit X 
l’existence des maitres ; il pourvoit h la tenue et h la conservation de 
documents météorologiques dans dix comtés choisis, dont les observa­
tions sont publiées.

En 1871, les écoles communes ont été déclarées libres, et l'instruc­
tion des enfants a été déclarée obligatoire. ! es écoles reçoivent des 
subventions.

Il y a, dans la province d'Ontario," 4,598 écoles publiques, toi écoles 
de grammaire, 298 écoles privées et académies, 20 collèges et univer­
sités, r collège de technologie, une ferme modèle et une école d’agri­
culture.

La province de Québec compte 4,791 écoles de tous genres, savoir : 
3 universités, 243 écoles secondaire», 3 écoles normales, 18 écoles 
spéciales, et 4,524 écoles primaires. La plupart de ces établissements 
sont catholiques, comme la majorité de la population ; la minorité 
protestante a ses écoles distinctes, sans distinction de secte.

Les universités sont : l’Université I-aval, à Québec, avec succursale Zt 
Montréal ; l’Université McGill, h Montréal, et le Collège Bishop, à 
l.ennoxville ; ces deux dernières sont protestantes.

<4 '•

il
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Les écoles dites secondaires comprennent : 26 collèges classiques, 13 
collèges industriels, et 204 académies ; les protestants ont 8 établisse­
ments dans la première catégorie, et 1 dans la deuxième.

Les écoles normales sont : l’école normale Laval, à Québec, l'école 
normale Jacques-Cartier, à Montréal, et l’école normale McGill, il 
Montréal ; cette dernière est protestante.

Les écoles spéciales comprennent : 2 écoles de sciences appliquées 
aux arts, à Montréal ; 12 écoles d’arts et manufactures ; un institut des 
aveugles, à Montréal ; 3 instituts de sourds-muets, à Montréal.

Les écoles primaires comprennent 365 écoles modèles ou supérieures, 
et 4,159 écoles élémentaires ; il y a d’ailleurs des écoles de garçons, des 
écoles de filles et des écoles mixtes.

Quoique les catholiques comptent [lour un tiers environ dans la popu­
lation du Nouveau-Brunswick, la loi de 1872 leur a enlevé le droit 
d’avoir des écoles officielles séparées ; toutes les écoles sont non-confes­
sionnelles ; aucun symbole religieux n’y est toléré, et tout enseignement 
religieux y est interdit, l-es catholiques sont tenus de contribuer, comme 
les autres citoyens, aux frais de ces écoles, et outre cela, ils fondent et 
entretiennent des écoles catholiques, dont les principales sont : le 
Collège Saint-Joseph, à Mcmramcook, et les académies de Saint-Jean, 
de Chatham et de Saint-Louis.

Les principales écoles catholiques de la Nouvelle-Ecosse sont : le 
collège St-François-Xavier, à Antigonish, servant de séminaire au 
diocèse d’Arichat ; le collège Ste-Marie, fondé à Halifax en 1840, et 
tenue par les Frères des Ecoles Chrétiennes.

Dansl’lle du Prince-Edouard, les catholiques ont le collège St-Dunstan, 
tenu par des prêtres, à Charlottetown, et une académie tenue au même 
endroit par les Frères des Ecoles Chrétiennes ; il y a en outre, en divers 
endrdrts, un assez grand nombre de pensionnats ou d’externats pour les 
jeunes filles.

Le Manitoba possède une Université mixte au point de vue religieux 
et national, trois collèges affiliés, 94 écoles protestantes et 27 écoles 
catholiques.

Dans la Colombie Anglaise, la fréquentation de l’école est obligatoire, 
et les écoles officielles sont non-confessionnelles. I-es catholiques ont 
un certain nombre d’établissements importants, à New-Westminster, à 
Victoria et autres lieux.

En résumé, on compte au Canada près de 14,000 écoles, ayant en 
semble un million d’élèves, soit un peu plus du 5 ’ de la population 
totale.



PUISSANCE DU CANADA.

Siège du Gouvernement, Ottawa.
Son Excellence le Très-Honorable Sir John-Douclass-Sutherland 

Campbell, MARQUIS DE LORNE, K. T., G. C. M. G. P. C. (né à 
Londres le 6 août 1845), a épousé, le 21 mars 1871, Son Altesse royale 
la Princesse Louise-Carolina-Alberta (née le 18 mars 1848), 
quatrième fille de Sa Majesté la Reine Victoria (Rideau Hall, Ottawa), 
Gouverneur-général du Canada, et Commandant en chef, nommé 
gouverneur-général en novembre 1878, assermenté à Halifax, le 25 
novembre 1878. ($48,666)

Lt-col. F. W. de Winton, chevalier de la Légion d'honneur, etc., 
secrétaire du gouverneur-général et secrétaire militaire.

Capitaine Perceval, aide-de-camp ; Hon. VV. R. Bagot, aide-de-camp 
temporaire ; John Kidd, premier commis.

CONSEIL PRIVÉ DE LA REINE EN CANADA.
(Formé U /y octobre 187S.)

Le Très Hon. Sir John A. Macdonald, K. C. B. K. C. M. G. P. C., 
premier et ministre de l’Intérieur ($8,000).

L'hon. Archibald W. McLelan, président du Conseil ($7,000).
“ John O’Connor, C. R., maitre-général des postes ($7,000).
“ Sir Alex. Campbell, C. R., ministre de la justice et procureur- 

général ($7,000).
“ Sir Charles Tupper, K. C. M. G., ministre des chemins de fer 

et canaux ($7,000).
“ Sir Hector L. Langevin, K. C. M. G., ministre des travaux 

publics ($7,000).
“ James Colledge Pope, ministre de la marine et des pêcheries 

($7,000).
“ Sir Samuel Leonard Tilley, K. C. M. G., ministre des finances 

($7,000).
“ J. Henry Pope, ministre de l’agriculture et commissaire des 

patentes ($7,000).
“ Mackenzie Bowell, ministre des douanes ($7,000).
“ P. R. Adolphe Caron, C.R., ministre de la milice ($7,ooo).
“ James Cox Aikins, ministre du revenu de l’Intérieur ($7,000). 
“ Jos. Alfred Mousseau, secrétaire d'Etat pour le Canada ($7,000). 
“ David L. Macpherson, sans portefeuille ($1,000).

Greffier du Conseil privé : J. O. Côté ; John J. McGee, assistant.



MEMBRES DU SENAT DU CANADA.

1,’honorable 1). L. Macpherson, président ($4,000). 
Robert Le Moine, greffier des Parlements.

pour la province ve québec. (24 membres.) 

($l,oco far année.)

Les Honorables Messieurs

Armand, J. F., Riv. des Prairies, j 
liaillargeon, Pierre, Québec. 
Bellerose, J.H., St-Vincent de-Paul. 
Bureau, Jacques O., Montréal. | 
Chaffers, W. H., St-Césaire.
Chapais, J. C, St-Denis, Ct. Kam. 
Cliinic, Eugène, Québec.
Cochrane. M. H., Compton. 
Cormier, Charles, Plessisville.
De Boucherville, C. E. B., Boucher- 
Dumouchel, L., St-Benoit, [ville. 
Fabre, Hector, Québec.

POUR I.A PROVINCE n’O!

Ferrier, James, Mo: tréal. 
Guèvremont, J.-B., Sorel. 
Hamilton, John, Montréal. 
Paquet, A. H., St-Cuthbert. 
Pelletier, C. A. P., Québec.

Pozer, C. H., St-George, Beauce. 
Price, David E., Québec.
Ryan, Ths, Montréal.
Stevens, G. G., Waterloo.
Trudel, F. X. A., Montréal. 
Thibaudeau, Rosaire, Montréal.

itario. (24 membres.)

Aikins, J. C., Ottawa.
Alexander. Geo, Woodstock. 
Allan, G. W., Toronto.
Benson, James R., Ste-' "atherinc.

Campbell, Sir Alex.. Ottawa.

Dickson, W. H., Niagara.
Flint, l’ilia, Belleville.
Gibbs, Thomas N., Ottawa. 
Hamilton, John, Kingston.

POUR I.A PROVINCE DK LA

Almon, W. J., Halifax. 
Archibald, T. D., Sidney, C. B. 
Bourinot, John, Sidney, C. B. 
Boyd, John, St-Jean.
Dickey, R. B., Amherst.

! Hope, Adam, Hamilton. 
Leonard, Elijah, London. 
McMaster W„ Toronto. 
Macpherson, D. L., Toronto. 
Northwood, Joseph, Chatham. 
Read, Robert, Belleville. 
Reesor. David. Markam.
Scott, R. W., Ottawa.
Simpson, John, Bowmanville.

Smith, Frank. Toronto.
Vidal, Alex., Samia.

nouvelle-écossk. (10 membres.)

Grant, R. P., l’ictou.
Kaulback, H. A. N., Lunemberg. 
Macfarlane. A., Wallace.
Miller, W., Arirhat.
Power, L. G., Halifax.
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POUR LA PROVINCE DU NI

Botsford, A. E„ Sickville. 
Dever, James, St-John. 
Ferguson, John, Bathurst 
Glasier, John, Sunbury.
Lewin, J. D„ St-John.

POUR MAN

Girard, M. A., St-Boniûce.

u-BRUNSwicK. (to membres.)

McClelan, A. R., Hopewell. 
Muirhead, Wm., Chatham. 
Odell, XV. H., Fredericton. 
Warlc, David, Richibucto.

TOBA, (z membres.)

! Sutherland, J., Kildonan.

pour la Colombie anglaise, (j membres.)

....................... .................................  | Nelson, Hugh, Burrard Inlet.
Macdonald, \\\ J., Victoria.

pour l'ile du prince Édouard. (4 membres.)

Carvell, Jedediah, Charlottetown. ! Howlan, G. XV., Alberton. 
.......................................................... I Montgomery, D., Park Corner.

(X'oir l’historique de la province de Québec et l'historique de la ville de Québec.|

PROVINCE D’ONTARIO.

Siege du gouvernement local à Toronto.
Le gouvernement se compose d’un lieutenant-gouverneur, nommé 

pour 5 ans par le Gouverneur-Général du Canada en conseil, d’un 
conseil exécutif de 6 membres et d'une assemblée législative de 82 
membres élus tous les 4 ans par le peuple. L’indemnité des membres 
est de 5 dollars par jour durant la session.

Lieutenant-Gouverneur, l’Hon. John Beverley Robinson, ($10,000 
par an.)

Capt. J. Geddes. Aide-de-Camp et Secrétaire-Privé.

Conseil Exécutif.

Hon. Oliver Mowat, Premier et procureur-général.
Hon A. S. Hardy, secrétaire provincial et régistraire.
Hon. Ad. Crooks, ministre de l’Education.
Hon. C. F. Fraser, commissaire des Travaux Publics.
Hon. T. B. Pardee, commissaire des Terres de la Couronne.
Hon. S. C. Wood, trésorier et commissaire d’Agriculture.

J. G. Scott, Greffier du Conseil.
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PROVINCE DE LA NOUVELLE-ECOSSE.

Siège du gouvernement local à Halifax.
Le gouvernement se compose d’un lieutenant gouverneur, nommé 

pour 5 ans par le Gouverneur Général du Canada en conseil, d’un con­
seil exécutif de 9 membres, d’un conseil législatif de 18 membres, 
nommés à vie, et d’une assemblée législative de 38 membres, élus tous 
les 4 ans par le peuple.

Son Honneur le lieutenant-gouverneur, Adams George Archibald, 
($9,ooo).

Lieut.-col. Holt W. Clark, secrétaire-pri té.

Conseil Exécutif.

Hon. Simon H. Holmes, premier-secrétaire provincial et trésorier.
“ John S. D. Thompson, procureur général.
“ Samuel Creelman, commissaire des travaux publics et des 

Mtnes, M. C. L.
Hon. N. W. White, ministre sans portefeuille.

“ Chs. Townsend, “ “
“ John F. Stairs, “ “
“ Chs. J. Townsend, “ “
“ W. R Troop,
“ H. F. McDougall,

PROVINCE DU NÔUVEAU-BRUNSWICK.

Le siège du gouvernement local est à Frédéricton.
Le gouvernement se compose d’un lieutenant-gouverneur nommé 

pour 5 ans par le Gouverneur-Général en conseil, d'un conseil exécu­
tif de 8 membres, d’un conseil législatif de 18 membres, nommés à vie, 
et d’une Assemblée Législative de 41 membres élus tous les 4 ans par 
le peuple.

Son Honneur le lieutenant-gouverneur Robert Duncan Wilmot 
(9,000 par an.)

Secrétaire Privé : Henry Wilmot.
Aide-de-Camp : Lieut. Colonel W. C. Drury.



Conseil Exécutif.

Hon. Robert Young, président du Conseil.
Hon. John J. Fraser, Premier et procureur-général.
Hon. Wedderburn, sec. provincial.
Hon. Michel Adams, inspecteur général.
Hon. Pierre A. Landry, commissaire des travaux publics.
Hon. J. A. Crawford, W. E. Perlev et Daniel L. Harrington, et 

Robert Marshall sans portefeuille.

PROVINCE DE L'ILE DU PRINCE EDOUARD.
Siège du gouvernement à Charlottetown.
Cette province ne fait partie de la Confédération que depuis le pre­

mier juillet 1873. Le gouvernement local se compose d’un lieutenant- 
gouverneur, d’un conseil exécutif de 9 membres, et d’uAe chambre 
d’assemblée de 22 membres.

Lieutenant-Gouverneur : Hon. Ths. Health Haviland ($7,000).
Secrétaire-privé : E. H. Haviland, écuier.
Aides-de-Camp : Lieut-Col. R. R. Hodgson et James Peak.

PROVINCE DE MANITOBA.
Siège du gouvernement à Winnipeg.
Etablie le 15 juillet 1870 par proclamation royale.
Est une faible portion des territoires du Nord Ouest. Elle comprend 

la colonie de la Rivière Rouge et celle du Portage. Le gouvernement 
local se compose d'un lieut.-gouvemeur, d’un Conseil Exécutif, actuelle" 
ment de 5 membres, d’un conseil législatif de 7 membres nommés à 
vie, d’une chambre d’assemblée de 24 membres. Elle a deux représen­
tants au Sénat fédéral, et 4 à la chambre des communes.

Son Honneur le lieutenant-gouverneur Joseph Edouard Cauchon, 
($10,000 par an.)

Secrétaire privé : J. Cauchon, jr.

Conseil Exécutif.

Hon. John Norquay, Premier et trésorier.
Hon. D. M. Walker, procureur général.
Hon. C. P. Brown, ministre des Travaux Publics.
Hon. Mac Amable Girard, secrétaire provincial.
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Chambre Locale—Orateur, Hon. Gilbert McMicKen.

Assiniboine, Alex. Murray, 
Baie St-Paul, Hon. A. Girard, 
Burnside, John Smith,
Cartier, Hon. G. McMicken, 
Dufferin Nord, A. Laughlin, 
Dufferin Sud, AV. Winram, 
Emerson, T. Camey, 
Gladstone, Hon. C. P. Brown, 
High Blufl", J. A. Drummond, 
Kildouan, A. M.,Sutherland, 
LaVerandrye, Hon. A. Goulet, 
Mountain, T. Greenway,

| Morris, Joseph Taillefer,
Portage Laprairie, J. Cowan. 
Rockwook, J. S. Aikins.

I Springfield, A. W. Ross.
| Ste-Agathe, Alex. Kittson, 
j St-André, Hon. J. Norquay.
I St-Boniface, A. C. Larivière.
I Sî-Clément, F. G. Hay.
I St-François-Xavier; P. Breland. 

West bourne, hon. 1). M. Walker. 
Winnipeg.

| Woodland, VV. F. Lipsett.

PROVINCE DE LA COLOMBIE ANGLAISE.

Siège du Gouvernement à Vancouver. Le gouvernement se compose 
d’un lieutenant-gouverneur, nommé par le Gouverneur-Général du 
Canada en conseil, d’un conseil exécutif de quatre membres et d’une 
assemblée législative de vingt-cinq membres élus par le peuple. L’in­
demnité des membres est de cinq dollars par jour durant la session.

Son Honneur le lieutenant-gouverneur, Clement Francis Corn­
wall ($9,000).

George R. Layton, secrétaire privé.

Conseil Exécutif.

Hon. Geo. A. Walkera, procureur-général, commissaire des travaux 
publics et Premier.

Hon. T. Baird Humphreys, secrétaire provincial.»
Hon. Roliert Beaven, ministre dei finances et d’agriculture.

DISTRICT DE KEEWAVIN. (Territoire du Nord-Ouest)

Siège temporaire du gouvernement à Fort-Pelly.
La partie est des Territoires du Nord-Ouest est érigée sous le nom 

de District de Kéewatin. Son gouvernement se composera d'un lieu­
tenant-gouverneur aidé d’un conseil de pas plus de 10 ni moins de 5 
personnes nommées par le Gouverneur-Général du Canada ; afin de 
pourvoir à l’administration du Territoire. Son Honneur le Lieutenant 
Gouverneur de Manitoba.



TERRITOIRES DU NORD OUEST.

Siège du gouvernement il Battelford.
Lieutenant-Gouverneur, Son Honneur l’Hon. David Laird.

Conseil Eéxcutif.

Hugh Richardson, magistrat stipendiaire, est membre du Conseil 
■ex-officio.

Lieut. Col. J. F. McLeod, C. M. G., commissaire de police.
Pascal Breland, membre du conseil.
Amede'e E. Forget, greffier du conseil et secret, du lieut-gouv.
E. E. Richard, Shérif.
VVm. J. Scott, registraire.
Lieut. Col. A û. Irvine, assistant commissaire de police.
Capt. Allan McDonald et M. G. Dickinson, agents des Sauvages. 
Agents des Terres de la Puissance : A. E. Fisher, à la Petite Sas­

katchewan, Geo. Duck, au poste du Prince Albert.

ECCLÉSIASTIQUE.

PROVINCE DE HALIFAX.

Comprend les diocèses de Halifax, St-jean. N. B., Chatham, Arichat,
Charlottetown.

DIOCÈSE DE HALIFAX.

. Erigé en 1S45.

Evêi|des et Archevêques (décédés) :
Monseigneur Edmond Burke, sacré évêque de Sion, et vicaire 

apostolique de la Nouvelle-Ecosse le 5 juillet 1818 ; décédé le premier 
décembre 1820.

Monseigneur William Frazer, Evêque de Tanes en 1825, transféré il 
Arichat en 1844.

Monseigneur William Walsh, sacré en 1845; archevêque en 1852; 
décédé le 10 août 1858.

Monseigneur Thomas L. Connolly, O. S. F., consacré Evêque de 
St-Jean N. B., en 1852 ; tiansféré il Halifax en avril 185g ; décédé en 
tSjù.



ARCHEVÊQUE ACTUEL.

Monseigneur Michael Hannan, sacré le 20 nui 1877. 
Révérend Ed. F. Murphy, secrétaire.

Prêtres . . 
Couvents 
Eglises ..

RÉCAPITULATION.

.. 40 Collège.................................. 1
.. 10 Population catholique . . 45,000 

65

DIOCÈSE DE ARICHAT. 

Erigé le 21 septembre 1844.

Ce diocèse comprend Vile du Cap Breton et les trois comtés Est de 
la Nouvelle-Ecosse.—(Résidence de l’évêque à Antigonish.)

Evêque : Mgr John Cameron, D. D., sacré à Rome ,1e 22 mai 
1870, succède en 1877 à Mgr Colin F. McKinnon, I). D. Ce dernier 
fut sacré en 1852, résigna le 17 juillet 1877 et fut nommé arche­
vêque d’Amido in pnrtibus infiddium ; décédé le 26 septembre 1879.

Récapitulation.

Prêtres. 
Eglises 
Curés .

60 Collège................................ 1
Abbaye................................ 1
Couvents............................. 4
Population catholique.... 67,000

DIOCÈSE DE CHARLOTTETOWN.

Erigé en HI32.

Comprend toute Vile du Prince-Edouard et les lies de la Magde'eine-
Premiers évêques, Mgr. A. B. McEachem, D. D., sacré évêque de 

Rosen in partibus infiddium, en 1821 ; nommé évêque de Charlotte­
town en 1832, décédé en 1835.

Mgr. B. D. McDonald, D. D., sacré le 15 octobre 1837, décédé 
le 30 décembre 1859.

Evêque actuel : S. G. Mgr. Peter McIntyre, né le 29 juin 1818, à 
St-Pierre, Ile du Prince Edouard, ordonné prêtre le 26 février 1843, 
sacré le 15 août i860.

Récapitulation.

.. 1
.5,500.

Prêtres... 
Eglises.. 
Couvents

40
45

6

Collège........................
Population catholique



DIOCÈSE DE CHATHAM.

Comprend la moitié de la partie nord du Nouveau-Brunswick.
Ce diocèse a été érigé par un bref spécial de Pie IX. en date du 8 

mai i860, et le révérend James Rogers de larchidiocèse d’Halifax en 
est le premier évêque et fut sacré à Charlottetown, le 15 août i860.

RÉCAPITULATION.

Prêtres..................................... 30
Académies sous la direction

des religieuses.................. 7
Séminaires de collèges......... 2

Couvents........................... 7
Hôpitaux........................... 7
Seminaristes(ecclésiastiques) 12
Population catholique........44,000

DIOCÈSE DE ST-JEAN, N. B.
Erigé en 1843.

Comprend la moitié sud de la province du Nouveau Brunswick. 
Evêque : Monseigneur John Sweeny, sacré le 15 avril i860.

RÉCAPITULATION.

Eglises et missions...................  90
Prêtres......................................... 50
Académies de demoiselles... 6

Collège....................................... 1
Collège classique...................... 1
Couvents..................................... 7

ECCLÉSIASTIQUE.

PROVINCE DE TORONTO, ONTARIO.

Comprenant les diocèses de Toronto, Kingston, Hamilton, London, 
Vicariat apostolique du Canada septentrional et Sault Ste-Marie.

ARCHI DIOCÈSE DE TORONTO.

Erigé en /812, devenu archevêché le 20 mars /8^ o.

Premier Evêque : Monseigneur Power, décédé.
Second Evêque : Monseigneur DeCharbonnel qui a résigné pour 

entrer dans l’ordre des Capucins de France.
Archevêque : S. G. Monseigneur J. J. Lynch D. D., sacré le 20 

novembre 1859.
Coadjuteur : Monseigneur T. O’Mahony, évêque d’Eudocia in 

partilms infidelium.
Vicaire-Général : Rév. E. P. Rooney.



Prêtres séculiers..................... 60
Religieux................................. 15
Eglises...................................... 71
Paroisses.................................. 66

Chapelles de couvents.........  15
Séminaristes (théologie).... 20
Population catholique........ 47,000

DIOCÈSE DE HAMILTON.

Érigé en 1S56.

Evêque, Mgr. P. F. Crinnon I). D. Consacré le 19 avril 1874, vicaire 
général, Rév. E. I. Heenan.

RÉCAPITULATION.

Eglises et chapelles................. 84 I Académies de demoiselles. 3
Prêtres....................................... 50 I Institutions charitables.. 4
Couvents................................... 11 I Ecoles catholiques.............  40
Etudiants en théologie...........  12 [ Population catholique.... 48,000

DIOCÈSE DE KINGSTON.

Érigé en 1826.

Comprend les comtés de Glengarry, Stormont, Dundas, Greenville, 
Lanark, Leeds, Frontenac, Addington, Lennox, Prince Edouard, Has­
tings, Durham, Northumberland, Peterborough et Victoria.

RÉCAPITULATION.

Eglises....................................... 80 I Académies de demoiselles. 8
Clergé........................................ 50 | Religieuses............................ 120
Couvents................................... 6 1 Hôpitaux............................... 2

| Population catholique.. . 92,000

DIOCESE DE LONDON.

Erigé le 31 février iSs6.

Evêque : S. G. Mgr. John Walsh, né le 23 mai 1830 à Mountcoin, 
Irelande ; sacré évêque le 10 novembre 1867.

Vicaire-général, Rév. I. M. Bruyère.



RÉCAPITULATION.

Eglises................................. ... 78 Couvents........................ 9
Clergé.................................. Académies......................
Etudiants en théologie....... . .. 18 ; Asile (orphelins)..............
Collège................................ Population catholique .. .. 74,000

Vicariat apostolique du Canada septentrional.—Ce vicariat, e'rigé par 
Sa Sainte Pie IX, le 25 janvier 1874, comprend la partie nord de la 
province d’Ontario, dans la province ecclésiastique de Toronto, le long 
des lacs Huron et Supe'rieur, et est borné au sud par la rivière Muskoka, 
à l’est par la Hauteur des Terres, et au nord-est, au nord, à l’ouest et au 
sud-ouest suit les limites de la province d’Ontario.

Premier Vicaire Apostolique, Mgr Jean Francis Jamot, D. D., évéque 
de Sarepta, sacré le 24 février 1874 

Vicaire Général, Rév. P. D. Laurent.

Récapitulation.

Prêtres................................. 15
Etudiants en théologiç___ 8
Kglises................................. 30
Ecoles (garçons)................ 4
Ecoles (filles)..................... 3

Ecoles (garçons et filles).. 12
Asiles, orphelins................ 2
Ecoles d’industrie............. 2
Population catholique.. .. 10,000

PROVINCE DE ST-BONIFACE.

Cette province ecclésiastique fut érigée par Pie IX, le 22 septembre 
1871, et comprend i° l’archidiocèse de St-Boniface. 2’le diocèse de 
St-Albert. 3° le vicariat apostolique d’Athabaska-Mackenzie. 4" le 
vicariat apostolique de la Colombie Anglaise.

A RC HI DIOCESE 1)E ST-BONIFACE

Comprend la province de Manitoba, une partie des Territoires du 
Nord-Ouest et le district de Kéewabin.

Archevêque S. G. Mgr. Alexandre Taché, O. M. I. D. D., sacré 
évêque d’Arath, et coadjuteur à Mgr. Provencher, le 23 novembre 1851 ; 
transféré au siège de St-Boniface à la mort de son prédécesseur le 7 juin 
1853 ; nommé archevêque de St-Boniface, le 22 septembre 1871.

Vicaires-généraux, Révds. PP. J. Tissot, O. M. I. et A. Lacombe, 
O. M. I.



Récapitulation.

Prêties................................ 36 Elèves.................................. 1500
Etudiants en théologie ... 10 Sœurs de Charité............... 39
Frères, O. M. I................... 6 Novices................................ 8
Asile.................................... I Religieusesdes Sts-Nomsde
Hôpital................................ I Jésus et de Marie.......... 12
Ecoles paroissiales............. 35 Population catholique........ 3 5000

DIOCESE DE ST-ALBERT.

Dans le Saskatchouan, territoires du Nord Ouest, sufiragant de la 
province ecclésiastique de Manitoba.

Evêque, Mgr. V. Grandin O. M. I., sacré le 30 novembre 1859, 
évêque de Satala et coadjuteur de l’évêque de St-Boniface, transféré au 
siège de St-Albert, le 22 septembre 1871.

RÉCAPITULATION.

Prêtres O. M. 1....................... 30
“ séculiers...................... 3

Etudiants en théologie........... 6
Frères O. M.1......................... 20
Communautés religieuses.... 8

Asiles, orphelins............... 3
Hôpitaux............................ 3
Soeurs de Charité............... 20
Population catholique.... 13,000

Vicariat de la Colombie Anglaise.—Ce vicariat est borné au sud par le 
45ème dégré, à l'est par la chaîne principale des Montagnes Rocheuses ; 
au nord par la rivière Simpson et un tributaire de la rivière à la Paix, à 
l'ouest par l’Océan Pacifique, y compris l'Ile Reine Charlotte et àutres 
lies avoisinant ces territoires. Ce vicariat a été érigé le 14 décembre 1863.

Vicaire apostolique, Mgr. Louis Joseph d’Herbomez, O. M. I., sacré 
évêque de Melitopolis in partibus infidelium, le 9 octobre 1864.

Auxiliaire, Mgr. P. P. Durieu, O. M. I., évêque de Marcopolis, 
sacré le 24 octobre 1875.

RÉCAPITULATION.

Prêtres réguliers................... 20
Eglises................................... 16
Chapelles................................ 65

Ecoles................................ 6
Couvents............................. 3
Population catholique les 

sauvages compris. . , . 20,000



IPR/OVIItfCB DE Q,TJEBEO

La Province de Québec est bornée au nord par le Labrador et la Baie 
d’Hudson, à l’est par le Labrador et le Golfe St-Laurent, au sud par la 
Baie des Chaleurs, le Nouveau-Brunswick et l’Etat du Maine ; au sud- 
est par les Etats de New-Hampshire, Vermont et New-York, et au sud- 
ouest par la rivière Ottawa et la province d’Ontario.

Sa longueur, du lac Témiscominque k l'Anse au Blanc Sablon, dans 
le Détroit de Belle-Isle, est d’environ 1,000 milles, et de ce point au Cap 
Gaspé à peu prés 700 milles ; sa largeur est de 300 milles.

La superficie totale, comprenant la terre ferme, les Iles et le fleuve St- 
Laurent, est de 123,747,140 acres.

La nature semble avoir p rodigué ses faveurs à la province de Québec, 
car elle est partout grandiose : forêts, montagnes, lacs, rivières, prairies 
■considérables, chutes magnifiques, lies fertiles, pâturages riches, animaux 
sauvages en grande variété, entre autres, l’ours noir, le loup, le chat 
Sauvage, l’orignal, le caribou, etc., etc.

ties principales chaînes de montagnes sont à peu près parallèles, et 
courent du sud-ouest au nord-ouest : ce sont d’abord les Montagnes 
Vertes, ainsi appelées à cause des magnifiques forêts vertes qui les cou­
vrent : elles courent depuis la latitude de Québec, en suivant presque 
toujours le fleuve St-Laurent, au sud duquel elles sont situées, et se 
terminent dans le Golfe St-Laurent, entre la Baie des Chaleurs et la 
Pointe de Gaspé.

Au nord du fleuve est la magnifique chaine des I eurent ides, qui 
forme des ondulations nombreuses, et s’élève à une hauteur de 1,000 à 
1,500 pieds. Les montagnes de Hea courant à peu prés scus la latitude 
75" ouest, â la Baie Sandwich ; elles sont hautes de 1500 pieds et tou­
jours couvertes de neige. Enfin les montagnes de Wotchish forment une 
courte chaîne, entre le Golfe St-Laurent et la Baie d’Hudson.

Les immenses rochers qui font partie dm Laurentides s’avancent en 
certains endroits à plusieurs pieds dans la mer et présentent des pics 
escarpés de 200 à 360 pieds de hauteur.

On trouve beaucoup de marbre dans la Province, et les carrières de 
pierre à chaux sont considérables, et forment une étendue de 30,000 
pieds carrés.

I-a Province de Québec est riche en mines d’or, de cuivre, de fer, 
d’étain, d’argent, de zinc.
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Les mines d’or se trouvent principalement dans la Beauce ; le cuivre- 
dans les Cantons de l’Est : le fer se trouve presque partout, et est de 
qualité supérieure.

Le majestueux fleuve St-Laurent traverse toute la Province, et reçoit 
plusieurs grands tubulaires ; immédiatement au-dessus de Montréal, il 
reçoit du nord-ouest, la belle rivière Ottawa, dont la longueur est de 
Soo miles ; il reçoit, la droite, la rivière Richelieu, qui prend sa source 
au lac Champlain, la rivière St-François, qui sort du lac Memphremagog, 
et la Chaudière, venant du lac Me'gantic ; à gauche, la rivière St- 
Maurice, la rivière Batiscan et le majestueux Saguenay, sortant du grand 
et magnifique lac St-Jean. Les longueurs de ces rivières varient de 200 
à 400 miles.

Le climat de la Province de Québec, bien que presque semblable h 
celui d’Ontario, est plus froid en hiver et plus chaud en été. La végé­
tation au printemps est très rapide. L’hiver, le froid est régulier, et 
l’atmosphère très pure ; l’hiver commence vers la fin de novembre et 
finit à la fin de mars. Rien d’aussi beau que notre hiver canadien dont 
la salubrité est incontestable.

Le sol est généralement riche, et propre à la culture de toutes les 
céréales, le foin, le blé, etc., etc., etc. Les pommes, les prunes se récol­
tent partout en grande abondance.

La plus grande partie de la Province est couverte de magnifiques 
forêts, en partie de pin rouge où blanc, dont il se fait chaque année une 
grande exportation en Angleterre et aux Etats-Unis. Les autres espèces de 
bois sont : le chêne, l’érable, le merisier roqgc ou blanc, le sapin, l’épinette- 
rouge ou grise, le noyer noir, le bouleau, le cèdre, le tremble, etc.

Le commerce de bois sera longtemps, avec une administration judi" 
cieuse, une source de revenus considérables pour la province, car les 
demandes d’Angleterre, de France, des Indes Occidentales et des Etats. 
Unis, assurent un commerce important. La valeur de nos forets a 
doublé depuis une dizaiuc d’années.

La Province est divisée, civilement, en paroisses, townships, comtés 
et districts. Les comtés ont été établis pour la représentation au Parle­
ment, chaque comté ayant le droit d’envoyer un député aux Communes 
du Canada, et un autre au Parlement provincial.

Chaque comté possède un bureau d’enregistrement pour tous les 
actes notariés, les hypothèques, etc., etc.

Les municipalités de paroisse et de townships comprises dans un 
comté forment une municipalité de comté.

La Province est divisé en 65 comtés électoraux, ci-après mentionnés.

)
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# Comtés.

Argenteuil

Beauhamois 
Bellechasse 
Berthier . 
Bonaventure

Chambly . 
Champlain 
Charlevoix 
Chateauguay 
Chicoutimi et 

Saguenay 
Compton .
Deux-Montagnes. 
I >orchester .. 
Drummond et \ 

Arthabaska . ^

Hoc h< lasa . 
Huntingdon.

Jacques-Cartier 
Joliettc .. . 
Kamouraska 
l^aprairie . .
1.’Assomption

I/Islet .1
Lotbinière . 
Maskinongé. 
Mégantic .. 
Missisquci . 
Montcalm. . 
Montmagny. 
Montmorency .. 
Montreal-Est 
Monttéal-Ccntre. 
Montréal-Ouest.. 
Napierville ..
Nicolet...............
Ottawa (Comté) . 
l'ontiac .. 
l'ortncuf.. .. 
Quelle Centre 
Québec Ouest 
Québec Est .. 
Quélwc Comté 
Richelieu 
Richmond..
Wolfe .... 
Rimouski. . 
Rouville.. .
St-Hyacinthe 
St-Jean .. .

Chefs-lieux.

Lachutc .... 
iSt-Hughes. .. 
St-François. .. 
[Beauhamois .. 
ISt-Michcl. 
Berthier .... 
New-Carlisle.. 
iKnowlton.. 
Longueuil.. ...
Ma ti scan .... 
Baie St-Paul. . 
St-Martin. . .. 
Chicoutimi . .. ) 
Tadousac .. .. \ 
Cookshire...........

Ste-Ilénédine. . 
Drummomlville 
St-Christophc. .

Ixmguc-Pointe .

Joliette.............. .
S-Louix de Kam.
La prairie............
L’Assomption. . 
S te-Rose...........

St-Jean Port-Joli 
Lotbinière .... 
Rivière du Loup. 
Inverness . . . . 
Frelighsburg .. . 
Ste-îulienne... . 
St-'f homas. .. . 
Château-Richer . 
Montréal...........

Napierville. 
Mecancour .

111 ..H....
Bryson. . ..

ICap Santé..

Charlcsliourg. 
Sorel...............
Richmond..

' Rimouski..
| Marieville.. .. 
I St-Hyacinthe . 
iSt-Jean„ .. . 

6

J. C. Abbott.
J. A. Mousseau.Hon. _

Bolduc.
J. G. II. Bergeron.
G. Amyot.
E. O. Cuthbert.
P. C. Beauchesne.
D. A. Manson.
P. Benoit.
II. Montplaisir.
C. S. Cimon.
Ed Holton.
Ernest Cimon.
Hon. T. Pope.
T. B. baoust.
F. F. Rouleau.
D. O. Bourbeatu
Hon. P. Fortin. 
Alphonse Desjardins. 
Jttlhu Scriver.
F. Béchard.
Désiré Girouard.
J. A. McConville. 
j. Dumont.
Alf. Pinsonnault.
H. Hurt eau. 
f. A. Ouimet.
1 Ion. J. G. Blanc h et. 
P. B. Casgrain.
C. R. Rinfret.
Fred. Hondc.
L. E. Olivier, 
ii:. Baltes 
Firmin Dugas.
A. C. P. R. l^md y.
P. Vralin.
lion J. C. Coursol.
M. P. Ryan.
M. H. Gault.
Sixte Coupai.
F. X. O. Sléthot. 
Alon/o Wright 
îohn Pou pore.
R. P. Vallée.
Jacques Malouin.
Hon. 'P. McGreevy. 
Hon. W. Laurier.
Hon. J. P. R. .\. Caron 
La H. Massue.

Députés au 
Parlement pmnncial.

William Owens. 
Antoine Casa vaut.
Jean Blanche!.
Célcstin Bergevin.
N. Faucher de St. Mau- 

ÎJos. Rohillard, [rice. 
J Louis Toseph Itiopel. 
il Ion. Wm W. Lynch. 
‘M. D. S. Martel. 
Robert Trudel. 
Oné/ime Gauthier.
Ed La berge.
F. H. Dumais.
William Sav yer.
C. A. Champagne.
N. Audet.

Wm. B. Ives.
I. B. R. Fiset, M. D. 
P. A. l'igault.
Ls Tellier.

|Frs Bourassa.

Wm J. Watts.
Hon. E. J. Flynn. 
Hon. Ls Beaubien.
A. Cameron, M. D. 
Alexis Ls Demers.
N. M. Lucavalier.
V. P. I .avallée, M. 1). 
C. A E. Gagnon, N.P.
I. B. A. CharleboU.
Joseph Marion.
Hon. L. O. I.oranger. 
Hon. E. T. Paquet.
C. Marcotte, 
lion. II. G. Joly.
Ed. Caron.
Hon. G. Irvine.
E. Edmund Spencer.
J. Htc. TreffléRichard, 
i. x. Fortin, M. I>.
L. G. Desjardins.
L O. 'Paillon.
George M. Stephens. 
James McShane. 
Frs-Xavier Paradis. 
Chs E. lloude.
Ls Duhamel, M. I). 
Thomas Bvy*on.
J. 1). B rousseau.
E. . F. Rinfret.
C. F. Carbray.
J. Sheyhn.
Hon. Pierre Garneau. 
Leon Ledue.
Jacques Picard.
Ls Napoléon Assclin. 
Etienne Poulin.
Hon. IL Mercier.
Hon. F. P. Marchand.

ê
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COMTES.

St-Mauiice 
Micfford.. 
Sherbrooke .. 
Soulanges. .. 
Stanstead. .. 
Témiscouata.. 
Terrebonne .. 
'Vois-Rivières 
Vaudrcuil . .. 
Ver chères. .. 
Yamaska . ..

ClIKt'S-I.lKVX. Députés Députés au
aux Communes. I Parlement provincial.

Yamachichc 
Waterloo .. 
Sherbrooke. . . 
CAtcau Landing 
Staiistend .... 
Ile Verte ...
St-JérAme.......
li ois-Rivières.. 
\ audreuil.. 
Verchèrei

I
|., L. L.L.De«aulniers,MI), F. S. L. Desaulniers.

Isidore Frégeau.
Ivl J. Brooks. •• • "

!f. T. Lanthier.
IVhs C. Colby.

1*. K. Grandbois. 
h Ion. !.. F. R. Masson, 
lion.Sir II. I. langcvin 
1. B. Mongenai

St-Vran:,. dti laïc. Fabien Xanassv.

Hou. J. G. Robertson. 
Wm. Iluckett.
John Thornton.
G. II. Déchêne, 
lion. J. A.Chapleau. 
Sévère Dumoulin.
Km.iv I .al onde.

lion.F. I ieotfrion.N. F ! Abraham lternard#
J. C. S. Wurtele.

Iax superficie de ces comtes est de 120,080,964 acres.

La Province est divisée sou,s le rapport judiciaire en 20 districts ayant 
chacun e:gale juridiction en toutes matières, excepté pour la révision et 
l’appel, la Cour Supérieure ne tenant ses séances, pour ces fins, qu’il 
Québec et Montréal.

L’instruction publique est sous la juridiction d’un surintendant de 
l’Education, actuellement VHonorable (lédéon Ouimet, assisté d’un 
député et d’un conseil de 21 membres nommés par le Lieutenant- 
Gouverneur. 14 appartenant il la religion catholique et 7 au culte 
protestant.

CONSEIL UK L’INSTRUCTION PUBLIQUE.

Ml MURKS CATHOLIQUES.

Sa Grâce Mgr l’Ateh., de Québec.
Mgr Ed.,Ch. Fabre, Ev„ de Mont­

réal.
Mgr L. F. 1 allèche, Evêque des 

Trois-Rivières.
Mgr Antoine Racine, Evêque de 

Sherbrooke.
Mgr Jean I.angevin, Evêque de 

Rintouski.
Mgr L Z. Moreau, Evêque de 

Saint-Hyacinthe.

Mgr Dominique Racine, Flvèque 
de Chicoutimi.

Mgr T. Duhamel, Ev„ d’Ottawa. 
Honble P. J. O. Chauveau. 
Honble juge A. 11. Routhier. 
Honble juge L. A. Jetté.
Sir N. F", llelleau.
Honble T. Ryan.
Honble P. S. Murphy.
Frs Painchaud, écuier, M. 1).
G. Bossé, écuier, C. R.
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MIMIIRES PROTESTANTS

Le très rév. James Williams, D. IX, 
évêque de Québec.

Le très rév. W. liond, 1). IX, évê­
que Montréal.

H on. Chs Deway Day, L, !.. IX 
Hon. P. Irvine.
L'archidiàcre W. Turnbull Leach, 

D. C. L. !.. L. IX

Hon. C. Uunkcrr, IX C. I. 
Hon. J os. Terrier.
M. J. M. Dawson, écuyer. 
Hon. L. R. Church, M. I). 
R. W Henneker, écuyer. 
Hon. W. W. Lynch.
Henry Fry, écuyer.

1 "
, ;

Chaque citoyen est tenu de contribuer, par une taxe imposée sur sa 
propriété, h l’entretien des écoles primaires. Dans les districts où il existe 
différentes croyances, la majorité gouverne. I tans les villes de Québec 
et de Montréal, il y a des bureaux distincts de commissaires, l’un catho­
lique, l’autre protestant. On forme les professeurs aux Kcoles Normales 
soutenues par le gouvernement provincial.

Il y a trois universités dans la province : i“ La principale, non-seule­
ment du pays mais de tout le continent est l’Université Laval de Québec 
et dont il existe une succursale h Montréal ; l’Université McGill, h Mon­
tréal, fondée en 1827 ; enfin le Bishop’s College I.ennoxville fondé 
en 1843.

La religion dominante est la religion catholique romaine.
On compte sept diocèses, savoir :

Diocèse de Quebec......................Mgr K. A. Taschereau.
Montréal.................. Mgr Edouard Charles Fabre.
Trois-Rivières..........Mgr L. N. Laflèche.
Saint-Hyacinthe. ... Mgr L. Z. Moreau.
Sherbrooke...............Mgr Antoine Racine.
Rimouski..................Mgr Jean 1 -angevin.
Chicoutimi...............Mgr I tominique Racine.

• • I

DIOCESE DE QUÉBEC.

RKCAPITUI.ATION.

Eglises................................
Chapelles de missions - - 
Prêtres ordonnés en 1880 - 
Séminaristes (ecclésiastiques) 
Etudiants ît Rome - - -
Clergé .................................
Université...........................
Ecoles.................................

Collèges classiques - - - 3
Académies commerciales - 15
Couvents.................................. 40
Communautés religieuses de

femmes.................................. 10
Hôpitaux.......................... - 10
Asiles................................. 5
Population catholique - - 380,000



DIOCÈSE DK CHICOUTIMI.

RÉCAPITULATION.

Eglises ------- 29 I Séminaire..................... i
Chapelles de missions - - 10 | Couvents..................... 3
Séminaristes (ecclesiastiques) 13 ! Population catholique - 50,000
Clergé 36 I Population protestante - 150

DIOCÈSE DE MONTREAL.

Prêtres ...................................
Eglises...................................
Collèges...................................
Chapelles.............................
Ecoles - - . ... . 
Institutions ecclésiastiques - 
Institutions d’éducation - - 
Couvents

432 Académies....................... 20
162 Asiles.................................. 11

7 Communautés religieuses
'130 I (hommes) .... 6
750 : Communautés religieuses

3 I (femmes)........ 12
350 I Hôpitaux....... 16

72 I Population catholique - - 412,000

DIOCÈSE D’OTTAWA.

RECAPITULATION.

Eglises................................... 64 ' Hôpitaux ----- 3
Chapelles ------ 38 Académies..................... 14
Clergé séculier ----- 64 • Ecoles (Ottawa) - - - 20

“ régulier....................... 30 ! Maisons de reluge pour
Institutions ecclésiastiques - 5 I vieux et infirmes - - 3
Etudiants en théologie - - 30 ' Population catholique - 100,000
Collège.................................... 1 |

DIOCÈSE DE RIMOUSKI.

RECAPITULATION.

Clergé 84 | Collège ------ 1
Séminaristes (Ecclésiastiques) 20 Couvents......................... 6
Paroisses ------- 57 Ecoles............................... 320
Missions........................ - 38 1 Population catholique - 84,000



DIOCÈSE DE ST. HYACINTHE.

RECAPITULATION.

Clergé (curés et vicaires........ 126
Clergé régulier......................... 10
Prêtres retirés............................ 11
Collèges...................................... 6
Séminaires.................................. 2
Séminaristes (Ecclésiastiques) 31

Paroisses et missions. .. 74
Académies....................... 6
Couvents............................ 25
Hôpitaux............................ 5
Ecoles................................. 3 go
Population catholique.. 110,200

DIOCÈSE DE SHERBROOKE.

RECAPITULATION.

Clergé......................................... 36
Paroisses et missions.............  55
Séminaristes (Ecclésiastiques) 10
Séminaire.................................. 1
Collège...................................... 1

Couvents........................... 5
Hôpital.............................. 1
Ecoles................................ 130
Population catholique.. 36,000

DIOCÈSE DES TROIS-RIVIÈRES.
Clergé .......................  134
Séminaristes (Ecclésiastiques) 51
Paroisses.................................... 73
Missions.................................... 8
Séminaires.................................. 2

Couvents......................... 24
Académies (garçons)... 6
Hôpital............................ 1
Ecoles.............................. 545
Population catholique .. 134,000

Il y a deux diocèses protestants, Montréal et Québec.

Les principales villes de la province sont au nombre de cinq, 
Montréal dont la population est de 170,000, Québec 62.000, Trois- 
Rivières 10,000, St Hyacinthe 4,000 et She bro >ke.

Les principales manufactures sont celles énumérées dans l’historique 
de la ville de Montréal ci-après. Les facilités offertes aux manufactures 
sont nombreuses, par suite des puissants cours d’eau qui sillonnent la 
province en tous sens.



Les affaires publiques de la province sont administrées par un lieute­
nant-gouverneur, actuellement Son Excellence [’Honorable Théodore 
Robitaille, un conseil exécutif composé de 7 membres :

L’honorable J. A. Chapleau, C. R. C. S. G., Premier-et ministre des 
chemins de fer ;

L’honorable L. O. Loranger, C. R., procureur-général ;
L’honorable------------------- , trésorier ;
L’honorable J. J. Ross, M. D., président du Conseil législatif, et 

ministre de l’agriculture et des ttavaux publics ;
L’honorable E. J. Flynn, C. R., ministre des terres de la couronne ;
L’honorable E. T. Paquet, N. P., secrétaire ;
L’honorable W. W. Lynch, solliciteur-général ;
Et un Conseil législatif composé de 24 membres nommés à vie, savoir :

DIVISIONS.

Honorable Ls. Archambeault........................
“ J. I . Beaudry..............................
“ G. Bryson.....................................
“ C. B. de Boucherville...............
“ E. Dionne....................................
“ P. E. Dostaler.............................
“ J. Kerrier.....................................
“ j. Gaudet.....................................
“ J. E. Gingras.................................
“ J. Heam.......................................
“ P. Boucher de la Bruyère.........
“ J. G. Laviolette............................
“ J. B. Lefebvre de Villeneuve ...
“ G. Couture...................................
“ Ls. Panet.....................................
“ J. B. G. Proulx.............................
“ E. Prudhomme............................
•' E. Remillard.................................
“ J. J. Ross.....................................
“ P. E. Roy.......................................
*• T. Savage.....................................
“ H. Starnes...................................
“ W. H. Webb.................................
u T. Wood.......................................

Repentigny.
Alma.
Inkerman.
Montarville.
Grandville.
Delatnaudière.
Victoria.
Kennebec.
Laurentides.
Stadacona.
Rougemont.
DeLorimier.
Mille Isles.
1 .auzon.
1 -aSalle.
De la Vallière. 
Rigaud.
De la Durantaye.
Chaouinigan.
Sorel.
Golfe.
Salaberry.
Wellington.
Bedford.

Et 65 députés élus tous les cin [ ans. (Voir page 65.) 

L’administration de la justice comprend :
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GOUR DU BANC DE LA REINE.

Sir Antoine Aimé Dorion, juge-en-chef, (Montréal). Salaire $6,000. 
Assisté de 5 juges-puisnés. Salaire $5,000 chacun.

Mon. Samuel C. Monk, 
Hon. Ulric Tessier,

H on. J. K. Ramsay, 
Hon. A. S. Cross.

Hon. l.s F. S. Baby.

:C • j.-

r .1

COUR SUPERIEURE.

Hon. William Cou.is Meredith,juge-en-chef(Québec). Salaire $6,000. 
Assisté de 28 juges-puisnés. Salaire $4,000 chacun.

JUGES. RÉSIDENCES.

Hon. Andrew Stuart | 
A. B. Caron - - ' 
L E. N. Casault | 
H. F. Rainvillex 
F. G, Johnson - I 
R. Mac Kay - - 1 

F. W. Torrance | 
A. C. Papineau | 
!.. A. Jetté - ■) 
J. B. Bourgeois - 
M. Doherty - - -

Québec
I Québei et une partie 
| , d’Arthabaska.

Montréal - 1
A. R. Angers

W. McDougall
I- V. Sicotte - -
G. V. C. Buchanan
C. GiU.................
T. McCord - - - 
A. B. Routhier • 
M. 1 .aframboise - 
Michel Mathieu ■
L. Bélanger • - -
H. W. Chagnon -
M. A. Plamondon
H. T. Taschereau

Trois-Rivières - - - -
Sherbrooke..............
St-Thomas, I

(Montmagny) /
Aylmer.................j
St-Hyacinthc
Sweetsburg.............
Sorel..........................
Québec....................
Québec...................
Montréal...................

Beauhamois - - - - -
Iberville....................
Arthabaska.............
Rivière-du-Loup - - j

Montréal et une partie 
de Terrebonne.

Trois-Rivières.
St- François.
Beauce et Montmagny.
Ottawa et comté

d’Argenteuil. 
St-Hyacinthe.
Bedford.
Richelieu.
Kamouraska.
Saguenay et Chicoutimi. 
Gaspé.
Joliette.
Beauhamois.

1 Irumond et Arthabaska. 
Kamouraska et Rivière- 

du-l-oup (en bas.)

• I

ü:. y
VI
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TENUES DE LA COUR SUPÉRIEURE
DANS LA

EZRO^XUSTOE IDE QUEBEC.

Dis.ricts. Comtés, ltc., 
Compris dams le Dictrict. Chefs-lieux. Terme, Protoxotaires. Shérifs.

Arthabuska...
'

ArtLabasko, I) ummon l et
Mégantic.......................... Arthabaskavillc......... 20-2Ô Mars Juin Sept, et Dec, Banvis et Théroux .. Augu te Quesnck

Juin et Octobre.. ......... Zéphirin Vézina........ T. J. Taschereau
IL au lia un à*.. H auhnrnois, Huntingdon

et Chûteauguav................ Ii<anhar ois.................. 23-2, Fiv., Mai. S pt.it Dit P. J. 1T. Ik-emliy___ P. Laberge.
!$• dtord........... Shefford, Missirquni cl

SwcctRburg.................... 2-7 Janvier, 2-6 Mars, Mai,
Sept, vt Nov........................ Frederick T. Hall... Pitt r Cowan

Chicoutimi.. . Chicoutimi............................. Chicoutimi.................... 12-14 Janvier, 3-7 Juin et
13-19 Octobre.................... Franc. R. Gosselin... Ovide B ssé.

( Perré........................... 13-13 Février, 1-7 Juin et
Oaspé................ I ■ a*p<- et Bonnventure........ 7-13 Octobre........................ Joseph X. Lavoie... L. Z. Juncas.

( New-Carlisle........... 13-19 Janvier, !0-1G Juin et

Iberville........................... St-Jvan............................ 20-25 Janvier, Mais, Mai,
S ptembre rt Novembre.. F. II. Marchand........ Charles Nolin.

Juli.t e____ Juliette, L'Assomption <•!
Vont calm.......................... JoÜcttc........................... 10-19 Janvhr, Mars, Mai,

h< pt. et Nov........................ Desr chers vt Lésikts B. H. Leprobon.
Kam uratkn.. Kamtiiiaska «t Tirais-

conata.................................. St Louis de Kainou-
19-22 Mars, Mai, Sept, et

14-17 Décembre................. J. G. Pelleti r............. F. A. Sirois.

m

Uonliungny ..|Montmagny. L’Iel.t



iVi7 DiJewb.c...TV.:.b. o.mm r............. If. a. 8i«*..

UH

Moiitlungnv

Montréal

Ottawa

gu v ber

Ru h lit ii ....

Lava1, Vaiidrcu'l 
langes, Lsprairie, 
bly et Verdures 
cité de Montréal.

Cham. 
et Ifl

Ottawa et Pontine

rent y. Lévis et L'Abi- 
• niîre et la cité de Québec.

Richelieu, Yama-ka et Ber- 
thier........................ ....

Rimouski... 

Sagu nay ....

6t-François ..

S[.Hyacinthe . 

Terr» bonne.-.. 

Tiois Ri vicies.

Rimotn-ki....................

Saguenay « t Charlevoix...

ton, Stüiistuftd, et la ville 
Sherbrooke.............

St - Hyacinthe, Ragot et
Rouville..............................

Terrebonne, Argei.teuil et
Deux-Montagnes.............

Maskinongé, St - Maurice,( 
Champlain. Ni col et 11 la!

13-19 Fév., 12 mai, 15-20 
Sept, et 13-19 Novembre. Albert Render........... J. D. Lépine.

16 Janv. au 20 Avril, 1 Mai 
au30 Juin, 1 Sept.au 20 Déc Hubert, Honey et

double. P. J. O 
Chauveau.

Le M. Coutlée.

Ayl,l“'r...................................... 20-2C Janv., 29 Avril au G 
Mai. 20 26 Sept., 28 Nov

Alfr d Driscoll........

Québec............................ 1-5 de chaque mois, excepté 
Janvier, Juillet et Août.. Fi.set, Burroughs et

H on. C. Alleyn.
1-11 de chaque mois, excepté 

Janvier, Juillet et Août . 
16-21 Mars, 14-17 Mai et 

Sept., 16-21 Novembre .. 
31 Janvier au 4 Fév.. 17-21 

Juin, 5-8 Sept, et8-12 Nov

St-Germain Rimouski.

St-Etier.ne de Mail aie.

A ut. N. Gouin...........

A. P. Retendre............

Chs D.iBerger.............

P. Guévremont.

C. F. Lapointe.

P. H. Ci mon.

10-14 Janvier, Mars, Mai. 
Septembre et Novembre. Short et Morris.......... G. F. Bowen.

1-8 Fév., Avril, Juin et Nov. Roy « t Richer........... L. S. Adam.

Ste-Scholastique.......... 20-25 Janvier. Mars, Juin 
et Octobre............................ J. R. Bert helot. .... Z. Roussi 1 e.

16-21 Janv.. Mars, Juin, 
Sept, et nov.................. A. Dcsiletà.................. Sévère Dumoulin.
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COUR DE CIRCUIT.

Comité compris lions 
le district.

Montréal -

Vaudrf.uii.

Soi langes— 
Cour au Côteau

Verciièp.es 

Québec -

Du 1er jour juridique de chaque j 
mois : janvier, juillet et août ! 
exceptés. )

Du 1er au 5 mars, juillet etnov.

Greffiers.

lt. A. B. Hubert,
John Honey,
F. S. G end ron..

F. S. Bastien.

Du 6 au 10 mars, du (> au 9 juillet 
et du 6 au 10 nov. L. A. Gl

u 1er au 5 fév., mai et octobre. JE. E.Chagnon.

Du 16 au 21 janvier et juin et j 
du 2o au 25 de chaque mois ; 
juillet et août exceptés. 1

I.OTB1NIÈRK—
Cour à Ste-Croix- •(Du 12 au 15 fév., juin et octobre.

Trois-Rivières

j |mA8KINONGÉ—
I j Cour à la Rivière du 
U Loup, en haut - •

MM. Fiset,
Burroughs*
Campltell.

L. Lemay.

■iDu 10 au 15 mars, juin, septembre
et novembre. A. Désilcts.

Du 4 au 5 février, juin, octobre. |L. S. Bourret.

|Sr. François—
I Cour à Sherbrooke -

Stanstead—
Cour à Stanstead 
Plains - - - -

Compton—
Cour de Circuit du 

comte à Cookshire -

Richmond—
Cour du comté k Rich-

Du 10 au 16 février, avril, juin, i 
octobre et décembre.

Richmond—
Cour à Danville -

Wolfe—
Cour du comté à South 

Ham ....

j Stanstead—
I Cour du comté à Coa- 

ticook ....
I

Du 18 au 20 fév., juin et octobre.

Du 4 au 6 janvier, mai et sept.

Du 19 au 21 janvier, mai et sept. 

Du 22 au 24 janvier, mai et sept.

Du 4 au 6 février, juin et nov.

Du 22 au 24 fév., juin et oct.

MM. Short et

Richardson et
Thompson.

A. W. Pope.

A. Wilcocks. 

T. Lett.

E. S. Darchc.

O. ShurtlefT.
I
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COUR DE CIRCUIT.—Suite.

Comtes compris dans 
le district.

Montmagny—
Cour <le Circuit du 
comté à St-Thomas-

Tenves.

Du 7 au 12 février, et nov.

jL’Islet—
Cour de Circuit dui 
comte à St - Jean
Port-Joli - - - - Du 20 au 24 février, et nov.

Bki.i.lciiassk—
Cour de Circuit du

t comté à St-Michel -

Beavcz—
Cour de Circuit

Du 1er au 5 avril et juillet, et du 
2 au 5 novembre.

du
district à St-Joseph 
de Beauce- Du 7 au 12 mars, juin et oct.

Beavce—
Cour de Circuit du 
comté à St. Vital 
de 1 .ambton - - •

Dorchester—
Cour de Circuit à Ste. 

Hénédine - - - -

Du 26 au 29 janv. et mai et du 24 
au 27 sept.

Du 2 au 6 mars, juin et octobre.

Arthabaska—
Cour de Circuit du 
district d’Arthabas-

Drummond— 
j Cour de Circuit du 

comté, à Drummond- 
ville......................

Mègantic—
Cour de Circuit du 

l comté, à Inverness-

( Kamouraska—
| Cour du district à St- 

Louis de Kamou­
raska.........................

.

TEmiscouata—
Cour de Circuit du 

comté à Saint-Jean- 
Bapt. de Vile Verte.

Du 14 au 19 mars, juin, sept, et \ 
déc. ; les jours d’enquêtes le f 
10, il, 12 et 13 janv. fév., f 
avril, mai, oct et novembre. ;

Du 15 au 17 janv. mai et octobre.

Du 9 au 12 janv., mai et oct

Du 15 au 18 mars, mai et sept., et 
du 10 au 13 décembre.

Du 1 au 3 mai, juillet et oct

Cri: ni ers.

A. Bender.

L. Z. Duval.

M. Mercier.

Z. Vezina.

L. Labrecque. 

Joseph keny.

MM. Barwis et

J. T. Caya.

I
J. B. Rousseau.

P. Langlais.

I~ N. Cauvreau.
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COUR DE CIRCUIT.—Suite.

GREFFIERS.Comtés com pus thins 
le distrii t

Tentes

f Ottawa—
Cour du district à
Aylmer • * • • Du 15 au 19 janvier, du 24 au 2& 

avril, du 15 au 19 septembre et 
du 23 au 27 novembre.

Ottawa—
• Cour de Circuit du 

comté à Papineau-
ville ......................Du 3 au 7 fév., du 14 au 18 mai et

1 du 6 au 10 octobre.
Ottawa— j .
Autre Cour de Circuit; 
du comté à Packing-,
ham......................Du T1 au 20 janvier, mai et sept. IE. W. Murray.

A. Driscoll.

F. S. Mac Kay.

Pontiac
Cour de Circuit à Pur- 
tage-du-Kort * • «

Pontiac—
Cour de Circuit du 
comté à Chapeau

Gaspê—
Cour du district à

Uasi'é—

Du 19 au 23 fév., du 28 mai au 2 
juin, et du 22 au 26 oct. jC. J. Rimer.

1 i

Du 24 au 2S fév., du 3 au 7 juin, 1 
et du 27 au 31 octobre.

Du 7 au 12 février, 26 au 51 mai, 
et du 1er au 6 octobre.

W. L. Grey.

J. X. Lavoie-

Autrc Cour de Circuit 
du district à New-j
Carlisle - - - • De 7 ou la janv., du 4 «19 juin, «t 

du 7 .’i; 12 septeml
Bassin—
Cour de Circuit au

G. F. Maguire. 

Du 20au 25 fév., et du 15 au 18 sep* J. Eden.

Madeleine, Iles de la 
-Cour de Circuit a 
Amherst • • • - Du 13 au 20 juin et du 22 au 30 

août,
Bonavf.ntlre—
Circuit à Carlcton • • Du 23 au 26 janvier, du 20 au 23 

juin, et du 22 au 2Ç sept,
Riv.-avx-Re nards— 
Circuit à la Rivière- 
aux-Renards • • •

Terrehonnk— 
Circuit à Sainte-Scho­
lastique • • • •

Du 20 au 25 septembre.

Du 14 au 19 janvier, mars juin et 
octobre.

E. Borne.

J. Cullen.

J. de Ste-Croix.

J. P. Berthclot.
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COUR UE CIRCUIT. Suite.

Comtés compris dsns 
le district.

Greffiers.

iTkrrkhonnk—
I Cour du comté à St.
I Jérôme • . - - Du 10 au 13 mars, juin et octobre.

Argkntevil—
Cour (lu comté à La-

Joi.iettf.—
Cour du district à 
Jolicttc -

Ls. Isabelle.

I

Du 8 au 12 janvier, du 19 au 231 
mai, du 11 au 15 oct. T. Harron.

•'Du 10 au 15février, avril, juin, l MM. Desroches et 
octobre, et décembre. ) Désilets.

I.'AssoMi-rioN—
Cour du comté à |

L'Assomption • -jDu 1 au 4 mars, juin, sept, et déc.IJ. Z. Martel.

Montcalm—
Cour de Circuit du 
comte à St-Julien -

kicilF.l IEU—
Cour de district à 
Sorcl......................

* lîfcRTIIIl'.K—
Cour du comté à Her-

Du 5 au 8 mars, juin, sept, et 
décembre. 'J. Beauchamp.

Du 13 au 16 fév., mars, juin, sept. j 
et oct., nov. et déc. ;A. N. Gouin.

Du 17 au 19 fév., mai, juin, sept.
I et novembre.

Yamaska
Cour de Circuit du
comté à St-François. i.cs 26 et 27 fcv., mai, sept, et déc.

Sag vexa y —
Cour du district à l-i'
Malbaie - - • • Du 26 au 30 janvier, du 12 au i6j 

juin, du 1er au 4 sept., et du 3) 
au 7 nov.Charlevoix 

Cour de district à la 
Haie St-Haul - - •

.Chicoutimi 
! Cour du district à 

Chicoutimi - • •

Du 20 au 23 janvier, du 22 au 25 
mai et du 28 au 31 octobre.

Du 7 au 12 février, juin et oct.

H. Tel lier.

L M. Hlondin.

C. Dulierger.

J. J. Herron.

F. R. Gosselin.

Rimuuski—
Cour de Circuit du
district à Si-Germain Du 10 au 16 mars, du 10 au 13 

' mai et septembre.
Rimouski—
Coin de Circuit du 

comté i\ Matane - -IDu 1er nu 3 juin, du 24 au 26 sept.|D. F. de St-Aubin

A. H. 1 x;tendre.
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COUR CRIMINKLLK.

Arthabaska..

Beauharnois . 
Bedford .... 
Chicoutimi

UIILFS-I.IEVX.

Iberville . .. 
Toliette .. .. 
Kamouraska. 
Montmagny . 
Montreal . .. 
Ottawa .. . 
Québec .. . 
Richelieu. . 
Rimouski. . 
Saguenay . . 
St-François.. 
St I [yaetnthe 
Terrebonne.. 
Trois-Rivières

Arthabaskavill 
St-Joseph - • 
Beauharnois 
Sweetsburg - 
Chicoutimi -

New-Carlisle 
St-lean - - • 
Juliette - - - 
St-I/Quis de Ka 
Montmagny 
Montre su - 
Aylmer - - • 
Québec - - •

jSt-Cermain de Rim 
|St-Ktienne( Malbaie 
Sherbrooke - • • ■ 
St-Hyaciidhc - 
Ste-Scholastique 
Trois-Rivières -

Février 19 et Octobre 19 
J uin 20 et Octobre 20. 
Mars 1er et Octobre 1er. 
20 (mars, sept.)

'janvier 15 et Juin 2. 
Février 13 et Octobre 7. 
Janvier 13 et Sent. 13. 
Mars 11 et Octobre 11. 
Janvier 20 et Juillet 2. 
Mars 23 et Décembre 18. 
Mars 26 et Novembre 25. 

( 1 Mars, Juin, Sept, et Nov. 
'juin 10 et Décembre 10. 
Avril 10 et Octobre 10. 
Janvier 20 et Juillet 2. 
Mars 23 et Novembre 23. 
Février 5 et Juin 22.
Mars 1er et Octobre 1er. 
Janvier 15 et Juin 15.
Janvier 7 et Juillet 2. 
Janvier 2 et Ju"Juillet 2.

Barwis et Théroux. 
Zéphirin Y’ézina.
T. J. U. Beaudry.
Hall et Leonard.
Fr. Régis Gosselin. 
Joseph X. Lavoie.
G. F. Maguire.
F. II. Marchand. 
Desrochers et Désilets, 
J. ( 1. Pelletier.
Albert Bender.
Schiller et Dansereau. 
Alfred Driscoll.
Win E. 1 Higgan. 
Antoine N. Gouin.
A. P. Letendre. 
Charles Duberger. 
Short et Morris.
Roy et Richer.
Jules R. Bert helot.
A. Désilets.

Des canaux magnifiques et considérables facilitent beaucoup le com­
merce de la province en faisant disparaitre l'obstacle que présentaient h 
la navigation quelques grands rapides du St-Laurent.

Le canal Lachine, de Montréal au lac St-Louis ; celui de Beauharnois, 
qui fait communiquer le lac St-François avec le lac St-Louis ; le canal 
Chambly, qui joint le lac Champlain il la rivière Richelieu ; enfin le 
canal de Carillon et celui de Cran ville. .

Les étrangers qui parcourent notre province ne peuvent se lasser 
d’admirer les beautés pittoresques que l’on y rencontre presque partout, 

“ La Suisse, nous disait un touriste français, est le rendez vous des 
“ européens qui désirent surtout admirer la grande nature, le pittores- 
“ que; mais votre province de Québec est la Suisse de l’Univers.”

Sur la rivière Ottawa et les tributaires, se rencontrent des chûtes et 
des rapides vraiment remarquables, d’un caractère pittoresque.

En remontant le cours de cette rivière, nous admirons, un peu au- 
dessus de Rigaud les chûtes de Carillon, qui sont une série de rapides



ayant 12 miles de longueur. Près de la ville d’Ottawa un de ces rapides, 
appelé Rideaux, s’élance perpendiculairement à 50 pieds de hauteur 
dans un lit de pierre bleue, dans l’Ottawa. Les chiites de la rivière Chau­
dière sont d’une nature grande, saurage ; elles n’excèdent pas 40 pieds, 
et parcourent en bouillonnant un espace de 6 miles. Du pont suspendu 
de l’Ottawa on a une magnifie pie vue de ces chûtes.

A 33 miles plus loin se trouve une autre série de chûtes, “ Les Chats ”, 
<jui, par suite d’agglomération de rochers ît33endroitsdilïérents,étendent 
à 4 miles la largeur de la rivière, plusieurs de ces chûtes sont fort belles, 
et attirent l’admiration des touristes.

A Calumet se trouve un autre rapide non moins intéressant : une 
chute de 120 pieds sur la rivière Keepatva.

I-a chute Montmorency située h 7 milles en bas de Québec, sur la 
côte nord, est incontestablement une des plus remarquables ; elle tombe 
en bouillonnant, d’une hauteur de 240 pieds.

I .es chûtes de la “Chaudière” sur la côte sud, à 10 milles de Québec 
ont une hauteur de 125 pieds.

Les magnifiques chûtes de Ste-Anne sur la Côte nord à Ste-Anne 
de Beaupré, 22 milles de Québec.

Knfin les rapides de “ Long Sault ”, des “ Cèdres ” et de Lachine 
offrent beaucoup d'intérêt pour le touriste.

Mais la rivière qui offre le paysage le plus pittoresque est certaine­
ment le magnifique “ Saguenay,” qui sort du lac St-Jean et se jette 
dans le St-Laurent, a 121 milles de Québec.



COMTES DE LA PROVINCE I)E QUEBEC.

ARGENTEUIL.
Ce comte est situé dans la partie de la Province comprenant le bas 

de la Vallée de l’Ottawa. Il est borné au sud par la rivière Ottawa, qui 
l’arrose, ainsi que plusieurs autres, telle que la rivière Rouge et la rivière 
Nord ; à l’est par les comtés des Deux-Montagnes, Terrebonne, au nord 
par le comté de Montcalm, et à l’ouest par le comté de l’Ottawa.

Les richesses minérales qui se trouvent près de cette chaîne assurent 
un avenir de prospérité à cette partie du pays.

Les deux tiers environ de la population de ce comté parlent la langue 
anglaise, et descendent de colons venus d’Angleterre. d'Ecosse et 
d’Irlande : l’autre forme la population canadienne française.

Les pâturages sont remarquablement gras, et facilitent l’élevage des 
bestiaux.

Les cultivateurs de ce comté jouissent généralement d’une heureuse 
aisance.

Le chemin de fer “ Québec, Montréal, Ottawa et Occidental, ” met 
ce comté en relation journalière avec la ville de Montréal.

Chef-lieu, Lachûte, situé sur la rivière Nord et sur le chemin de fer 
Q. M. O. ,V ()., à 44 milles de Montréal. Possède 5 églises, 9 bureaux 
de télégraphe. 1 corderie, des manufactures de papier et de draps, z 
manufactures de voitures, 2 fonderies, une manufacture de meubles, 
plusieurs moulins, 2 tanneries, une imprimerie, plusieurs hôtels et 
magasins.

Député aux Communes du Canada, Hon. J. J. C. Abbott, conservateur.
Député au parlement provincial, William Owens, écuyer, conservateur.
Les paroisses qui appartiennent il ce comté sont :

Grenville, J. L. Krancieur, curé. I St-André Avellin, J. P. Bélanger, 
Harrington East, | curé.
Lachûte, desserte de N-1). de 1 «ans. ! St-Jovite, J. S. Ouimet, curé.I St-Philippe, M. Larose, curé.

Villages où il y a des bureaux de poste, et faisant partie des paroisses 
ci-dessus mentionnées :

Antoinette, Arundel, Aooca, Beech Bridge Britonville, Brounsburg, 
Combria, Carillon, Chatboro, Cushing, Dolesville, Dunary, Eden Dale, 
Edina, Geneva, Genoa, Hill Head, I.achute Mills, Lakefield, Lakeview, 
Lost river, Louisa, Mille Isles, Morrin Flats, Pointe aux chênes, Rivington, 
St-Faustin, Shrewsbury, Stonefield.



— Kl —

BAGOT.
Ce comte' est situé dans la partie sud de la province. Il est borné à 

l’ouest par la rivière Richelieu.
I.e chemin de fer du Grand-Tronc le traverse. Sa superficie est de 

214,840 acres.
Ce comté appartient à la division politique de Sorel, comprenant les 

comtés de Richelieu et Bagot, les paroisses de St-Denis, de la Présenta­
tion, de St-Barnabé et de St-Jude, dans le comté de St-Hyacinthe, et au 
district judiciaire de St-Hyacinthe, comprenant les comtés de Bagot, 
Rouville et de St-Hyacinthe.

Sénateur, l'honorable J. B. Guèvremont.
Conseiller législatif l’honorable P. Euclide Roy.
Député aux Communes du Canada, honorable J. A. Mousseau, con­

servateur.
Député au Parlement Provincial, Casavant, écuyer, conservateur.
Chef-lieu, St-I.iboire, village situé sur le chemin de fer du Grand- 

Tronc, à 44 milles de Montréal. Possède une église, 4 magasins, 2 

hôtels, un bureau de télégraphe.

Acton Vale (St-André), P. lutro- 
chelle, curé.

St-Dominique, C. Poulin, curé.
St-Ephrem d’Vpton, J. M. I.aflam 

me, curé.
Ste Hélène de Bagot, Rév. M. N. 

Bélanger ; J. M. Broone, vicaire.
St-Hughes, !.. M. Archambault, 

anc. curé, T. Guertin.anc. curé.

St-Li boire, K. X. Bertrand, curé. 
Ste-Pie, Alf. Desnoyers, curé ; A. 

Routhier, vicaire.
Ste-Rosalie, O. Guy, curé ; L. Z.

Vincent, vicaire.
St-Simon, K. Pratte, curé. 
St-Théodore d’Acton. E. Lecours, 

curé.

BKAUCE.

1-e comté de Beauce est borné au nord par le comté de Dorchester, 
h l’ouest par les comté de Lotbinière et Mégantic, au sud par les comtés 
de Wolfe et de Compton, au sud-est par les monts Alleghany, qui le 
séparent du Maine. Il est traversé par la rivière Chaudière, dans laquelle 
on trouve de l’or ; plusieurs autres cours d’eau l’arrosent.

Le chemin de fer Lévis et Kennébec traverse le comté.
Superficie 1,170,594 acres.
Cette partie du Pays est aujourd’hui renommée pour ses mines d’or, 

dont la richesse, dit-on est plus considérable que celles de la Californie, 
e
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Des compagnies puissantes font exécuter à St-F'rançois des travaux 
«onsidérables pour l’extraction et l’exploitation des sables aurifères.

La famille de l.éry est propriétaire de la Seigneurie de St-François, 
l’une des plus considérables du Pays.

Division judiciaire, comprenant les comtes de Dorchester et de 
Beauce.

Division politique de I .auzon comprenant une partie du comté de 
Lévis et les comtés de I lorchcster et Beauce.

Sénateur, l’honorable (’. H. Vo/.er, (St-(leorge Beauce).
Conseiller législatif, l'honorable (!. Couture (Lévis).
Député aux Communes du Canada. Joseph Bolduc, écuyer, conser­

vateur.
Député au Parlement de Québec, J. Blanchit, écuyer, conservateur.
Préfet du comté. William Ch. Brouage de l.éry, écuyer, (St-Fr.-ini.ois).

St-Pierre de Broughton, !.. (1. 
Morisset, curé.

St-Cômede Kennébec.I. M. Four­
nier, curé.

Ste-Marie(La Beauce), J. Chape­
ron, curé; J. B. Dionne, vicaire. 

Si-Viial de Lambton. N. M. Huot, 
curé.

Sts-Anges, I). M. Lemieux, curé. 
St-EI/.éar, W. H. Couture, curé;

L. H. Grenier, ancien curé. 
St-Ephrem de Tring, J. O. Soucy, 
St-Evariste, H. Desruisscaux, curé. 
St-F'rançois, F. X Tessier, curé ;

J. B. Gosselin vicaire. 
St-Frédéric, J. E. Martin, curé. 
St-Georges, B. Bernier, curé ; J. I 

E. Roy, vicaire.

St-Honoré de Shenlcy, L. Quezel, 
curé.

St-Joseph de Beauce, L. A. Martel, 
curé ; J. Boulet, vicaire.

St-Victor de Tring, J. B. Ville- 
neuve, curé.

St-Sébastien (Vallefort), S. Garon, 
curé.

Sacté-Cieur de Jésus, B. C. Guay, 
curé.

Sacré-Cœur de Marie, P. Iavoie, 
curé.

St-Séverin (Beauce), I). O. Naux, 
curé.

St-Zacharie, M. P. Meunier, curé.

Villages qui font partie des susdites paroisses et possèdent des bureaux 
de poste :

Agnès, Aubert Gallion, Bisson, East Broughton, Grandes Coudées, 
Cumberland Mills, Jersey, Rivière Chaudière, Jobin Station, I.inière, 
Marlow, Rivière Gilbert, St-Georges East, St-Samuelde Grayhurst, West 
Broughton.

\



BEAUHARNOIS.

Ce comté est situé vers l’extrémité sud-ouest de la province ; il est 
borné au nord par le fleuve St-Laurent, à l’ouest par le comté de Hun­
tingdon, au sud et à l’est par le comté de Châteauguay.

Son commerce principal consiste en avoine, Jblé, laine, et les princi­
pales denrées. Superficie 89,280 acres.

Le chef-lieu, Beauharnois, est situé sur le lac St-Louis formé par le St- 
Laurent, à 33 milles de Montréal. Possède plusieurs moulins, une 
poterie, une fonderie, une brasserie, deux églises, plusieurs écoles, un 
couvent, un bureau de télégraphe, une imprimerie, une succursale de 
banque.

Il s’y fait un grand commerce de grains, chevaux, bois. Une ligne de 
bateaux à vapeur fait chaque jour, en été, le service entre Montréal et 
Beauharnois.

Le comté de Beauharnois appartient à la division judiciaire de Beau- 
harnois, comprenant les comtés de Huntingdon, Châteauguay et Beau- 
humois, et à la division politique de Salabcrry, comprenant une partie 
des comtés de Châteauguay, de Huntingdon et le comté de Beauharnois. 

Sénateur, l’honorable F. X. A. Trudcl.
Conseiller Législatif, honorable H. Starnes.
Député aux Communes du Canada, J. G. H. Bergeron, écuyer, con­

servateur.
Député au Parlement de Québec, Ce'lestin Bergevin, écuyer (Beau 

hamois,) conservateur.

Beauharnois (St-Clément), M. Jas­
min, curé, D. Charland, ancien 
curé ; A. Lemoync, vicaire.

St-Etienne, A. Giguère, curé ; N.
St-Pierre, vicaire.

St-Stanislas de Kostka, S. O. Per­
rault, curé ; E. Prieur, vicaire.
I-ondreville—Melocheville—

BELLECHASSE.

Ce comté est situé au sud de Québec ; il est borné au nord par le 
fleuve St-Laurent, h l’ouest par le comté de Lévis, au sud par le comté 
de Dorchester, à l’est par l’Etat du Maine et le comté de Montmagny. 

Le chemin de fer “ Intercolonial ’’ le traverse.
Le commerce principal porte sur le sucre d’érable, l'avoine, l’orge, le

St-Louis de Gonzague, J. B. Cousi­
neau, curé ; A. Hamois, vicaire. 

St-Thimothée, J. Brissettc curé ;
J. Limoges, vicaire.

Ste-Cécile, Valleyfield, Alexis Pel­
letier, curé ; L. Leduc et L. 
Casaubon, vicaires.



blé, le foin, etc., etc. On y voit quelques manufactures de cuir, de laine. 
Superficie 430,370 acres.
Chef-lieu St-Michel, très joli village situé sur la rive sud du St- 

Laurent, à to milles en bas de Québec, on y remarque une magnifique 
église dont l’intérieur, n’est pas encore terminé, un couvent (Dames 
religieuses de Jésus-Marie, un collège, une scierie mécanique, deux 
hôtels, un bureau de télégraphe et plusieurs magasins.

L’Flglise de Notre-Dame de Lourdes, construite il y a à peine 1 ans, 
dans un site vraiment enchanteur, attire un nombre considérable 
d’étrangers par la ressemblance extraordinaire avec Notre-Dame de 
I .ourdes de France.

Il s’y fait, en été, de nombreux pèlerinages; St-Michel est maintenant, 
en été, le rendez vous d’un grand nombre de familles de Québec.

Le comté de Bellechasse appartient à la division judiciaire de Mont- 
magny, comprenant les comtés de l’Islet, Montmagny et Bellechasse, et 
il la division |>olitique de De la Durantave comprenant une partie du 
comté de l’islet, les comtés de Montmagny et de Bellechasse et les 
paroisses St-Joseph, St-Henri et de Notre-Dame de la Victoire, dans le 
comté de Lévis.

Sénateur, l'honorable J. C. Chapais (St-Denis, en bas).
Conseiller Législatif, l'honorable F.d. Rémillard.
Député aux Communes du Canada, Guillaume Amyot, écuyer, 

(Québec,) conservateur.
Député au Parlement de Québec, N. Faucher de St-Maurice, écuyer, 

(Québec.) conservateur.

Armagh. L. A. Gagné, curé.
Beaumont, A. Campeau, curé.
Buckland (N. D. Auxiliatrice), T.

Houdc, curé.
St-Ch.'.rles, I). Martineau, curé ; A.

J. Caron, vicaire.
St-Gervais, J. N. Gingras, curé ;

Geo. Guy, vicaire.

Villages et bureaux de poste faisant partie de ces paroisses, La F'ayette, 
Station de St-Valier.

St-Lazare, J. Gauthier, curé. 
St-Magloire. J. Fl. Parent, curé. 
St-Michel, N. Lalibertc. curé. 
St-Raphaël, F. I. Paradis, curé. 
St-Valier, J. A. Rainville, curé.
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BERT HI ER.
Situé dans la partie ouest de la province, sur le St-Laurent, ce comté 

est arrosé par la rivière L’Assomption et plusieurs autres cours d'eau.
C’est dans ce comté que se trouve le lac Maskinongé, qui a 4 milles 

de long sur 3 de large ; il donne naissance à la rivière Maskinongé, qui 
se décharge dans le fleuve St-Laurent.

Les prodbits principaux sont le lin, l’avoine, le blé, le tabac, les 
étoffes de laine, etc.

Superficie, 1,501,412.
Chef-lieu, Louiseville (Rivière-du-Loup), joli village, situé sur la rive 

nord du lac St-Pierre, h 22 milles des Trait-Rivières ; traversé parle 
chemin de fer Québec, Montréal, Ottawa & Occidental.

Louiseville possède une église, un bureau de télégraphe, une fonderie, 
des tanneries, plusieurs moulins, une imprimerie St plusieurs magasins.

la: comté de Berthier appartient à la division judiciaire de Richelieu, 
comprenant les comtés de Yamaska, Sorti, Richelieu et Berthier.

Division politique de I-anaudière, comprenant une partie du comté 
de Maskinongé, les comtés de Berthier et de Joliette, moins la paroisse 
de St-Paul, moins le township de Kildare et son augmentation, et moins 
le township Cathcart.

Sénateur, l’honorable J. H. Bellerose (St-Vincent-de-Paul).
Conseiller législatif, l’honorable P. E. Dostaler.
Député aux Communes du Canada, E. O. Cuthbert, écuyer, conser­

vateur.
Député au Parlementde Québec, Joseph Robillard, écuyer, (Lanoraie,) 

conservateur.

Berthier, J. B. Campeau, curé ; D. 
Piché, vicaire.

Ile du Pads, V. Plinguet, curé ; O.
Guimond, vicaire.

Lanoraie, C. Loranger, curé ; C.
Lafontaire, vicaire.

Lavaltrie, H. Marcotte, curé ; A. 
Provost, vicaire.

St Barthélemi, E. Moreau, curé ; 
V. Dupuis, vicaire.

St-Cuthbert, A. Brien, curé ; A.
Mondeville, vicaire.

St-Damien de Brandon, J. Brien, 
curé.

St-Gabriel de Brandon, M. St- 
Jacques, curé.

St-Michel des Saints.
St-Norbert, V. Clément, curé.
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BONAVENTURE.

Ce comté est situé dans l’ouest de la province. Il touche au nord 
les comtés de Rimouski et de Gaspé, au sud le Nouveau-Brunswick et 
la Baie des Chaleurs.

Superficie, 2,106,681 acres.
Chef-lieu, New-Carlisle, à l’entrée de la Baie des Chaleurs. Latitude, 

48" 3 nord, longitude 65° 29.
C'est la steion de pêcheries la plus im[>ortante du côté nord de la 

Baie.
New-Carlisle possède 2 églises, 2 hôtels, plusieurs magasins, un bureau 

de télégraphe, une imprimerie.
Un bateau de la compagnie des vapeurs de Québec et des Ports du 

Golfe y arrête une fois par semaine pendant la saison d’été.
Le comté de Bonaventure appartient à la division judiciaire de Gaspé, 

comprenant les comtés de Gaspé et Bonaventure.
Division politique de Golfe, comprenant les comtés de Gaspé, Bona­

venture et Rimouski.
Sénateur, l’honorable Eugène Chinic, Québec.
Conseiller législatif, l’honotable Thomas Savage.
I )éputé aux Communes du Canada, P. C. Beauchesne, écuyer, con­

servateur.
Député au Parlement de Québec, L. J. Riopel, écuyer, (Québec), 

conservateur.

Black Cape,
Carleton, F. A. Blouin, vicaire ;

J. O. Béland, assistant. 
Hopetown,
L’Anse aux Gascons,
Maria, J. Gagné, curé.
Matapédia (St-Alcxis), O. Dra­

peau, curé.
New-Carlisle, desserte de Paspé- 

biac.

Paspébiac, C. Larivée, curé.
Port Daniel, N. Lévêque, curé. 
Ristigouche, O. Drapeau, curé.
St-Jean l’Evangéliste (Shoolhed), 

Pol. Moreau, curé.
Cascapédiac, F. Audet, curé. 
Bonaventure, N. Thivierge, archip, 
St-Charles de l’Aplan, N. Chrétien, 

curé.
St-Godfroy, P. J. Fortier, curé.

Villages faisant partie de ces paroisses et possédant des bureaux de 
poste : Avignon, Bonaventure, River, Broadlands, Cross-Point, Dce 
Sids, Escuminac, Fleurent Maria Capes, New-Richmone, Nouvelle, 
Oak-Point, Runney made Shiganake.
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BROME.

Ce comté est borné à l’est par le lac Memphrcmagog, au nord par le 
comté de Shefford, à l’ouest par les comtés de Rouville et de Missisquoi, 
et au sud par l’état de Vermont. Plusieurs cours d’eau l’arrosent, et il 
est traversé par le chemin de fer “ South Eastern. ”

Superficie 1400,400 acres.
Chef-lieu, Knowlton, qui occupe un site magnifique à l'entrée du lac 

Brome et près de l’embranchement nord du “ South Eastern, ” à 60 
milles de Montréal.

Knowlton possède plusieurs églises, un bureau de télégraphe, une 
scierie mécanique, une eorderie mécanique, plusieurs magasins et manu­
factures, 2 hôtels et une imprimerie.

C’est le rendez-vous d'un grand nombre de Montréalais pendant la 
saison d'été.

Le comté de Brome appartient à la division judiciaire de Bedford, 
comprenant les comtés de Shefford, Missisquoi et Brome, et il la divi­
sion politique de Bedford, comprenant les comtés de Missisquoi, Shefford 
et Brome.

Sénateur, l’honorable O. G. Stevens, (Waterloo).
Conseiller Législatif, l’honorable Thomas Wood.
Député aux Communes du Canada, I). A. Manson, écuyer.
Député au Parlement de Québec, llonble W. Lynch (Knowlton,) 

conservateur.

Adamsvillc,
Abercom,
Famham-Centrc,
Knowlton,

St-Etienne de Bolton, P. C. Bou- 
lay, curé.

St-André de Sutton, N. E. Mailhot, 
curé.

Villages appartenant à ces paroisses et possédant des bureaux de 
poste : Bolton Centre, Bolton Forest, Bugham.Dillenton, East Bolton, 
East Farnham, Farnboro, Foster, Fulford, Glen Farnham, Glen Sutton, 
Iron Hill, Knowlton Landing, Mansonville, Patten, Manson ville Station, 
Millington, North Sutton, South Bolton, West Brome, West Potion, 
North Troy.
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CHAMPLAIN.

Situé dans la partie nord-ouest de la Province, sur le fleuve St- 
Laurent, entre les comtés de Portneuf et de St-Maurice, ce comté est 
traversé par la rivière St-Maurice et le chemin de fer “ Québec, Montréal, 
Ottawa et Occidental. ”

Il est sillonné d’un grand nom bre de petites rivières et de lacs. '
Superficie 2,887,823 acres.
Chef-lieu Batiscan ou Ste-Genev'ève de Batiscan, situé sur la rivière 

Batiscan, à 6 milles en arrière du port de Batiscan.
C’est une station des bateaux à vapeur de la compagnie du Richelieu, 

et du chemin de fer “ Québec Montréal, Ottawa et Occidental. ”
Distance de Québec, 57 milles à l’ouest.
Il y a plusieurs manufactures et magasins.
Ce comté de Champlain appartient à la division judiciaire des THs- 

Rivières, comprenant les comtés Je Maskinongé, St-Maurice (compre­
nant la cité des Trois-Rivières) Nicolet et Champlain.

A la division politique de Chaouinigan, comprenant les comtés de 
Champlain et de St-Maurice, la ville des Trois-Rivières, les paroisses de 
la Rivière du Loup, de St-Léon, de St-l’aulin et Ve township de Kildare, 
et son augmentation, et moins aussi le township de Cathcart.

Sénateur, l’honorable James Perrier, (Montréal.)
Conseiller législatif, l’honorable J. J. Ross.
Député aux Communes du Canada, H. Montplaisir, écuyer.
Député au Parlement de Québec, R. Trudel, écuyer, (Ste-Anne de la 

Pérade,) conservateur.

Batiscan, H. Thibaudcau, curé. 
Batiscan (Pont).
Cap de la Madeleine, L. Désilcts, 

curé ; E. Duguay, vicaire. 
Champlain, I). M. Marcoux, curé ;

A. Blondin, vicaire.
Ste-Anne de la Pérade, A. I hipuis, 

curé ; F. Beautiet, vicaire. 
Stc-Flore, J. B. Chrétien, curé. 
St-Maurice, J. Prince, curé ; J. B. 

Leclerc, vicaire.
St-Narcisse, P. H. Marchand, curé. 
St-Prosper, D. Fortin, curé.

St-Stanislas de Champlain, L Guil- 
lemctte, curé ; N. Descôteaux, 
vicaire.

Ste-Thècle, J. B. Grenier, curé.
St-Tite, M. Proulx, curé.
Valmont (Mont-Carmel), T. Caru- 

fel, curé ; F. X. E. Dussault, 
vicaire.

Yincennes(St-Luc), A. Beauchesne, 
curé.

Ste-Geneviève, R. A. Noiseut, curé; 
T. Joyal, vicaire.
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CHAMBLY.

Ce comté est borné, it l'ouest par le fleuve St-1 eurent, au sud par le 
comté de (.aprairie, à l’est par la rivière Richelieu, et au nord par le 
comté de Verchères.

Il est traversé par le chemin de fer South Eastern. Sa superficie est 
de 101,529 acres.

Chef-lieu I.ongueuil, joli village situé sur la rive droite du St-I-aurent, 
à 3 milles de Montréal. Il possède une église catholique, une église 
épiscopalienne, plusieurs magasins et hôtels. C’est le terminus du che­
min de fer South Eastern.

Un grand nombre de familles Montréalaises vont y passer la saison 
d’été.

Le comté de Chambly appartient à la divieion judiciaire de Mont­
réal, com]xenant les comtés d’Hochelaga, Jacques Cartier, Laval, Vau- 
dreuil, Soulanges, Laprairie, Chambly, Verchères et Chambly.

A la division |>olitique de Montarvillc, comprenant les comtés de 
Verchères, de Chambly et de Laprairie.

Sénateur, l'honorable C. B. de Boucherville.
Conseiller législatif, l’honorable C. B. de Boucherville.
Député aux Communes du Canada, P. B. Benoit, écuyer, conserva­

teur.
Député au Parlement de Québec, M. D. S. Martel, écuyer, (Chambly), 

conservateur.

Boucherville, J. Primeau, curé ; P.
Giroux, vicaire; M. Piette, an­
cien curé.

Chambly Bassin, G. Lesage, curé ;
F. A. Dugas, vicaire.

I .ongueuil, G.Thibault, V. F., curé ;
F. Mondor, vicaire.

CHARLEVOIX.
Ce comté est situé dans la partie nord-ouest de la Province ; il est 

borné au sud par le fleuve St-1.auront, h l’est par le comté de Montmo­
rency, au nord par les comtés de Chicoutimi et du Saguenay. Super­
ficie 1,253,870 acres.

Chef-lieu, Baie St-Paul à 60 milles de Québec, sur la rive nord du 
St-I-aurent Possède une église, la cour de Justice du comté, un cou-

St-Basile, P. Fortin, curé. 
St-Bruno, P. Lamarche, curé. 
St-Hubert, J. Hurteau, curé. 
St-Lambert,
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vent, quelques usines, plusieurs tanneries et une vingtaine de magasins.
Dans le voisinage de la paroisse se trouvent des mines de fer très 

importantes.
Ce comté appartient à la division judiciaire de Saguenay, comprenant 

les comtés de Saguenay et Charlevoix.
A la division politique des I.aurentides, comprenant les comtés de 

Chicoutimi, de Charlevoix, de Saguenay et de Montmorency, la sei­
gneurie de Beauport la paroisse de Charlesbaurg, les townships de 
Stoneham et de Tewkesbury, dans le comté de Québec.

Sénateur, l’honorable I). Price (Québec).
Conseiller législatif, l’honorable Jean E. Cmgras.
Député aux Communes du Canada. C. Simon, écuyer, conservateur.
Député au Parlement de Quebec, O. Gauthier, écuyer, (St-Urbain), 

conservateur.

Ile aux Coudres, J. A. Pelletier, 
curé ; J. B. Pelletier, V. G.,anc. 
curé.

Petite Rivière, A. Parant, curé.
Les Eboulements, P. B oily, curé ;

B. iJoily, anc. curé.
Malbaie (St-Etienne), A. Doucet, 

V. Ci., curé ; J. Girard, vicaire.

Sle-Agnè . A. H. Marceau, curé. 
St-Kdèie, V W. Tremblay, curé. 
St-lrénée, v;. E, Roy. curé.
Baie St-Pai H. Beaudet, curé. 
St-Hi'.anon (Settrington), L. E. 

Lauriault. curé.
St-Urbain de Charlevoix, E. Au- 

clair, curé.

Villages faisant partie de quelques-unes de ces paroisses et possédant 
des bureaux de poste : Cap h l’Aigle, Clairvaux, Pointe au Pic, Port 
au Percil.

CHATEAUGUAY.

Ce comté est situé dans la partie sud-ouest de la province entre les 
comtés de Beauharnois, de Huntingdon, de |Mégantic et de Laprairie. 
Il est remarquab’e par l’importance de ses ressources agricoles.

Les rivières Châteauguay et English l'arrosent, et fournissent à plu­
sieurs endroits différents des poavoirs d’eau vraiment remarquables.

L’embrauchement du chemin de fer Montréal et Chambly le traverse.
Le chef-lieu est Ste-Martine, située sur la rivière Chateauguay, à 13 

milles de Caughnawaga Cette paroisse possède la cour de justice du 
comté, une église, quatre hôtels, 5 magasins et plusieurs usines.

Le comté de Châteauguay, appartient à la division judiciaire de Beau 
hamois, comprenant les comtés de Huntingdon, Beauharnois et Châ­
teauguay.



Kt à la division politique de DeSalaberry comprenant une partie des 
comtés de Chateauguay, Huntingdon et le comté de Beauharnois. 

Sénateur l'honorable F. X. Trudel.
Conseiller législatif l’honorable M. Starnes.
Député aux Communes du Canada, Ed. Holton, écuyer, libéral. 
Député au Parlement de Québec, Ed. I.aberge, écuyer, M. D. (Ste- 

l'hilomène,) libéral.

Chateauguay, M. A. V'inet, curé.
Armstown N. E. Demers, curé.
St Jean-Chrysostôme, W. Seers, 

curé.
Ste-Martine, E. Blyth, V. F., curé ;

E. Prieur, vicaire.

Villages faisant partie de ces paroisses et possédant des bureaux de 
poste : Allan’s Corners, Aubrey, Caimside, Chateauguay (Boster), 
Howick, Holton, Laberge, North Georgetown, Russelltown.

CHICOUTIMI.

Ce comté est situé dans la partie nord-est de la province, borné au 
nord par le territoire de la Baie d’Hudson, au sud par le 48e degré de 
latitude nord, 2t l’est par le comté de Saguenay.

Ce grand comté est arrosé par les eaux du lac St-Jean et un grand 
nombre de rivières, dont les plus importantes sont le Saguenay, l'Ashu- 
apmouchouan, la Peribonca, la Mistassini et la Chicoutimi.

Chef-lieu, Chicoutimi, situé sur la rive sud de la rivière Saguenay, à 
75 milles de son embouchure ; c'est le siège d’un évêché. Cette ville 
possède le palais de justice des comtés de Saguenay et Chicoutimi, une 
cathédrale, un séminaire, un couvent, plusieurs magasins, et des scieries 
mécaniques tort importantes.

Les vaisseaux d’outre-mer vont y prendre des cargaisons de bois de 
toutes espèces.

Ce comté appartient à la division judiciaire de Chicoutimi ;
Et It la division politiqie de Chicoutimi.
Sénateur, l'honorable D. Price.
Conseiller législatif, l'honorable Jean E. G ingras.
Député aux Communes du Canada, Ernest Cimon, écuyer, conser­

vateur.

Ste-Philomène, J. E. Dupras, curé. 
St - Urbain de Chateauguay, C.

Lemire-Marsolais, curé. 
Stockwell,



Députe au Parlement de Québec, E. H. Du mais, écuyer, conser­
vateur. ^

St-Alphonse, |os. Sirois, curé. 
St-Jérôme (Chambord), J. B. Val­

lée, curé.
Chicoutimi,
St-Alexis (Grande Baie), L. VT. Ba- 

robé, curé.
Jonquières,
Hébertville (Notre-Dame), B. E.

Leclerc, curé ; H. Cimon, vicaire. 
St-Kélicien, F. X. Belley, curé. 
St-Prime, “ “

St-Fulgence (L’Anse-aux-Foins), 
Ls. Savard, curé.

Latemère (Notre-Dame de), F. X. 
Delâge, curé.

Metabetchouan (St-Louis), A. Gi­
rard, curé.

Roberval,
St-Gédéon et Alma, Onés. Trem­

blay, curé.
Ste-Anne (Tremblay), 1). Roussel.

Villages faisant partie des ces paroisses et ayant des bureaux de poste, 
Bonne Espérance, St-Cyriac.

i

SAGUENAY.
Ce comté est situé h l’extrémité nord-est de la province ; il se rattache 

au comté de Chicoutimi pour la division politique, et au comté de 
Charlevoix sous le rapport judiciaire.

Chef-lieu, La Malbaie, admirablement située au fond de la Baie de 
même nom ; c'est la retraite favorite des citadins qui y accourent, non 
seulement de Québec, Montréal, Toronto, mais de plusieurs autres 
endroits du pays et des Etats-Unis. Elle est située sur la rive nord à 
go miles de Québec.

Un service régulier de magnifiques bateaux h vapeur le met en corn 
munication journalière avec Québec.

La Malbaie possède une église, 3 hôtels, plusieurs magasins, maisons 
de pensions, moulins.

Le comté appartient à la division judiciaire de Saguenay, compre­
nant les comtés de Charlevoix et Saguenay, et à la division politique des 
1 amrentides, comprenant le comtés de Chicoutimi, de Charlevoix, de 
Saguenay et de Montmorency, la seigneurie de Beauport, la paroisse de 
Charlesbourg, les townships de Stoneham et de Tewkesbury, dans le 
comté de Qeélrec.

Sénateur, l’honorable D. Price.
Conseiller législatif, l'honorable J. E. Gingras.
Député aux Communes du Canada, Ernest Cimon, écuyer, conser 

valeur.
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Député au parlement de Québec, E. H. Dumais, écuyer, conser­
vateur .'**■ ■"/ - -

Les Escoumains. l.éon Parent,curé 
Mille Vaches, A. M. Tremblay, 

curé.

Tadousac. J. E. (lendron, curé.

Postes importants, dessertes, Baie de la Trinité, Betsiamits, Pointe 
aux Esquimaux, Les Escoumains, Natashquane, Sault-au-Cochon, Pointe 
Bleue, Rivière St-Jean, Pointe au Bouleau, (îodbout, Mingan, Moisie.

COMPTON.

Ce comté est situé dans la partie sud de la province ; il est borné 
|iar les Etats du Maine, de New-Hampshire et de Vermont, et parles 
comtés de Beauce, de Wolfe, de Richmond, de Sherbrooke et de 
Stanstead. Il est traversé par la rivière Eaton et quelques autres cours 
d'eau de moindre importance. Ce comté est renommé pour ses 
richesses agricoles et minérales.

Sn|>erficie, 833,940 acres.
Chef-lieu, Cookeshire, situé sur la rivière Eaton, à 13 milles de 

l.cnnoxvillc. Possède, outre la cour de justice du comté, une manu­
facture d’empois, trois scieries mécaniques, une usine it carder, trois 
églises, un hôtel et plusieurs magasins.

Ce comté appartient il la division judiciaire de StTran^ois, compre­
nant les comtés de Richmond, ville de Sherbrooke, Wolfe Compton et 
Stanstead, et il la division politique de Wellington, comprenant une 
(ortie des comtés de Drummond et de Richmond, la ville de Sherbrooke, 
les comtés de Wolfe, de Compton et de Stanstead.

Sénateur, l’honorable M. H. Cochrane, Compton.
Député aux Communes du Canada, l’hon. J. E. Pope, conservateur.
Député au parlement de Québec, William Sawyer (Sawyerville,) con­

servateur.

Compton, (St-Thomas), M. Beau- 
dry, curé,

Cookshire A. Dufresne, curé.
Hereford (St-Venant), J. Duro- 

cher, curé.
La Patrie (St-Pierre de), Frs Des­

rosiers, curé.
Ste-Hedwige de Clifton, F. Lussier, 

c u ré.

St-Romain de Winslow, P. Bras­
sard, curé.

Piopolis (St-Zér.on), J. B. Cousi­
neau, curé.

Bury, desserte de Cookeshire. 
Notre-Dame des Bois.



Dessertes et postes importants possédant bureau de poste ,—Bishton, 
Crookbury, Bulwer, Canterbury, Charrington, Chartierville, East Here­
ford, Eaton, Echo Valley, Glidden, Gould, Island Brook, Johnville 
Keith, Learned Plain, Linda, Maple Leaf, Marabora, Martinville, Moe’s 
River, North Hill, Paquette, Perryboro, Richby, Robinson, St-Malo, 
Sawyerville, Scottstown, Spring Hill, Stornoway, Villeth, West Diston, 
Whitton.

DEUX-MONTAGNES.

Ce comté est borné au sud par la rivière Ottawa. Il est arrosé par 
la rivière du Nord, et par la rivière du Phcne, qui se jette dans l’Ottawa; 
est traversé par le chemin, de fer Québec, Montréal, Ottawa et 
Occidental.

Chef-lieu, Ste-Scholastique, située sur la Belle Rivière. Possède la 
cour de justice du comté, une église, un bureau de télégraphe, une 
tannerie, deux hôtels, six magasins. Il s’y fait un grand commerce de 
grains et de denrées du pays.

Ce comté appartient à la division judiciaire de Terrebonne, com­
prenant les comtés de Terreboune, Argenteuil et Deux-Montagnes, et à 
la division politique de Milie-Isles, comprenant les comtés de Terre 
bonne et des Deux-Montagnes.

Sénateur, l’honorable L. Dumouchel.
Conseiller législatif, l’honorable J. B. de Villemure.
Député aux Communes du Canada, J. B. Daoust, écuyer, conserva­

teur.
Député au parlement de Québec, Chs. A. Champagne, écuyer, con­

servateur.

St-Augustin, T. Chavigny, curé ;
E. E. Pepin, vicaire.

St-Benoit, J. T. Lasnier, curé ; G. 
Bérard, vicaire.

St-Colomban, P. Poissant, curé ;
J. Falvey, ancien curé. 

St-Eustache, I.. J. Guyon, curé;
A. Gauthier, vicaire.

Sî-Hermas, M. Moreau, curé.

St-Joseph du Lac, N. A. Valois, 
curé.

Ste-Monique, B. Rioux, curé. 
St-Placide, L A. Dequoy, curé. 
Ste-Scholastique, S. Tassé; P. M.

Donancourt, vicaire.
Lac des Deux Montagnes,
Oka (l’Annonciation), J. Lucan, 

curé, J. A. Thibault, vicaire.

Villages importants faisant partie de ces paroisses et ayant bureau de 
poste : Belle Rivière, Burnside, Grande Frénière, St-Cacnut.



DORCHESTER.
Situe dans la partie sud-est de la Province, ce comté est borné au 

nord-ouest par les comtés de Lévis et de I-otbinière, au sud par le 
comté de Beauce, et à l’est par l’Etat du Maine et le comté de Belle- 
cliasse. Les rivières Chaudières et Etchemin, traversent ce comté, dont 
la superficie est de 583,500 acres.

Chef-lieu, Ste-Hénédine, sur le chemin de fer Lévis et Kennébec.
Ce comté apppartenant à la division judiciaire de Beauce, compre­

nant les comtés de Beauce et de Dorchester, et à la division politique 
de Lauzon, comprenant une partie du comté de Lévis, et les comtés 
de Beauce et de Dorchester.

Sénateur, l’honorable C. H. Pozer, (St-Gcorges, Beauce).
Conseiller Législatif,l’honorable George Couture, (Notre-Dame, Lévis)
Député aux Communes du Canada, F. F. Rouleau, écuyer, (Québec), 

conservateur.
Député au Parlement de Québec, N. Audet, écuyer, conservateur.

St-Anselme, O. Paradis, curé. 
Ste-Claire, H. Gagnon, curé. 
St-Malachie, T. P. Begin, curé. 
Ste-Gcrmaine du Lac Etchemin, 

F. L. Pelletier, curé.
St-Léon de Standon, Paul ’Dubé, 

curé.
Ste-Justine, H. de lirie, curé.

Ste-Hénedine, N. Godbout. curé. 
Ste-Marguerite, E. Hallé, curé. 
Frampton et Cranbome, J. E. 

Maguire, curé.
St-Isidore, P. I tasylva, curé ; L. 

Poulin et O. Grenier, anciens 
curés.

St-Bernard, J. Bourassa, curé.

Villages faisant partie de ces paroisses et ayant bureau de poste : 
Hemison, St-Odilon, Springbrook, Standon.

ARTHABASKA.

Ce comté situé dans la partie sud de la Province, vers le centre, 
entre les comtés de Nicolet, de I^otbinière, de Mégantic, de Wolfe, de 
Richmond et de Drummond, est arrosé par la rivière Nicolet et ses 
affluents, et est traversé par le chemin de fer du Grand-Tronc.

Ce comté forme avec celui de Drummond une même circonscription 
électorale.

Sa superficie est de 439,000 acres.
Chef-lieu, St-Christophe d’Arthabaska, petite ville située à 3 milles de 

la station du chemin de fer du Grand-Tronc. Elle possède une église,
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la cour de justice du comté, un bureau de télégraphe, une imprimerie, 
2 hôtels, plusieurs moulins à farine, une manufacture de potasse, et 
plusieurs magasins.

Ce comté appartient à la division judiciaire d’Arthabaska, compre­
nant les comtés de Arthabaska, Mégantic et Drummoud.

Et h la division politique de Kennebec, comprenant les comtés de 
Lotbinière, de Mégantic et d’Arthabaska.

Sénateur, l’honorable Chs. Cormier, (Plessisviile).
Député aux Communes du Canada, D. O. Hourbeau, écuyer, con­

servateur.
Député au Parlement de Québec, W. J. Watts, écuyer, libéral.

Arthabaska (St-Norbert d’), A. 
Buisson, curé.

St-Louis de Blandford, H. Julien, 
curé.

St-Valère de Bulstrodc, E. DaVith, 
curé.

St-Paul de Chester, C. Trudel, 
curé.

Ste-Elisabeth,

St-Albert, F. X. Lessard, curé. 
Ste-Clotilde, N. I). St-Cyr, curé. 
Ste-Hélène de Chester, J. E. Belle- 

mare, curé.
St-Patrice de Tingwick, C. Rochet.

curé ; J. Jutras, vicaire.
Stanfold, F. Baillargeon, curé ; M. 

Denoncourt, vicaire.

Villages faisant partie de ces paroisses et ayant bureau de poste : 
Arthabaska (station), Chenier Maddington, Trout Brock.

GASPK.

Nous croyons devoir donner ici un historique du district de Gaspé 
formé des comtés de Bonaventure et de (lispé.

Ce grand district est entouré des eaux du fleuve St-Laurent depuis le 
Cap Chat jusqu’au Cap des Rosiers, et de ce dernier endroit jusqu’à la 
Pointeau Maquereau, par les ctux du Gl'.fe qui séparent les deux 
comtés ; de là, à la Pointe Magouacha par la Baie des Chaleurs, et de là 
encore plus à l’ouest vers la fin du district par la rivière Ristigouche.

L’étendue est de 375 milles de côtes interrompues par un grand nom­
bre de petites rivières, de baies, de havres. Les pêcheries considérables 
qui se font sur cette côte lui donnent une grande valeur, particulière­
ment au comté de (laxpé, et aux Iles de la Magdeleine, situées dans lu 
golfe. I.es plus importantes ressources de ce district sont : la morue, le 
saumon, le hareng, le maquereau, la pêche de la baleine, et le commerce 
de bois.
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V

Les importations consistent en marchandises sèches et toutes les den ■ 
rtes nécessaires it la vie ; car la plus grande partie de la population néglige 
malheureusement les travaux agricoles pour se livrer à la pèche.

Des maison; aujourd'hui fort riches ont de tout temps exploité les 
pauvres gaspéxiens en vendant à des prix exorbitants ; ces pauvres mal­
heureux se trouvent presque toujours endettés d’une année M’autre.

Leur position tend à s’améliorer, car un grand nombre s’occupent 
aujourd’hui d’agriculture.

Le comté de ( iaspé occupe la partie est de la péninsule de Gaspé.
Superficie 2,909,940 acres.
Le chef-lieu, Percé, situé dans le golfe St-Laurent, à 36 milles du 

Bassin de (iaspé. Possède une église catholique, une cour de justice, la 
prison du comté, et plusieurs établissements de commerce fort considé 
râbles.

1-e célèbre rocher Percé est tout près de Percé. De cet endroit, le 
panorama est vraiment enchanteur et grandiose, et l’ccil aperçoit d’un 
côté plus de 30 miles de côtes, de l’autre la mer.

C’est là que se trouve la principale industrie de la pèche. Le sau 
mon, la truite et plusieurs autres poissons d’eau douce se rencontrent 
en grande quantité dans les rivières de l’intérieur.

Percé étant un endroit fort salubre et agréable, est visité chaque 
année par un grand nombre de touristes.

Il offre beaucoup de commodité par ses hôtels et ses maisons du 
pension.

Le Mont Stc-Annc, haut de 2000 pieds, est situé en arrière du 
village ; du sommet, par un temps clair, l’teil embrasse une distance de 
50 miles sur le Golfe.

L’ile lionaventure est à 3 miles sud-est de Percé.
Trois lignes régulières de bateaux à vapeur stationnent à cet endroit, 

savoir : Québec et les Ports du Golfe, la ligne Fraser, Québec et 
Dalhousie, et la ligne de Compbelltown et de Gaspé.

I.es malles y sont reçues chaque jour par le chemin de fer Interco­
lonial, à 36 heures de Quéliec.

Ce comté appartient à la division politique du Golfe, comprenant les 
comtés de Bonaventure, Rimouski et Gaspé.

Et à la division judiciaire de Gaspé, comprenant les comtés de 
Gaspé et de Bonaventure.

Sénateur, l’honorable Eugène Chinic, Québec.
Député aux Communes du Canada, l’honorable P. Fortin, conser­

vateur.
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Député au Parlement de Québec, l’honorable K. J. Klynn (Québec), 
conservateur.

Cap Chat (St-Norbert), P. Moreau, 
curé.

Cap des Rosiers, J os. Martin, ,.uré.
Cap aux Os, desserte de St-Albert.
Cloridornie (Ste-Cécile), L. Rioux, 

curé.
Douglaston, F. X. Hossé, curé.
Gaspé (St-Albert), T. V. Mortel, 

curé.
Grande-Rivière, O. Normandin, 

V. F.
Grande Grève, desserte du Cap 

des Rosiers.
Grande Vallée, des erte de Clori- 

dorme.
Ile Bonaventure, desertede Percé.
L’Anse à Griffon, desserte du Cap 

des Rosiers.
Madeleine (Ste-Madeleine), des­

serte de Mont-Iaruis.

Mont-Louis, A. D. Jobin. curé.
Necv-Port (St-Dominic|ue), J. S. 

Iattirent, curé.
Pabos (Ste-Adélaïde), |. Paradis, 

curé.
Percé (St-Michel), J. A. Perusse, 

curé.
Rivière au Renard, C. I Hiret, curé.
Rivière à la Marte (Ste-Martine), 

desserte de l’Anse des Monts.
Sle-Annc des Monts, J. J. Auger, 

curé.
St-George, desserte de St-Pierre de 

Malbaie.
St-Joseph, Cap d'Espoir, A. La­

çasse, curé.
St-Majorique, desserte de Gaspé.
St-Pierre de Malbaie, A. Lamon­

tagne, curé.

Postes ou villages faisant partie des paroisses, et ayant bureau de 
poste ; Barachois, Cape Cove, Corner of the Beach, Etang du Nord, 
Fontenelle, Grande Entrée, Havre aux Maisons, Mont-Louis, New-Port- 
Point, Péninsule de Gaspé, Pointe St-Pierre, Rivière à Claude, Pointe 
Sud-Ouest.

HOCHELAGA.

Comté du district de Montréal, superficie 48,659 acres.
Chef-lieu, Longue-Pointe, située sur la rive nord du St-Laurent, à 

6 miles est de Montréal.
C’est là que se trouve l’Asile Provincial des aliénés.
Ce comtéappartient à la division judiciaire de Montréal, comprenant 

les comtés de Jacques-Cartier, Laval, Vaudreuil, Sou langes, Laprairie, 
Chambly, Verchères, Hochelaga.

Et à la division jiolitique de Alma, comprenant le comté d’Alma, 
les paroisses de la 1-ongue-Pointe, Pointe-aux-Trembles, de la Rivière 
des Prairies, du Sault aux Récollets, dans le comté d’Hochelaga, 
et la partie de la paroisse de Montréal qui se trouve à l’est de 
la prolongation de la rue St-Denis, dans le comté de Laval, la partie



<le la cite de Montréal qui se trouve à l’est des rues Boosecours et 
St-Denis et leur prolongation.

Sénateur,...............
Conseiller législatif, l’honorable Jean Louis Beaudry.
Député aux Communes du Canada, A. Desjardins, écuyer, conser­

vateur.
Député au Parlement de Québec, Honorable Ls Beaubien, conser

valeur.

Côte des Neiges,
Coteau St-Louis, F. X. Birtz, curé ;

M. Bisson, vie.
St-Paul (côte), M. C. Beaubien, 

curé.
Longue-Pointe, 1). Laporte, curé.
Hochelaga (La Nativité), C. Huet, 

curé ; C. Thibault, vie.
N. D. de Grâces, N. Maréchal, 

curé, T. Maréchal, curé ; A. 
Brault, vie.

Pointe aux Trembles, E. Desma­
rais, curé.

Rivière des Prairies, J. Dequoy, 
curé.

Ste-Cunégonde, M. A. Seguin, 
curé ; D. Leduc, P. Kieman, W. 
Morache, vie.

St-Gabrielde Montréal, [.Salmon, 
curé ; L. Duhamel, vie.

St-Henri de Montréal, M. P. E. 
Lussier, curé ; H. Brissette, F. 
Reid, R. Chaput, J. O. Rous- 
sin, vicaires.

St-Jean-Baptiste, C. I > mis, curé ;
O. Laferrière, J. B n, vie. 

Sault au Recollet Rochette, 
curé ; J. Lévesque, vie.

St-Paul de Montréal, C. Beaubien, 
curé.

HUNTINGDON.
Ce comté est borné au sud par l'Etat de New-York, au nerd-ouest 

par le fleuve St-Laurent, et au nord et à l’est jur les comtés de Beau 
hamois, de Chateauguay, de Napierville et de St-Jean.

Il est arrosé par la rivière Chateauguay et plusieurs autres cours 
d'eau ; il est traversé, à son extrémité orientale, par le chemin de fer 
du Grand-Tronc.

Superficie, 151,200 acres.
Chef-lieu, Huntingdon, situé sur la rivière Chateauguay, â 38 miles 

de Caughnawaga. Possède une église catholique, une église épiscopa- 
lienne, presbytérienne et méthodiste. Plusieurs moulins ; une fonderie, 
et une grande manufacture d’instruments aratoires, un bureau de télé­
graphe, une imprimerie, un journal hebdomadaire, une agence de 
banque, deux hôtels et plusieurs magasins.

Ce comté appartient à la division judiciaire de Beauhamois compre­
nant les comtés de Châteauguay, Beauhamois, Huntingdon, et à la divi­
sion politique de De Salaberry, comprenant une partie du comté de
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Ch&teauguay, partie du comté Huntingdon et le comté de Beiuhamois.

Sénateur, l’honorable F. X. A. Trudel (Montréal).
(,'onseiller législatif, l'honorable H. Stames (Montréal).
Député aux Communes du Canada, Julius Scriver, écuyer, libéral. 
Député au parlement de Québec, A. Cameron, écuyer, M. IX, indé­

pendant.

Dundee, P. J. l.educ, curé. ! St-Anicet, M.C Lesage, curé.
Huntingdon, F. Woods, curé; J. ! St-Régis, F. X. Marcoux, curé.

Roussin, vie. I Hinchinbrooks, J. D’Archambault,
Hemmingford, Chs. Collin, curé. | curé.

Villages faisant parties de jiaroisses et ayant un bureau de ;x>ste : 
Anderson's corner, Athelstane, Harrington, Cazarville, Corbin, Covcy 
Hill, Dervittsville, Dundee-Centre, Frontière, (leraldine, Hallerton, 
Helena, Herdman, Kelso, Kensington, Laguerre. Maritana, Port Ixntis, 
Powerscourt, Ste-Agnès de Dundee, Starnsboro, Trout, Vicars.

IBERVILLE.
Ce comté est situé dans la partie sud de la province ; il est borné à 

l’ouest par la rivière Richelieu, et entouré des autres côtés ]iar les 
comtés de Rouville et de Missisquoi ; il est traversé par le chemin de 
fer “ Vermont Central, " et celui de “ Stanstead, Shefford et Chambly. "

Superficie 120,960 acres.
Chef-lieu, St-Athanase. sur la rivière Richelieu vis-à-vis de St-Jean. 

Cette ville possède une église catholique, une église épiscopalienne, 
plusieurs magasins et hôtels, une fonderie de fer, une tannerie, une 
imprimerie, quelques moulins.

Ce comté appartient à la division judiciaire d’Iberville, comprenant 
les comtés de St-Jean, Xapierville et Iberville, et à la division politique 
de Rougemont, comprenant partie du comté de St-Hyacinthc, jrartic des 
comtés de Rouville et d’Iberville.

Sénateur, l’honorable W. H. Chaffers, St-Césaire.
Conseiller législatif, l’honorable P. H. de la Bruyère.
Député aux communes du Canada, F". Héchard, écuyer, libéral.
Député au parlement de Québec, A. L Demers, écuyer, libéral.

St-Sébastien, I. H. Duhamel, curé.

Villages faisant partie des paroisses et ayant bureau île poste Henry 
ville, Sahrevois, Versailles

St-drégouc. J. P. I tupuy, curé. 
Ste-Brigidc. J. S. Taupier, curé.
St Alexandre, V. (latincau, curé ; 

J. L Marc-Aurè'e, vicaire.

■■
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JACQUES-CARTIER.
Ce comté est situé sur Vile de Montréal ; il est borné au sud |>ar le 

fleuve St-I.aurent, au nord et à l’ouest par la rivière Ottawa, à l’est par 
le comté d’Hochelaga.

Il est traversé par le chemin de fer du Grand-Tronc.
Sa superficie est de 56,032.
Chef-lieu, Pointe-Claire, ville située sur Vile de Montréal ; possède 

une station du chemin de fer du Grand-Tronc, à 14 milles de la ville 
de Montréal. On compte 3 églises, plusieurs hôtels et magasins.

C’est, pendant la saison d’été, le rendez-vous d'un grand nombre de 
familles de Montréal.

Ce comté appartient à la division judiciaire de Montréal, comprenant 
les comtés de 141 val, Vaudréuil, Boulanges, Laprairie, Chambly, Ver 
chères, Hochelaga, Jacques-Cartier, et à la division politique de Rigaud, 
comprenant la partie de la paroisse de Montréal, et des comtés de Vau- 
dreuil, Boulanges et Jacques-Cartier.

Sénateur, l'honorable
Conseiller législatif, l’honorable J. E. Prudhomme.
Député aux communes du Canada, I). Girouard, écuyer, conservateur.
Député au Parlement de Québec. N. M. Lecavalier, écuyer, conseï 

valeur.

Ile üizard, F. X. Laberge, curé ;
H. Germain, vicaire.

St-Paul (côte Hochelaga), M. C 
He-ubien, curé.

Pointe-Claire, T. St. Aubin, curé ; 
A Desnoyers, vie.

Ste-Annc de Bellevue, J. Chevre- 
fils, curé.

Ste-Geneviève, F. Perrault, curé ;
J. Perrault, anc. curé. 

St'l-aurent, P. Reaudct. curé, T. 
Dugal, sic.

JOLIETTE.
Ce comté est situé entre les comtés de Berthier. de Terrebonne et de 

Montcalm. Il est arrosé par la riviève Assomption et plusieurs autres 
cours d’eau.

La superficie est de 1,708,168 acres.
Chef-lieu, Joliette, ville située sur la rivière Assomption, près d’une 

chute de hauteur considérable, à 19 milles de l’Assomption et à 12 miles 
de Lanoraie.

Cette ville possède plusieurs usines pour travailler le bois, pour 
tarder, etc., une grande fondene, une tannerie, un collège, un couvent,

s
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un institut de marchands. Le territoire contient un grand nombre de 
carrières de pierres à bâtir.

C’est le centre commercial de 30 paroisses, et tous les samedis s'y 
tient un marché pour le détail des denrées et autres marchandises.

Il se fait à Joliette un grand commerce de grain et de bois de toutes 
sortes, mais particulièrement de pin et d’épinette.

Il s’y publie deux journaux,
Ce comté appartient à la division judiciaire de Joliette, comprenant 

les comtés de l’Assomption, Montcalm et Joliette, et à la division politi­
que de “ Repentigny, ” comprenant la paroisse de St-Paul, le township 
de Kildare et son augmentation, et le township de Cathcart, dans le 
comté de (oliette, les comtés de l’Assomption et de Montcalm. 

Sénateur, l'honorable
Conseiller législatif, l'honorable Louis Archambault.
Député aux communes du Canada, J. A. McConville, écuyer, conser­

vateur. 1
Député au Parlement de Québec, V. P. Lavallée, écuyer, conservateur.

D’aillebout, (Stc-Mélanie), F. Jean- I St-Côme, L. F. Bonin, curé.
notte, curé. | Ste-Elizabeth, A. Dupuis, curé.

Joliette, F. X. Fournier, V. O., I St-Félix de Valois, M. Leblanc, curé, 
curé; F. Duhaut, M. Mainville, | St-Jean de Matha, P. H. Bérard- 
J. Desrosiers, vicaires. ! curé.

St-Ambroisc (Kildare), D. Lai>orte, | St-Paul, L. J. Mattel, curé ; P. O.
curé. Renaud, vicaire.

St-Alphonse, A. Carbonneau, curé. | St-Thomas de Joliette, J. O. Chi- 
St-Béatrix, N. Lussier, curé. i coine, curé.

KAMOURASKA.
Ce comté est borné au nord par le St-Laurent, à l’est par le comté 

de Témiscouata, au sud par l’Etat du Maine, à l’ouest par le comté de 
l'Islet. Il est arrosé par les rivières Walloostock, rivière du Loup, 
rivière Quelle, Kamouraska et St-François.

Superficie 651,136 acres.
Chef-lieu, Kamouraska, très joli village situé sur la rive sud du St- 

Laurent à 90 milles N. E. de Québec et à 4^ milles de St-Paschal ; 
il s’y trouve une station du chemin de fer Intercolonial.

Kamouraska possède une belle église, un couvent, plusieurs magasins, 
trois hôtels et un bureau de télégraphe.

Plusieurs familles de Québec, Montréal, etc, vont y passer la saison, 
des chaleurs.

«



Ce comte appartient à la division judiciaire de Kamouraska, com­
prenant les comtés de Kamouraska et de Témiscouata, et à la division 
politique de “ Grandville, ” comprenant les comtés de Témiscouata et 
de Kamouraska, les paroisses de St-Roch des Aulnets et de St-Jean 
l’ort-Joli et leur prolongation en droite ligne jusqu’l la ligne provin­
ciale, dans le comté de l’Islet.

Sénateur, l'honorable C. A. P. Pelletier.
Conseiller législatif, l’honorable Elisée Dionne.
Député aux communes du Canada, Joseph Dumont, écuyer, libéral.
Député au Parlement de Québec, C. A. E. Gagnon, écuyer, N. P„ 

libéral.

Kamouraska (St Louis), N. Hebert, 
curé ; E. Roy, anc. curé. 

Mont-Carmel, F.. Demers, curé. 
Rivière Quelle, E. V. Dion, curé. 
St-Alexandre, H. R. Casgrain, curé ; 

C. Roy, vie.
St-Eleuthère, F. Garneau, curé. 
Ste-Hélène, C. Cloutier, curé ; G. 

Pelletier, vicaire.
St-Onésime, Geo. S. Beaulieu, curé.

St-Pacôme, F. X. Bégin, curé.
St-André de Kamouraska, I.s 

Hallé, curé.
St-Anne Lapocatière, C. E. Poiré, 

curé ; L. A. Langlois, vie.
St-Denis, C. S. Brochu, curé.
St-Paschal, P. Patry, curé; J. Bal 

lantine, vicaire.
St-Philippe de Néri, Ls Sanfaçon, 

curé ; Jos. Hudon, ancien curé.

LAPRAIRIE.

Ce comté est borné au nord par le fleuve St-1-lurent, et touche 
aux comtés de Chambly, St-Jean, Napierville et Chàteauguay ; il est 
situé en face de Vile de Montréal, et est traversé par l'embranchement 
du chemin de fer “ Champlain ” et du chemin de fer du Grand-Tronc.

Sa superficie est de 110,606 acres.
Chef-lieu, Laprairie ; ville située sur la rive Sud du St-Laurent, 

h 7 milles de Montréal, possède une église catholique et une église 
épiscopalienne, un bureau de télégraphe, 5 hôtels et plusieurs magasins.

En 1836, fut construit un chemin de fer de Laprairie à St-Jean, le 
premier dans l’Amérique Britannique du Nord ; on employa d’abord 
les chevaux, puis la vapeur. Il est maintenant remplacé par le chemin 
de fer de Champlain. Une ligne régulière de bateaux vapeur lait le 
trajet entre Laprairie et Montréal, trois fois par jour.

Ce comté appartient à la division judiciaire de Montréal, compre 
nant les comtés de Jacques-Cartier, Laval, Vaudrenil, boulanges, Cham­
bly, Hochelaga, Vcrchères et Laprairie, et X la division politique de
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Monta rville, comprenant les comtés de Verch ères, de Char.ibly et de 
Laprairie.

Sénateur, l’honorable
Conseiller législatif, l’honorable C. B. de Boucherville.
Député aux communes du Canada, Alfred Pinsonnault, écuyer. 
Député au Parlement de Québec, L. B. A. Charlebois, écuyer.

Laprairie, F. Bourgeault, curé ; K. 
Baillargé, vie.

S'-Con slant, P. Bedard, curé. 
Sl-Isidore, O. Blanchard, curé.

St-Jacqucs le Mineur, J. Moreau, 
V. F.

St-Philippe, P. Importe, curé. 
Bauhnawaga,

L’ASSOMPTION.
Ce comté, situé dans la partie ouest de la Province, est Irorné au sud 

par le fleuve Saint-Laurent et une branche de la rivière Ottawa ; il 
touche les comtés de Berthier, Joliette, Montcalm et Terrebonne. Il est 
arrosé par les rivières Mascouche, Achigan et l’Assomption.

Chef-lieu, L’Assomption, ville située sur une péninsule formée par la 
rivière Assomption, h 35 milles de Montréal. Le chemin de fer 
Québec, Montréal, Ottawa et Occidental la traverse. Cette ville |>oxsède 
une église, un collège, 18 magasins, un bureau de télégraphe.

Une ligne régulière de bateaux à vapeur fait le service tous les jours 
entre L'Assomption et Montréal.

La station du chemin de fer est à 4% milles de la province.
Ce comté appartient h la division judiciaire de Joliette. comprenant 

les comtés de Montcalm, Joliette et L’Assomption, et .1 la division 
politique de Repentigny, comprenant la paroisse de St-Paul, le town 
ship de Kildare et son augmentation, et le township de Cathcart, dans 
le comté de Joliette, les comtés de l’Assomption et de Montcalm.

Sénateur, l’honorable J. F. Armand, Rivière des Prairies.
Conseiller législatif, l’honorable l-uuis Archambault, Montréal.
Député aux Communes du Canada, Alfred Pinsonnault, écuyer, 

conservateur.
Député au parlement de Québec, Joseph Marion, écuyer, conservateur.

Lachenaic, E. Normandin, curé ;
M. Morin, ancien curé. 

L'Assomption, F. Dorval, V. F. 
L’Epiphanie, J. Prudhomme, curé. 
Mascouche, J. Craton, curé ; A.

Carrière, vicaire.
SvSulpice, M. Caisse, curé.

Repentigny.
St-Lin, M. Passé, cure ; J. (lagnon, 

vicaire.
St-Paul Thermite, L. H. Huot, 

curé ; T. Lachapelle, vicaire.
St-Roch l'Achigan, S. Oagcnais, 

curé ; A. D. Thyfault, vicaire
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LAVAL.
Ce comté (Ile Jésus), est situé dans la partie ouest de la Province, et 

est limité par les rivières Jésus et Prairie, et par la rivière Ottawa.
Sa superficie est de 54,202 acres.
Chef-lieu Ste-Rose.
Ce comté appartient à la division judiciaire de Montréal, et com­

prend les comtés de Hochclaga. Jacques-Cartier, Vaudreuil, Sou langes, 
l.aprairic, Chambty, Verchères, Laval et la cité de Montréal, et à la 
division |>olitique de l’Alma, comprenant les paroisses de langue Pointe, 
de la Pointe-aux-Trembles, de la Rivière des Prairies, du Sault-au. 
Récollet, et la partie de la paroisse de Montréal qui se trouve à 
Test de la prolongation de la rue St-Denis, le comté de Laval, la 
partie de la cité de Montréal qui se trouve à Test des rues Ronsecours 
et St-Denis et de leur prolongation.

Sénateur, l'honorable
Conseiller législatif, l'honorable Jean Louis Beaudry.
Député aux communes du Canada, LA. Ouimet, écuyer, conservateur.
Député au Parlement de Québec, Honorable L. O. 1 .oranger, 

procureur-général.

Ste-Dorothée, J. B. Lemonde, curé. I Ste-Rose, J. J. Dessautels, curé ; 
St-François de Sales, 1. Watier, | (1. Berard, vicaire.

curé. I St-Vincent de Paul, N. Lavallée,
St-Martin, R Boudreau, cur.. | curé ; A. I-apalme, vicaire.

LEVIS

l.e comté de Lévis est borné au nord par le fleuve Saint-Laurent, à 
Test par le comté de Bellecbasse, au sud par le comté de D orchester, 
et à l’ouest par le comté de Lotbinière.

Chef-lieu, Lévis, ville située sur la rive sud du St-Laurent, en face de 
Québec. Klle est le terminus des chemins de fer du Crand-Tronc et du 
Québec Central.

Klle [Kissède une belle église catholique, un c ouvent des s<eurs de la 
Charité, un hospice, un magnifique collège (voir p age ), un couvent 
des sreurs françaises de Jésus-Marie, Tune des plus belles institutions 
du pays (voir pages ).

Ce comté appartient it la division judiciaire de Québec, et comprend 
les comtés de Portneuf, Montmorency, Lotbinière et Québec, et à la
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division politique de I .auzon, comprenant partie du comté de Levis et 
des comtés de Dorchester et de Beauce.

Sénateur, l’honorable C. H. Poser, St-George, Beauce.
Conseiller législatif, l’honorable George Couture.
Député aux communes du Canada, l’honorable J. G. Blanche!.

orateur.
Député au parlement de Québec, 

provincial, conservateur.

Lauzon (St-Eticnne), T. P. Bégin, 
curé.

Lévis (Notre-Dame), Mgr. J. D. 
Déziel ; MM. J. Hudon, L A. 
Déziel, J. B. Blouin. vicaires, et 
T. A. 1 ieGaspé, ancien curé. 

New-l.iverpool (St-Romuald), A. 
Gauvreau, curé ; A. A. Betpidet, 
vicaire.

St-David, J. Hoffman, curé.

l'honorable E. T. Paquet, secrétaire-

St-Henri, K. Laliberté, curé ; J. B. 
Côté, ancien curé.

St-Jean-Chrysostômc, P. V. 1 .égaré, 
curé.

St-Joseph (Lévis), E. S. Fafard, 
curé ; C. Noel, H. McGnatty, 
vicaires.

St-Lamhert, J. Girard, curé.
St-Nicholas, Jus A. Bureau, curé.

L'ISLET.
Ce comté est compris entre les comtés Je Montmagny et de Kamou- 

raska, et s’étend du St-I.nurent à l'état du Maine.
Sa superficie est de 50;, 625 acres.
Chef-lieu. St-Jean-Port-Joli, très joli village situé sur la rive sud du 

St-Laurent. et sur le chemin de fer Intercolonial, à 54 miles nord-est de 
Québec, et possède une belle église, deux hôtels et plusieurs magas n-.

Ce comté appartient à la division judiciaire de Montmagny, Belle- 
chasse, l’islet, et à la division politique de De la Durantaye, compre­
nant le reste du comté de l’islet, les comtés de Montmamy et de 
Bellechasse et les paroisses de St-Joseph, St Henri et de Notre-Dame 
de la Victoire, dans le comté de Lévis.

Sénateur, l’honorable J. C. Chapais (St-Denis, en bas).
Conseiller législatif, l’honorable Ed. Rémillard (Québec).
Député aux Communes du Canada, P. B. Casgrain, écuyer, libéral.
Député au parlement de Québec, C. Marcotte, écuyer, conservateur.

Ste-Perpétue, P. A. Pouliot, curé. 
St-Aubert, G. Potvin, curé. 
St-Cyrille, C. Galarneau, curé.
St-Jean Port-Joli, J. Lagueux, curé ; 

H. Tanguay, vicaire, F. Caron, 
ancien cure.

St-Roch des Aulnais, E. Dufour, 
curé ; L. O. Moisan, vicaire. 

St-Pamphile, A. Blanche!, curé.
St-Eugène, F. X. Methot.
Sic-Louise, J. R. Des jardins, curé.
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LOTBINIERE.

Ce comld est situe dans la partie centrale de la Puissance ; sur la 
rive sud du St-Laurent, entre les comtés de Lévis, Derchester, Beauce, 
Mégantic, Arthabaska et Nicolet. 11 est arrosé par les rivières du Chêne 
et Beaurivage.

Sa superficie est de 460,640 acres.
Chef-lieu Lotbinière, sirué sur la rive sud du St-Laurent à 47 railles 

de Québec.
Possède une église, deux grandes fonderies, plusieurs moulins, un 

couvent ; une ligne de bateaux h vapeur fait le service 2 fois par semaine 
entre cette place et Québec.

Ce comté appartient à la division judiciaire de Québec, comprenant 
les comtés de Portneuf, Montmorency, Lévis, Québec, Lotbinière et la 
cité de Québec, et h la division politique de La Salle, comprenant le 
reste du comté de Québec, le comté de Portneuf et toute la partie de 
la Banlieue de Québec qui se trouve dans la paroisse de Notre-l>ame 
de Québec.

Sénateur, l’honorable Hector Labre, Québec.
Conseiller législatif, l’honorable Louis Panel. N. 1*., Québec.
I léputé aux communes du Canada, Côme Isaïe Rinfret, écuyer, libéra!.
Député au parlement de Québec, l’honorable H. Ci. Joly, libéral.

Beaurivage (St-Patrice), A. Gau- 
thier, curé.

Lotbinière (Ste-Croix), A. Légaré, 
curé; V. O. Marois, vicaire. 

St-Edouard. J. A. Cingras, curé. 
St-Agapit, T. Montminy, curé. 
Ste-Agathe, P. Kelly, curé. 
Ste-Emélie, A. Boucher, curé. 
S-Louis, A. Bemier, curé.
St Flavien, J. M. Rioux, curé.

St-( lilies, B. Demers, curé.
St-Jean Deschaillons, G. F. Cas- 

grain, curé ; A. Vaillancourt, 
vicaire.

St-Narcisse, M. Hudon, curé. 
St-Sylvestre, J. Néville, curé : M.

Dowling, ancien curé.
St-Antoine, B. Robin, curé 
St-Apollinaire, C. N. Paquet, curé.

MASKINONGE.

Ce comté est situé dans la partie ouest de la Province, entre les 
comtés de Berthier et de St-Maurice ; il est borné au sud-est par le lac 
St-Pierre.

La partie nord-ouest du comté est arrosé par les tributaires des rivières 
Gatineau et du Lièvre, et la partie est par les rivières Maskinongé et
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du Loup, et plusieurs autres cours d'eau qui se jettent, les uns dans le 
St-Laurent, les autres dans le St-Maurice.

La superficie du comté est de 2,061,327 acres.
Chef-lieu, Rivière-du-Loup, en haut, village très important situé sur 

la Vive nord du lac St-Pierre, et sur le chemin de fer Québec, Montréal, 
Ottawa et Occidental.

Possède une église, un bureau de télégraphe, plusieurs bureaux d’assu 
rances.

Ce comté appartient à la division judiciaire des Trois-Rivières, qui 
comprend les comtés de St-Maurice, Maskinongé et la ville des Trois- 
Rivières, et h la division politique de Lanaudière, comprenant une partie 
du comté de Maskinongé, les comtés de llerthier et de Joliette, moins 
la paroisse de St-Paul, moins le township de Kildare et son augmenta­
tion, et moins le township de Chatham.

Sénateur, l’honorable J. H. Bellerose, St-Vincent-de-Paul.
Conseiller législatif, l’honorable P. E. Dostaler.
I féputé aux Communes du Canada, Frédéric Houde, écuyer, conscr 

valeur.
Député au parlement de Québec, Caron, écuyer, conserv ateur.

Maskinongé, L. E. Bois, curé ; P. 
Hébert, vicaire.

Rivière-du-Loup (Louiseville), J. 
Boucher, curé ; A. E. Laflèche, 
vicaire.

St-Alexis des Monts, C. O. Savoie, 
curé.

St-Didace, C. O. G ingras, curé.

St-Justin, 1). Gérin, curé.
St-Léon, L. Aubry,curé ; B. Parent, 

vicaire.
St Paulin, N. O. La Rue, curé. 
Ste-Ursule, D. Comeau, curé ; G. 

Brunei.vicaire, A. Myran, ancien
curé.

I

MKGANTIC.

Ce comté est situé dans la partie centrale de la Province ; il est coin 
pris entre les comtés de Lotbinière, de Beauce et d’Arthabaska,'c’est 
dans ce comté que se trouve en partie le magnifique lac St-François. 

Superficie du comté 477,740.
Chef-lieu, Leeds, h 24 milles du chemin Craig.
Possède une église catholique et une protestante, de riches mines de 

fer et de cuivre, plusieurs moulins et cinq magasins ; une partie de la 
imputation appartient à la race écossaise.

Ce comté appartient à la division judiciaire d’Arthabaska, compte 
nant les comtés de Arthabaska, Drummond et Mégantic, et à la divi
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sion |x>litique de Kennebec, comprenant les comtes de Lotbintère, de 
Mégantic et d’Arthabaska.

Se'nateur, l’honorable (Charles Cormier, Plessisvillc.
Conseiller législatif, l’honorable J os. Caudet.
Député aux communes du Canada, L. E. Olivier, écuyer, libéral. 
Député au parlement de Québec, l’honorable C»eo. Irvine, libéral.

Inverness et Leeds, N. H. Leclerc, 
curé.

St Ferdinand d’Halifax, J. M. 
Bemier, curé; P. F. Brunet, 
assistant.

Ste-Julie de Somerset, P. P. Dubé, 
curé.

St-Pierre. L. G. Fournier. curé. 
Ste-Sophie de Mégantic, A. Pelle­

tier curé.
Somerset (St-Calixte), I). Matte, 

curé ; L. Marceau, vicaire.

MISSISQUOI.
Ce comté est situé dans la partie sud de la Province ; il est borné au 

sud par l'état de Vermont et le lac Champlain, il touche aux comtes 
d’Iberville, de Kouville et de Brome.

Superficie 229,173 acres.
Chef-lieu, Kreligsburg, petite ville ilorissante située sur la rivière Pike, 

à 10 milles de St-Armand. Possède une église catholique, une épisco- 
palienne et une méthodiste, un bureau de télégraphe, 8 magasins. 2 
hôtels, un moulin ; c’est un entrepôt de douane.

Ce comté appartient à la division judiciaire de Bedford qui comprend 
les comtés de Shefford, Missisquoi, Brome et Bedford, et à la division 
jrolitique de Bedford, compienant les comtés de Brome, Shefford tt 
Missisquoi.

Sénateur, l’honorable G. G. Stevens, Waterloo.
Conseiller législatif, l’honorable Thomas Wood.
Député aux communes du Canada, U. B. Baker, écuyer, conservateur.
1 >éputé au parlement de Québec, F. Spencer, écuyer, libéral.

Sweetsburg, O. Leduc, curé. I St-Armand, E. Rivard, curé, 
Dunham, J. Beaudry, curé. | St-lgnaee, E. Lessard, curé.
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MONTCALM.

Ce comté est situé dans la partie ouest de la Province ; borné au 
nord-est par le comté de Joliette, au sud par les comtés de l’Assomption 
et de Terrebonne, à l’ouest par les comtés d’Argenteuil et d’Ottawa, au 
nord il touche aux Territoires du Nord-Ouest ; ce comté est arrosé par 
les rivières Gatineau, du Lièvre, Rouge et du Nord.

Chef-lieu, Ste-Julienne.

Ce comté appartient à la division judiciaire de Joliette, comprenant 
les comtés de L’Assomption, Joliette et Montcalm.

Et à la division politique- de “ Repentigny,” comprenant la paroisse 
de St-Paul, le township de Kildare et son augmentation, et le township 
de Cathart, dans le comté de Joliette, les comtés de L’Assomption et 
de Montcalm.

Sénateur, l’honorable J. F. Armand.
Conseiller législatif, l’honbrable Louis Archambault.
Député aux Communes du Canada, Firmin Dugas, écuyer, conser 

valeur.
Député au Parlement de Québec, J. B. Tréfilé, écuyer, conservateur.

Rawdon (St-Patrice de), O. Dubois, 
curé.

St-Alcxis de Montcalm, F. X. Geof­
froy, curé.

St-Esprit, T. Provost, curé.

St-Jacques de l’Achigan, D. Mar­
chai, curé.

Ste-Julienne, A. 1 .arose, curé; E.
A. Briset, vicaire.

St-Liguori, J. Beaudry, curé. 
Ste-Lucie,

MONTMAGNY.

Ce comté est situé dans la partie est de la Province, sur la rive droite 
du St-Laurent, entre les comtés de Bcllechasse et de l'islet ; au sud-est 
il touche à l'Etal du Maine. Il est traversé par le chemin de fer Inter 
colonial.

Sa superficie est de 398,953 acres.
Chef-lieu, St-Thomas, petite ville située sur la rive sud du fleuve 

St-Laurent h 49 milles est de Québec. Possède le Palais de Justice du 
district de Montmagny, une belle église catholique, un bureau de 
télégraphe, deux collèges, une vingtaine de magasins et plusieurs moulins. 
Le chemin de fer Intercolonial passe à un mille de distance de la ville.

Ce comté appartient 2t la division judiciaire de Montmagny, comprc 
nant les comtés de l’islet, Bellechasse et Montmagny.
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Et à la division politique de la Durantaye, comprenant une partie 
du comté de l’Islet, les comtés de Montmagny et de Bellechasse, et les 
paroisses de St-Joseph, de St-Henri et de Notre-Dame de la Victoire, 
dans le comté de Lévis.

Sénateur, l'honorable J. C. Chapais, St-Denis, en bas.
Conseiller législatif, l’honorable E. Remiliard, Québec.
Député au Communes du Canada, A. C. P. R. i-andry, écuyer, con­

servateur.
Député au Parlement de Québec, Louis N. Fortin, écuyer, M. D., 

conservateur.

lierthicr (en bas), J. Mailley, curé. 
Ca|)-St-lgnace, N. J. Sirois, curé ;

L. A. Paquet, vicaire.
Isle aux times J. R. Plamondon,

curé.
St-Thomas ( Montmagny,) L. Rous­

seau, curé ; E. l.aliberté, vicaire.

St-François (Rivière du Sud), F. 
Oliva, curé.

St-Pierre (Rivière du Sud), N. 
Beaubien, curé.

St-Paul du Buton, P. T. Delagrave, 
curé.

MONTMORENCY.

Ce comté est situé au nord-est de la ville de Québec, sur la rive gau 
cite du St-Laurent, entre les comtés de Québec, de Chicoutimi et de 
Charlevoix.

Chef-lieu, Château-Richer, paroisse florissante située sur la rive nord 
du fleuve St-I .aurent, à 15 miles de Québec. Il s’y fait un grand com­
merce de bois, de pierre de construction, etc. C’est le rendez-vous des 
amateurs de la chasse à la perdrix, à l’outarde, au canard, etc.

Ce comté appartient à la division judiciaire de “ Québec, ” compre­
nant les comtés de Portneuf, Montmorency, Lévis, Lotbinière, Québec 
et la cité de Québec, et à la division politique des Laureatides, 
comprenant les comtés de Chicoutimi, de Charlevoix, de Saguenay et 
de Montmorency, la Seigneurie de Beauport, la paroisse de Cliarles- 
bourg, les townships de Stoneham et de Tewkesbury, dans le comté de 
Québec.

Sénateur, l’honorable I). E. Price, Québec.
Conseiller législatif, l'honorable Jean E. Gingras, Québec.
Député aux communes du Canada, P. V. Valin, écuyer, Québec, 

conservateur.



Depute au Parlement de Québec,
conservateur.

Ange Gardien, N. J. Gauvin, curé.
Château-Richer, C. S. Richard, 

curé.
Laval (Ste-Brigittel, H. Desjardins, 

curé.
Ste-Anne de Beaupré, les RK. PP. 

J. Tillen, sup., P. YanderCapel- 
len, J. Fiévez, K. Didier, A. 
l.inden, S. Pa<|uây, A. Hendrik, 
L Pcullet, C. SS. R.

St-Féréol, C. Bérubé, curé.
St-Joachim, K. Morisset, curé.

L G. Desjardins, écuyer, Québec,

St-Tite des Caps, 1.. Pérusse, curé.

Ii.e h’OrijUns.

Ste-Pétronille, H. Pai|uet, curé. 
Ste-Kamille, L. J. Gagnon, curé. 
St-Laurent, M. Forgues, curé ; A.

Belleau, vie., J. Naud, anc. curé. 
St-Pierre, Chs Hallé, curé.
St-Jean, A. Pelletier, curé ; P.

Dionne, anc. curé.
St-Kran<,ois, F. N. Fortier, curé.

i

NAPIKRVILLK.

Ce comté est situé dans la partie sud de la province, entre les comtés 
de St-Jean, d’Huntingdon, de Châteauguay et de Laprairie ; il est tra 
versé par le chemin de fer du ( Irand-Tronc.

Superficie 97,120 acres.
Chef-lieu Napiervilie où St-Cyprien, joli village situé sur la rivière 

Montréal, h 27 milles sud-est de la ville de Montréal. Possède une 
église catholique, plusieurs magasins et hôtels, une tannerie, des scieries 
mécaniques, une manufacture de laine et un bureau de télégraphe.

Ce comté ap|>artient à la division judiciaire d'Iberville, comprenant 
les comtés de St-Jean, Napiervilie, Iberville, et à la division politique 
de l.orimier, comprenant les conflés de St-Jean et de Napiervilie ; 
St-Jean Chrysostôme et Russeltown, dans le comté de Chateauguav ; 
Hemming dans le comté de Huntingdon.

Sénateur,
Conseiller législatif, l’honorable J. O. Bureau, Montréal.
Député au communes du Canada, Sixte Coupai, écuyer.
I léputé au parlement de Québec, F. X. Paradis, conservateur.

Napiervilie, A. l assé, curé ; A.
Desnoyers, vicaire.

St-Kdouard, S. Maynard, curé. 
St-Michel, M. Taillon, curé ; A. 

laiieunesse, vicaire.

St-Rémi, L Mongeau, curé ; A.
1 ai palme, vicaire.

Sherrington, H. Carrières, curé.
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NICOLET.

Ce comté est situé sur la rive droite du fleuve St-Laurent, en face de 
la rivière St-Maurice, et vers le débouché du lac St-Pierre ; il touche les 
comtés de Lotbinière, Arthabaska, Drummond et Yamaska. Il est tra­
versé par la rivière Bécancour et la rivière Nicolet.

Superficie 379,320 acres.
Chef-lieu, Bécancour, situé h l’embouchure de la rivière du même 

nom, à 7 miles de Trois-Rivières. Possède une église, un bureau de 
télégraphe, plusieurs moulins et magasins ; il s’y fait un grand commerce 
de bois, de foin et de farine.

Ce comté appartient h la division judiciaire des Trois-Rivières, com­
prenant les comtés de Maskinongé, St-Maurice, Champlain, Nicolet et 
la cité des Trois-Rivières, et à la division politique de lavallière, com­
prenant les comtés de Nicolet et d’Yamaska, les townships de Wendovev 
et de Grantham, et la partie d’Upton qui est dans le comté de Drum­
mond.

Sénateur, l'honorable A. H. Paquet, St-Culhbert.
Conseiller législatif, l'honorable J. B. G. Proulx.
Député aux Communes du Canada, F. X. O. Mélhot, écuyer, con­

servateur.
Député au parlement de Québec, Chs E. Houde, écuyer, conser­

vateur.

Bécancour, L. S. Mâlo, curé ; E. 
Grenier, vicaire.

Gentilly, !.. H. Dostie, curé ; Chs 
Mailhot, curé.

Nicolet, P. H. Su/or, curé ; E. 
Poulin de Courval, vicaire ; D. 
Paradis, retiré.

Sic Angèle de Laval, V. S. de 
Carufel, curé.

Ste-Brigide des Saints, A. Smith, 
curé.

St-Célestin, N. Duguay, curé ; J. 
C Marquis, ancien curé.

Ste-Eulalie, C. A. Barolet, curé. 
Ste-Gertrude, P. DeVillers, curé. 
St-Grégoire, E. Panneton, curé ; 

M. Roy, vicaire.
Ste-Sophie de Levrard, U. Tessier, 

curé.
St I .conard, E. Beliveau, curé.
Ste-Monique, P. A. Bellemare.curé;

J. P. O. Milot, vicaire. 
Ste-Perpétue, M. Janelle, curé.
St- Pierre-les- Becquets, Chs Z. Gar 

i,eau, curé : G. Caron, vicaire. 
St-Winceslas, K. Tétreault, curé.

OTTAWA (Comté).

l-e comté d’Ottawa est situé dans la partie ouest de la province ; 
l’orné au sud par la rivière Ottawa, h l’est par les comtés d’Argenteuil et 
de Montcalm, à l’ouest par le comté de Pontiac, au nord par les terri
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toires. Ce comté est arrose par les rivières Petite Nation, Lièvre, Gati 
neau, et plusieurs autres. Capitale Hull, ville située sur la rivière Ottawa, 
à 2 milles de la ville d’Ottawa, capitale du Canada. Hull possède des 
usines hydrauliques fort remarquables, des scieries qui façonnent plu 
sieurs millions de pieds de bois par année, une grande manufacture 
d’allumettes où l'on fabrique en outre des sceaux, cuves, boites et meu­
bles en bois de toutes sortes ; une manufacture de haches, de machines 
à coudre, et une manufacture de laine. Cette ville communique avec 
Ottawa par un magnifique pont suspendu au-dessus des rapides des 
chutes de la Chaudière. Hull possède plusieurs églises, de magnifiques 
résidences privées, un grand nombre de magasins, plusieurs bureaux de 
télégraphe, etc. C’est une station importante du chemin de Québec. 
Montréal, Ottawa et Occidental. Un autre magnifique pont en fer tra­
verse la rivière Ottawa, et met ce chemin de fer en communication avec 
le Canada Central il Ottawa.

Ce comté ap|iartient à la division judiciaire d’Ottawa, comprenant les 
comtés de Pontiac et ( tttawa.

Et à la division politique de ’■ Inkerman," comprenant les comtés de 
Pontiac, Argenteuil et Ottawa (comté).

Sénateur, l'honorable John Hamilton, Montréal. ^
Conseiller législatif, l’honorable George Bryson.
Député aux Communes du Canada, Alonzo Wright, écuyer, conser 

vatenr.
Député au Parlement de Québec, Ls. Duhamel, écuyer, M.D., conser 

valeur.

Mo*. Jos. Thos. Duh amki . évêque d’Ottawa.
Vitaire-Gêniral.—M. J. O. Routhier.
Evée/ié.—MM. J. O. Routhier, V. G„ !.. N. Campeau, Procureur.
Cathédrale. —M. Molloy, O. M. I ; MM. L. N. Campeau ; G. Bouil­

lon, procureur ; J. Cadigan. -A Ottawa: MM. A. Mc D. Dawson, B. 
Casey, anciens curés.

M. Cypr. Tanguay, A D. S., Km de l'Eglise.
Séminaire.--RR. PP. Oblats—H. J. Tabaret, Supérieur ; F. Mangin, 

Directeur et Professeur de Théologie morale et d’Eloquence Sacrée ; M. 
Froc, Prof, de Théologie Dogmatique, d'Ecriture Sainte et d’Histoire 
ecclésiastique.

Collège d'Ottawa. RR. PP. Oblats. H. J. Tabaret, Supérieur; P. 
Provost, Procureur ; W. Bennet ; P. Chaborel ; R. Barret ; Z. Duro- 
cher ; A. Nolin ; Ch. Smith ; J. B. Holland ; A. Paradis ; A. Madore ;
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\. l'etit ; P. Gladu ; A. F'illàtre ; S. Do/.ois ; Z. Vaiilancourt ; H. 
liigonesse; D. (iuillet ; M. Blais; A. Dupont.

Ste-Anne.—M---------St-Joseph.—R. P. A. Paillier, O. M. I.
St-Patrice. M. Whelan.—S-J.-Baptiste.—M. O. Croteau.

Aylmer, P. Agnel, curd, 
liouchctte, E. Marcellin,
Hull, RR. PP. Oblats, E. Cauvin, 

sup., M. Therrien, J. Jodoin. 
liucliingham, F. Michel, cure'. 
Cantlcy, P. Corkery, curé.
I .ochaber Bay,
Montebello, A. M. Bourassa. curé. 
Ripon.’J. C.uaj, curé.
St-André Avelin,
Hartwell, P. J. Brady, curé. 
Angers, O. Charbonnier, curé.

Maniwaki, RR. PP. Obats, I*. Pré­
vost, J. Simonet, M. Mauriot, 
M. Barron.

Papineauville, E. Rochon, curé. 
Wakefield, P. McCarthey, curé. 
Chelsea, J. Brown, curé.
Thurso, I .s Roy, curé.
Templeton (Lal latineau ), P. Cham­

pagne, curé.
Wright, C. (luay, curé.
Masham Mills, J. E. Faure, curé.

PONTIAC.

Ce comté appartient à la division judiciaire d’Ottawa, comprenant 
les comtés de Pontiac et Ottawa, et à la division politique d’tnkerman, 
i omprenant les comtés de Pontiac, Argenteuil et Ottawa.

Sénateur, l’honorable John Hamilton, Montréal.
Conseiller législatif, l’honorable George Bryson.
Député aux communes du Canada, John Poupore, écuyer, conser 

valeur.
Député au parlement de Québec, Thos. Bryson, écuyer, conservateur.

Allumettes (Ile aux), J. Lynch, 
curé.

Bristol,
Sheenboro, M. Shalloe, curé.

Calumet (Ile au), L. C. A. Ouellet, 
curé; El. J. J. Stenson, vicaire. 

Portage du Fort, A. Brunet, curé. 
Onslow, J. MacGinnis, curé.

PORTNEUF.
Comté est situé sur la rive nord du St-Laurent, arrosé par la rivière St- 

Maurice et par un grand nombre d’autres rivières, traversé par le chemin 
de fer de Québec, Montréal, Ottawa et Occidental, et par celui du lac 
St-Jcan.

Chef-lieu, Cap Santé ; possède un bureau de télégraphe, plusieurs 
magasins et hôtels, quelques moulins et scieries mécaniques.



Ce comte appartient à la division judiciaire de Québec, comprenant 
les comtes de Portneuf, Québec, Montmorency. Lévis, Lotbinière, et la 
cité de Québec.

Et il la division politique de la Salle, comprenant une partie du 
comté de Québec, le comté de Portneuf, et toute la partie de la Banlieue 
de Québec, qui se trouve dans la paroisse de Notre-Dame.

Sénateur, l’honorable Hector Fabre, Québec.
Conseiller législatif, l’honorable Ls. Panel, Québec.
Député au Communes du Canada, R. P. Vallée, écuyer, conservateur.
Député au Parlement de Québec, J. D. Brousseau, écuyer, conser­

vateur.

Cap Santé, Max. Fortin, curé. 
Deschambault, X. Bellenger, curé. 
(Irondines, J. S. Martel, curé ; F.

X. Côté, anc. curé.
Les Ecureuils, J. B. Soulard, curé. 
Notre-Dame des Anges. K I ^mon­

tagne, curé.
St-Casimir, J. N. tiuertin, curé. 
Ste-Catherinc, A. Lepage, curé. 
Pointe aux-Trembles. V. Rousseau, 

curé, N. Cinq-Mars, assistant.

Ste - Jeanne de Neuville (Pont- 
Rouge,) A. H. (losselin, curé. 

Portneuf, Dumontier, curé ; !.. A.
Boissinot, vicaire.

St-Alban, F". E. Casault, curé.
St-Augustin. F. Pilot, curé ; A.

Blanche!, ancien curé.
St-Üasile de Portneuf,
St-Raymond, A. Bergeron, curé ;

J. B. K. Labbé, vicaire. 
St-Ubalde, (i. de la Chevmtil-rc, 

curé.

OUKBKC iComté).
Ce comté est situé dans la |)artie centrale de la province, au nord du 

fleuve entre les comtés de Portneuf, de Chicoutimi et de Montmorency. 
11 est arrosé par les rivières Bastonnaie, Batisoan, St-Charles, Montmo­
rency et autres.

Chef-lieu, ( harlesbourg, situé en arrière de Beauport, à 4 milles de 
Québec. Possède une église, un couvent, une école pour gardons. 
Charlesbourg est une très belle campagne, et plusieurs familles de 
Québec vont y passer la saison des chaleurs.

Ce comté appartient à la division judiciaire de Québec, comprenant 
les comtés de Portneuf, Québec, Montmorency, Lévis, Ixttbinière, et la 
cité de Québec, et 1 la division |>olitique de La Salle, comprenant une 
partie du comté de Québec, le comté de Portneuf, et toute la partie de­
là Banlieue de Québec qui se trouve dans la |>aroisse de Notre-Dame 
de Québec.

Sénateur, l’honorable Hector Fabre, ijuéber.
Conseil er législatif, Ihonorablc Ls Panel, Québec.



Députe aux communes du Canada, l’honorable J. P. R. A. Caron, 
conservateur.

Député au parlement de Québec, l'honorable Pierre (lameau, conser 
vateur.

Ancienne I.orette, Oct. Faucher, 
curé.

Beauport, G. Trembla), curé ; N. 
Proulx, vie.

Cap-Rouge (St-Félixl, P. O. Drolet, 
curé : L. Provancher et N. 
Leclerc, anc. curé.

Charlesbourg. A. Beaudry, curé ; 
I. Mavrand, vie.

Lurette (St-Ambroise), G. t.iroux, 
curé : F. Boutin, vie.

Ste-Foye. J. Sasseville, curé.

St-Colomb(SillervCove),( 1. Drolet, 
curé.

Stoneham, René F.. Casgrain, curé. 
Valcartier (St-Gabriel), J. O’Far- 

rell, curé.
St-Sauveur, RR. PP. Oblats : A. 

Tortel. supérieur, F. Grenier, 
curé : J. I.efloch, P. Drouet, Z. 
Dumcher, (". Lagier, P. Pjquin 
O. M 1.; F. Morin, ancien curé, 
8, rue Ste-l 1er!rude.

RICHELIEU.

Ce comté est situé sur la rive droite du St-Laurent. à l’entrée du lac 
St-Pierre ; il touche les comtés de Yamaska, Bagot, St-Hyacintlic et 
Verchères. Il est arrosé par les rivières Richelieu et Sorel.

Superficie 121,015 acres.
Chef-lieu, Sorel, situé sur la rive droite de la rivière Richelieu, et à 

son embouchure, à 45 milles nord-est de Montréal. Sorel est situé h 
l'endroit ou se trouvait un fort construit en 1665 par de Tracy, officier 
français. Pendant nombre d'années, les gouverneurs du Canada y établi 
rent leur résidences d’été. Le duc de Kent, père de notre souveraine 
Victoria, y résida quelque temps. Cette villejpossède plusieurs églises, 
un collège, des ateliers de construction de machines à vapeur, manufac 
turcs de poêles, d’instruments aratoires, de cuir, de briques etc., deux 
succursales de banques, plusieurs hôtels, et un grand nombre de maga­
sins, deux imprimeries et deux journaux semi hebdomadaires. Sorel est 
encore le quartier d’hiver des bateaux à vapeur de la compagnie du 
Richelieu et autres. C'est le terminus de l'embranchement nord du 
chemin de fer South Eastern.

Ce comté appartient à la division judiciaire de Richelieu, comprenant 
les comtés de Yamaska, Berthier et Richelieu, et à la division politique 
de Wellington, comprenant une partie du comté de Drummond, le
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comté de Richmond, la ville de Sherbrooke, les comtés de Wolfe, de 
Compton et de Stanstead. ,

Sénateur, l’honorable M. H. Cochrane, Compton.
Conseiller législatif, l’honorable W. H. Webb.
Député aux Communes du Canada, Ls H. Massue, écuyer, conser­

vateur.
Député au parlement de Québec, Léon Leduc, écuyer, conservateur.

St-Aimé, M. Godard, curé ; J. A. 
Foisy, Vicaire.

Ste-Anne de Sorel, F. X. Yanasse, 
curé.

St-Louis de Bonsecours, W. Ray­
mond, curé.

St-Marcel, J. Gaboury, curé ; J. O.
Desrosiers, vicaire.

St-Joseph de Sorel, K. Filiiatitrault, 
curé.

St-Ours, O. Desorcy, curé ; J. 
Chaffers, vicaire.

St-Robert, O. Pelletier, O. Pelle 
tier, curé ; J. E. Germain, vicaire. 

St-Roch de Richelieu, M. Decelles, 
curé.

Stc-Victolre, J. B. Durocher, curé. 
Sorel, L. 1 lupré, curé.

RICHMOND ET WOLFE.
Richmond.

Ce comté est situé dans la [>nrtie sud de la province, entre les comtés 
de Drummond, d’Arthabaska, de Wolfe, de Compton, de Sherbrooke et 
de Shefford. Il est arrosé par la rivière St-François et autres cours d’eau. 
Le chemin de fer du Grand-Tronc le traverse.

Superficie 355,950 acres.
Chef-lieu, Richmond, situé sur la rive droite de la rivière St-Fran 

çoi»; un pont met Richmond en communication avec Melbourne. 
Richmond possède le palais de justice du comté, un institut, un bureau 
de télégraphe, deux imprimeries et deux journaux, plusieurs magasins et 
hôtels. Dans le voisinage de Richmond-East se trouvent plusieurs mines 
de cuivre.
Brompton (Ste-Praxèdc),J. B. Pon­

ton, curé.
1 lanville, A. Masson, curé.
Richmond.(Ste-Bibiane), P. Quinn, 

curé.
St-George de Windsor, G. Vaillan- 

court, curé.

Stoke Centre (St-Philémon), S. V. 
Charest, curé.

Windsor Mills (St-Philippe), E. P. 
Digran, curé.

St-André, N. E. Mailhot, curé.
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Woi.FE.

Ce comté est situé dans la partie sud de la province, entre les comtés 
d’Arthabaska, de Mégantic, de Beauce, de Compton et de Richmond. 
Il forme avec le comté de Richmond une même circonscription élec­
torale. Il est traversé par la rivière St-François et plusieurs autres cours 
d'eau.

Superficie 425,671 acres.
Chef lieu, Oudswell, situé sur le lac Dadswell et sur le chemin de fer 

Québec Central, à 20 milles de Sherbrooke. Possède une église, un 
hôtel et un magasin.

Ces comtés (réunis pour fins politiques) appartiennent à la division 
judiciaire de St-François, comprenant les comtés de Richmond, Wolfe, 
Compton, et la ville de Sherbrooke, et à la division politique de 
Wellington, comprenant les comtés de I Irummond, Richmond, Wolfe. 
Compton, Stanstead, et la ville de Sherbrooke.

Sénateur, l’honorable M. H. Cochrane, Compton.
Conseiller législatif, l’honorable W. H. Webb.
I léputé aux communes du Canada, William B. lves, écuyer, conser­

vateur.
Député au parlement de Québec, Jacques Picard, écuyer, X. P. 

conservateur.

St-Camille et St-Joseph, J. A. Le­
febvre, curé.

St-Fortunat, !.. H. Demers, curé. 
Si-Olivier de Gathbv,
Wotton (St-Hyppolite), C. Hame- 

lin, archiprêtrc, curé.

South Ham (Sts-Anges de Ham et 
St-Adrien), Chs Lemire, curé. 

Weedon (St-Janvier), A. liarolct, 
curé ; K. Q. Plante, vicaire. 

Wolfstown (St-Julicn), Paul Côté, 
curé.

RIMOUSKI.
Ce comté est situé dans la partie orientale de la province de Québec, 

sur la rive droite du St-Laurent qui le limite au nord ; il touche à l’est 
le comté de Gaspé, au sud le comté de Bonavcnture et le Nouveau 
Brunswick, à l’ouest le comté de Témiscouata. il est arrosé par les 
rivières Rimouski, Métis, Matane et Chat, affluents du St-Laurent, et 
par les rivières Métapédiac et Cascapédiac, affluents de la petite rivière 
Ristigouche.

Superficie 3,156,280 acres.
Chef-lieu, Rimouski, ville située sur la rive sud du St-l-aurent et sur 

le chemin de fer Intercolonial, h 180 milles de la ville de Québec. Siège



d'un évêché, possède le palais de justice du district, une cathédrale 
catholiciue, un collège, un séminaire, trois couvents, plusieurs magasins 
et hôtels, une imprimerie, un bureau de télégraphe. Un certain nombre 
de familles de (Québec et de Montréal sont y passer la saison des 
chaleurs.

Ce comté appartient à la division judiciaire de Rimouski, comprenant 
tout ce comté.

Et h la division politique de “Golfe," comprenant les comtés de 
Gaspé, Bonaventure et Rimouski.

Sénateur, l'honorable Eugène Chinic, Québec.
Conseiller législatif, l'honorable Thomas Savage.
Député aux Communes du Canada, _|. B. R. Fiset, écuyer, M. I)., 

Rimouski, libéral.
Député au Varlement de Québec, L. X. Asselin, écuyer, Rimouski, 

< onserx ateur.
Mon Jkam Lanoi.vin, Evêque de St-Germain de Rimouski.
y ica ire- Général.—M. Edmond I .angevin.
Vieaire-fiorain fi nir U comté de Bonaventure. M. F. A. Blouin.

“ “ “ G as fié—M. O. Normandin.
Chapitre di la Cathédrale -MM. Ed. Langevin. prévôt. Es Desjar­

dins, J. B. Blanche!, V. C. A. Winter, M. R. Bilodeau, D. Vézina, 
C. A. Carbonneau, !.. I.angis, théologal, 1*. J. Saucier, I*. Audet, Cha­
noines titulaires.

MM. J. C. Cloutier et F. A. Blouin, chanoines honoraires.
A l'Evêché.—M. Ed. I.angevin, V.-G., M. C. A. Carbonneau, Secrétaire.
Séminaire de Rimouski.—MM. !.. J. Langis, Asst. Sup. et directeur 

du Grand Séminaire ; F. J. Saucier, Pro. : F. E. Couture, préfet des 
étldes ; C. E. Trudel. professeur d’anglais : H. Tremblay, économe et 
assistant directeur du Petit Séminaire.

Bic (Stc - Cécile), Ls Desjardins, 
curé ; F. X. I lelage, vicaire.

MacNider (1.’Assomption), D. Mo- 
risset, curé ; V. Brillant, vicaire.

Marne (St-Jerome), !.. Rouleau, 
curé.

Rimouski, André Audet, curé ; P. 
Sylvain, ticaire.

St-Anaclet, M. R. Bilodeau, curé.
St-Donat, A. Leblànè, curé.

Stc-Havie, C. G. Fournier, ci ré. 
St-Mathieu, T. t Iravel, curé. 
St-Octave de Métis, A. Chouinard, 

curé.
St-Fabien, P. Audet, curé. 
Ste-Félicité, T. Théberge. curé. 
Ste-Luce,
St-Moïse.
St-Simon, T. Bérubé, curé.



ROUVILLE.

Ce comté est situé sur la rive droite de la rivière Richelieu, entre les 
comtés de St-Hyacinthe, de Hagot, de ShefTord, de Brome, de Missis 
quoi et d’Iberville.

Superficie 156,035 acres.
Chef-lieu, Ste-Marie de Manoir
Ce comté appartient à la division de St-Hyacinthe, comprenant les 

comtés de liagot, Rouville, St-Hyacinthe, et à la division politique de 
" Rougemont ’’ comprenant une partie du comté de St Hyacinthe, et 
les comtés de Rouville et d'Iberville.

Sénateur, l'honorable J. C. Chaffers, St-Césaire.
Conseiller législatif, l’honorable P. B. de I.a Bruyère.
Député aux communes du Canada, Geo. A. Gigault, conservateur.
Député au parlement de Québec, K. Poulin, écuyer, conservateur.

Abbottsford (St-Paul d’). J. Bes­
sette, curé.

Ange Gardien (Canrobert), P. L. 
Paré, curé.

Ste-Angèle de Monnoir. C. Blan­
chard, curé.

St-Césaire, J. A. Provençal, curé.
Richelieu (Village), H. Balthazard, 

curé.

St-Hilaire, T. Boivin, curé. 
St-Jean-Baptiste de Rouville, J. II.

Verronneau, curé.
Ste-Marie de Monnoir, F. X. Jean- 

notte, curé.
St-Mathias, !.. Hardy, curé.

ST-HYACINTHE.

Ce comté est situé dans la partie sud de la province, entre les rivièr es 
Richelieu et Yamaska ; il touche au nord le comté de Richelieu, et au 
sud celui de Rouville, il est traversé par les chemins defer Grand-Tronc 
et South Eastern.

Superficie de 168, r 23 acres.
Chef-lieu. St-Hyacinthe, ville située sur la rivière Yamaska, et sur 

l’embranchement des chemins de fer du Grand Tronc, du lac Chain 
plain et du St-Laurent, à 35 milles est-nord-est de Montréal. Les prin 
cipaux édifices et institutions sont l’église catholique, l'église anglaise, le 
palais de l’évêque du diocèse, le séminaire de St-Hyacinthe, l'Hôtel 
Dieu, le couvent des Sœurs de la Congrégation, l’hôtel-de ville et le 
palais de justice. Le collège est un magnifique édifice en pierre de taille, 
ayant 700 pieds de longueur. St-Hyacinthe possède encore une banque 
et une agence de banque, plusieurs moulins, magasins, hotels, un bureau



de télégraphe, deux imprimeries, deux journaux, l’un hebdomadaire,, 
l’autre tri-hebdomadaire, un grand nombre de manufactures de laine, de 
cuir, de boutons, de lacets, de chaussures, etc.

Ce comté appartient à la division politique de “ Rougemont,” com­
prenant une partie du comté de St-Hyacinthe, les comtés de Rotiviile 
et d’Iberville.

Et à la division judiciaire de St-Hyacinthe, ci.nprenn: les contés 
de Bagot, Rouville et St-Hyacinthe.

Sénateur, l’honorable W. H. Chaffers.
Conseiller législatif, l’honorable de la Bruère.
Député aux Communes du Canada, Ls T .‘Hier, écuyer conserva eu.
Député au Parlement de Québec, l’honorable H. Mercier, libéral.

Monseigneur Louis Zephirin Moreau, Evêque de St-Hyacinthe. 
Monseigneur Joseph Larocque, Evêque de (îermanicopolis.
Vit aires- Centraux.—MM. J. A. Gravel, J. S. Raymond et H. Millier. 
Evlché.—MM. J. A. Gravel, V. G., Secrétaire ; A. X. Bernard, Assist 

Sec., E. Gravel, J, C. Cormier, V. Thibault J. Beauregard, B. J. 
Leclaire, anc. curé.

Chapitie Je la Cathédrale.—-Mgr. J. S. Raymond, Prévôt ; J. A. 
Gravel, H. Millier, J. Beauregard, L. M. Archambault, B. J. Leclaire, 
J. J. Prince, A. O'Donnell, R. Ouellette, théologal ; A. X. Bernard, 
archidiacre ; E. Gravel, pénitencier, Chanoine Titulaire ; J. A. Pro­
vençal, O. Desorcy, C. St-Georges, Chan. Honor.)

Séminaire de Saint-Hyacinthe.—Mgr. J. S. Raymond, V. G., Supé 
rieur : MM. R. Ouellette, Vice-Supérieur ; F. Tetrcau, P. Lévêque, J. 
J. Prince, J. B. Chartier, Procureur ; I. Soly, économe ; A. Dumcsnil, 
L Girard, P. S. Gendron, Direct. ; A. M. Lapierre, J. Caron, C. P. 
Choquet, G. Clapin, J. A. Balthazard.

Hôtel-Dieu.—M. J. Jodoin, chapelain.
Présentation—M. E. Guilbert, chapelain.
Précieux-Sang—W. C. Delacroix.
Petit Séminaire de Ste- Marie—MM. F. X. (eannotte, Supérieur; J. 

I). Meunier. Directeur ; A. Bouvier, N. Brodeur. Procureur ; J. C. 
Bessette, P. P. Saurette, J. A. Lemieux.

Couvent des Dominicains, St-Hyacinthe—RR. PP. F. Mathieu, !.. F. 
Fabre, 1~ B. Cliarmont, H. Gadbois, I), Gonthier, D. Jacques, P. 
J utteau.

La Présentation, L A. Bourque, 
curé ; G. Burque, vicaire. 

St-Barnabé, rivière Yamaska, O.

Saint-Denis, rivière Richelieu, A. 
O’ onnell, curé ; C. Sicard, vi­
caire.



Monct, curé ; H. Nadeau, vi­
caire ; J. E. Levêque, anc. curé. 

St-Charles, rivière Richelieu, J. D. 
Michon, curé.

St-Damase, N. Gauthier, curé ; H. 
Massé, vicaire.

St-Hyacinthe, E. Gravel,curé ; J. C.
Cormier, V. Thibaudier, vicaires. 

St-Judes, C. E. Fortin, curé ; F. X. 
Burque, vicaire.

Ste-Madeleine, V. Chartier, curé.

ST-JEAN.

Ce comté est situé dans la partie sud-ouest de la province, sur la rive 
gauche de la rivière Richelieu ; il touche au nord le comté de Chambly, 
à l’ouest ceux de Laprairie, de Napierville et d’Huntingdon, et au sud 
l’Etat de New-York. Il est traversé par les chemins de fer Grand-Tronc 
et Vermont.

Superficie : 12,106 acres.
Chef-lieu, St-Jean, ville située sur la rivière Richelieu, h 27 mille sud- 

est de Montréal. Trois trains de chemin de fer y passent trois fois par 
jour savoir : le Grand-Tronc de Rouse’s Point, le Vermont Central 
de Boston et New-York, enfin le Stanstead, Sheflord et Champlain, 
de Waterloo.

St-Jean contient 4 ou 5 églises, une banque et une succursale de 
banque, un hotel-de-ville, un asile d’aliénés, trois imprimeries, trois jour­
naux, et plusieurs manufactures de fer. de cuir, de vaisselle, machine à 
scier, à embouveter etc. Un magnifique pont traverse la rivière Riche­
lieu, et met St-Hyacinthe en communication avec St-Athanase. 11 s'y 
fait un grand commerce de bois, de grain et de denrées.

Ce comté appartient à la division judiciaire d'Iberville, comprenant 
les comtés de St-Jean, Napierville et Iberville.

Et la division ]>olitique “ De Lorimier,” comprenant les comtés de 
St-Jean, de Napierville : St-Jean Chrysostûme' et Russelltown, dans le 
comté de Chateauguay ; Hemmingford, dans le comté de Huntingdon.

Sénateur, l’honorable J. O. Bureau, Montréal.
Conseiller législatif, l’honorable J. G. 141 violette.
Député aux Communes du Canada, Frs llourassa, écuyer, libéral.
Député au Parlement de Québec, l’hon. F. G. Marchand, libéral.

L’Acadie,
Lacolle,
St-Bemard, G. Plamondon, curé. 
St-Jean Est, F. Aubry, curé ; J. Tel- 

lier Lafort une et T. Gervais, vi­
caires.

St-Luc, N. Barret.
St-Valentin, J. G. Gaudin, curé : 

C. Forest, vicaire.
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ST-MAURICE.

Ce comté s'étend du lac St-Pierre au lac Gatineau, entre les comtés 
de Champlain et de Maskinongé. Il est baigné à l’intérieur par les lacs 
Monovan. par la rivière Matawan affluent de l’importante rivière St 
Maurice, rpii limite le comté au sud-est, et par la rivière du Loup, qui 
le limite au sud-ouest. Il est traversé au sud par le chemin de 1er du 
Nord, qui passe h Trois-Rivières et à Yamachiche.

Le chef-lieu est Trois-Rivières, ville située au confluen t de la rivière 
St-Maurice et du St-Laurent, et sur le chemin de fer Québec, Montréal, 
Ottawa & Occidental, it 72 milles ouest de Québec et à 92 milles est de 
Montréal. Elle est, après Québec, la ville la plus ancienne de la province 
ayant été fondée en 1634. Il s’y fait aujourd’hui un grand commerce de 
bois. Trois-Rivières possède un évéché, une cathédrale, un couvent des 
Dames Ursulines, un couvent des Sœurs de la Providence, un collège, 
une académie anglaise et plusieurs écoles, trois succursales de banques, 
trois imprimeries, deux journaux tri-hebdomadaires. La Conorde et le 
!mimai dis Trois-Rivières, plusieurs agences d’assurance, et un grand 
nombre de magasins.

Le commerce principal consiste en bois, grain, animaux exportés 
aux Etats-Unis, aux Indes, en Angleterre. Les rues son éclairées au gaz 
et la ville est approvisionné d’eau par un excellent aqueduc. Trois- 
Rivières envoie un député au parlement fédéral et un député au parle­
ment provincial.

Le district des Trois-Rivières comprend les comtés de St-Mauric c, 
Nicolet, Champlain et Maskinongé. Un embranchement du chemin de 
fer Occidental part des Trois-Rivières et se prolonge jusqu'aux Grandes 
Piles, distances de 29 milles.
, Ce comté appartient à la division judiciaire des Trois-Rivières, com­
prenant les comtés de Maskinongé, St-Maurke, Champlain, Nicolet, et 
la ville de Trois-Rivières.

Et à la division politique de ■' Chaouinigane," comprenant les comtés 
de Champlain et de St-Maurice, la ville de Trois-Rivières, les paroisses 
de la Rivière-du-Loup, de St-I.éon, de St-Paulin, et le township de 
Hunterstown et son augmentation dans le comté de Maskinongé.

Sénateur, l'honorable James Fcrrier, Montréal.
Conseiller législatif, l’honorable J. J. Ross.
Député aux Communes du Canada, L. L. L. Desaulniers, écuyer,M. 1)., 

conservateur.
Député au Parlement de Québec, F. A. L. Desaulniers, écuyer, con 

servateur.
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l’ointe du Ijc, K. X. Desaulniers, 
curé.

St-Barnabe, T. Martel, curé. 
St-Elie, F. Vcrville, curé. 
St-Etienne des (1res, L). Carufel, 

curé.

St-Sévere, H. Trahan, curé. 
Yamachiche, J. H. Dorion, curé : 

B. Prince. I). Ciélinas, K. Des 
aulniers. E. Blais, vicaires.

SAGUENAY.

Ce comté, situé près de l’extrémité nord-est de la province, est borné 
|iar le fleuve St-l-aurent au sud-est, et traversé par ce même fleuve. 
Ce comté est réuni h celui de Chicoutimi pour les fins politiou es et 
judiciaires.

Chef-lieu, la Malbaie.—Voir page........
Ce comté appartient it la division judiciaire de Saguenay, comprenant 

les comtés de Saguenay et Charlevoix.
Et à la division politique “ Les Laurentides,” comprenant les comtés 

de Chicoutimi, Charlevoix, Saguenay et Montmorency, la seigneurie de 
Beauport, la paroisse de Charlesbourg, les townships de Stoneham et 
de Tewkesbury, dans le comté de Québec.

Sénateur, l’honorable D. Price, Québec.
Conseiller législatif, l’honorable J. E. (lingras.
1 léputé au Communes du Canada, E. C'imon, écuyer, conservateur. 
Député au parlement de Québec, M. St-Hilaire, écuyer, conser­

vateur.
Monseigneur Djminkji.e Racine, évêque de Chicoutimi. 
Vieairts-Ghtiratt.x. MM, N. Doucet, Malbaie ; J. B. Pelletier, Isle- 

aux-Coudres.
Vicaire-Forain.- -M. 11. E. Leclerc. Hébertville.
Secrétaire.—M. T. Rolierge.
A la Cathédrale. MM. Amb. Fafard, curé d’office ; J os. Lemieux, 

vicaire. .
Séminaire. MM. (,. Bouges, directeur des écoles ; V. A. Huart, 

préfet des études.

Baie de la Trinité (chantier). j Les Escoumains, C. !.. Parent,curé. 
Betsiamits, A. B. Côté, curé ; pour | Mille Vaches, A. M.Tremblay,curé, 

les sauvages, RR. PP. Arnaud, I Natashquane.
L. Babel, I). Fafard. | Tadousae, J. F. Gcndron, curé.

Pointe aux-Esquimaux, 1). C,illis, ' 
curé.
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SHEFFORD.

Ce comté situé dans la partie sud de la province, entre les comtés 
de Bagot, Richmond, Sherbrooke, Brome et Rouville, est arrosé par la 
rivière Yamaska, et traversé par les chemins de fer Stanstead, Sheflord, 
Chambly et South Eastern.

Sa superficie est de 357,762 acres.
Chef-lieu, Waterloo, ville située sur les chemins de fer South Eastern 

et Vermont Central, à 60 milles de Montréal, possède une église catho 
lique, un bureau de télégraphe, deux imprimeries, deux journaux hetv 
domadaires, une succursale de banque, plusieurs agences de compagnies 
d’assurances, une tannerie, une manufacture de meubles, deux manufac­
tures de voitures, une fonderie, plusieurs magasins, hôtels, usines à 
scier, à carder, etc.

Ce comté appartient à la division judiciaire de Bedford, comprenant 
les comtés de Shefford, Missisquoi et Brome, et à la division politique 
de Bedford, comprenant les comtés de Missisquoi, de Brome et de 
Shefford.

Sénateur, l’honorable G. G. Stevens.
Conseiller législatif, l’honorable Thomas Wood.
Député aux Communes du Canada, l’honorable L. S. Huntingdon, 

libéral.
Député au parlement de Québec, Isidore Frégcau, écuyer, conser­

vateur.

Granby, J. A. Nadeau, curé.
Milton Est, J. Noiseux, curé ; !..

H. Noiseux, ancien curé.
North Stukely, F. X. Poulin, curé. 
Rochelle.
Roxton Falls, J. F. Santenac, curé ; 

L H. Duhamel, vicaire.

Waterlooo, A. Phaneuf, curé. 
St-Joachim de Shefford, M. Gill, 

curé.
St-Valérien, F'. P. Côté, curé. 
Sheflord Mountain,
Valcourt (St-Joseph d’Ely), F. Z. 

Mondor, curé.

SHERBROOKE.

Ce comté est situé au sud de la province, entre les comtés de Shefford, 
Richmond, Compton et Stanstead. Il est traversé par les chemins de 
fer du Grand-Tronc, delà Vallée Massawippi, du Québec Central et de 
l’Intercolonial, et est arrosé par la rivière St-François et autres cours 
d’eau.

Superficie 140,300 acres.
Chef-lieu, Sherbrooke, cette cité est divisée en deux parties
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•par la rivière Magog, à 121 milles sud, sud-ouest de Québec, et il 196 
•milles nord, nord-ouest de Portland. Cette ville est le terminus des che­
mins de fer International, Passumpsic et Québec Central. Elle possède 
'le palais de justice, le bureau principal de la Banque des Cantons de 
'l’Est (Eastern Township Bank), une succursale de la Banque Nationale 
•de Québec, plusieurs agences de compagnies d’assurances, cinq églises, 
trois imprimeries, trois journaux hebdomadaires, douze écoles, plusieurs 
hôtels, plus de trente magasins, et des manufactures de coton, de laine, 
d'étoffes (tweeds), de papier, de flanelle, de haches, de clous, plusieurs 
sc ieries mécaniques et quelques brasseries.

la ville de Sherbrooke envoie un député au parlement fédéral et un 
député au parlement provincial.

Député aux Communes du Canada, Ed. J. Brooks, conservateur.
Député au parlement de Québec, l’honorable J, G. Robertson, tré­

sorier provincial, conservateur.
Monseigneur Antoine Racine, évêque de Sherbrooke.
Vicaire-General.—M. Alf. Elie Dufresne.
Conseil de VEréque.—MM. A. E. Dufresne, V. G., Casimir Hamelin, 

M. McAuley, Patrick Quinn, Wilfrid Lussier, A. Masson.
Evkhe.—MM. A. E. Dufresne, V, G., curé d’office ; H. O. Chalifoux, 

P. A. Dutil, vicaires.
Secrétaire.—H. O. Chalifoux.
Séminaire.—MM. P. Girard, Sup., A. H. Roy, J. Améd. Lefebvre.

SOULANGES.

Ce comté est situé dans la partie extrême ouest de la province, sur le 
tst-Laurent, élargi en cet endroit de manière à former le lac St-Krançois ; 
le comté de Soulanges touche au nord le comté de Vaudreuil, et h 
l’ouest la province d’Ontario, il est traversé par le chemin de fer le 

«Grand-Tronc.
Superficie 87,800 acres.
Chef-lieu, Coteau-Landing, situé sur le St-Laurcnt, h 2 milles de la 

Station Coteau, et à 36 milles de Montréal, possède un bureau de télé­
graphe, une église, plusieurs manufactures et moulins, trois hôtels- 
Côteau-I^anding est le principal port d’exportation de grain du district, 
•et est en communication avec Montréal, par une ligne de bateaux à 
tapeur.

Ce comté api»rtient à la division judiciaire de Montréal, comprenant 
les comtés de Hochelaga, Jacques-Cartier, Laval, Vaudreuil, Soui. nges, 
I aprairie, Verchères et la cité de Montréal, et à la division politique de
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“ Kigaud,” comprenant une partie de la paroisse de Montréal, et les 
comtés de Jacques-Cartier, Vaudreuil et Soulanges.

Sénateur, l’honorable Rosaire Thibaudeau, Montréal.
Conseiller législatif, l’honorable J. E. l'rudhommc.
Député aux Communes du Canada, J. P. Lanthier, écuyer, conscrv.
1 te’puté au Parlement de Québec, Wm. Duckett, écuyer, conserv.

Cèdres (Les), J. P. Hélair, curé ; J.
K. Valade, vicaire.

Coteau du I,ac, C. Dufour, curé. 
Kt-Clet, T. Chagnon, curé.

St-I’olycarpe, J. O. Rémillard, curé ;
A. Provost, vicaire.

St-Zotique, A. Coaillier, curé. 
St-Télesphore, J. H. Beauchamp, 

curé.

STANSTKAD.
Ce comté est situé dans la partie sud-est de la province, à l'est du lac 

Memphremagog, entre les comtés de Brome, de Sherbrook et de Comp­
ton, au sud, il touche à l’Etat de Vermont, dont il est séparé par le 45 
parallèle. C’est dans ce comté que se trouve le lac Massawippi.

Superficie 260,600 acres.
Capitale, Stanstead, à 76 milles de Montréal. Il s’y fait un commerce 

important ; possède 4 églises de différentes dénominations, une succursale 
de banque, plusieurs agences d’assurances, tir, bureau de télégraphe, 
deux manufactures de chaussures et un grand nombre de magasins.

Ce comté appartient à la division judiciaire de St l'ran^ois, compre­
nant les comtés de Richmond, Wolfe, Compton, Stanstead et la ville de 
Sherbrooke.

Et à la division politique de Wellington, comprenant une partie du 
comté de Drummond, le comté de Richmond, la ville de Sherbrooke, 
les comtés de Wolfe, de Compton et de Stanstead.

Sénateur, l’honorable M. H. Cochrane, Compton.
Conseiller législatif, l'honorable W. H. Webb.
Député aux Communes du Canada, Ch» C. Colby, écuyer, onser- 

vateur.
Député au parlement de Québec, John Thornton, écuyer, conser­

vateur.

Coaticook (St-Edmond), \V. Lus- I St-Herménégilde, J. O. Leblanc,
sier, archiprètre. | curé.

Magog (St-Patrice), C. E. Millettc, Stanstead. M. McCauley, curé.
• uré. | Stanhope (Ste-Suzanne).
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TEMISCOUATA.
Ce comte*, situé dans la partie est de la province de Québec, est borné 

au nord par le St-Laurent, et au sud par l’Etat du Maine et le Nouveau- 
Brunswick ; il touche aux comtés de Rimouski et de Katnouraska. Ce 
comté est traversé par les chemins de fer Intercolonial et du Nouveau - 
Brunswick.

Superficie 1,133,640 acres.
Le chef-lieu, Rivicre-du-Loup (en bas), est une petite ville florissante 

située sur la rive sud du St-Laurent, à 127 milles en bas de Québec ; 
possède une magnifique église catholique (intérieur non terminé), 25 à 
30 magasins, plusieurs hôtels et moulins, des fonderies, une tannerie, un 
bureau de télégraphe. On remarque un assez grand nombre de jolies 
villas, lui ville de la Rivière-du-Loup, est maintenant la capitale du dis­
trict de Kamouraska, et . ,t le rendez vous d'un grand nombre de touj 
ristes pendant la saison des chaleurs.

Ce comté appartient la division judiciaire de Kamouraska, com­
prenant les comtés de Kamouraska et de Témiscouata, et la division 
politique de (irandville, comprenant les comté de Témiscouata et de 
Kamouraska, les paroisses de St-Roch-des-Aulnais, St Jean-Port-Joli et 
leur prolongation en droite ligne jusqu'il la ligne provinciale, dans le 
comté de l’islet.

Sénateur, l’honorable C. A. P. Pelletier, Québec.
Conseiller législatif, l’honorable E. Dionne, Ste-Anne.
Député aux Communes du Canada, P. E. (Irandbois, écuyer, M. D., 

conservateur.
Député au parlement de Québec, (I. H. Deschène, écuyer, conser­

vateur.

Armand.
Cacouna, J. C. Cloutier, archi- 

prêtre.
Isle-Verte. P. C. A. Winter, curé ; 

H. J. Fournier, vicaire.
N.-D.-du-Lac, U. St-Laurent, curé.
N.-D.-du-Portage, L. FL ('.rondin, 

curé; J. E. Breton, vicaire.
Ste Françoise, E. Delàge, curé.
St-Modeste, J. M. Moreau, curé.
St-Viger(Ste-Flpiphane), N. Bernier, 

curé.
Rivière-du-Iajup, en bas (Fraser-

villc), I.. Blais, curé ; W. Plaisance, 
vicaire.

St-Antonin, FL E. Hudon, curé.
Trois-Pistoles, D. Vézina, archi- 

prêtre ; E. (luilmet, vicaire.
St-Arsène, F'. M. Fournier, curé.
St-Clément, David I-ebel, curé.
St-Eloi, P. J. Dumas, curé.
Ste-Rose du Degelé, U. St-Lau- 

rent, curé.
St-Paul de la Croix, Z. Jean, curé.
St-F'rançois-Xavier, Jules Amiot, 

curé.

e



TERREBONNE.

Ce comté est situé dans la partie sud-ouest de la province, sur la rive 
gauche du fleuve St I-aurent, entre les comtés de l’Assomption, de 
Montcalm, d'Argenteuil et des Deux-Montagnes. Il est arrosé par la 
rivière Nord, <|ui se jette dans l’Ottawa.

Sa superficie est de 348,302 acres.
Chef-lieu, St-Jérôme, situé sur la rivière Nord, à 33 milles nord-ouest 

de Montréal. C'est le terminus de l’embranchement de St-Jérôme du 
chemin de fer Québec, Montréal, Ottawa & Occidental ; possède la cour 
du comté, deux églises, une manufacture de laine, plusieurs moulins, 
bureau de télégraphe, six hôtels, quinze magasins, une imprimerie et un 
journal hebdomadaire.

Ce comté appartient à la division judiciaire de Terrebonne compre­
nant les comtés d’Argenteuil, Deux-Montagnes et Terrebonne, et à la 
division politique de Mille-Isjes comprenant les comtés de Terrebonne 
et des Deux-Montagnes.

Sénateur, l’honorable J. B. de Villemure.
Conseiller législatif, l’honorable L Dumouchel, St-Benoit.
Député aux communes du Canada, honorable l.s F. R. Masson, 

conservateur.
Député au parlement de Québec, honorable J. A. Chapleau, premier- 

ministre de la Province, conservateur.

Lac Masson,
Ste-Adèle, F. X. Sauriol, curé. 
St-Hippolite de Kilkenny, J. T. 

Camlet, curé.
St-Janvier, I). A. <Iravel, curé. 
St-Jérôme, A. libelle, curé ; P. 

Pelletier, vicaire.

St-Sauveur des Montagnes, A. 
jodoin, curé.

Ste-Sophie de Lacorne, F. X. 
( leoffroy.

Ste-Thérèse de Blainville, L. A. 
Charlebois.

Terrebonne, J. Piché, curé; C. T. 
E. Viger, vicaire.

TROIS-RIVIERES.

|.a ville des Trois-Rivières appartient à la division judiciaire des 
Trois-Rivières, comprenant les comté-, de Maskinongé, St-Maurice, 
Champlain, Nicolet et la ville des Trois-Rivières, et à la division poli 
tique de Chawinigane, comprenant les "comtés de Champlain et de St- 
Maurice, la ville des 'Trois-Rivières, les paroisses de la Rivièrc-du-Loup,



de Si-Léon, de St-Paulin et le township de Hunterstown et son augmen­
tation dans le comté de Maskinongé.

Sénateur, l’honorable James Ferrier
Conseiller législatif, l’honorable J. J. Ross, président du conseil. 
Député aux Communes du Canada, l’honorable Sir Hector Langevin, 

K. C. M. G., ministre des travaux publics, conservateur.
Député au parlement de Québec, Sévère Dumoulin, écuyer, conser 

valeur.
Monseigneur L. F. I.ah.kcuk, Evêque des Trois-Rivières. 
Vicain-Général.—M. C. O. Caron. -Vicaire-Forain. M. N. Kéroack. 
Conseil/ers Diocésains.—MM. C. O. Caron, V.-G„ !.. Aubry, I). 

Paradis, D. Marcoux, J. H. Dorion; N. Kéroack, V. F., F. H. Suzor, 
F. Baillargeon, P. De Villers, J. O. Prince.

Evêché.—MM. C. O. Caron, V.-G„ L. S. Rheault, Procureur ; F. 
Héland, Diacre, Secrétaire : A. Longval, Acol. Assist.-Secrétaire.

Cathédrale.—MM. L. S. Rheault, curé d’office ; N. Tessier, F.-X. 
Cloutier et D. Boude, vie.

Eglise de IImmaculée Conception.—M. J. A. I .egris.
Ursulines.—M. C. O. Caron, V.-G., chapelain.
Séminaire des Trois-Rivières.—MM. L. Richard, Supérieur et Procu 

reur ; J. B. Comeau, Directeur du Petit Séminaire ; N. Caron, H. Baril, 
Directeur du Grand Séminaire ; H. Chapdelaine, R. Caisse, Préfet des 
Etudes ; T. Laflèche, Alf. Lebrun, J. Richard, Eug. Mayrand, Econ., 
J. H. A. Biron.

Séminaire de Nico/et.—MM. A. N. Bellemare, Supérieur; 1s. Gélinas, 
Préfet des Etudes ; M. G. Proulx, Procureur ; Jos. Blais, Directeur ; 
Ir. Douville, Th. Maurault, E. Buisson, Z. Lahaye, Ph. Manseau.

VAUDREUIL.
Ce comté, situé dans la partie sud-ouest de la province, est borné au 

sud-est par le St-Laurent, au nord par le lac des Deux-Montagnes, au 
sud par le comté de Soulanges, à l’ouest par la province d'Ontario. Il 
est arrosé par la rivière Delisle et plusieurs autres cours d’eau, et est 
traversé par le chemin de fer Grand-Tronc.

Superficie 116,500 acres.
Chef-lieu, Vaudreuil, joli village situé sur la rivière Ottawa et sur le 

chemin de fer “ Grand-Tronc," possède une église, un oureau de télégra 
phe, trois hôtels, etc. On y voit plusieurs villas, propriétés de familles 
Montréalaises qui vont y passer la saison d'été.
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Ce comté appartient à la division judiciaire de Trois-Rivières, com­
prenant les comtés de Maskinongé, St-Maurice, Champlain, Ni col et et 
la ville de Trois-Rivières, et à la division politique de “ Shaouinigane, ’ 
comprenant les comtés de Champlain, St-Maurice, la ville de Trois- 
Rivières, les paroisses de h Rivière du Loup, St-Léon et St-Paulin, le 
township de Hunterstown et son augmentation dans le comte de Mas­
kinongé.

Sénateur, l'honorable James Kerrier, Montréal.
Conseiller législatif, l'honorable J. J. Ross.
Député aux Communes du Canada, J. B. Mongenais. écuyer, conscrv.
Député au Parlement de Québec, E. I-alonde, écuyer.

Ile Perrot, L. Turcot, curé. 
Rigaud, P. Bélanger, curé : A. Lo- 

rion, vicaire.

Ste-Justine de Newton. J. M. Ma­
thieu, curé.

Ste-Marthe, C. Boissonnault, curé. 
Vaudreuil, M. C. Martin, curé.

VERCHÈRES.
Ce comté est situé dans la partie sud-ouest de la province, borné a 

l’ouest par le St-1.surent, et il l’est par la rivière Richelieu ; au nord il 
touche le comté de Richelieu, et au sud le comté de Chamblv.

Superficie 124,812 acres.
Chef lieu, Verchères, très joli village situé sur la rive sud du St-l.au- 

rent, à 24 milles en bas de Montréal, possède une église, un collège, un 
couvent, sept ou huit magasins, un bureau de télégraphe, une fonderie, 
deux tanneries, une scierie mécanique et un moulin.

Ce comté appartient h la division judicia ire de Montréal, comprenant 
les comtés de Jacques-Cartier, Hochelaga, Laval, Vaudreuil, boulanges, 
Laprairie, Verchères et la cité de Montréal; et ;i la division politique 
de Montarville, comprenant les comtés de \ erchères, Chamblv et 
I .a prairie.

Sénateur, l’honorable C. B. de Boucherville.
Conseiller législatif, C. B. de Boucherville.
Député aux Communes du Canada, l’honorable h. (îeoflrion, libéral.
Député au parlement de Québec, A. Bernard, écuyer, libéral.

Contrecceur, J. K. Dagenais, curé ;
L A. Brousseau, vicaire. 

St-Antoine, J.-B. Dupuy, curé; A.
Goyette, vicaire.

Ste-Julie, C. Daginault, curé. 
St-Marc, A. I.emay, curé ; J. A. 

Payant, vicaire.

Ste-'l'héodosie.
Varennes, S. Théliergc, curé. 
Verchères, |. Béguin, curé ; V 

Houle, vicaire ; E. Birs et K.-X. 
Bourbonnais, anciens curés.
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YAMASKA.

Ce comté est situé dans la partie centrale de la province, entre le lac 
St-Pierre et les comtés de Nicolet, de Drummond et de Richelieu, il est 
arrosé parles rivières Nicolet, St-François et Yamaska.

Chef-lieu, St-François du Lac, sur le lac St-Pierre, à 15 milles en bas 
de Sorel, possède une église, un hôtel, plusieurs magasins, une scierie 
mécanique, deux moulins et un bureau de télégraphe, il s'y fait un 
grand commerce de bois et de grain.

Ce comté appartient à la division judiciaire de Richelieu, comprenant 
les comtés de Rerthier. Richelieu et Yaniasks ; et à la division politique 
de Cavalière, comprenant les comtés de Nicolet, Yamaska, les town­
ships de Wendnver et de Grantham, et la partie d'Upton qui est dans 
le comté de Drummond.

Sénateur, l'honorable A. H. Paquet.
Conseiller législatif, l’honorable J. R. G. l’roulx.
Député aux Communes du Canada, Fabien A. Yanassc. écuyer, con­

servateur.
Député au parlement de eiuébec, J. C. S. Wurtele. écuyer, conser 

valeur. •

La Haie du Febvre, T. P. Gouin, I Rivière David.
curé : 1. Hamel, vicaire. | St-François du Lac, A. H. H.

Pierreville (St-Thomas), L. Trahan, I Lassiseraye. 
curé; D. O. Carufel, mission- | St-Zéphyrin, X. K. Picard, curé, 
naire des Abénaquis du village Yamaska(St-Michel), P. A. Roberge, 
de St-François. curé.

.St-Pie (Riv. aux Vaches), P. A.
Lebrun, curé.



CADASTRE DE t.A PROVINCE DE QUEBEC

Comtés. Localités. Chefs Lieux. Date de la 
Proclamation. Mise en force. Expiration du 

délai.

Aryen teuil................ ;
8 sept. 1880__ 30 sept. 1880... 30 *ept. 1882

Arthaba-ka.............
Assomption............ L’Assomption
Bagot .....................
Beauce ...................
Beauharnois.......... 25 sept. 1878... 

30 sept. 1880. ..
25 .ept. 1880
30 sept. 18828 sept. 1880....

Berthier..................
Bonaventure,

1ère division.
-me u ..............................i............. .. ..............

Brome......................... ».
Chambly.................... 10 nov. 1870K Lots Nos 17, 107 et 111, village d i

“ ..................... Ixit No 1, village du canton de
12 déc. 1878 . .. 23 déc. 1878 . .. 23 janvier 1879

31 juin 1879
Lot No 130, village du bassin de

24 déc. 1878 SI déc. 1878__
Champlain....... 24 juillet 1870.
Charlevoix,

St Etienne de la
2me “ Baie St-Panl.......

Châteauguav. J Non encore déposé iSte-Merfii



Châteausruav..........!Non encore dénosé..............................
Chicoutimi,

1ère division. 
2mo u

1......................... ........................ |
Compton ...............
Dorchester,

1ère division. 
2me s<

i i 1
Tout le comté...................................... 23 «ont 1879....*25 août 1881

llochelaga..............

u

Villages d’IIochclaga, de lu Côte de 
la Visitation, de la Côte St-Louis, 
de St-Jcan-Eaptiste et de la Côte 
des Neiges........................................

..................... S oct. 1872......
18 juin 1873__

30 mu s 1874 ..

16 nov. 1876 ...

25 nov. 1872 ... 
15 juillet 1873.

30 avril 1874...

4 déc. 1876......

20 nov. 1877 ...

25 nov. 1874
15 juillet 1875

30 avril 1876

4 juin 1877......

20 mai 1878....

Farcisse du Sault au Récollet. Pointe 
aux Trembles, Longue - Pointe et
Rivière des Prairies.........................

Lot No 374, de la paroisse de Mon­
tréal, comté d'IIoehelaga..... ......

Lot No 1197, de la paroisse de Mon 
tréal......... ...........

Montréal ...........

Huntingdon,Ire div
Iberville................. Tout le conté....................................... Iberville.............. 19 ju.llet 1881. 25 août 1881 ... 25 août 1883 ...
Jacques Cartier ...

« ......

Paroisse de St-LaurenLSte-Genevlève, 
St-Michel de Lachine, Sto-Anne, 
St Joachim de la Pointe-Claire, Elle 
Fizard, village de Ste-üeneviève, 
Pointe Claire et la ville de Lachine. Montre al............. 18 oct. 1877. ... 

3 nov. 1877 ...

.........................

2 nov. 1877......
20 nov. 1877 ...
15 mars 1876...

2 nov. 1879......
20 mai 1878....
15 mars 1878...Joliet te................... | Ville de Joliétte.............................. )

Comté de 11 ............................... j Joliette............... 24 février 1876.



Cadastre de la Province de Québec.—Suitr.

Comté?. Localité*. Chefs -Lieux. Date de la 
Proclamation. Mise en force. Expiration du 

délai.

Farcisse de St-Charles Boi roniée et
18 déc. 1876 . 25 janvier 1877. 25 janvier 1879.
30 juin 1880— 15 juillet 1880.

U St Félix de Valois, St-Paul, Ste-Méla-
7 déc. 18S0...... 27 il#c. 1880. ..

St-I.ouis de Ka ■
............. ............................ .................. ..................

Laprairie on 2 m# 
division de H;:n

28 juin 18G7 — 
21 mars 1877...

2 nov. 1807. ... 2 mai 1869.......
Ste-Rose.............. 3 avril 1877. ... 3 avril 1879....

Lévis ou 2me divi­
sion d’enregistre-

24 juillet 18, y 25 août 1879.... 25 août 1881 ...
I.' Islet...................... .............. .............. 't Jean Port-Joli. 2 mars 1881.... 20 avril 1881 ... 20 avril 1883 .

S te Croix............. 24 juillet 1879. 25 août 1879 ... 25 août 1881

Montagnes (Deux).
.

Montmaony........

St Laurent.........

7 août 1877 27 août 1877. 27 août 1879 ...
Mrntuiorency, ire

29 mai 1579 .. 25 juin 1879. ... 25 juin 1881....
Montmorency........ Les paroisses..........  .............................. Château Richer. . 8 août 1879. ... 1er Sept. 1879. 1er sept. 1881 .

Quart



division................'Toute Vile d’Orl ans..............
Montmorency........Les paroisses.............................

St Laurent 129 mai ISÏ9 .. |Z0 juin — izo juin 1001....
'château Richer. . S août 1S79. 1er Sept. 1879. 1er sept. 1881 .

Montréal Ouest. .. Quartier Stc Aune................................
“ ..................'QuaiSt-Antoine,Centre et Ouo S V:ontr ai

Montré il Est..........  Quartier-Est.......................................... 1...................
“ ..................! Quartier St-Louis..................................
>l ..................Quartier St-Jacques...............................
“ 'Quartier Ste-Mnrie..............................

Lot No 374, de la paroisse de Mon
tréal......................................................

Lot No 228, partie <lu lot No. 229 et 
lot No 1193, quartier H-Jacques...L

.................  Lot No 1191,quartier St-Jacq es .
Napiciville .............Tout le comté
Nicolet 
Ottawa .. 
Tontiac.. 
Fortneuf. 
Québec .

Tout le comté.
Montréal..............
Xapifiville ........
Bécancour..........
Hull............
Havelock.......
Cap Santé .....

Québec comté) 
« «

Rchelieu........

u nov. 1869 
21 juin 187U... 
15 nov. 1870.. 
1er août 1871 . 
23 fév. 1*72.... 
28 fév. 1872 .

IG nov. I>06 ...

IG nov. 1876 ... 
3 juillet 1877... 
3U juin 1880... 
8 juin 1873 ...

. 3 janvier 1870 |3 juillet 1871...

. 1er sept. 1870. 1er sept. 1872 . 
31 janvier 1871. 31 janvier 1883. 
2 octobre 1871. 2 octobre 1873.
2 mai 18J2.......12 mai 1874.......
2 mai 1872.......Î2 mai 1874.......

4 déc. 187G.......î4 juin 1877

4 dcc. 1876......
1er août 1877 . 
If> juillet 18KO.

Richmond 
Rimouski, 

ion........

Tout le comte........................................  Cep-Santé..........  U féviier 1879.
Quartier StRoch............. :.................................................... 3 sept. 1870

“ Jacques Cartier.......................j............................... 26 nov. 1870 .
“ St Pierre.................................... 1............................... 24 dcc 1870 .
• Champlain.................................'.............................. 12 août 1871.
“ Palais, St-Jean, St-Louis....... 1.................................27 avril 1872...

Montcalm................................ 1............................... 20 juillet 1872.
I atoiEse St Sauveur...............................'Québec................. 'idée. 1873 ..
Vont le comté.............................. ......... I “ ...............23 inara 1874

— i Ville de Sorel, parc is ses St Pierre,
I e Sorcl et Ste-Anne...............................Sorel......................*27 mai 1878.
• Pajoisses St-Aimé,St-Marcel,St-Ours,1 i
! Ste-Victoire, St-Lon is, St-Robert et
| village St Ours....................................................................30 juin 1880....

....'Paroisses St Joseph et St Roc h ......................................... 28 uin 1881

1 juin 1877.......
1er tôv. 1878.... 
15 juillet 1882.

15 juillet 1873 15 juillet 1875

Toute la division

Richmond .

St Jérôme de Ma 
tane................... 2* juin 1881.. 30 juillet 1381. 30juillet 1383.

1er mars 1879.. 1er mars^l882. 
'1er oct. 1870.... 1er oct. 1872. 
31 janvier 1871 31 janv. 1873. 
1er fév. 1871 . 1er fév. 1873.
2 oct. 1871__ * 2 oct. 1873

1er juin 1872... 1er juin 1874. 
1er août 1872. . 1er août 1874. 
31 déc. 1873. .. 31 déc. 1875.
30 avril 1874 ...|30 avril 1876

25 juin 1878... 25 juin I8H).

15 juillet 1880. 15 juillet 1832. 
3 juillet 1881 1.30 jul'et 1883



Cadastre Je la Province de Québec.—Suite

f.OVALITL.;. Ciikk Lieux. Date i»e la 
Proclamation. Mise en forc e. Expiration du

DELAI.

jiimuuski, -me di

Kouville.................. Paroisses de Saint-Paul d" Abbotsford, 
I/Ange Girdien, St-Césaire et Ste- 
Angèle, villages Canrobert et St-

Himouski........ 12 juillet 1881.

3 juin 187V....

JO juillet 18SI.

25 juin 187V....

SOjuillet 1883 .

25 juin 1881.
Saguenay, Ire div. 

Charlevoix et Sa
...

Saguenay, Urne div. 
Charlevoix et Sa

Sherbrooke............ Ville de Sherbrooke et village Len
Sherbrooke 25 sef t. 1878...

28 juillet 1879.

25 sept. 1880.

28 juillet 1881.

Soulangcs............... Paroisses St Joseph des Cè l es, St 
Ignace du Coteau du Lac, St Clet, 
St-Zotique, St-Foly carpe et St-Tc- 
lcsphore, village de Soulanges et 
Coteau- landing................................

•

Coteau Lauding.. V juillet 1S79.

18 février 1881. 24 mars 1881... 24 mars 188t.

St Jean .IViJle et paroisse de St Jean

I ^deWote" ............ ................! "arS ,8" iaVrU 1877-| 2



Pt Hyacinthe.......... |Tout le comté
St Hyaeinthc...... ||8 février 1881.124 raaia 1SSI...I24 mars 188»

I I 1

St Maurice..............
Trois-Rivières (cité)
Témiscouata.....
Terrebonne.......

Vaudreuil .

Verchères .
Wolfe........
Yamaska ..

Ville et paroisse de St Jean ...............................
Paroisses St-Valentin, St-Luc, St Ber 

nard de Lacolle, Ste-Marguerite de
Blaiifindie........................................... jst-Jean................. 7 août 1877

Tout lo comte........ ..............................  ............................. 8 juillet 1878
^ .................................................. .Trois-Rivières 'll août 1874 ..

....... ...................................... Isle Verte
,r.01?s?8 bt-Jerôme, St-Janvier, S te-J 
Thérèse de Blainville, St-Louis de 
Terrebonne, Ste-Sophie, Ste-Anno 
des Plaines, village. St-Jérômc, S te

-1 mars 1877.. 3 avril 1877 ..

août 1877 .. 
août 1878 .. 
sept. 1874.

Thérèse et New-Glasgow, et ville
de Terrebonne.................................St Jérûme. ..

Paroisse Ste-Justine de Newton ...... St Michel de
(Le rc ste du comté déposé mais Vaudreuil . 

non proclamé.)
Tout le comté......................................  Verchères ....

.......jllaui Sud......

.......‘St-François . .Tout le comté......... .

18 oct. 1877.... 

3 mars 1881...

18 nov. 1888 ..

27 juin 1881

nov. 1877... 

maas 1871.. 

nov. 1878 y. 

juillet 18S1

2 avril 1879.

27 août 1879. 
25 août 1880. 
15 sept. 1876.

2 nov. 1879. 

15 mars 1883. 

25 nov. 1880.

30 juillet 1883.





QUÉBEC
La capitale de la Province de Que'bec, est située h 46" 48 de latitude 

nord et 11" 11' longitude ouest sur un promontoire escarpé appelé Cap 
lhamant, au confluent de la rivière St-Charleset du majestueux St-Imi­
rent, à 359 pieds au-dessus du niveau de ce fleuve.

Origine du nom Québec.—Quel que soit l’idiôme sauvage d’où ce mol 
dérive, la signification est toujours identique, c’est-à-dire, /à où lu 
rivière est fermée, ou un détroit. En Espagnol le mot cabijo ou cuevica 
signifiant abri, nous |X>rte à croire que les Basques ne seraient pas 
étrangers à cette appellation.

Québec. De quelque côté qu’on l’aper<,oive, des hauteurs de Lévis, 
de l’Ile d’Orléans où des campagnes de la rive nord, Québec par sa 
situation pittoresque justifie le renom de beauté qui attire dans son sein 
un grand nombre de touriste européens et américains. Dès qu'on y 
entre on est frappé de l’irrégularité de ses rues étroites, et du cachet 
d’antiquité empreint sur plusieurs de ses constructions, qui sont d’une 
architecture sévère, et dénuée d’ornements. I.c vandalisme contem­
porain n’a pas pu encore lui enlever son caractère de ville ancienne, la 
plus vieille de toute l’Amérique.

Québec est la ville aux souvenirs historiques, son histoire résume 
l’histoire du Canada entier ; et rappelle de nobles faits d’armes, de 
dévouement sublime, qui ont été amenés par le patriotisme et l’amour 
de la religion.

HISTOIRE DE QUÉBEC.

L’histoire de Québec, comme celle du Canada, se divise en deux 
phases bien distinctes, dont la première commence avec le premier 
voyage de découvertes de Jacques-Cartier, en 1534 (régime français), 
et la seconde à l’époque île la capitulation de Montréal, le 8 septembre 
1760 (régime anglais).

(iOL’VERNEMENT FRANÇAIS 15:14-1*110.
Cette période de 256 ans a été rempli d’évenements de la plus haute 

Importance, de combats glorieux, de défaites honorables et de iierson- 
nages distingués. De 1584 à 1608, le Canada n’était guère connu que
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des nations sauvages qui l’habitaient, et des quelques découvreurs 
européens, tels que De Roberval, Chauvin, Pontgravé, de Monts, etc., 
qui venaient ) faire le commerce. A Champlain était réservé l'honneur 
d’y établir une colonie stable, et le 3 juillet 1608, il jetait les fonde 
ments de Québec, la Stadaconé du temps de Cartier. Ce fut après bien 
des efforts infructueux, des voyages pénibles qu’il parvint enfin à 
s’entourer d’hommes doués des qualités qui font le vrai colon 
!.. Hébert, (1. Couillard, A Martip, etc., eurent l’honneur de pratiquer 
les premiers défrichements dans la forêt qui recouvrait alors la Haute 
Ville et le faubourg Saint-Jean ; et douze années plus tard, en 162g, au 
moment où ces pionniers commentaient à jouir paisiblement du fruit 
de leurs labeur, voilà que Québec, privé de tout secours de la mère 
patrie, est forcé d’ouvrir ses portes à l’ennemi puissant.

Cependant, Champlain qui était passé en France, n’avait pas renoncé 
au projet qu’il avait formé de fonder un empire français dans le Canada 
sauvage,et de christianiser ces peuplades plongées dans les ténèbres de la 
mort. Richelieu, qui avait compris l’intérêt de son Roi, obtint, à la faveur 
d’arguments irréfutables, la reddition de la petite colonie ou, depuis 
trois ans, flottait le drapeau de l’Angleterre, Champlain fut de nouveau 
nommé gouverneur, et en 1633, un an'après le traité de paix de Saint 
Germain, il venait reprendre les rênes du gouvernement de Québec, où 
il mourut, le 25 décembre 1635, laissant à ses habitants des exemples 
de vertu et d’abnégation.

Québec n’était encore qu’une ville embryonnaire, la population ne 
comptait que 200 âmes, les apôtres de la religion y arrivaient tous les 
ans, et se distribuaient ensuite dans les différentes missions sauvages 
M. de Montmagny, nouveau gouverneur, rendit de grands services à 
la jeune ville en y amenant plusieurs familles remarquables. Les Vrsulines 
et les Hospitalières, arrivées en 1639, jouèrent aussi un grand rôle au 
milieu de ces colons isolés. M. de Maisonneuve venait ensuite fonder 
Ville Marie pour le plus grand bien de tous.

Les administrations des gouverneurs d’Aillcboust, de I-auzon, d'Avau 
gour, de Mésy, de Courcelle comprennent cette période qui s’étend 
de 1648 à 1672. Pendant ces 24 années, la colonie fut en butte aux 
attaques incessantes des Iroquois. Les français, dont le nombre était 
encore très-restreint, (2,500 environ en 1663)56 défendirent noblement. 
Us exemples du dévouement le plus héroïque et les traits de courage 
furent nombreux—qu’on se rappelle seulement les noms de Dollard, de 
Umbert Closee, des Pères Brébeuf et Lalemant, etc. C'est à bien juste- 
titre, dit Ferland. que les cinquante premières années qui ont suivi la



fondation du Québec, ont été désignées comme les temps héroïques de 
la Nouvelle-France.

Kn 1672, arrivait de Frontenac, en qualité de gouverneur. Cet homme, 
•de qui devait dépendre plus tard le sort de la colonie ne fit, dans une 
première administration, que lutter contre le clergé et contre tous ceux 
qui semblaient vouloir se soustraire à son autorité ; son caractère 
■difficile, son humeur atrabilaire lui créèrent des ennemis puissants contre 
lesquels il s'insurgea. La cour de France, mise au courant de ce qui se 
passait, le rappela bientôt, et envoya à sa place, à deux reprises, des 
gouverneurs faibles, sans énergie, et incapables d'opposer au torrent 
dévastateur iroquois une digue suffisante. —Tous les yeux se tournèrent 
alors vers le seul homme capable par la fermeté de caractère, l’habileté 
administrative, d’en imposer è ces ma ssacreurs impitoyables. De Fron­
tenac revint en Canada. D’un côté il avait à redouter la grande confé­
dération iroquoise qui se promenait en vainqueur dans les environs de 
Montréal depuis près de quinze mois ; de l’autre, i' était menacé par 
les Anglais qui se vantaient de n'avoir qu’il allonger le bras pour saisir 
celte proie—puis le Canada.

La colonie allait périr, mais if Québec on savait que de Frontenac 
pouvait la sauver. Aussi, son retour fut une ovation véritable. Bientôt, 
ô force d’adresse, de tactique, il brise ses ennemis ; les défait partout 
■oü ils s’en rencontre : à la Baie d Hudson, à Terreneuve. dans la 
Nouvelle-Angleterre même. Ses efforts, secondés par la vaillance des 
Hertel, des Lemoyne, des Portneuf, des d’Iberville, etc., étonnent 
l'ennemi qui recule.

A la mort de M. de Frontenac (1698), la Nouvelle-France devait 
reprendre vigueur. Les gouverneurs avaient bien cette bonne volonté 
et même des qualités réelles qui, dans des circonstances meilleures, 
auraient pu être utiles. Les canadiens sans cesse occupés dans les 
armées, ne pouvaient cultiver leurs terres. I-a France ne s’occupait pas 
■de secourir ces quelques colons perdus dans les neiges du Canada. Les 
employés supérieurs, avec Bigot en tête, creusaient la ruine pour ense­
velir la colonie le plus tôt possible, avec l'espoir d’aller paisiblement 
dans quelque coin reculé du globe, jouir du fruit de leurs exactions. 
C'est en vain que le sol du Canada se peuple de héros, que le sang des 
braves coule sur les plaines d’Abraham, et que Montcalm remet it la 
France le drapeau de Carillon tout criblé des balles de l'ennemi, la lutte 
est sans espoir : il fallait tout abandonner, tout céder à l’anglais, et 
déposer les armes.

Gouvkrnkm'nt anci.xis 1760-1880.—Jusqu'en 1760, Québec avait 
•eu l’honneur d’endurer quatre sièges ; le premier, en 1629 par Kertk ;
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le second, en 1690, par Phipps, le troisième en 1759, par les Anglais, 
et le quatrième en 1760, par les Français avides de reconquérir la ville. 
—Un cinquième assaut eut lieu en 1775, |)ar les Américains, à la tête 
desquels était Montgomery, qui trouva la mort en voulant escalader le 
rempart, vis-à-vis la citadelle.—Le Canada resta comme auparavant au 
pouvoir de ses nouveaux maîtres, qui n'avaient pas oublié de faire valoir 
leurs droits de conquérants vis-à-vis de la nation canadienne. De là ces 
luttes incessantes entre vainqueurs et vaincus, luttes que 110s ancêtres 
subirent avec courage, malgré la position où ils se trouvaient. L’Angle 
terrene sut pas, ou mieux ne voulut pas comprendre ju’elle avait affaire 
a un petit peuple de héros ; et elle crut que le meilleur moyen pour 
s’attacher cette nation qui paraissait nourrir des intentions hostiles à 
son égard, était de la aialmener, de lui réclamer des impôts vexatoire.-. 
de monopoliser |>our les siens les positions lucratives, et de lui enlever 
tout cs|>oir de se gouverner elle-même. Mais cette politique désastreuse 
ne put jamais devenir populaire, le Canadien-Français, jaloux de ses 
libertés, de sa langue, de ses coutumes, ne put se soumettre à ce jou, 
de fer sans protester ; et quand les protestations, les plaintes, les repré 
sentations restèrent sans résultat, et lorsqu’il vit que l'injustice l’empor­
tait sur la justice, que la force primait le droit, il se révolta contre cette 
autocratie sans vergogne, contre le despotisme tyrannique. 1837 est une 
date dans notre histoire, mais il fallait un dénouement a ce drame mal 
heureux. Bientôt, une ère nouvelle surgit, la liberté nous était accordée : 
le gouvernement constitutionnel allait faire de notre Province une 
nationalité forte, généreuse et remplie de reconnaissant e envers l’ennemi 
d’autrefois. Honneur à nos compatriotes qui surent revendiquer les 
droits e. privilèges qu’un traité solennel leur a enfin accordés I Gloire aux 
Plessis, aux Papineau, aux Bédard, aux Lafontaine, aux Morin, aux 
Cartier, etc.

Québec, l’ancienne capitale de la France de nos l’ères, est encote 
aujourd’hui la capitale de la France de leurs enfants, et est aussi la 
métropole de l'Eglise catholique de la Province de Québec.

TOPOGRAPHIE DE QUEBEC.

lai ville proprement dite se divise en haute et basse. lai partie la 
plus élevée ou promontoire est la plus intéressante à visiter : chaque 
édifice, chaque pied de terre offre des souvenirs du passé. C’est dans



l'enceinte de ses murs (|ue sont construites les principales maisons 
d’éducation, <|ue s’élèvent les plus belles cathédrales.

La lîisse-Ville longe le St-Laurent au pied du Cap ; c’est h partie 
commerciale par excellence. On y remarijue aussi une des plus anciennes 
églises de la colonie ; et là encore fut le berceau de la Nouvelle-France, 
dont Samuel Champlain fut le père.

Au sud-ouest de la Haute-Ville, sont les faubotigs St-Jcan et Mont 
calm, dont l'existence ne date pas de très loin, et dont le premier fut 
ravagé en 1845 et le 8 juin 1881 par un incendie des plus terribles, 
et dont le souvenir ne s’effar era jamais de la mémoire de notre généra­
tion. D’un bout à l’autre de l’univers nous sont venues des marques de 
sym|>athics, et surtout de la France, patrie de nos ancêtres ; toutes les 
bourses se délièrent et elle nous envoya plus de cinquante mille francs 
pour les victimes pauvres.

Le quartier Montcalm a pour bornes du côté sud, les Plaines 
d’Abraham, qui ont acquis tant de célébrités.

Un aqueduc fournit à toute la ville une eau excellente venant du lac 
St-Charles.

La Haute-Ville est généralement bien construite et il plusieurs endroits 
se trouvent des lieux de promenade, particulièiement la terrace Fron­
tenac- Dufferin, l'un des plus beaux site du monde entier, de cet endroit le 
touriste peut contempler le plus magnifique panorama qu’il soit possible 
de voir. Au sud, c’est le vaste havre avec ses quais, les rues et maisons 
de la liasse-Ville et du quartier Champlain, la ville de Lévis avec son 
collège, son église et son hôpital ; un peu plus à l’ouest encore, St- 
Romuald dont l’église avec ses peintures à fresque attire tant de visi­
teurs. F.n jetant un regard vers l’est on aperçoit le village de I-auzon, 
et gagnant au nord, l'Ilc d'Orléans, la Chûte de Montmorency, Beauport, 
Charlesbourg et la chaîne des Laurentidcs jusqu'au Cap Tourmente.

Monument Montcalm et Wolfe - A l’ouest de la Terrace se trouve le 
jardin du gouverneur ; on y admire un bel obélisque érigé à la mémoire 
des generaux français et anglais Montcalm et Wolfe qui moururent en 
combattant, lors de la prise de Québec, en 1759.

[. inscription suivante se lit sur le front du sarcopltage :

Mortem . Virtu* . Cotnmunemt 
t'ilmain . JUetoria .

Moinimentum . J’oeteritae .
Dédit.

10
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En arrière se trouve une autre inscription copiée de la platine déposée 
dans la pierre angulaire :

HtQnsce
Monumeuti in virorum illustrium memoriam 

WOLFf: ET MONTCALM 
h'undamentmn P.C. 

iteorgius (hmes de Dalhousie ;
In seplentrionalis Americat partibus 

Ad britannos pertinentibus 
Snmmam rcrnm administra ns ;

Opux per multos annos prœtermissum.
Quid dttei egregin ronvenientins T 

Aurloritale promoveni, exempta stimulant 
Mnnijtcentia /ovens.

A. A. M DCCCXXV11 
(leargia IV. Hritanuiarum rtge.

Du côté nord du sarcophage se trouve le nom “ Montcalm," et du 
côté opposé celui de “ Wot.FK."

Monument IIol/e.--Sur le chemin St-Foye, se trouve le plus beau 
monument de Québec, érigé en i860, par la société St-Jean Baptiste de 
Québec, à la mémoire des braves de 1760. C’est une magnifique colonne 
en fer bronzé, surmontée d’une fort belle statue en bronze de Bellona. 
Sur la partie principale qui fait face au chemin St-Foye, on lit l’inscrip­
tion suivante :

AUX IIRAVKS l)E 1760, 
érigé par la

Société St-Jean-Baptiste de Québec, 
i860.

Sur la partie qui fait face à la ville, est le nom “ Murray," surmonté 
des armes anglaises ; sur le côté ouest, le nom ‘"Lévis,” surmonté des 
armes de France sous les Bourbons. Quatre mortiers en bronze sont 
placés aux coins du piédestal. La hauteur de ce monument est de 
quatre-vingt-dix pieds.

Monument IVol/e. En 1849, les officiers de l’arrnée anglaise, 
stationnée en Canada, érigèrent, sur le chemin St-Louis, un monument



en pierre de taille, à la mémoire du général Wolfe, à l'endroit ou il 
expira, après avoir reçu trois blessures.

Ce monument est surmonté d'un sabre romain et d’

Here died
WOLFE

Victorious 
Sept. Mil 

MDCC 1.1 X

Au bas du promontoire, et à l’ouest de la Haute-Ville, et dans la 
'allée de la rivière St-Charles, est le faubourg St Roch, et plus à l’ouest 
encore, la paroisse de St-Sauveur et la banlieue, oii réside en grande 
majorité la population Canadienne-française de Québec.

STATISTIQUES,

La population de Québec, qui n’était que de 6 ou 7,000 âmes en 
1720, en compte aujourd’hui près de 70,000. Sur ce nombre, il y a 
environ 50,000 Canadiens-français et plus de 60,000 catholiques.

HISTORIQUE ET DESCRIPTION DE LA CITADELLE, DES 
FORTIFICATIONS, DES PORTES ET DES RUES 

DE QUEBEC.

Citadelle.—En laissant la rue St-Louis, près de la porte du même 
nom on gravit, en se dirigeant vers le sud. un chemin qui conduit i la 
< itadelle. C’est en 1823 que le gouvernement impérial fit commencer 
ces travaux importants qui ne furent terminés qu’en 1833. A l’ouest de 
la citadelle sc trouvent les buttes â Neveu et les Plaines d’Abraham 
arrosées du sang de nos ancêtres.

Portes et fortifications. —Les fortifications furen t construites en même 
temps que la citadelle. La circonférence totale de cette immense con­
struction est de trois milles. Ce sont de solides bastions réunis ensemble 
par des murailles en pierre massive qui n’ont pas moins de 25 il 30 
pieds de hauteur, et qui sont ouverts à six endroits pour permettre aux 
habitants de circuler librement à l’extérieur. Il n’existe plus maintenant 
que trois portes dont la plus ancienne (la porte St-Jean) fut érigée en 
1867, et les deux autres portes, Kent et St-I-ouis qui viennent d’être 
terminées, et dont le plan a été suggéré par Lord Dufferin.

Le fondateur de Québec est le premier gouverneur qui s'occupa de



fortifier Quebec, la Basse-Ville d'abord en 1608, puis la Haute-Ville en 
1620, Il cet endroit des ramparts qui longent la rue Saut-au-Matelot. 
Enfin, il construisit un fort en maçonnerie où se trouve actuellement la 
Terrasse-Frontenac. Frontenac fit exiger, en 1693, une redoute au Cap 
1 liamant. un fort au château St-Louis, et les deux portes St-Louis et St- 
Jean. De Callières, en 1703, restaura les murs qui menaçaient ruine ; et 
en 1820, l’ingénieur de Léry construisit une muraille régulière d’après 
des plans préalablement approuvés en France.

Jusqu’en 1786, Québec n’avait que trois portes : St-Louis, St-Jean et 
du Palais. 121 porte Hope, au pied de la rue Ste-Famille, fut érigée en 
1786 par le Colonel Hope, et la porte Prescott, en haut de la côte 
Lamontagne.

11 ne reste plus que des ruines des anciennes murailles françaises.
Tours Martcllo.—Le visiteur qui dirige ses pas en dehors des murs 

de la ville par la rue St-Louis, ne tarde pas à apercevoir trois tours qui 
ressemblent un peu à des anciens moulins à vent. Elles furent cons­
truites en 1805, et tirent leur nom du colonel Martcllo qui en conçut le 
plan et en pressa la mise à exécution.

Ruts de Quebec. Le plus grand nombre des rues de Québec rappel 
lent à notre souvenir la mémoire des hommes les plus illustres de 
l’Europe et du Canada, qui ont contribué davantage à la fondation, a 
l’agrandissement de cette ville, soit en vertu de la haute position qu’ils 
occupaient, ou encore par le dévouement qu’ils déployèrent dans les 
entreprises d’utilité générale, soit encore par leurs travaux scientifique:. > 
historiques et autres. Telles sont, à la Haute-Ville, les rues Hébert et 
Couillard, en l’honneur des deux premiers colons français qui s’établi­
rent à Québec, dans les environs de la Basilique : les rues Saint-Louis, 
Sainte-Anne. Saint-Jean. Laval. d’Auteuil, Ruade, Ferland et Carneau 
rappellent la mémoire du roi Louis XIII, d’Anne d’Autriche, do l’abbé 
Jean Lesueur. de Saint-Sauveur, de Mgr. de Laval, du procureur géné­
ral Ruelle d’Auteuil. du comte de Frontenac et île l’historien ( larneau. 
Dans les faubourgs Saint-Jean et Montcalm, des noms chers aux eana 
(liens-français ont servi il désigner plusieurs rues ; par exemple les 
deSalaberry et autres, il y a les rues Richelieu et d’Aiguillon en souvenir 
du duc de Richelieu et de la duchesse d’Aiguillon.

Enfin h St-Roch, les rues St-Valier, Ste-Hélène, l’iessis, St-Our-, 
Lalemant, Massue, nous rappèlent les noms aimés de Mgr. de Saint 
Valier, du brave de Saint-Hélène, des évêques Plessis et Turgeon, de 
l’honorable John Xeilson, de M. Jérôme Demers, du gouverneur 
Dorchester, de M. de St-Ours, du P. Jésuite J. Paiement et de l’hono­
rable M. Massue.
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PRINCIPAUX EDIFICES.

Iæs édifices les plus remarquables de Québec, sont :
i". I-e Palais du Parlement et des ministères (copie fidèle du Palais 

du I-ouvre et des Tuileries) situé sur la Grande-Allée.
z". TUniversi té-Laval.
3". ’-a Basilique Notre-Dame.
On compte 19 églises dont douze appartiennent au culte catholique 

romain.
La Basilique de Notre-Dame, la plus ancienne église de l'Amérique, 

commencée en 1Û47, dédiée en 1666 à l'immaculée Conception, ne 
pas cessée depuis d’être l’église paroissiale. Pille a souffert considérable­
ment des incendies occasionnés par les bombes anglaises pendant le 
siège de Québec, mais ses murs sont encore les mêmes et vieux de 2315 
années : Sa longueur 216 pieds, sa largeur 108, et peut contenir près 
de 4000 personnes.

l-a Basilique offre à l’intérieur des beautés remarquables en style 
architectural. La nef et le chœur avec son baldaquin attire l’attention. 
On y admire plusieurs tableaux des grands maîtres. A droite, en entrant, 
la Ste-Famillc, par Blanchard (1600-30). 2. La Naissance du Christ. 
3. du côté gauche, Notre-Seigneur sur ta Croix, par Van Dyck (1599- 
1641); ce tableau est le plus remarquable du Canada. 4. Sur le troisième 
pillier, la Pentecôte, par Vignon, de l'école française. 5. Sur le quatrième 
pillier, XAnnonciation, par Restout, de l’école française. 6. Dans le 
1 hœur, au-dessus du maitre-autel, XImmaculée Conception, par Lebrun, 
de l’éole française. 7. A gauche, St-Paul en extase, par Carlo Maretti 
(1625-1713), de l’école italienne. 8. A droite, Notre-Seigneur servi par 
les Anges apres la tentation dans le désert, par Restout, de l’école française. 
9- Dans la chapelle Ste-Famille, au-dessus de l’autel, la Fuite de Joseph 
en F.gypte, copie d’un tableau de Vanloo, de l'école flamande, par 
Théophile Hamel, artiste canadien remarquable, décédé en décembre 
1870, l’original de ce tableau est dans la chapelle du Séminaire de 
Québec. 1 o. Chapelle Ste-Anne, Miracles de Sle-Anne, par A. Plamondon, 
autre artiste canadien, élève de Paul Guérin. 11. Dans la chapelle de Notre- 
Dame de Pitié, Jésus Christ, dans le sépulcre, copie de Hulin. 12. Le 
Jlaptéme du Christ, par Claude Guay Hallé (1652-1736), de l’école 
française.

Clergé.

S. G. Monseigneur E. A. Taschereau, Archevêque de Québec.
Basilique.—Curé : M. l'abbé Jos. Auclair.—Vicaires : MM. les abbés 

George Côté, F. G. H. Bélanger.—Heures des offices : messes basses, de



5 heures a. in. à 8 heures a. m., chaque jour ; dimanche, grand’messe à 
9.30 heures, vêpres à 2.30 heures p. m.—Presbytère : 16, rue liuade. 

Vicaires-Généraux. MM. T. Hamel et C. E. Legaré.
Archevêché. M. C. E. I-égaré, V.G., MM. J. B. Z. Bolduc, Procu­

reur : C. A. Collet, Secrétaire : H. Têtu, Aumônier de l’Archevêché ; 
C. A. Marois, Assistitnt-Secrétaire et Maitre des Cérémonies.

Séminaire de Québec. MM. M. E, Méthot. Supérieur ; T. E. Hamel, 
V. Ch, Directeur du Grand Séminaire ; Mgr B. l’âquet, Procureur ; P. 
Roussel, L Beaudet, Vice-Recteur de l’Université 1-aval à Montréal ; 
!.. H. Paquet, L. E Bégin, Préfet des Etudes ; J. O. Simard, Assistant- 
Directeur ; G. R. Eraser, J. Cl. K. I-aflammc, Directeur du Petit Sémi­
naire : I. E. Marcoux, A. N. Rhéaume, F. C. Gagnon, M. I-abrecque. 
P. Roy. E. !.. Moisan, Econome ; O. E. Mathieu, E. Pagé, P. N. Bru­
chési, P. O'Eeary. E. N. Eaguy, J. E. Feuiltault, H. Bouffard, G. 
Lemieux, Ed. Paradis.

Pen situ HiU de f Université.*- MM. P. Roussel. Directeur; J. E Mar­
coux, Assistant-1 lirecteur.

Pe.de Normale.—MM. P. I-agacé. Principal ; T. G. Rouleau, Assist. 
Basilhue de Notre-Dame de Québec. MM. J os. Auclair, cure ; G. P. 

Côté, F, H. Bélanger, vicaires.—L- A. Proulx, 7 rue Hébert. J. P. 
Colfer, 26, rue Couillard.

Eglise de Notre-Dame de la Garde—M. A. Godbout, chapelain.
Pglise St-Patrice. RR. PP. W. 1 oewekamp, C. SS. R,, chapelain ; 

M. S. Burke, O. Walsh, J. Rein, J. McCarthy, M. Corduke, C. SS. R.
Pflise St-Jean. MM. F.-X. l’Iamondon, chapelain : dis. Bourque, 

A. O. Godin, G. McGrea, F.-X. Bélanger, vicaires.
Congrégation des /fournies de Quebec. RR. PP. E. Vignon, Supérieur ; 

1- Sache. V. Bcaudevin, Z. Resther, E. Robert, E. Désv, E. Côté, F. 
X. Santerre, E. Leblanc, T. Gagnon, S. J.

Ursulines. M. G. L Lemoine, chapelain.
Hôtel-Dieu. M. T. E. Beaulieu, chapelain.
Hôpital-Général. M. J. R. !.. Hamelin, chapelain et curé de N.-D. 

des Anges.
Hospice de la Charité.—M. E. Bonneau, chapelain.
Asile du Bon Pasteur.—M. W. Blais, chapelain.
Hospice de la Miséricorde,—M. P. Roussel, chapelain.
Hôpital du Sacré-Cœur. —M. J os. Marquis, chapelain ; R. J. Patient, 

E. Gill, ancien curé.
Pglise St-Rcch.—MM. F. X. Gosselin, curé ; Ph. Lessard, Jas. P. 

Sexton, D. Gosselin, E. Nadeau, J. E. Rouleau, J. F. Blanchet, vicaires. 
—M. J. J. Monge, 251 rue St-Joseph.



Conjugation des Hommes de St-Roch. R. P. E. Dc'sy, S. J.
Hôpital de ia Marine. M. J. P. Sexton, chapelain.
Asile des Aliénés.—M. J. B. Z. Bolduc, chapelain.
Prison.—M. W. Blais, aumônier.
Convent de Jésus-Marie, Sillcry. \l. O. Audet, chapelain.
Couvent de Bellrvttc. M. H. Têtu, c hapelain.
Eglise S/Saureur. RR. PP. A. Tortel, supérieur ; h («renier, curé ;

J. Lefloch, P. IIrouet, Z. Durocher, C. I.agier, P. Pâquin, O. M. I,—
K. Morin, ancien curé. No. 3, rue Ste-(ïertrude.

Collège de Ste-Anne de la Pocatiere. \1M. C. Trudelle, supérieur et 
procureur ; C. E. Poiré , C. E. I renette, directeur : Herm. l)ubé. 
Directeur des Ecclésiastiques ; J. E, Eeclerc, Préfet des Etudes ; C. 
Richard, E. Dionne, !.. O. Tremblay, I.. P. Miville Deschênes, J. I„ 
St-Pierre, !.. N. Lessard.

Collège de Lé-sis. Mgr J. D. Déziel, Supérieur; MM. (1. E. Sauvagcau, 
Directeur des Ecclésiastiques; Ach. Vallée, L, P. Beaulieu, Directeur des 
Elèves; L.Lindsay,C. E. Carrier. Procureur; L. (1. Auclair, V. Charland.

Hospice St-Joscph de ta Délivrance. Lévis. MM. C. Tardif et Z. T.
(«ingras, anciens curés. MM. A. A. Blais et C. Baillargeon ont obtenu 
un congé.

Eglise St-Patriee.—Temple de nos concitoyens Irlandais de toute la 
ville. La pierre angulaire fut posée le 6 juin 1832, et l’église ouverte 
au culte le 6 juillet 1833. Longueur, 136 pieds ; largeur, 52 pieds. 
En 1875, Mgr. l'archevêque de Uuébcc confia aux révérends pères 
Rédemptoristes, l'administration spirituelle et temporelle de cette église, 
et ils n’ont pas retardé à relever la position financière de la fabrique. 
Ils ont donné de plus grandes dimensions à l’église, ont lait revêtir les 
murailles, les colonnes et la voûte, de superbes fresques.

Les révérends pères ont fait dernièrement l’acquisition d’un orgue 
fabriqué par M. Louis Mitchel, de Montréal, et est, dit-on, le plus bel 
instrument de la Puissance. Il a 16 pieds de hauteur, et a 40 jeux, 
dont 6 de 16 pieds : il a 3 claviers de 4 octaves et demie, soit 56 notes 
de ut à W, plus un clavier de pédales de 2 octavci et un tiers, soit 29 
notes de ut à mi.

Il y a 16 jeux au grand orgue, 11 au récit, 8 au positif et 5 aux 
pédales, c’est donc un total de 2,105 tuyaux, sans compter les rangées 
multiples aux jeux de mutation. La soufflerie est alimentée par deux 
grands réservoirs d’air comprimé, et dix pédales de combinaison sont 
au service de l'organiste.

L’organiste actuel, Monsieur Adolphe Hamel,est un excellent musicien 
et jouissant d'une grande popularité parmi nos concitoyens irlandais.



Heures des offices.—Messes tous les jours de 5 à 8 heures a. m. 
Dimanche, grand’messe îl 10 heures. Vêpres à 8 heures p. m.

Eglise de St-Roeh.—Construite en 1812. I.e site fut donne' par l’hono­
rable John Mure ; elle fut détruite dans l’incendie de mai 1845 et 
rebâtie la même année, et réouverte au culte le 25 décembre.

l.e regretté curé de St-Koch monsieur Z. Charest a fait ériger dans 
la nef du côté de l’évangile, une magnifique chapelle dédiée au Sacré 
Cœur de Jésus.

On admire quelques tableaux remarquables. la Résiirrc./ini de Jésus 
Christ par Chalis, St Roe/i et une Vierge par Blanchard. I.a S/e Famille 
par Colin du Vermond.

Curé monsieur l’abbé K X. (losselin ; vicaires, messieurs les abbés 
latssard, Sexton. Hudon, Gosselin et Nadeau.

Heures des offices, messes basses tous les jours de 5.30 a. m. I )iman­
che, grand’inesse îl 9.30 heures a. m. Vêpres à 2.30 heures p. m.

Eglise de Moire-Dame des Victoires.—Cette église, modeste en appa­
rence, est précieuse en tant qu’il s’y rattache de pieux souvenirs. Elle 
fut construite en 1688. I.ors du siège de Québec, bien qu’exposée à la 
destruction scs murailles ne furent pas complètement détruites. Après 
la défaite de l’Amiral Walker en 1711, il fut décidé dans une assemblée 
de citoyens, qu’on ferait une que te pour faire rebâtir le portail, et ce fut 
à cette occasion qu'on lui donna le nom de Notre-Dame des Victoires. 
Depuis 1660, année de la célèbre victoire des français sur Phipps, on y 
célèbre tous les ans, à la date du 7 octobre, la fête de Notre-Dame de la 
Victoire. Des milliers de pieux fidèles de notre ville vont chaque année, 
au mois de mai, faire un pèlerinage à cette église.

Desservant, M. l’abbé George Côté. Heures des offices : messes 
basses tous les jours à 6.30 et 7 heures A. M.

Eglise de Notre-Dame de la G at de.—A la requête dis citoyens du 
Cap-Blanc. Mgr l’Archevêque Taschereau, par un mandement du 9 
avril 1877, accordait la permission de construire une église de 100 pieds 
de longueur et une sacristie en pierre d’environ 40 pied ;. !.a première 
pierre de l'église fut posée le 17 juin 1877 par feu Mgr C. F. Cazeau, 
au milieu d’un grand concours de fidèles. On y admire un magnifique 
tableau, L'Immaculée Conception, par Eugène Hamel, artiste canadien 
distingué, et don de Abraham Hamel, écuyer.

M. l’abbé A. Godbout est le desservant d: cette égli-e.
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CHAPELLE DU SEMINAIRE.

Cette chapelle, construite il y a environ un siècle, jouit à bon droit 
•d'une grande renommée pour la richesse de ses tableaux de peinture : 
des milliers de visiteurs s’y rendent tous les ans pour contempler ces 
■originaux qui nous viennent d’Europe. En voici la liste, en commençant 
par la droite en rentrant : r' La Sainte Vierge sen te par les Anges, par 
Dieu 1622-174. 2° Dans la chapelle latérale, 5 droite le Sauteur sur 
Ja Croix, tel qu’il est décrit par l’Evangéliste Saint-Jean, par Monet. 
3 A l’entrée, les solitaires Je la Théba/Je, par Guillot. 4" dans le chœur, 
la Terreur Je Saint-Jérôme se rappelant sa vision du jugement dernier, 
copie de Dulin, 1670 1845, par Plamondon. L’original est au musée 
île l'Université. 5" L'Ascension de Notre-Seigneur, par I’. Champagne, 
1602-1674. 6 "Le Tombeau du Sauveur, par Mutin. 7" Au-dessus de 
l’autel, La fuite de Joseph en Egypte, St Mathieu, 4, par Vanloo, 1514 
1645. 8" Au-dessus de ce dernier, il y a un petit tableau oval, représen­
tant Deux Anges, par Lebrun, 1610-1690. J Extase et vision de St 
Antoine de Padoue, par Parocel d’Avignon, 1664-1739. 10 ' La Pentecôte, 
Actes, II, par P. Champagne, 1602-1674. 11° St Pierre dt/ivré de sa 
prison par un ange, Actes, III, par de I.afosse, 1640 1716. 12” A l’en­
trée de la chapelle latérale de gauche, Les solitaires de la Thébaide, par 
Guillot. 13" Au fond, le Baptême du Christ, par Claude Gui Hallée, 
1652-1674. 14" St férôme écrivant, par J. II. Champagne. 1743-178S.
15" /.'adoration des Mages, St Mathieu. 11, par Bunnieu, 1740-1814.

Le reliquaire placé à la droite de maitre-autel renferme les reliques 
de St Clément, martyr ; celui de gauche, les reliques de St Modeste, 
martyr.

Le marbre funéraire dans le mur à droite du maître-autel a été érigé 
en l’honneur de l’illustrissime de Montmorency de Laval, premier 
évêque de Québec, et fondateur du séminaire. L’autre marbre. 5 gauche, 
a été élevé i la mémoire de M. L. J. Casault, vicaire-général, fondateur 
de l’Université-Laval, et qui est mort le 5 mai 1862.

Le buste en bois de l’apôtre St Paul, 5 la gauche de l’autel central de 
la chapelle latérale gauche, fait par Giovanni Anderluii, renferme un 
anneau de la chaîne de St Paul durant sa captivité à Rome. A la droite 
de l’autel, le buste de St François de Sales renferme un fragment consi­
dérable d’une c6te de ce saint évêque.
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EGLISE DES URSULINE-.

!,a premiere pierre de l'église actuelle fut bénite le 7 juillet 1722. 
Hile a 88 pieds de longueur sur 36 de largeur. I.a chapelle inté­
rieure sert de chœur aux religieuses et aux élèves ; on admire en cette 
église plusieurs marbres et tableaux remarquables, savoir : 1“ Au-dessus 
de la porte d’entrée —Jésus à table cb.cz Simonie Pharisien. par Philippe de 
Champagne, célèbre peintre flamand, ce tableau est d'une grande valeur 
artistique—21 Si Jérôme mourant, d’après le Dominicain, de l’école 
italienne. 3 ' Un ange gardien, du côté de l'épitre. 4" Le saint Evé/ue 
Nonus recevant Sic Pilaire il la pénitence, par J. l'rudhomme (1787), de 
l’école française. 5" Les vierges sages et les vierge.- follet, de l'école floren­
tine. (>“ La Vierge, VEnfant Jésus, Sic Catherin, vierge et martyre. 7 ' 
Au-dessus de l’autel, ia naissance du Sauveur, les Bergers, par Vigneau, 
de l’école française. &• Le Sauveur prêchant ; pv Champagne de l'école 
française. 9 ■ Au petit autel, le Sauveur montrant son e cur, 1 des icligicusrs, 
10“ Un vrai portrait du Sauveur d’après St-I.ur. 11" Au-dessus de la 
chaire, La Vierge et f Enfant. 12'1 Du côté de la chaire à gauche, Rachat 
de captifs à Alger par les pères à la Merci, par Restout. 13“ I.a France 
offrant la religion aux sauvages du Canada (allégorie). 14" St Bien 
témoin des souffrances de son Maître, de l'école flamande. 15" La péeh 
miraculeuse par Dedieu du Jouvenet.—2 Marbres.—Monument érig : 
en l’honneur de Montcalm en i86r, par Lord Aylmer gouverneur d : 
Canada, e: qui porte cette inscription :

Honneur

<1
MONTCALM

Le destin, en lui dérobant 
La Victoire,

L 'a récompensé par 
Une mort glorieuse t

Les restes de cet homme très illustre, de ce vainqueur de Carillon, 
rt posent dans les voûtes de ce temple béni, et lors du centième anni­
versaire de sa mort, le 14 septembre 1809 fut érigé un autre monument 
sur lequel on.lit l'épitaphe composée par l'académie française en 1763.

A gauche en entrant, se trouve le magnifique monument élevé H la 
mémoire des enfants de l'hon. P. J. O. Chauveau, de Montréal ; un 
autre monument érigé pour la famille de l’hon. H. L. Langevin.
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Heures des offices.—Messes basses tous les jours il 6.15 heures, 
dimanche, vêpres k 2 heures P. M„ (l’église n’est ouverte au public que 
du irr mai au irr décembre.

EGLISES PROTKSTAMES.
Cathédrale Anglicane.—Erigée en 1804 sur l’emplacement de l’égli e 

du couvent des Récollets, incendiée en i;gb. Ce beau temple du culte 
anglican n’a que peu de tableaux h offrir À l’attention du touriste. Les 
ornements de la table de communion sont d’un travail exquis et l’entou­
rage de velours de la chaire est un don privé du roi (leorge III. Sur 
les murs de ses galeries on remarque plusieurs marbres, un surtout érigé 
\ la mémoire de Son Excellence le Duc de Richmond, alors gouverneur. 
Hauteur de la flèche de l'église, 152 pieds. En dedans de la balustrade 
de la communion il y a deux beaux monuments en marbre blanc, le 
premier h la mémoire du révérend J. Mountain, premier évêque anglican 
de Québec, et l'autre du révérend Stu; rt. L'église h près de 135 pieds 
en longueur sur une largeur de 73-picds. A l’est il y a un chassis en 
verre coloré, représentant trois sujets religieux : au centre Y Ascension : 
sur les côtés, la Transfiguration et le Bap'émc de Jésus-Christ ; c’est un 
souvenir il la mémoire de l'Evêque Mountain. J. M. Lemoine.

Eglise de St-André. C’est l’église d’Ecosse—Elle est située rue Ste- 
Anne, le terrain fut donné parle gouvernement en 1821. Elle peut 
contenir 1300 personnes. Cet édifice n’a rien d’attrayant pour le visiteur. 
Le Révd I >r Cook, prédicateur éloquent, en est lv recteur, et occupe 
en arrière de l'église, une magnifique résidence.

Eglise libre de Chat mer. —Erigée en 1852, et située rue Ste-Ursule. 
Elle est fréquentée par les membres de l’église libre d’Ecosse. Le célèbre 
(îavazi ayant voulu en 1853 y donner libre cours ."t ses théories écheve­
lées, il s’en suivit une scène que les témoins n’oublieront jamais, et où 
catholiques et protestants en vinrent aux voies de fait.

/■église congréganiste. - Erigée en 1840, rue du Valais. L'intérieur de 
cette église est d’un beau fini.

Eglise Wesleyetme.—Erigée en 1816, située rue Ste-Anne, et fré­
quentée par les méthodistes Wesleyens.

Eglise St-Mathieu.—Construite en 1828, située rue St-J can ; détruite 
par l’incendie en 1845, immédiatement rebâtie. Elle est fréquentée par 
les membres ritualistes “ High Church ”,

Dessert ie par le Révd M. Hamilton.
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MAISONS IV ÉDUCATION.

[.es principales maisons d’e'ducation sont : l’Université Laval avec ses 
facultés de théologie, de droit, de médecine et des arts. Elle fut fondée 
en 1852 par MM. les directeurs du séminaire de Québec, à la tête 
duquel était M. L. J. Casault, d’illustre mémoire. I.a charte royale, qui 
lui fut octroyée par Notre Gracieuse Souveraine la Reine Victoria, a été 
signée h Westminster, le 8 décembre 1852. Par la bulle Inter varias sol 
HeituJincs, Pie IX accordait à l’université l’érection canonique solennelle, 
et donnait la surveillance de la doctrine et de la discipline à N N. SS. 
les archevêques et évêques de la province de Québec. L’université Laval, 
dès sa fondation, s’est mise sous la protection spéciale de la Ste-Vierge, 
et a choisi pour sa fête patronale la fête de l’immaculée Conception. De 
plus, le 20 juin 1873, l’université s’est consacrée solennellement au 
Sacré-Cœur de Jésus.

Il existe maintenant une succursale de cette université à Montréal, et 
gr. ee à la lionne volonté des MM. du séminaire de St-Sulpice et des 
révérends Pè'res de l’illustre compagnie de Jésus de cette dernière ville, 
plusieurs facultés ont pu y être organisées et mises en œuvre, entre 
autres les facultés de théologie, de droit et de médecine.

Plusieurs séminaires et collèges sont affiliés h l’université Laval, et les 
élèves de ces maisons jouissent des mêmes privilèges que ceux du sémi­
naire de Québec.

BIBLIOTHÈQUE DE LTNIVESITÉ LAVAL.

La bibliothèque de l’Université renferme 69,030 volumes, qui peuvent 
se répartir comme suit :

1. Histoire du Canada, jurisprudence et politique canadienne, 2,000
volumes.

2. Documents sessionnels des diverses chambres législatives de la
Puissance du Canada, 4,000 volumes.

3. Education et pédagogie, 5,000 volumes.
4. Littérature des divers pays du monde, 4,000 volumes.
5. Histoire de l’Eglise dans les différentes contrées de la terre, 3,000

volumes.
b. Histoire civile, politique et graphique de tous les |>ays du monde- 

5,000 volumes.
7. Histoire de toutes les contrées des deux Amériques, le Canada 

excepté, 2,000 volumes.



8. Philosophie intellectuelle et morale, 2,000 volumes.
9. Sciences naturelles et physiques, 2,000 volumes.

10. Médecine, 5 000 volumes.
11. Droit, 5,000 volumes.
12. Théologie dogmatique, morale et canonique, 5.000 volumes.
13. Ecriture sainte, controverse religieuse, prédication et asrétism

6,000 volumes.
14. Bibliographie, 4,000 volumes.
15. Revues et journaux scientifiques, historiques et politiques. 10,000

volumes.
16. Archéologie religieuse et profane, 10,000 volumes.
17. Beaux-arts, 1,500 volumes.
18. Agriculture, horticulture, etc., 1,500 volumes.

Et les bibliothécaires de l’Université, depuis que la bibliothèque du 
séminaire existe it l'Université, ont été Messieurs les abbés Chs H. 
Laverdière, M. E. Méthot et A. A. Blais, U. I). C. et E. Marcoux.

La bibliothèque de l’Université est ouverte aux étrangers tous k- 
jours oh ceux-ci ont accès it l’Université. Quant it Messieurs les pro­
fesseurs et les élèves, elle leur est ouverte tous les jours, les dimanches, 
les jeudis et le temps de la vacance exceptés.

LE SÉMINAIRE DE QUÉBEC.

Le séminaire de Québec a été fondé en 1663. par le premier évêque 
de Québec, Mgr Lrançoi de Montmorency Laval. 1-e plus ancien 
édifice était une simple mai.ion de colombage qui ne devait être occupée 
que d’une manière temporaire par l’évèque, scs prêtres et quelques 
étudiants en théologie. Ce ne fut que cinq années après, le 9 octobre 
1668, qu’on fit l’ouverture solennelle du petit sé.ninaiie. Dès les pr. 
niières années île son existence, le séminaire eut le malheur de subi 
deux grands incendies, l'un en novembre 1701, l’autre en octobre 1705. 
Mgr de Laval, qui mourut en 1708, eut ainsi la douleur de voir anéantir 
l’œuvre de sa charité, œuvre qu’il affectionnait tout particulièrement. 
Néanmoins, tout fut rétabli sur un meilleur pied qu’auparavant, grâce 
au généreux concours des dignes prêtres du séminaire des missions 
étrangères de Haris. I ans un voyage qu'il avait fait en France quelques 
années auparavant le saint évêque avait eu la sage précaution de renoc 
veler l’union de son séminaire avec celui de Paris, afin de donner plus 
de solidité H l’œuvre grandiose qu’il venait d’établir h Québec. Les 
événements ultérieurs nous donnent raison de croire que cette mesure 
avait été marquée au coin de la plus grande prudence. A sa mort, Mgr



de Laval eut la consolation de laisser cette importante fondation appuyée 
sur des bases solides et durables. 160 ans après, en 1865, un incendie 
détruisit toute une aile du séminaire, laquelle était occupée par les 
étudiants en théologie, etc.

On a érigé dans le jardin du nouveau séminaire une magnifique 
construction longue de 300 pieds ; c’est une aile ajoutée à l’Université, 
ce qui forme une seule maison comprenant l’Université aussi bien que 
le séminaire.

LES URSULINES DE QUÉBEC

Les Ursulines de Québec, dont l’institut est le plus ancien du genre 
dans l’Amérique Septentrionale, a pour unique but l'instruction religieuse 
et l’éducation des jeunes personnes.

C’est à la piété et au généreux dévoeement d’une noble veuve de 
Normandie, Madame de la Peltrie, née Chauvigny, que les Ursulines 
doivent leur établissement en Canada.

Une autre veuve religieuse à Tours, Marie Guyart de l'Incarnation, 
première supérieure du monastère de Québec, a laissé des traces pro 
fondes en ce pays. C’était une femme d’une intelligence rare et très 
cultivée, mais d’une vertu plus remarquable encore. L’introduction de 
sa cause de Béatification à Rome, le 20 septembre 1876, a jeté un 
nouveau lustre sur une des plus pures gloires de l’ancienne France et de 
la Nouvelle.

A ces deux noms vénérés se joignent comme naturellement ceux 
de la Mère Marie de Savonnières de la Troche (en religion, Marie de 
St-Joscph), et de la Mère Marguerite de Flécelles (en religion, de St- 
Athanase), la première de Tours, la seconde de Paris, dignes émules 
des fondatrices dans leur œuvre de civilisation et de charité.

Onze religieuses de France s’adjoignirent aux trois premières, du 
vivant de la Vénérable Mère Marie de l’Incarnation. Sur la fin du XVII" 
siècle, la communauté se composait en grande partie de sujets d’origine 
canadienne, la plupart élèves de la Mère de l’Incarnation, et fourni» 
par les meilleures familles du pays. Il est remarquable que l’Institut, 1 
travers deux siècles et demi de vicissitudes tout à fait exceptionnelles, a 
toujours été pourvu des sujets les mieux doués pour l'accomplisse 
ment de son œuvre, J

(î) Voir à ce sujet l’ouvrage intitulé : le» Ursulines de Québec, quatre vol», in-8, 
publiés par elles-mêmes en 1863 et années suivantes, ou leur autre ouvrage plu» récent 
en anglais : 11 Glimpses of the manastery.

On peut dire que le premier de ces ouvrage» est une magnitique histoire du Canada-
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Fondées en 1637, alors que la barbarie couvrait toute l'Amérique 
Septentrionale, les Ursulines ont dû apporter dans leur système d'ensei­
gnement bien des modifications.

fendant le premier demi-siècle, elles eurent à instruire les petites 
filles indigènes dans leurs diverses langues, et à évangéliser un grand 
nombre de leurs parents et autres indiens qui les visitaient. Elles 
devaient en même temps pourvoir à l'instruction des jeunes filles fran­
çaises, et les disposer à être les pierres fondamentales de la société 
naissante ; anssi voit-on les premières familles de Montréal, de la 
Rivière Chambly et autres parties plus rapprochées, envoyer leurs filles 
à Québec pour y faire leur éducation. *

La pé'iode qui suivit fut en que Ique sorte toute Irançaise ; aussi dès 
1681, les Ursulines de Québec adoptèrent-elles les règlements des pre 
mières maisons de leur ordre en Europe. Déjà un collège des RR. PP. 
Jésuites, à Québec (1666 et années suivantes) donnait des diplômes, 
des degrés, et le séminaire des Missions Etrangères, fondé à Québec par 
Mgr de Montmorency-Laval, formait les jeunes ecclésiastiques pour la 
colonie de la Nouvelle-France. Voilé avec quelle ardeur la Religion 
travaillait à la bonne organisation de cette jeune société. De son côté, 
la mère patrie choisissait les colons, et le gouvernement local faisait des 
lois sages, propres à appuyer des vues si généreuses.

An second siècle de leur existence, les Ursulines se trouvèrent en face 
de besoins d’un autre genre. La conquête du pays par l’Angleterre, en 
•759» ouvrait une nouvelle carrière à leur zèle, en leur amenant une 
Imputation étrangère de religion, de langue et de mœurs. Les Ursulines 
comprirent ta mission qui leur incombait h l’égard des vainqueurs, et 
elles s’y disposèrent. I l’autre [>ert, les nouveaux maîtres du pays firent 
preuve d’une grande estime pour la corn munauté, et dès lors lui confiè­
rent leurs enfants. Les noms anglais se sont mu ltipliés sur les registres 
du pensionnat, et aujourd’hui les différentes nationalités de langue 
anglaise constituent une bonne partie de ta population du cloître, quoi­
que l’élément français soit toujours resté prépondérant, tant parmi les 
religieuses que parmi les élèves.

Trois fois les Ursulines de Québec ont inte rrompu leur œuvre, mais 
|>our un court intervalle : lors des deux incend ies, en 1650 et en 1686, 
ou elles furent réduites à néant, en quelque sorte, et obligées de se

( ’) Cet état de choies a subsisté jusque ver- 1841,0(1 le pay, prit un élan prodi­
gieux en tout genre de progrès, colonisation, commerce, etc. Ce fait si glorieux pour 
les lirxuliue. lie. Trois-Rivières, fondées par elles en 1697, se prouve altondamraem 
par les liste- de- élèves et de leurs alliances, publiées dans l'histoire îles Ursulines de 
Québec.



réfugier chez les religieuses Hospitalières de la Haute-Ville ; en troisième- 
lieu, à l'époque de la capitulation, en septembre i 759.

Les misères de toutes sortes qui résultèrent de la conquête du Canada 
par l’Angleterre, et aussi l'éloignement d'un grand nombre de familles 
importantes parmi les militaires et les colons, retournées en France, 
occasionnèrent chez le reste de la population une certaine apathie pour 
l’éducation. Toutefois, le programme adopté par les Ursulines, vers 
1800, démontre avec quel anxieux empressement elles suivaient le 
mouvement qui ne tarda pas à se manifester dans le pays. Un séjour 
de près de deux ans en Europe de leur zélé aumônier. M. l’abbé l'hs 
Maguire, V. G., qui visita à dessein les plus beaux établissements 
d’éducation de jeunes demoiselles, leur fut particulièrement favorable. 
De tout temps aussi, les Ursulines, encouragées et guidées par leurs 
supérieurs majeurs, ont largement profité de la liberté qu’elles ont de se 
renseigner aux meilleures sources, en tout ce qui concerne l’éducation, soit 
auprès des messieurs du Séminaire des Missions Etrangères de Québec, 
soit en s’adressant à des laïques. 1 l'autre part, leurs aumôniersjl’ont 
cessé de veiller sur leur leuvre avec toute la sollicitude dont la religion 
entoure le dépôt sacré des intelligences et des cœurs t ni le mouvement 
des idées modernes, ni les tendances du siècle il vulgariser toutes les 
sciences n’ont échappé h ces sages mentors.

Ajoutons encore que la correspondance intime des Ursulines de 
Québec avec les plus florissantes maisons de leur Ordre, en France, en 
Belgique, en Allemagne, en Irlande, aux Etats-Unis d’Amérique, leur 
est une source de renseignements précieux.

Les Ursulines de Québec, ont fondé le Monastère des l'rsulines des 
Trois-Rivières, qui se suffit avantageusement à Ini-mème depuis cent 
trente ans ; et h plusieurs reprises, elles ont envoyé de leurs religieuses 
h leurs communautés sieurs d’Amérique.

La communauté Je Québec se compose actuellement de 72 reli 
gieuses de chœur, y compris 8 novices, et de 26 religieuses converses : ces 
dernières sont occupées à des travaux manuels.

Le pensionnat compte en moyenne, 375 élèves de 6 â 18 ans; les 
élèves pensionnaires et demi-pensionnaires suivent le même cours 
d’études, it l’exception de la musique, qui ne s’enseigne qu'aux pension­
naires. Toutes sont exclusivement sous la direction des religieuses. Le 
pensionnat se compose d’élèves de la ville ou du diocèse, ainsi que 
d’élèves venant des différentes parties de la Puissance du Canada et des 
Etats-Unis.

Depuis une quarantaine d’années, l’établissement s’est accru des deux 
tiers. 11 présente actuellement un ensemble de douze grands bâtiments
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h trois ou à |uatre étages, la plupart avec mansardes, donnant un total 
de 1324 pieds de longueur. Les spacieuses dépendances du couvent 
permettent d'avoir des salles et des classes séparées ]>our chaque caté­
gorie d’élèves, pensionnaires, demi-pensionnaires, élèves-institutrices et 
externes. 11 y a aussi des salles de récréation pour les différentes divi­
sions du pensionnat, la classification se lait autant que possible d’après 
l’âge et le degré d’instruction. Iœs cours et jardins sont très étendus, et 
offrent tous les avantages désirables sous le rapport de l’exercice et de 
l'amusemeat ; on y jouit même de la beauté des sitt*i environnants, le 
pensionnat étant situé dans une des parties les plus élevées et les plus 
salubres de Québec. Toutes les améliorations hygiéniques modernes, 
appartements élevés, ventilation, calorifères, ont été introduites. La 
calisthémie et autres exercices sont en vigueur au pensionnat, comme 
très favorables, non seulement au lion maintien, mais encore au dévelop 
pement des forces physiques et â la santé. Les punitions sont rares ; on 
emploie de préférence les moyens d’émulation ; si propres h entretenir 
la joie et à élever les aspirations de la jeunesse.

(’.OVVKNT DE .1 KSI’S MARIK sirurs fruiicaiscsl.

“ ....A peine Mgr liaillargeon était-il nommé administrateur de 
l’archidiocèse de Québec, au mois de mars 1855, qu'une requête lui fut 
présentée ; elle était signée de M. le grand % icaire < •auvreau, d’un certain 
nombre de curés et de pères de familles, et demandait que l'on fit 
venir des religieuses de France, afin de leur 1 onfier l’éducation des 
jeunes personnes de nos canqtagnes. Les religieuses de la congrégation 
de Notre-Dame, malgré leur bonne volonté, ne pouvaient pas répondre 
aux nombreux désirs des paroisses qui voulaient les avoir au milieu 
d’elles. Il devenait nécessaire de recourir à letr-ngcr. Mgr liaillargeon 
s’empressa d’accéder au vœu de la |>opu!ation, et écrivit le 4 mai 1855 
à Mgr llourget alors en Europe : “ Vous pouvez rendre un grand 
service à l’archidiocèse de Québec ; c’est île nous amener de France 
une petite colonie de religieuses dévouées principalement à l’éducation 
des enfants, comme il en existe plusieurs communautés dans les diocèses 
de Lyon, d’Angers, etc. Il nous en faudrait six ou huit s’il était possible 
pour fonder une maison ici. I.es communautés ne peuvent plus en 
donner. ” [Extrait de l’annuaire de l’université Laval 1X72-73].

Mgr Bourget s’occu|>a activement de la demande de son collègue ; il 
réussit à obtenir un précieux détachement des religieuses de Jésus- 
Marie. de la communauté de Lyon. Les bonnes religieuses étaient 

11
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reçues à New-York par M. Henry de Cou ray, auquel Mgr Huillargeon 
écrivit le 17 décembre 1855 : “ Les religieuses dont vous nous avez 
annoncé par le télégraphe l’arrivée it New-York, se sont rendues à leur 
destination le 14 aux soir. Elles se louent beaucoup de l'empressement 
et de la complaisance que vous avez mis a leur venir en aide ; je me 
hâte de vous remercier de ce nouveau service rendu au diocèse de 
Québec. Je 11e doute pas que ces nouvelles servantes de I lieu ne marchent 
sur les traces de leur devancières, qui, parties comme elles de France, 
sont t enues fonder en Canada ces communautés religieuses dont notre 
église a tant de raison de s’honorer." Les religieuses de Jésus-Marie 
trouvèrent prêt à les recevoir, dans un des meilleurs sites de Lévis, un 
bel édifice élevé par le zèle du révérend M. H. Routhicr et de ses 
paroissiens. I l'es le commencement de janvier, ces daines ouvrirent leur 
pensionnat qui devint tout de suite très nombreux ; l’externat était égale­
ment considérable.

L’année suivante de nouvelles religieuses vinrent se joindre aux fon 
datrices, qui déjà ne trouvaient plus suffire à la multiplicité de leurs 
travaux.—Ce lut aussi cette même année qu’elles ouvrirent un novicat, 
et la première cérémonie de véture de novices canadiennes eut lieu le 5 
décembre 1856. ,\ cette époque on avait commencé de nouvelles con­
structions, car le local était devenu insuffisant. En 185g, quatre ans 
après la fondation du couvent de St-Joseph de Lévis, le personnel des 
religieuses était assez considérable [rour permettre celle du couvent de 
St-Gervais de Hellechasse qui fut suivie, deux ans après, de celle de 
St-Anselme, en 1863 celle des Trois-Pistoles, en 1865 celle deSt-Michel 
de Belleclias.se.

Le local du couvent de St-joseph de Lévis est un des mieux situés 
et des plus agréables de la l’ointe Lévis, sur les bords du majestueux 
St-Laurent. sur un terrain très accidenté et rempli d'onil rages ; il procure 
aux elèves la jouissance de charmantes promenades et d’exercice au 
grand air. 1 lu point culminant de la place, on jouit d’une des vues les 
plus étendues et les plus splendides de tout le Canada. Un superbe 
panorama se déroule aux yeux du spectateur étonne et ravi. Ici, Québec 
avec sa rade, sa citadelle, ses remparts et ses bastions ; plus près, Notre- 
Dame de Lévis, avec ses villas, ses jardins, ses montagnes. Sur l’autre 
rive, Reauport et la chute de Montmorency se détachant sur la ligne 
bleuâtre des Laurentidcs.

Cet établissement réunit toutes les conditions favorables au dévelop­
pement physique des élèves : le meilleur système de ventilation est 
établi dans la maison, et la construction récente d'un aqueduc fournit



i liaque étage d'une grande abondance d’eau de source, et facilite ainsi 
aux élèves l’usage des bains.

lin 1870, le Noviciat était devenu nombreux, et la difficulté des pro­
menades faisant tort aux santés, il devint urgent de fonder h la campagne 
une nouvelle maison plus considérable que les précédentes. C’est alors 
que les religieuses de Jésus-Marie, au moyen d’une souscription, firent 
l’acquisition de la t aste propriété de monsieur E. B. Lindsay, sur le 
1 liemin du Cap-Rouge.

Aujourd’hui une imposante construction, l’Académie de Jésus-Marie, 
s'élève en face de la belle école en style gothique offerte en don i la 
paroisse par feu le Lord Bishop Mountain.

Sous les finis, “ sous ce nom, dit un journal de l’époque, et sous le 
dome d’un bocage épais, se cache, h quelques milles de Québec, sur le 
chemin St-Louis, une élégante et modeste habitation, que le regard du 
passant devine au fond d’une longue allée d’ombrage ; cette résidence, 
ou vivait naguère une de nos familles canadiennes des mieux connues 
et des plus estimées, s’effaae entièrement aujourd’hui devant un vaste et 
superbe édifice qui se nomme le couvent de Jésus-Marie. Au milieu 
des érables et des chênes ou les oiseaux faisaient leurs nids, s’est élevé 
un nid de science et de vertu ou d’autres jolis oiseaux voltigent et 
babillent, sous la direction des Dames de Jésus-Marie ; plus decent 
jeunes filles y reçoivent cette éducation précieuse que les livres seuls ne 
donnent pas, et qui assut" le bonheur et la vertu des familles.

A l’avenir le promeneur qui se laissera entraîner sur le chemin du 
Cap Rouge ne jettera plus seulement un coup d’œil en passant dans 
ce lieu ; s’il s’intéresse il l’éducation, il ira visiter l'établissement et 
en sortira enchanté.

Tout y est joli, propre, convenable, parfaitement ordonné, mais 
Mins luxe ; et les jeunes filles y trouvent ce qu'il faut à la vie, des 
Heurs, de l’air et de la lumière.

LA CONOR fill ATI! >N DE NOTRE-DAME A Ql’ÉHEC.

En 1653, une humble fille quittait la France, sa patrie, disait adieu à 
tout ce qui lui était cher, et s’emb ..quait pour le Canada. Seule, sans 
fortune, sans appui, mais riche de confiance en I fieu, elle répondait à 
l’appel du divin Maitre, et s’en allait dans une terre étrangère au milieu 
de tribus barbares et cruelles : c’était Marguerite Bourgeois.

Kaire connaître et aimer Dieu, se dépenser pour sa gloire, tel était le 
but de l’œuvre qu’elle se sentait apjielée à fonder. la traversée fut
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rude, les épreuves ne lui manquèrent pas : mais forte de l’assistance de 
la Vierge Immaculée, elle put, après huit mois de luttes et de privations 
de tous genres, fouler aux pieds le sol béni oit tendaient tous ses vœux.

,
' M • \
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Arrivée à Montréal, l’apôtre de Marie semble se multiplier : elle vole 
partout où il y a du bien H faire, des âmes à gagner h Dieu. Son zèle 
lui fait deviner qu’en instruisant l'enfance, en formant la jeune fille à la 
pratique des vertus solides, elle jetterait la semence d'un bien qui se
perpétuerait d’âge en âge. Mlle commença donc son œuvre de prédilei 
lion le 25 novembre 1657. Vne étable servit de berceau à sa commu­
nauté naissante. Ilicn qu’elle n'eut rien offrir à celles qui, pressées 
par l’exemple de ses vertus, voulaient partager ses travaux, elle se vit 
cejicndant environnée de dévouées collaboratrices.

’ ‘ ‘ Ville-Marie ne pouvait être le seul théâtre de son zèle ; partout on 
demandait des filles de la steur Bourgeois. Mgr de St-V.ilier les appela 
à la Ste- Famille (Ile d’Orléans) en 1686, et h Québec en 1088. Quelques 
sœurs de la Congrégation ouvrirent à cette époque des écoles à la Basse- 
Ville et y continuèrent la vie de zèle et d'abnégation de leur digne

. ■ '.*! ?

fondatrice, qui lit elle-même a pieds le voyage de Montréal à Québec 
pour venir développer l’œuvre qu’elle avait commencée avec un courage 
vraiment héroïque.

En 1844, les classes furent transférées .t St-Roch. Un digne et dévoué 
ministre du seigneur, feu le révérend M. Charest, avait préparé, au pris 

" de ses sueurs et de grands sacrifices, l’établissement spacieux où, depuis 
cette époque, des milliers l'enfant s ont reçu le bienfait de l’éducation.

I .es dames religieuses de la Congrégation possèdent une nouvelle aca­
démie sur le chemin Ste-Poye ; c'est un magnifique édifice, fort bien 
situé. Les élèves y reçoivent une excellente éducation. I.e chaplain est 
il. l’abbé Henri Têtu.

V ;

,i *v ASILE DU HO N l’ASTKVH

.'V
L'As c du Bon Pasteur a été fondé le 12 janvier 1850, sous l'inspiration 

de M. le Chevalier Muir, président général de la Société de St-Vincent 
de Paul, l’eu de temps avant cette époque, ce Monsieur, avec quelques 
autres membres de cette Société, visitait les prisons de Quéltec. Ils 
constatèrent avec peine que là sc trouvaient en grand nombre, de mal­
heureuses victimes d’un monde trompeur, qui désiraient sincèrement

. f 1 revenir à 1 lieu : mais hélas 1 nour ces pauvres madeleines, il ne se
trouvait nulle maison de refuge ou elles auraient pu pleurer leurs égare­
ments ; cela était vraiment fort regrettable.

• •■JV: •
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L’idée du lion Pasteur fut alors conçue, et en homme de Dieu qui ne 
compte jamais sur ses forces, M. le Chevalier Muir communiqua son 
pieux projet it Sa Grandeur Monseigneur Turgeon, alors administrateur 
du diocèse, qui lui donna toute l'approbation désirable.

11 fut convenu que la direction du nouvel institut serait offerte il une 
pieuse veuve, Madame K. X. Roy, née Pisbach, qui pensionnait chez 
les Soeurs de la Charité, avec l’intention d’y embrasser bientôt la vie 
religieuse.

Quand un demanda à cette dame combien elle demandait pour se 
charger du nouvel établissement, elle répondit : Un pareil sacrifice ne 
se paie pas avec de l’argent. Après quelques hésitations causées par les 
difficultés qui acc ompagnaient une telle entreprise, elle accepta l' .lTre 
qui lui était faite, se dévouant tout entière à la mission que le ciel lui 
confiait. Pour la seconder dans sa noble entreprise, elle eut bientôt de.; 
compagnes zélées ; celles-ci au nombre de six, firent, ainsi que madame 
Roy, profession religieuse le 2 février 1856, sous le titre de •• Servantes 
du Cœur Immaculé de Marie, refuge de pécheur,." dites Sœurs du 
lion Pasteur.

Voici les noms des heureuses collaboratrices de madame Roy : sœur 
Marie-Anne Angers, dite sœur St-Yincent de Paul, steur Zoé lilais, dite 
sieur St-Joseph, sieur F.sther Ouimet, dite sœur St-Ignace de Loyola, 
sœur Angèle Lacroix, dite sœur St-François-Xavier, sœur Kléonore 
Thivierge. dite sœur Ste-Maric. Anne Fisctte, dite sœur St Charles 
ISorromée.

làrigéc en communauté religieuse. l’Institut du Hun Hasteur reçut en 
1856, de MonseigneurC. I". Haillargcon, administrateur du diocèse, de;

■ institutions qui lui sont particulières.
Depuis, la nouvelle congrégation a prospéré d’une manière étonnante, 

grâce à la charité et à la bienveillance du clergé et de, fidèles, tant du 
diocèse que des villes qui lui vinrent en aide.

Après trente ans d’existence, l’Asile du Bon-l’asteur, situé au quartier 
Montcalm, faubourg St-Louis, ayant grandi sous les auspices de la rcli 
gion, compte deux autres auspices, celui de La Miséricorde, dans le 
quartier du Séminaire, et celui de St-Charlcs ou Kcolede Réforme, dans 
le voisinage du dit asile du Bon-Pasteur.

Madame Roy, fut directrice de l’institut jicndant les neuf premières 
années ; la sœur St-Vinccnt-de-Paul, qui lui succéda dans cette charge, 
fut remplacée six ans après par sœur Marie de la Présentation. Aux 
élections suivantes pour la nomination des officière» de la communauté, 
sœur St-Vincent-de-Paul fut de nouveau élue supérieure générale, charge 
qu’elle occupa encore six années consécutives ; ce terme expiré, elle fut
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remplacée par sieur Ste Marie (Mlle Mathilde Bérubé) et celle-ci, après 
trois ans, par'sœur Ste-Croix (Mlle Marie-Louise Vander Heyden), supé­
rieure actuelle de la communauté.

Une seule des fondatrices, sieur St-Ignace, a fini sa course ici-bas. 
Vendant vingt-sept ans, la mort parut respecter le cercle des vénérables 
fondatrices : mais tôt ou tard, le cercle le plus beau finit par se rompre. 
Le ta juin 1877, sœur St-Ignace alla rejoindre au ciel les douze reli­
gieuses plus jeunes qui faisaient partie de la communauté des servantes 
du Cœur Immaculé de Marie. Elle est décédée à Fraservillc et a été 
inhumée dans le cimetière du Bon-Pasteur de Québec, le 15 juin.

Le Révérend Père Sache', supérieur des RR. PP. Jésuites, il Québec, 
a été le premier chapelain de l’Asile du Bon Pasteur. Jusqu’au 22 juillet 
1853, ce révérend père s’est occupé de l’arbre naissant avec un dévoue 
ment dont on garde un précieux souvenir. Il fut remplacé par Monsieur 
l’abbé Ferland, q.-ii remplit les devoirs de sa charge avec un très grand 
zèle jusqu’en mai 1856. Alors Monseigneur C. F. Cazeau, vicaire-géné­
ral, voulut bien remplacer Monsieur l’abbé Ferland, qui venait de 
s’embarquer pour l’Europe, pour y préparer les matériaux dont il s’est 
servi pour son histoire du Canada. Pendant près de vingt-quatre ans, ce 
vénéré Prélat, malgré ses nombreuses occupations, n’a rien négligé pour 
procurer le bonheur de celles qui lui furent confiées par la divine Provi 
dence. Et sa puissante influence a toujours été d’une grande ressource 
pour le tcnqiorel de la maison.

la communauté se compose actuellement de 117 religieuses professes, 
de 18 novices et de 18 tertiaires dominicaines. Ces dernières c omme 
aides aux religieuses [iour le service de la maison.

Les pénitentes sont au nombre de 107 dont 20 ont fait vœu de rester 
toujours au Bon Pasteur et 6 se préparent 11 suivre leur exemple. Depuis 
la fondation de l’Institut,-1384 pénitentes y ont été admises. Sur ce 
nombre 365 ont été placées en service, 294 sont retournées dans leurs 
familles, et 54 sont décédées à l’Asile.

L’éducation est donnée aux enfants dans les classes du Bon Pasteur, 
qui sont au nombre de dix ; sept [tour les enfants d’origine française, et 
trois pour les élèves qui parlent la langue anglaise ; 500 à 560 enfants 
fréquentent ordinairement ces classes, un grand nombre y reçoivent une 
éducation gratuite.

L’Asile du Bon Pasteur compte neuf succursales, employant en tou t 
42 religieuses. Ces différentes maisons sont à Fraservillc, Lotbinière. 
N.-IX des Iaurentides, Charlesbourg, Châtean-Richer, Champlain 
St-Sylvestre, St-Iaurent (Ile d’Orléans), et à l’Islet.

Dans ces couvents, on ne s’occupe que de l’instruction de la jeunesse.



Il y a pensionnat et externat. Presque tous sont sous le contrôle de la 
cor|)oration scolaire de l'endroit.

Le couvent de N.-l). des Laurentides est une œuvre due à la bienfai­
sance de Monsieur le chevalier Muir.

Outre le soin des filles repenties et l'éducation des enfants la commu­
nauté' a été chargée de la visite des prisons de la ville depuis 18Û7, des 
sœurs s’y rendent deux fois chaque semaine pour porter des consolations 
aux malheureuses qui y sont détenues, et pour leur faire le catéchisme.

Le 30 mai 1852, l'Institution fut incorporée so is le nom de “l’Asile 
du lion Pasteur de Québec, ” et fut érigée en communauté religieuse 
le 2 février 1856, par Monseigneur F. Haillargeon, alors administra 
leur du diocèse.

La première maison oh se réunirent les fondatrices du lion-Pasteur 
était situé dans la rue Richelieu, faubourg St-J ean. 1 personnel s’aug­
mentant considérablement, il fallut songer il changer de logement. Une 
maison en pierre h deux étages fut achetée dans le faubourg St-Louis, 
rue Lachevrotière, au prix de $3,200 ; en cette circonstance encore, les 
messieurs de la société de St-Vincent-dPaul, vinrent en aide aux pau 
vres directrices du nouvel établissement. Ce fut dans la meme année de 
la fondation, 1850, qu’elles entrèrent dans la nouvelle demeure ; qu’on 
appela et qu’on appelle “ Maison de St-Vincent-de-Paul.’’

Il a fallu a différentes époques bâtir des édifices considérables. La 
divine Providence a bien voulu en fournir toujours les moyens, en inté 
cessant il la bonne œuvre le Clergé et las fidèles de la ville et des 
campagnes, constamment protecteurs par leur généreuse bienfaisance.

L’établissement se soutient par le travail des religieuses et des péni 
tentes, par le traitement alloué par le gouvernement et la municipalité 
pour l’éducation des enfants du quartier, et par les aumônes qui lui 
arrivent de la part des personnes qui comprennent l’importance de 
sauver les âmes en danger de périr.

Depuis cinq ans, l’asile du Bon Parteur s’est trouvé dans la nécessité 
d’ouvrir une classe privée qui est fréquentée par plusieurs demoiselles 
de bonnes familles de Québec, leur santé ne leur permettant pas de suivre 
les cours des pensionnats.

LES FRÈRES DES ÉCOLES CHRÉTIENNES.

Il y a à Québec trois communautés principales : 1" des glacis. 2” des 
Foulons. 3" de St-Sauveur. lui communauté des Glacis est à la tête de 
quatre écoles : Glacis, St-J ean, St-Roch et Académie Commerciale. Le 
nombre des enfants qui reçoivent l’instruction dans les différents établis-
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sements est de près de 3,000. Le rév. Frère Apurantes en est le direc­
teur général.

L’Institut des Frères des Ecoles Chrétiennes est une leuvrc toute 
française : fondé en 1681 par le Vénérable de la Salle, chanoine de 
Reims, il a rendu de grands services à l'instruction populaire jusqu’à la 
révolution ; après la tourmente, les Frères ont été redemandés partout 
oil ils avaient été connus ; l’empereur Napoléon I”r les a fait rappeler, 
et leur a restitué l’existence légale, leurs pensionnats et leurs écoles 
primaires ont une supériorité incontestée, et les populations françaises 
font en ce moment d'immenses sacrifices pour conserver des écoles que 
le gouvernement cherche à détruire.

I-vs Frères ont été appelés it Montréal en 1837, par les Sulpiciens, 
et h Québci en 1842, |>ar M. le curé Baillargeon ; ils ont aussi des 
écoles il Trois-Rivières et en diverses autres villes de la province de 
Québec. On les retrouve h Toronto, Ottawa, Kingston, Halifax, Char­
lottetown, etc., et aux Etats-Unis, où ils dirigent des établissements 
nombreux et im|ioi tanta.

LE COLLfcOE DE LÉVIS.

Lévis (Québec Sud), est tellement lié à la ville d; Qtébe : par son 
commerce, son industrie, etc., etc., que nous avons crû devoir donner 
ici l'historique du collège de Notre-Dame, persuadé que nous rencon­
trerons l’approbation de ceux de nos concitoyens qui y or.t fait leur 
cours commercial, et d'autres qui y envoient leurs enfanta.

Le collège de Lévis 11e compte qu’un quart de siècle d’existence. 
C’est une institution toute jeune encore, mais qui promet de vivre et 
de grandir. Il n’est guère permis, sans doute, de faire delà littérature 
dans une notice purement historique. Mais on nous pardonnera une 
citation. Elle est du vieux Montaigne, et nous lui conservons toute son 
originalité. “J’estime, dit-il. que nos âmes soient dénouées à vingt ans 
ce qu’elles doivent être, et qu’elles promettent alors tout ce quelles
pourront........... Les qualités et vertus naturelles produisent dans ce
terme-là, où jamais, ce qu'elles ont de vigoureux ou de beau.” Ce que 
Montaigne dit dé l’âme nous pouvons le dire aussi du collège de Lévis. 
Avant et depuis sa vingtième année d’existence, il a fait voir tout ce 
qu’il y avait en lui de jeunesse et de vigueur. N.'anticipons pas sur les 
événements.

Le collège doit sa fondation à Monseigneur I). Déziel, premier curé 
de Lévis, aujourd’hui camérier secret de Si Sainteté Léon XIII ; c’était



on 1854. Puissamment aide par les citoyens de Levis, aidé surtout par 
sa persévérante énergie. Monseigneur vit bientôt s’élever la première 
aile de son collège. Quelque temps après, Monseigneur Turgeon en 
faisait la bénédiction solennelle. Vingt ans plus tard, en 1875, vu le 
nombre toujours croissant des élèves, on construisit un nouvel édifice 
adjacent it l’ancien, et qui sera plus tard l'avant-corps du collège.

L’enseignement fut d’abord confié aux Frères de la Doctrine Chré 
tienne, et le frère Herménégildc, le premier directeur de cette maison, 
est aujourd’hui provincial de sa congrégation au Ceylan. En i860, le 
séminaire de Québec, qui avait alors pour supérieur M. L. J. Casault, 
se chargea de l’enseignement. L’administration temporelle du collège 
resta 1 Mgr. 1 léziel. En 1872 fut fondée la classe commerciale, qui a 
toujours joui depuis d’un j réputation bien méritée. L’enseignement ne s’y 
donne qu’en anglais, et les élèves qui se destinent au commerce y sont 
initiés tt tous les secrets de l'économie commerciale. En 1875,1e 
1 «liège était incorporé par acte du parlement: en 1876 on établit le 
1 mrs classique qui s'est complété en 1880.

Les directeurs du collège ont été tour à tour MM. les abbés |). 
(lonthier, J. Roussel, 1 Lar.gis, J. Beaudet, (». Sauvageau. L. Lindsay, 
A. Déziel, L. I1. Beaubien. La corporation actuelle se compose de sept 
prêtres: Monseigneur J. D. Déziel, supérieur ; MM. O. Sauvageau, 
vice-supérieur, professeur de théologie et directeur îles ecclésiastiques ; 
A. Vallée, professeur de physique : L. 1*. Beaubien, directeur des élèves; 
L. Lindsay, préfet des études et professeur de philosophie ; E. Carrier, 
procureur, avec M. L. (1. Auclair, comme prêtre auxiliaire.

Le collège de Lévis, comme on peut aisément le constater, est admi 
rablemcnt situé. En face, Québec, le grand fleuve, les montagnes, et un 
horizon toujours poétique; plus loin, vers la droite. l’Ile d’Orléans, la 
chiite Montmorency, le cap Tourmente et l’infini ; au sud de vastes 
champs, des bocages, des nappes d’eau, oh les élèves vont faire la pro­
menade, et plus près, devant le collège, une immense cour où la crosse 
et le fool-ball se donnent libre carrière. N’oublions pas non plus cette 
gentille terrasse, ornée de son grand mât et de ses vieux sapins, ces 
trapèzes, ces barres, ces anneaux, ce grand jeu de balle, toutes choses 
qui ne manquent pas de charmes pour le peuple écolier. Enfin, les 
■directeurs de cette maison et ceux qui sont préposés à la surveillance 
des élèves ne s’épargnent aucune fatigue pour les divertir, mettant en 
pratique cette pensée de J. de Maistre : “ Il faut amuser les jeunes guis 
pour qu’ils 11c s'amusent pas eux-mêmes. '*

Quant aux avantages spirituels, ils sont nombreux. Sans parler-de la 
• mgrégation de la Ste Vierge, qui est affi iée à la J'rima-Prim.iria, de
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Rome, et à laquelle les élèves peuvent appartenir après une épreuve, 
tous les étudiants de la maison sont associés è l'ieuvre de St-Joseph de 
la Délivrance, ce qui leur donne droit aux fruits de trois messes par jour, 
('es messes se disent au collège. Le conseil de l’œuvre se compose de 
Mgr Déziel, directeur, cx-officio, président, et de MM. J. L. Hudon, 
directeur-gérant, (1. K. Sauvageau, I.. I.idsay et ('. K. Carrier.

I-e nombre d'élèves inscrits cette année scolaire est de 351.

KC'Ol.K NORMALE LAVAI..

{Voir lii'toru;u - ,lc 11 Pruviiwt- «le (Quebec ti «les V ' lines.)

Principal: M. l'abbé I’. Lagaié; professeurs MM. F. X. Toussaint. 
N. IJ casse, J. Letourneau, (1. ( îagnon, (). Cloutier, C. A. Lefèvre, J. 
H. Cloutier et I). McSweeney ; assistant-directeur, M. l’abbé F. (î. Rou 
leau ; maître d’études, M. L. Temblay.

MAISONS II EDI CATION l*lt( (TESTANTES

Collige Mi"nil. Cette institution protestante fut fondé.' en iS6o. 
par feu le Dr Morrin, par un legs qu’il fit de $00.000. Ce collège est 
situé au haut des rues St-Stanislas et Ste-Angèle, ("est une jolie maison 
h 3 étages, de 60 pieds de longueur, qui servait autrefois de prison, et 
avait été érigée en tSto parla législature provinciale, lats facultés de- 
théologie. de dro.t et îles arts y sont organisées, mais il ne s'v donne 
que dis cours de théologie, le principal est le Dr Cook.

High Si/nvl. Cette école fut fondée en 1842 par le Dr Cook ; elle 
est située sur la rue St-Denis, enlace de la citadelle. I .’enseignement 
qui s’y donne jouit d’une bonne renommée.

Président : Rév. W. H. Clark ; secrétaire, VV. Walker ; professeur, J. 
Harper : recteurs. M. Millar, A. Elliot, E. J. Mewton ; directeurs, le 
l-ord Evêque de Québec, le Rév. C. Hamilton, H. S. Scott, W. Hos 
sock, John Thomson, H. W. Welch, John Ross, J. G. Ross, Colonel 
Rhodes, K. R. Dobell, W. Home, R. H. Wurtele et H. Fry.
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l.cs principales institutions de bienfaisances, hôpitaux, asiles sont.

L’HOTKL-DIEU DK QUÉBEC,

Fondé en /6jç.

L’origine de cet institut se perd dans la nuit du douzième siècle ; son 
antiquité est telle, au te'moignage de Mgr de Harlay, qui en a re'digé 
les constitutions en 1625, qu’entendu la grande révolution des temps, 
on ne peut dire au vrai l’année de sa fondation, ni s’il n’y avait pas déjà 
des religieuses en 1195.

L’Hôtel-1 )ieu de Québec, branche de cet institut, fut fondé par l’illus­
tre Marie de Wigncrod, duchesse d’Aiguillon. Elle était fille de René de 
Wignerod (d’origine anglaise), seigneur de Pont-Courlay et de Glainay, 
mort en 1625, et de Françoise de Plessis, sieur du Cardinal de Richelieu.

Izx faveur inouïe dont commençait à jouir ce cardinal à la cour de 
Ixiuis XIII devait naturellement rejaillir sur la nièce : la jeune duchesse 
fut donc appelée à la cour et nommée dame d’atours de Marie de 
Médicis. Son oncle (le cardinal de Richelieu) lui voua une affection 
singulière. |>arce que. comme lui, elle avait l’âme noble et généreuse, 
l’intelligence des grandes et belles choses, les sens et le goût des arts. 
Elle épousa un des premiers partis de la cour, Antoine de Beauvoir, du 
prieuré de Combalet. Cette alliance fut de courte durée, car Antoine de 
Beauvoir, après s’être couvert de gloire à l’armée, se fit tuer sous les 
murs de Montpellier. Madame de Combalet, désabusée entièrement par 
1 es épreuves du monde et de ses fragiles et éphémères félicités, ne 
pensa plus qu'à suivre, dans la liberté, le penchant de son cœur pour 
les œuvres de charité. Mais de toutes ces œuvres, celle quelle chérissait 
avec le plus de prédilection et pour laquelle étaient réservées ses lar 
gesses les plus abondantes, étaient les missions de la Nouvelle-France. 
Dès lors son désir d’y voir progresser la Foi de Jésus-Christ lui fit jeter 
les yeux sur les hospitalières de Dieppe, pour la fondation d’un monas­
tère de leur institut dans la petite ville de Québec : la règle et le but de 
cette institution lui parurent en même temps mieux adoptés qu’aucune 
autre à la fondation qu’elle projetait. Le dessein de la pieuse duchesse 
ayant été généreusement accepté des religieuses de cette communauté, 
elle fit passer le contrat de fondation le 16 août 1637, et l’Hôpital fut 
dédié à la Mort et au Précieux Sang du Fils de Dieu, répandu pour 
faire miséricorde à tous les hommes.”

las trois premières hospitalières élues pour cette sainte entreprise 
furent les Mères Marie (lucnct de St-Ignace, âgée de 29 ans, Anna 
I-acointe de St-Bemard, âgée de 28 ans et Marie Forestier de St-Bona



venture de Jésus, âgée de 22 ans, “ on ne pouvait s'empêcher d'ètie 
étonné, attendri et ravi à la vue de l’héroïsme et du joyeux empresse 
ment avec lesquels ecs trois religieuses dans la fleur de l’âge faisaient 
le sacrifice d’une vie calme et paisible, au sein d’un cloitre florissant 
(tel que l'était alors le monastère de Dieppe), renonçant à toutes les 
douceurs de la patrie, disant un éternel adieu à tout ce qu'elles avaient 
appris h aimer sur la terre, pour aller s’ensevelir au milieu des forêts 
sans limites, parmi les peuplades les plus féroces de l'univers pour cou 
Mimer le reste de leur vie. dans l’exercice de tout ce que la charité a 
île plus pénible, et dans une pauvreté et un dénuement inexprimables, 
afin de gagner quelques âmes à Jésus-Christ.

I-cs trois illustres hospitalières arrivèrent à Québec, après trois mois 
d'une périlleuse navigation, le v août 163p.

L’Hôtel-Dieu d : Québec, une des plus ancienne- institution» de 
cette ville, a pour but special le soulagement spirituel et corporel des 
malades indigents, et les hospitalières se sont constamment et unique 
ment dévouées pour cette œuvre, depuis la date de leur fondation.

Le monastère actuel, l'est-û-dire, la partie du cloitre réservée pour les 
religieuses, fut bâti en 1757, deux ans après le terrible incendie qui 
consuma entièrement les premiers bâtiments qu’avaient habités les fou 
datrices. Mais l'église ne put être relevée alors à cause des troubles de 
ia guerre, ;i cette époque de la 1 onquête anglaise.

Vendant l'espace de deux mois que dura le siège, le> religieuses durent 
abandonner leur monastère, et se retirèrent au couvent de Notre-Dame 
des Anges mieux connu sous le nom de l’Hôpital-Général (autre branche 
du même institut), laissant cinq religieuses converses, qui eurent le 
1 image d'affronter les horreurs du siège, afin de préserver de La spolia 
tion ce qui restait de bien dans la communauté.

Les grandes pertes subies par l'Institut û cette éixjquc auraient été 
certainement la cause de sa ruine, sans une protection merveilleuse de 
la Providence. Le couvent se trouva â la merci des troupes anglaises, 
qui eurent la possession d’une partie des appartements de ce monastère 
depuis 1759 jnsqn’en 1784 ; il ne resta à la disposition des religieuses 

■ u’un petit nombre de chambres, où elles se mirent en clôture le mieux 
qu’il leur fut possible. Ordre leur avait été donné de n’admettre aucun 
malade, sans un permis du commandant de la place, mais à force 
d’instances, elles obtinrent la permission d’en garder quelques-uns, 
afin d’exercer leur vœu d’hospitalité. De tous les coups dont Dieu 
les avait frappées depuis la date de leur fondation, celui-ci était le plus 
-ensiblc, car pour une sœur hospitalière, le soin des malades, la charité
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envers les membres souffrants de Jésus-Christ, c'est le but essentiel, 
c’est l'âme de l’existence.

Dans l’extrême détresse oil les religieuses se trouvaient alors, elles n. 
virent d’autre alternative que de s’adresser au général Murray, à qui 
avait été confié le commandemant de la place. Ce général, étant destiné 
h devenir le premier gouverneur du Canada, fit preuve d’une grande 
humanité envers les hospitalières.

La construction de l'église actuelle de l'Hôtel-Dieu et celle de la 
sacristie et du chœur des religieuses, ne furent commencée qu'au prie, 
temps de 17S0. Trois ans après cette date, un des bienfaiteurs et des pri 
moteurs les plus zélés de Pieuvre, Monseigneur Plessis, dont le souvenir 
est aussi cher h cette communauté qu’il est illustre dans toute l’étendue 
du pays, fit la consécration de la nouvelle église.

Quelques années après, la communauté résolut de faire construire un 
hôpital qui est le même aujourd’hui, et grâce aux puissants secours qui 
vinrent alors en aide, les constructions furent terminées le 8 novembre 
1825. Les hospitalières eurent la joie d’ouvrir aux malades dévastés 
salles dont la bénédiction avait été faite le 29 septembre précédent par 
Monseigneur Plessis.

Cet établissement donne actuellement asile à 80 patients pauvres. Il 
n'y a pour les hommes qu’une salle contenant vingt et un lits, et [tour 
les femmes trois dont l’une de vingt-quatre lits est réservée pour les plus 
malades, et les deux autres sont occupées par les convalescentes et 
infirmes ; la première contient quinze lits et l’autre dix-huit.

la; nombre des malades admis chaque année, vari de six à sept cents.
Les religieuses se chargent de tout ce qui regarde l’administration, 

les médicaments, la surveillance et les soins à donner aux malades, tant 
île jour que de nuit.

Il y a un chapelain (monsieur l’abbé T. H. Beaulieu), résidant dans 
l'institution, et cinq médecins font la visite des salles régulièrement, 
tour de rôle.

La communauté s * compose aujourd’hui de quarante-huit professes 
de chœur et de douze professes converses.

La règle des religieuses hospitalières de la miséricorde de Jésus, 
embrasse les conseils évangéliques dans leur plus laige acception, filles 
doivent joindre sans cesse la prière h l’action, les contemplations de 
Marie aux soins empressées de Marthe, auprès îles membres souffrant' 
de Jésus-Christ.
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HOPITAL (iENERAL DE QUEBEC.

Cet établissement, fondé et 1693, offre, depuis cette époque, un asile 
aux pauvres des deux sexes, vieillards et invalides.

Le terrain sur lequel il s'élève, l'église et une partie des constructions, 
appartenaient aux révérends pères récollets qui les cédèrent à Mgr de 
St-Valicr, second évêque de Québec, pour l'usage auquel ils servent 
actuellement. Le prélat fondateur donna le soin du nouvel hospice à 
des religieuses hospitalières choisies dans la communauté de l’Hôtel 
1 lieu de Québec.

C’est au milieu de ses pauvres, dans cette maison fondée pour eux, 
que mourut, le 26 décembre 1727, Mgr l’Illustrissime et Révérendis 
simc J. 11. de la Croix de Chevrières de St-Valier. Il avait atteint la 
soixante-quinzième année de son âge et la quarante-troisième de son 
épiscopat.

Les successeurs de Mgr de St-Valier continuèrent à cet établissement 
leurs soins et leur vigilance ; d'autre part les gouverneurs et les inten­
dants l'entourèrent de leur haute protection.

A l'époque du siège de Québec par l’armée de Wolfe ( 1759), l’Hô- 
pital-dénéral, par sa situation hors des murs, n’eut rien à crainde des 
lombes et des boulets, et les blessés des deux camps, français et 
anglais, y reçurent indistinctement tous les soins qu'il était possible de 
leur prodiguer.

Par suite des événements douloureux qui accompagnèrent la con­
quête, la communauté de l’Hôpital-Général se trouva à deux doigts de sa 
ruine ; elle ne doit sa conservation et sa restauration qu’aux soins 
liaternels de Mgr llriand, et au dévouement de M. l’abbé de Rigauville.

L’invasion américaine causa de nouvelles alarmes aux religieuses et à 
leurs zélés protecteurs. Montgomery et Arnold trouvèrent que les salles 
de l'hospice offraient à leurs soldats un séjour tout à fait convenable ; 
aussi les y logèrent-ils sans façon pendant plusieurs mois.

Comme les gouverneurs français, la législature britannique accorda 
à l’Hôpital-Général des chambres pour les prêtres malades, et plusieurs 
y ont terminé leur utile carrière, Mgr C. F. Bailly de Messcin, évêque 
de Cap se, et NN. SS. Hubert et Plessis, évêques de Québec, y sont aussi 
décédés.
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L'Hôpital-Général donne actuellement asile à cent soixante person­
nes, pauvres, âgées et infirmes.

Il y a un chapelain résidant dans l'institution. Deux médecins font à 
tour de rôle la visite des salles qui servent d’infirmerie.

Les religieuses se chargent de tout ce qui regard* l’alimentation, les



médicaments, l a surveillance et les soins à donner aux malades tant de 
nuit que de jour.

l.e personnel de la communauté est comme suit :
Religieuses professes.................................63
Novices......................................................  6
Postulantes"................................................. 2

HOPITAL 1)1 SACRK-COKl H.

I.’Hôpital du Sacré Cœur de Jésus a été fondé le 31 mars 1871, et 
le 7 septembre 1873, six religieuses de l'Hôpital Général de Québec en 
ont pris possession.

Le but de l’Hôpital est de recevoir les malades pauvres de la ville et 
des campagnes, ceux surtout qui ne peuvent être reçus dans les autres 
hôpitaux, tels que les épileptiques, hommes et femmes, les cas de mala­
dies contagieuses et autres, les enfants trouvés et abandonnés, ainsi que 
les invalides des deux sexes, de quelque origine et de quelque religion 
qu’ils soient.

Actuellement, cependant. l’Hôpital n’a pas, malheureusement, les 
ressources suffisantes pour embrasser l’ensemble de ses œuvres : il doit 
se borner à recevoir les malades passants, les épileptiques, ainsi que les 
enfants trouvés et abandonnés.

l.e but de cette admirable institution étant de recueillir les plus 
nécessiteux, on n’y reçoit pas de pensionnaires.

L’Hôpital est desservi par les religieuses Hospitalières de la Miséri­
corde de Jésus, qui ( onsacrent tout leur temps au soin des pauvres 
malades et des enfants trouvés et abandonnés, tandis que les sœurs des 
pauvres, qui suivent la même règle et font les mêmes vœux, celui de clo­
ture excepté, se livrent au soin des malades et des indigents à domicile.

L’Hôpital du Sacré-Cœur n’a pas de revenus fixes, sauf le subside 
de $ 1000 accordé annu vilement |>ar le gouvernement, et le don de $600 
que lui fait chaque année la Caisse d'économie de Notre-Dame de 
Québec. Il lui faut combler le déficit pour le soutien et le développe­
ment de son œuvre, en recourant à la charité publique, par un bazar 
annuel, et des quêtes faites par les sœurs des pauvres, dans les cam 
I signes, dans les villes et sur les marchés de la ville. Les dons et 
aumônes, et particulièrement le pain qui est charitab lenient fourni par 
un certain nombre de boulangers et de familles de la ville, aident aussi 
à subvenir aux dépenses.

Depuis que les salles sont ouvertes, six cents malades, soixante-trois 
épileptiques et mille vingt-trois enfants y ont été reçus.
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ŒUVRE DK L’OKPHKI.INAT.
Je ne vous laisserai pas orphelins.

Cette parole de Notre Sauveur s’adresse à l’Eglise et à chaque clin 
tien en particulier, l.a vérité en devient sensible pour tous ceux qui, des 
yeux de la Foi, considèrent les soins merveilleux que Dieu prend cL 
tous les fidèles.

Mais Jésus-Christ a voulu lui donner un sens encore plus touchant 
en inspirant h d’humbles vierges le dévouement des mères. En voyant 
la Sieur de Charité prodiguer les soins les plus délicats et les plus atten­
tifs à de |iauvres enfants que la nature a privés de leurs parents, nous r.c 
pouvons nous défendre d’un sentiment profond de reconnaissance envers 
le Sacré-Cœur de Jésus, et nous répétons ce mot, l’espérance des délais 
ses de la terre, “ Je ne vous a pas délaissés orphelins.”

I.'Orphelinat dans son essence remonte it l’établissement des Sœurs de 
la Charité de Québec en 1S49. Dès leur arrivée, ces fidèles servantes de 
Dieu adoptèrent les enfants pauvres pour en faire l'objet de leur dévoue 
ment ; mais les ressources pécuniaires ne répondaient malheureuse 
ment pas h leur zèle et aux demandes qui leur étaient continuellement 
adressées. Mlles ne se découragèrent pas cependant, elles priaient toi 
jours le l'ère des orphelins.

Enfin Dieu choisit pour instrument de sa Providence à leur égard un 
jeune citoyen du Faubourg St-Jean, qui était animé du désir de faired; 
bien : il conçut et proposa aux révérendes Sieurs de la Charité, la Mile 
ouvre de P Orphelinat dont il peut être < onsidéré comme le fondateur. I.i 
Dames religieuses manifestèrent leur vive reconnaissance, en s’engageant 
h faire participer leurs bienfaiteurs aux avantages considérables men 
tionnés dans le prospectus.

lut petite œuvre de l’Orphelinat date du r janvier 1879. I,c 7 février 
de la même anné:, Mgr l’Archevêque de Québec l’approuvait et la 
recommandait au clergé et aux fidèles de sou Diocese ; cil octobre 1880. 
il autorisait un de ses prêtres. Monsieur l’abbé T. J. Rouleau il prêche 
l’œuvre.

.xsii.es.

Asile eics aliénés de Jhaupvrt.—Cette institution, fondée en 1845, par 
les docteurs Douglas, Morrin et Frémont, était d'abord située sur la 
ferme de feu le Colonel (lugy, à l’eauport ; de là, le nom d'Asile de 
Hraapart, nom resté à l’asile actuel qui fût bâti h la Canardière, dans



Saint-Roch, en 1848. Kn i860, le Dr Morrin abandonna à ses deux 
confrères la propriété de l’asile, et en 1872, après la mort du docteur 
Fremont, M. Landry devint co-propriétaire avec le Dr Douglass. >1. 
Wakeham avait été le premier et l’unique surintendant jusqu’au V 
octobre 1864, lorsqu’il fut remplacé par M. le chevalier C. Vincelette, 
gérant actuel.

Kn 1855, l’aile de l'ouest fut détruite par un incendie. En 1864, on 
construisit l'édifice consacré au logement des hommes. Kn 1865, M. 
le Dr Roy acheta la part du Dr Douglass, et depuis lors il est pro­
priétaire conjointement avec M. le Dr Landry.

En 1875, le 29 janvier, le feu détruisit le corps central de l’asile et 
la maison des femmes : dans cette nuit désastreuse, 26 folles périrent 
au milieu des flammes.

En mai 1881, le Dr Landry abandonnait sa part à son fils A. C. P. R. 
I.andry, écuyer, député du comté de Montmagny au Parlement fédéral, 
et à son gendre le Docteur Antoine La Rue.

Le nombre de malades admis à l'asile depuis sa fondation, se monte 
à 4225. Actuellement, il y a 950 patients des deux sexes ; 650 coûtent 
au gouvernement $2.75 par semaine, les 300 autres $2.50, et chacun 
par année $143.39. L’habillement, la nourriture, etc., sont fournis par 
les propriétaires. Le chiffre moyen de la guérison est de 33 sur 100. 
I.es visiteurs y sont admis tous les jours, excepté les dimanches, de 8 
it 11 h. a.m., et de 1 h. à 5 h. p.m.—Un omnibus y conduit les visiteurs 
tous les matins moyennant 5 centins.

Une bibliothèque qui contient 500 volumes est ,\ la disposition des 
malades, et aussi des gardiens, qui sont au nombre de 112. On y 
remarque une petite chapelle intérieure, dont M. l’abbé Bolduc, de 
l'archevêché, est le chapelain. 11 y a également une chapelle protestante.

HOPITAL DK LA MARINE.

Ce bel hôpital est situé sur une presqu’île formée par un méandre de 
la rivière St-Charles, à peu de distance de l’endroit oil Jacques-Cartier 
hiverna en 1535. Les restes de la Petite Hermine, vaisseau qui jaugeait 
environ 60 tonneaux, furent trouvés, en 1844, enfoncés dans le sol, vis- 
û-vis l’extrémité de la Pointe-aux-Lièvres.

La première pierre de l’Hôpital de Marine fut posée le 28 mai 1832, 
les parties du centre et de l’ouest étaient terminées en 1834, et l’aile de 
l’est ne put être ouverte aux malades qu’en 1856. Tout l’édifice a 
273 pieds de longueur. En arrière, il y a une construction en bois, tout 

il



à fait isolée, de 202 pieds de long, pour les variolés et les cholériques. 
L’Hôpital est un joli monument, élevé d’après le modèle d'un temple 
dédié aux Muses, près d’Athènes, en Grèce.

tl y a un médecin résidant, M. le Dr Catellier, et deux internes, 
élèves de l’Université Laval. Les dépenses de cette maison sont défrayées 
par les gouvernements fédéral et local. Elle peut contenir plus de cinq 
cents malades h la fois.

A l’intérieur, il y a deux chapelles, dont l'une catholique et l’autre 
protestante. Le chapelain catholique est M. l’abbé J. Sexton.

Asile de Ste-Brigitte.—Cet édifice, en pierre de taille, est situé à l’angle 
nord-est formé par les rues St-I-ouis et de Salaberry, en face de la mai 
son des dames protestantes. Cet hospice fut fondé par les Irlandais 
pour le soutien des personnes pauvres et infirmes appartenant à la race 
irlandaise. Il est soutenu par la population irlandaise, et par la législa­
ture provinciale, qui lui vote un crédit annuel. Le personnel de la mai 
son est de 50 personnes.

Hospice de fa Maternité ou Hôpital de fa Miscriiorde.—Cet hospice 
fut fondé en 1852, par M. l’abbé J os. Auclair, curé de Québec, et par 
Mademoiselle M. Métivier. Le premier logement était dans le faubourg 
St-Jean. Plus tard, l'institution fut établie à la Haute-Ville, rue Kerland ; 
depuis quelques années, l’Université-Laval a construit un joli édifice, et 
a confié la direction des malades à la communauté du Bon-Pasteur, 
l’entrée de cette maison est sur la rue Couillard.

ASILES PROTESTANTS.

Asile Finlay.—Une demoiselle Kinlay, légua à l’évêque Mountain une 
somme de $800 pour le soulagement des pauvres protestants. Ayant 
réussi à se procurer d'autres secours, celui-ci fonda un hospice dont 
l'érection a coûté $14,000. Les orphelins d’origine protestante y sont 
seuls admis, et l’asile est secouru par les citoyens appartenant à cette 
croyance. L’édifice en pierre de taille est situé dans un liel endroit, près 
de la barrière de Ste-Eoye.

HOPITAL DE JEFFREY HALE.

Cet hospice est situé en face du corps principal du couvent des 
sœurs de la Charité, sur la rue St-Olivier.

Il fut fondé par Jeffrey Haie, citoyen charitable de Québec.
Parmi les autres institutions protestantes il y a encore la maison des 

Dames protestantes, l’Asile des orphelins protestants, etc.



SOCIÉTÉS LITTÉRAIRES, SCIENTIFIQUES 
ET HISTORIQUES.

Quebec compte plusieurs de ces sociétés dont les plus importantes 
sont :

LA SOCIÉTÉ LITTÉRAIRE ET HISTORIQUE.

La plus ancienne des associations littéraires dont l’existence n’a pas 
été interrompue, fut fondée en 1824 par Lord Dalhousie. Elle doit son 
existence il l’initiative de nos compatriotes anglais et français. Elle 
compte encore aujourd'hui plusieurs canadiens-français dont deux, MM. 
C. Tessier et J. F. Belleau, font partie du comité de direction : le zélé 
président, M. J. M. Lemoine, a bien du sang français dans les veines. 
Cette institution, qui a ses salles de lecture et ses musées dans le Collège 
Morrin, est très florissante. Ses musées d’histoire naturelle, de numis­
matique, de peinture, ont acquis beaucoup d’extension. La bibliothèque 
renferme plus de 10,000 volumes.

La Société littéraire et historique a rendu de grands services à la 
science, à l’histoire du pays, en publiant neuf volumes de conférences, 
plusieurs volumes de manuscrits, et rééditant les voyages de Cartier. 
Elle reçoit aussi un fort encouragement de la Législature provinciale, 
qui lui vote annuellement une somme de $700. Le nombre des membres 
actifs est de 325, dont 50 sont d’origine française.

INSTITUT CANADIEN.

L’Institut Canadien fut fondé le 2 décembre 1847 par plusieurs 
citoyens éminents, dont quelques-uns sont encore des citoyens influents 
de cette ville, entr’autresMM. U. G. Tessier, L. J. C. Fiset, N. Casault, 
J. Langlois, P. Garneau, Ab. Hamel, Ed. Fréchette, E. Chinic, J. 
Lemoine, J. P. Rhéaume, J.-Bte Fréchette, etc.

Leur but était d'unir la jeunesse canadienne, de l'instruire au moyen 
de bonnes lectures, de discussions intéressantes et de conférences choi­
sies, etc. Une bibliothèque fut bientôt formée, et c’est alors que des 
jeunes gens de talent et d’avenir vinrent h l’envie, faire connaître devant 
on auditoire d’élite le résultat de leurs travaux, c'étaient les abbés Parent, 
Jean Langevin, Fcrland, le Dr. Painchaud, etc.

L’association eut des époques critiques à passer ; heureusement que 
des hommes de cœur surent se montrer énergiques devant ces épreuves, 
et sauvèrent ainsi l’Institut d’un naufrage considéré alors comme inévi-
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table. Depuis 1874, date delà publication de son premier annuaire, 
l’Institut a pris une vigueur nouvelle.

Jusqu’en 1850, l’Institut occupa une des salies du palais du parle­
ment, lieu qui servait autrefois de bibliothèque à la chambre d’assem­
blée. De 1850 il 1863, il fut installé dans la maison de M. (1. A. Simard, 
h l’encoignure des rues liuade et Port-Dauphin, vis-h-vis le presbytère. 
Depuis 1863, l’Institut occupe une grande salle au deuxième étage de 
la maison de la Caisse d’Kconomie, sur la rue St Jean. Nous espérons 
que la souscription ouverte dans le'but de faire construire un magnifique 
édifice, qui sera l’orgueil des canadiens-franrais, se continuera avec 
succès.

SOCIÉTÉ DK OKOOKAl’HIE DE QUÉBEC.

Cette société a été fondée en 1878 par l'honorable Pierre Kortin, M. 
I)., député du comté de (îaspé aux Communes.

Répandre les connaissances géographiques au moyen de lectures, 
conférences, etc., telle est le but de cette société.

Dès son origine, Leurs Excellences le Marquis de Lome et le 
Vicomte de Dufferin, les lieutenant-gouverneurs des différentes pro­
vinces composant notre Puissance du Canada, voulurent apporter leur 
concours et acceptèrent avec plaisir le titre de “ patron. ”

Des citoyens éminents de Québec, Montréal, Trois-Rivières et autres 
parties du pays font partie de cette belle institution, destinée à rendre 
des services importants.

1-a géographie est aujourd’hui une science dont on ne peut se passer, 
elle résume toutes les sciences en elle-même, elle les réunit toutes dans 
sa sphère ; la géographie physique comprend l’étude si variée de notre 
globe tout entier ; la géologie, la météorologie, la minéralogie, la bota 
nique, la zoologie, la physiologie, la médecine végétale et minérale, la 
zoologie, la géographie politique et historique comprend le développe 
ment des races, les annales de l'humanité ; la géographie économique 
embrasse les faits industriels, commerciaux cl agricoles.

L’étude de la géographie est aujourd’hui celle que l'on doit cultiver 
le plus ; la soif de l’or qui s’empare de tous, l’impulsion que l’on donne 
au commerce, cette course effrenée vers la fortune, en font une obliga­
tion. Aussi quel progrès depuis dix ans, que d’associations florissantes, 
quelle méthode dans les instructions, quelle science, quelle ténacité, 
quelle intrépédité dans les voyageurs. On met aujourd’hui plus d’em­
pressement à souscrire h tout ce qui est du domaine de la science et de 
l’art.
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Les glaces n'arrêtent plus l’exploration des continents ; jadis le négo­

ciant précédait le savant, aujourd’hui c’est le premier qui suit le dernier.
Le travail est continuel sur notre continent : il se continue sur tous 

les points, aujourd’hui l’exploration, demain la colonisation.
Nous espérons que dans quelques années la société de géographie de 

Québec aura les ressources pécuniaires suffisantes pour envoyer des 
explorateurs dans les parties encore à peu près inconnues de notre 
grand pays, il faut que nous ayons, nous aussi, nos Stanley, nos Came­
ron, nos Livingstone, de ces citoyens excellents, de ces hommes d’élite.

Notre siècle voit s’opérer des merveilles, les peuples se connaissent 
chaque jour un peu mieux ; les barrières s’ouvrent, les questions se 
généralisent, il s’établit une uniformité qui réjouit. C’est parce que la 
terre est mieux connue, que les barrières s’abaissent, c’est à la réunion 
de tous les efforts, au concours des volontés que ce progrès se réalise.

(irâce à la multiplication des cartes physiques, géologiques, archéolo­
giques, historiques, politiques, nautiques, agricoles, industrielles, l’effet 
produit est des plus satisfaisants, les notions deviennent plus positives, 
les idées se rectifient, les erreurs disparaissent.

Il y a quinze ans it peine, on riait de celui qui déclarait comme 
impraticable d’abaisser des montagnes, de combler des vallées, et percer 
des isthmes.

Le seizième siècle bâtissait des palais, le dix-neuvième fonde des 
écoles, des sociétés scientifiques, et nos successeurs diront lequel des 
deux a rendu le plus de services à l’humanité.

la; président actuel de la société est le I)r H. H. Miles, L. L I). 1). 
C !..

INSTITUT CATHOLIQUE ET LITTERAIRE DE 
ST-PATRICE.

Cette société, formée par nos concitoyens d'origine irlandaise, date 
de l’année 1852. Elle tient ses réunions dans une salle située en arrière 
de l’église St-Patrice. Les RR. PP. Rédemptoristes en sont les protec­
teurs les plus puissants ; appuyé sur cette direction éclairée, l'Institut 
coule une existence heureuse. Les réunions des membres s’y font avec 
régularité ; des conférences, des causeries sur des sujets religieux en 
font ordinairement les frais. Le président actuel est M. B. Léonard.
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INSTITUT LITTERAIRE DE ST-PATRICE.

Recrute parmi les irlandais catholiques de Québec, cet institut, fondé 
en 1852, tient ses séances, rue Ste-Anne, dans la salle Victoria. Cette 
salle qui vient d’être remise à neuf, est mise à contribution par d'autres 
sociétés sœurs, comme l’Institut-Canadien et le Cercle Catholique, qui 
n’ont pas encore l'avantage de posséder des salles assez spacieuses pour 
contenir la foule qui se presse aux conférences.

CERCLE CATHOLIQUE DE QUÉBEC.

Ponde' le 20 mai 1876, dans le but de servir les intérêts religieux au 
moyen de bibliothèques choisies, de conférences instructives et de for­
mation d’œuvres catholiques.

Cette société a déjà tait connaître le fruit de ses travaux par un 
annuaire (1879) assez volumineux, que l’on peut se procurer soit à 
notre librairie (11, rue Buade) soit de M. N. E. Dionne, écuyer, M. D., 
bibliothécaire du cercle.

I.a bibliothèque contient près de 3000 volumes. Les journaux et 
revues périodiques y sont reçus en assez grand nombre. Dans l’espace 
de seize mois, trente-neuf conférences ou lectures y ont été données.

I,es œuvres annexées au cercle sont celles de la diffusion de cercles 
analogues, de l’œuvre des bons livres, des vieux papiers, des bibliothè­
ques de paroisses, de la colonisation.

Les salles de lecture et de réunion sont à St-Roch, rue St-Franrois.
Président : M. le Chevalier C. Vincelette ; vice-président, E. A. Déry, 

écuyer ; secrétaire-correspondant, C. J. Samson, écuyer, M. D. ; assis- 
tant-secrétaire-corres|)ondant, M. A. Rhéaume ; secrétaire-archiviste, V. 
Livemois, écuyer ; assistant-secrétaire-archivistc, F. E. Hamel, écuyer ; 
bibliothécaire, N. E. Dionne, écuyer, M. D. ; assistant-bibliothécaire, 
M. P. Bonnet ; trésorier, C. A. Vallée, écuyer, assistant-trésorier, J. A. 
I.anglais, écuyer. Ces messieurs forment le comité de direction.

Visiteur du cercle.—M. l’abbé F. X. Gosselin, curé de St-Roch de 
Québec.
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SOCIETES MUSICALES.

LE SEPTUOR HAYDN.

En 1871, un amateur de mérite, un véritable amoureux de Sapho, 
M. Alfred Paré, sollicitait quelques amateurs de jeter les bases d'une 
société musicale qui s’occupât exclusivement de musique classique et 
se réunirait une fois la semaine. Un club de musique, le Sef tell Club. 
qui avait existé plusieurs années et venait de disparaitre, demandait 
d’être remplacé par une autie organisation du meme genre ; l'ex-dub 
avait des ouvrages de musique Infiniment précieux, des éditions, bien 
rares maintenant, des compositions de Haydn, Mozart, Bamberg, Plcyel, 
etc. Il était très important de ne pas laisser ces richesses musicales se 
détériorer sans profit sur les rayorpoudreux d’une étagère, exposés û 
être dispersés dans la suite des temps et relégués <;a et B chez des fri­
piers.

Le 21 août rSyr, dans la salle de musique de M. A. Lavigne, No 14, 
rue Saint-Jean, on fondait définitivement un Septuor, sous le nom de 
“ Septuor Instrumental Haydn,” et ses premiers officiers furent :

Président honoraire.. M. Edward Glackemeyer, N. P.
Président actif........... M. Alfred Paré.
Vice-président........... M. Arthur Lavigne.
Trésorier.................... M. Joseph A. Defoy.
Secrétaire.................... M. Edouard C.auvreau.
Bibliothécaire............  M. Nazaire Levasseur.

Le Septuor Haydn entra dans la vie active avec un bagage de musi­
que passable qui se composait de livres ayant appartenu h la Société 
Harmonique, au Septett Club, et au doyen des amateurs, M. Glackemeyer, 
qui facilita par tous les moyens possibles, aux membres du Septuor, la 
possession des ouvrages importants et très rares qu’il avait.

le 25 août 187t. le Septuor Haydn faisait son début officiel û la 
séance de la collation des diplômes de l’Académie de Musique dans une 
des salles du Vieux Château St-Louis, à Québec, en exécutant La 
Chasse, de Haydn, et l’ouverture de CtndriUon, de Rossini.

Pour s’organiser, il avait fallu au Septuor Haydn foire des dettes. La 
musique, pas plus que les autres choses d’ici-bas, ne peut marcher 
sans le nerf de la guerre. Pour faire face aux dépenses, le Septuor monta 
deux concerts qu’il donna à la salle de lecture, rue Ste-Anne, aujourd'hui 
la Salle Victoria. Il y eut recette satisfaisante, et excédant sut les frais 
des deux concerts. Heureusement, grâce à la générosité de M. Lavigne, 
le Septuor n’avait pas de loyer K payer, ni même d’éclairage, ni chauf-



fage. Le Septuor faisait ses répétitions dans la Salle de Musique, et M. 
I-avigne lui donna ainsi l’hospitalité jusqu’en 1874.au mois de sep­
tembre.

Au mois de juin 1872, le 14, le Septuor Haydn partait pour Boston 
où il était engagé dans l'orchestre du deuxième grand jubilé de la paix. 
L’orchestre du jubilé, se composait de quinze cents instruments, dont 
mille cordes et cinq cents instruments à vent ; le chreur était fort de 
vingt et un mille et quelques centaines de voix. la; Septuor resta neuf 
jours à Boston, et prit part h huit concerts. Chaque membre revint avec 
assez d’argent en poche pour pouv oir souscrire largement et donner de 
la solidité à la caisse de la société.

Le 12 octobre, il assistait au grand concert provincial donné à Trois- 
Rivières pour l'inauguration de la grande salle de l’hôtel-de-ville.

Kn 1873, depuis la fin d’avril, jusqu’à la fin de juin, il faisait une 
campagne artistique avec le célèbre violoniste Jehin-Prume. Cette 
campagne ne déliassa pas les limites du district de Québec, Le premier 
juin, au lendemain d’un concert donné à la salle du club de St-Romuald 
Prume et le Septuor se retrouvaient au jubé de l’orgue de l’église St- 
Roch, invités par M. Antoine Dessane, organiste de l’église, le Septuor 
exécutait un morceau religieux, et Prume jouait I'EUgit de Krnst, 
accompagné par Dessane ; neuf jours après, Prume et le Septuor Haydn 
se retrouvaient à la cathédrale, à l’orgue, et répétaient les mêmes mor­
ceaux : cette fois l’accompagnateur n’était pas Dessane ; Dessane était 
dans son cercueil ; on chantait son service.

L’année 1874-75 fut fort laborieuse pour le Septuor, l-a société loua 
une salle au deuxième étage de la maison des francs-maçons, rue du 
Jardin, vis-à-vis l’hotel St-Louis. Il y fit faire d’importantes réparations. 
Il inaugura la salle au mois de septembre par un grand concert ; dans le 
même temps, du 5 septembre au i, r octobre, il organisa, à l’occasion du 
deuxième centenaire de Tarchidiocèse d: Québec, la grande ode- 
symphonie, Chistophr Colomb, de Félicien David. L’entreprise était 
énorme, étant données les ressources musicales qu’il y a à Québec. 
Cependant le Septuor réussit au delà de toutes ses espérances. L’ode 
fut donnée deux soirs de suite à la grande salle de IT'nivcrsité-Laval, 
M. Lavigne dirigeait.

I lurant l’hiver, le Septuor se hasarda à répéter Christoy> io Colomb à la 
Salle de Musique. L’auditoire fut mince, et la recette aussi. Il donna 
cinq çoncerts de chambre depuis septembre jusqu’à avril 1875. Au 
bout de Tannée, en faisant ses comptes, le Septuor se trouva avoir 
dépensé et payé sept cents piastres durant Tannée.

Le Septuor Hayd:; devait traverser une période assez longue d’inac-
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tivité, d’engourdissement, de torpeur. Cette pe'riode dura depuis l'au­
tomne de 1875 jusqu’à l’hiver de 1877. I.e deuil de deux membres et 
les occupations de quelques autres entravèrent la marche des répétitions 
et engendrèrent une apathie regrettable. Le Septuor parut, de temps à 
autre, dans des concerts publics organisés jiour des œuvres de bienfai­
sance, et aux principales fêtes religieuses de l’année dans les églises 
•catholiques.

Mais ses magnifiques collections de musique flânaient dans leurs 
coffres, et devenaient poudreuses. Cependant, les membres se rencon­
traient quelquefois et commentaient à regretter les ré|>étitions régulières 
d’autrefois, lorsqu’un souvenir parut à l’horizon au moment ou peut-être 
la barque du Septuor allait se briser sur des récifs bien connus pourtant, 
l’apathie, l'engourdissement, la suffisance. Ce sauveur véritable HUttantt 
dans toute l’étendue et la force du mot, lut le noble représentant de 
l’Espagne au Canada, S. E. le comte de Prcmio-Réal- Le comte devenu 
membre honoraire du Septuor proposa quatre artistes de ses amis au 
même titre, et grâce a son intervention, Lord Dufferin, devint patron 
de l’association. Ce fut son premier acte. Il raviva l’énergie paralysée 
des membres de la société, et dès l’hiver de 1877, sous ses auspices, le 
Septuor, donnait dans le magasin de M. A. Lavigne, quelques concerts 
de chambre, auxquels assista l’élite de la société québecquoise. Ces 
concerts furent bien goûtés. On se disputait les invitations. Il est vrai 
de dire que ces concerts avaient un cachet particulier d’élégance et de 
distinction.

En 1878, à l’automne, le Septuor eut plus d’occasions que jamais de 
travailler la musique classique. Calixa Lavallée venait d’artiver à Québec 
pour s’y fixer. Le Septuor parut aux concerts de Lavallée, et notre 
pianiste canadien devint le pianiste du Septuor. Les quartiers généraux 
de. réunions étaient chez M. Gustave Gagnon depuis sept ou huit mois. 
Durant l’hiver de 1878-79, ces quartiers furent transférés chez M. N. 
I .evasseur, où fut pendant six mois le rendez vous des artistes et 
principaux amateurs de la ville.

Mais ce déménagement périodique du Septuor ne pouvait pas être 
fort utile à l’avancement de la société. Comme son but était de donner 
des concerts de chambre d’un caractère classique, il lui fallait une salle. 
1< Septuor finit par en trouver une vacante, ne servant à rien du tout, 
et en fort mauvais état, à côté du bureau d’inspection du gaz, rue 
St-André.

Il se mit en rapport avec le ministre du revenu de l’intérieur, alors 
l’honorable M. Baby, aujourd’hui juge de la Cour Supérieure, a Mont­
réal, et obtint la possession de la salle de l’honorable ministre. le

S
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Septuor ne songeait qu’à mettre son nouveau logis dans un état conve 
nable, lorsque le comte de Prémio-Réal intervint, et se chargea de faire 
réparer la salle, de l’embellir et de l’orner. Vendant que les travaux 
marchaient, Son Honneur le lieutenant-gouverneur Théodore Robitaille 
vint visiter la salle, et ordonna que non seulement les murs fussent badi 
geonnés, mais aussi que le plafond fut peint à fresques. I.e Septuor 
voyait l’horizon devant lui prendre une teinte écarlate, signe de beat» 
temps. Les sommités de la province, indigènes u étrangères, lui venaient 
en aide. La salle, au bout de quelques mois, se trouva transformée sous 
les soins dévoués et éclairés du noble consul d’Espagne ; elle était 
meublée et garnie d’une galerie de gravures de prix, et Ik bibliothèque 
s’était enrichie de plusieurs ouvrages anciens et modernes, d’éditions 
rares.

IyC Septuor n'a donné officiellement que deux concerts de chambre 
dans sa salle : le premier, le io février 1881, jour où la mort lui enleva 
son président honoraire, M. (Uackemeyer, et le deuxième, le 27 juin, à 
Son Excellence le Marquis de Lome, gouverneur-général du Canada. 
Mais, tout l'hiver et l’été derniers, sa répétition a été un concert régulier 
devant des auditeurs aussi nombreux que fidèles.

Le Septuor s’est adjoint deux membres actifs, M. Dufresne et M. 
Prince.

Iæs dernières élections ont porté le comte de Prémio-Réal à la dignité 
de président honoraire à vie, M. Lavigne à la présidence active, M.
I )efoy à la vice-présidence, M. Levasseur au secrétariat, M. Dufresne 
à la trésorerie, M. Paré à la place de bibliothécaire.

La bibliothèque du Septuor compte 300 volumes, dont chacun con 
tient en moyenne de trente à trente-cinq morceaux de musique, cette 
bibliothèque est certainement la plus forte et la plus importante dit 
genre qui existe au moins sur ce continent. On y trouve des ouvrages 
qu’on ne peut plus se procurer aujourd'hui en Europe, les éditions à 
tirage limité étant depuis longtemps épuisées.

Le répertoire du Septuor se compose de plus de cent pièces de 
musique opératique et classique. Depuis sa fondation, il a organisé lui- 
mème près de soixante concerts, ce qui fait une moyenne de six par 
année. En outre il a prêté son concours à près de cent vingt concerts, 
cela à part les messes et offices religieux. Ce qui fait pour les concerts 
une moyenne de douze par année depuis dix ans :

Dimanche, le 21 août dernier, le Septuor célébrait son dixième anni 
versaire chez son fondateur, M. A. Paré, à la maison de campagne oit. 
celui-ci était en villégiature, à St-Ambroise.
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Son Excellence le comte de Premio-Réal, continue d’environner le 
Septuor de son admirable sollicitude. Le noble comte paie largement 
de ses quelques loisirs et de ses deniers, et le Septuor Haydn lui sera 
éternellement redevable de sa résurrection aujourd’hui.

Officiers.—Président, A. Paré ; vice-président, A. Lavigne ; secrétaire, 
N. Levasseur, trésorier, J. Dufresne, bibliothécaire, E. Gauvreau.

L’UNION MUSICALE.

L’espace nous manque pour publier l’historique de cette société.
Officiers.—Président, Ephrem Dugal ; secrétaire, Clodomir Delisle ; 

assistant-secrétaire, Alphonse Côté ; trésorier, Félix Gauvreau ; biblio­
thécaire, P. Drolet ; membres adjoints au comité, F. Curodeau, T. Dugal.

Officiers du Corps dt musique.—Président, E. Dugal ; chef de musique, 
Jos. Vezina ; i‘r assistant, FL Trudel ; a™1' assistant, E. Barry ; secrétaire- 
trésorier, F'. Lacroix ; comité, F. Dionne, A. Légaré.

ACADEMIE DE MUSIQUE.

Officiers.—Président, P. R. Maclagan ; vice-président, A. J. Boucher ; 
secrétaire, J. A. Defoy ; trésorier, A. Lavigne ; comité, J. B. Isabelle, P. 
Letondal, E. Gagnon.

CERCLE MUSICAL.

Officiers.—Président, F. Gaboury ; vice-président, L. J. Demers ; tré­
sorier, C. Cloutier ; secrétaire, A. E. Demers ; bibliothécaire, M. Fiset.

SOCIÉTÉ MUSICALE STE-CÉCILE.

Officiers.— Président, P. Jobin ; directeur, N. Levasseur ; secrétaire, 
P. D. Bilodeau : trésorier, E. Blumhart ; bibliothécaire, L. Paradis.
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GOUVERNEMENT MUNICIPAL
QUEBEC.

Hon ! ni. ViLi.tr., 76, Rur. Si-Louis, HautkVii.i.k.

Les élections municipales ont lieu tous les deux ans, comme suit : 
Nomination—le second lundi etavril.
Election —le tra/siime lundi d’ami.
Proclamation—le premier lundi de mai.
Le maire est élu par le Conseil.
Votation—N’ont droit de vote que les citoyens qui ont payé 

toutes leurs taxes.

MAIRE :

J. I). (’.ROUSSEAU, Ecuyer.

ÉCHEVINS :

Quartier St-l’ierrc............... Louis Bourget, écuyer.
Quartier Montcalm........... F. V.ingras, écuyer.
Quartier St-Louis............... P. Henchey, écuyer.
Quartier Jacques-Cartier .. J. P. Rhéaume, écuyer.
Quartier St-Roch............... G. Guay, écuyer.
Quartier du Palais............  F. O. Vallerand, écuyer.
Quartier Champlain........... Honorable John Heam.
Quartier St-Jean................  R. F. Rinfret, écuyer, M. 1)., M. P. P.

CONSEILLERS :

Quartier St-lxiuis 

Quartier St-Pierre 

Quartier St-Roch

( H. J. J. B. Chouinavd, écuyer. 
| W. Russell, écuyer, 
f F. Gunn, écuyer.
I R. Turner, écuyer.
| C. Samson, écuyer, M. 1).
( R. P. Vallée, écuyer, M. P.



Quartier Jacques-Cartier. J
Quartier du Valais.........j

Quartier Champlain .... j

Quartier St-Jean............. !

Quartier Montcalm .... J

O. Migner, écuyer.
F. W. Roy, écuyer.
P. Johnston, écuyer.
W. McWflHin, écuyer. 
Hans Hagens, écuyer. 
F. McLaughlin, écuyer. 
J. F. Peachy, écuyer.
F. X. I .angevin, écuyer. 
J. Bowen, jnr, écuyer.
J. Archer, snr, écuyer.

COMITÉS PERMANENTS.

COMITÉ DES FINANCES.

W. McWilliant, écuyer, président ; Hon. J. Hearn, U. Guay, écuyer, 
P. Henchey, écuyer, F. - X. Langevin, écuyer, F. W. Roy, écuyer, 
R. Turner, écuyer, J. Bowen, jnr, écuyer.

COMITÉ DU FEU.

F. O. Valerand, écuyer, ptésid ;nt ; Ls Bourget, écuyer, G. Guay, 
écuyer, R. F. Rir.'ret, écuyer, J. P. Rhéaume, écuyer, F. Mcl-aughlin, 
écuyer, W. Russell, écuyer, J. Bowen, jnr, écuyer.

COMITÉ DES CHEMINS.

J. P. Rhéaume, écuyer, président ; F. O. Vallerand, écuyer, J. F. 
Peachey, écuyer, F. McLaughlin, écuyer, F'. Gunn, écuyer, C. J. Samson, 
écuyer, J. Archer, snr, écuyer, H. J. B. Chouinard, écuyer.

COMITÉ DK l.’AQUKDUC.

J. F. Peachey, écuyer, président ; honorable J. Hearn, P. Henchey, 
écuyer, P. Johnston, écuyer, F. W. Roy, écuyer, F. Gunn, écuyer, J. 
Archet, jr, écuyer, R. P. Vallée, écuyer.

COMITÉ DES MARCHÉS.

Ls Bourget, écuyer, président ; R. F". Rinfret, écuyer, G. Giagras, 
écuyer, W. McWilliam, écuyer, O. Migner, écuyer, Hans Hagens, écuyer, 
C. J. Samson, écuyer, H. J. B. Chouinard, écuyer.

COMITÉ DE BATEAUX DE TRAVERSE.

Honorable J. Hearn, président ; Ls Bourget, écuyer, F. X. I ange 
vin, écuyer, P. Johnston, écuyer, W. Russell, écuyer, O. Mignier, écuyer, 
R. P. Vallée, écuyer, J. Bowen, écuyer, jr.



COMITÉ DES RÈGLEMENTS.

F. X. Langevin, écuyer, président ; J. P. Rhéaume, écuyer ; Frs 
Gingras, écuyer ; P. Henchey, écuyer ; P. Johnston, écuyer ; Hans 
Hagens, écuyer ; R. Turner, écuyer ; R. P. Vallée, écuyer.

COMITÉ DE SANTÉ PUBLIQUE.

R. F. Rinfret, écuyer, président ; J. I. Archer, écuyer ; P. Johnston, 
écuyer ; W. Russell, écuyer, Hans Hagens, écuyer ; F. W. Roy, écuyer ; 
C. J. Samson, écuyer ; R. Turner, écuyer.

EMPLOYÉS.

J. D. Brousseau, écuyer, maire..................................................... $ 900 06
L. A. Cannon, écuyer, greffier de la Cité.................................. 1200 00
N. Fages, assistant-greffier............................................................ 639 96
C. J. L. Lafrance, trésorier........................................................... 1599 96
J. W. Wright, assistant-trésorier................................................... 799 92
M. F. Walsh, comptable................................................................ 900 00
A. Gingras, clerc............................................................................. $94 96
G. Boomer, contrôleur.......................................................  594 96
M. O’Leary, cotiseur...................................................................... 799 96
J. A. Grenier, do ....................................................................... 799 96
J. O. Vézina, do ............................................................  799 96
Chs Bail large, ingénieur de la Cité............................................. 1500 00
J. Gallagher, ingénieur de l’aqueduc........................................... 639 96
P. Campeau, assistant inspecteur des chemins.......................... 594 96
P. Dorval, chef de la brigade du feu........................................... 639 96
M. Coleman, député chef.............................................................. 510 00
L. P. Brunei, premier opérateur du télégraphe d’alarme........... 639 96
O. Bégin, deuxième “ “ ........... 510 00
G. Noreau, troisième J" “ ........... 399 96
C. Trudel, clerc du marché Montcalm......................................... 399 96
L. Bertrand, clerc du marché Jacques-Cartier............................ 424 92
N. Guay, clerc du marché Berthelot............................................. 300 00
G. Gastonguay, clerc de marché................................................. 400 00
M. Foy, clerc de marché.................................................. ............ 400 00
P. E. Wright, concierge et messager........................................... $ro 00
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COUR DU RECORDER.

E. A. Déry, écuyer, Recorder..................................................... 1599 96
Ed. Foley, écuyer, greffier de la Cour du Recorder............... 900 00
Aug. Maloin, député greffier........................................................ 510 00

HUISSIERS.

A. l'iamondon, chef, $800 ; U. Desroches, S. Trudel, huissiers, $500 
chaque.

PERCEPTEURS.

Régis Roy et Kusèbe Renaud, percepteurs des revenus du Havre du 
Palais.

AUDITEURS.

1*. Murphy et M. A. Labrecque.

TAXES MUNICIPALES.

$ contins dans la piastre, payables par propriétaires et loca­
taires ...................................................................................$

1 >4 centin dans la piastre pour le drainage, payables par pro­
priétaires et locataires .....................................................

Taxe spéciale de deux contins dans la piastre sur montant des
loyers, payable par propriétaires et locataires...............

Taxe personnelle, deux piastres.............................................
Taxe de marchand, douze et demi par cent sur montant du

loyer ..................................................................................
I .es aubergiste; sont exempts de la taxe personnelle de deux 

piastres, mais paient d’après le montant du loyer et pas
moins, de.............................................................................

Taxe pour écoles catholiques, un centin dans la piastre.... 
Taxe pour écoles protestantes, deux centins dans la piastre,

l>ayable par les protestants seuls......................................
Aqueduc, dix cents dans la piastre, payables par le pro­

priétaire ...............................................................................
Chevaux de travail, deux piastres et demie pour chaque

cheval...................................................................................
Voitures de charge, deux piastres et demie pour chaque

voiture................................... ............................................
Chevaux de plaisir, six piastres pour chaque cheval.............
Voitures de plaisir, par voiture.................$6, 8, 10, iz,

00 05

00 01#

00 02 
2 00

00 12)4

27 00 
00 01

00 02

00 10

2 $o

2 $o 
6 00 

20 00
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Vaches, chaque vache, (pour l’eau)..................................... i oo-
Chevaux, chaque........................................................................ i oo
Soupapes (closets), chaque....................................................... 2 00
Bains, chaque.............................................................................. 2 00

TAXES SPÉCIALES.

Distillateurs, cinq cent piastres.................................................$ 500 oo-
Compagnies théâtrales, cent vingt piastres.............................. 120 00-
Courtiers, soixante piastres........................................................ 60 oo-
Banques, mille piastres.............................................................. 1000 00
Caisses d’Economie, mille piastres......................................... 1000 oo-
Kncanteurs, soixante piastres, et douze et demi par cent.... 60 00
Marchands à commission, soixante piastres, plus douze et

demi par cent sur le loyer..................................................... 60 00
Compagnies d’assurance, cinq cent piastres, plus douze et 

demi par cent...............,............................................... .......... 500 00

TARIF POUR VOITURES DE HJ AGE.

Voitures à 
deux 

chevaux.
Voitures à un seul cheval.

VOITURES I.ÉCKRBS. il
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1
D’un endroit à un autre dans

| cte. g cto. $ cts. $ cts. t Cto. g cts.

les limites de la cité............

Pour revenir par la même voi­
ture, ajoutez 50 pour cent aux 
prix ci-dessus ; si la course 
dépasse une heure, les taux 
seront

A l.'BKURK.

1 00 1 50 0 50 0 75 0 25 0 4*»

Pour la première heure............
Pour chaque heure addition-

1 00 1 50 0 75 1 00 0 50 0 eu

nelle......................................... 0 75 1 00 0 50 0 75 0 40 0 5*1
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Réglé que le taux par jour de 24 heures n’excédera en aucun cas 

cinq piastres pour une calèche, $7,50 pour un wagon, ou $10 pour un 
carosse h deux chevaux.

l,es fractions d’une heure seront chargées au pro rata des taux pour 
une heure, et l’on ne chargera pas moins d’un quart d’heure si le temps 
dépasse l’heure.

Cinquante pour cent it ajouter aux taux ci-dessus de minuit it quatre 
heures A. M.

Le tarif il l'heure s’appliquera à toutes courses faites au delà des 
limites de la cité, lorsque l’engagement aura été fait et conclu dans la 
cité.

rai; ai; k.

Pour chaque valise, boite ou colis transporté dans une voiture quel­
conque, 5 contins, mais rien ne sera chargé pour sacs de voyage où 
valises, que les passagers peuvent porter à la main.

TARIF DE CHARROYAGE. 

Un voyage ordinaire où commun consiste en :

ou
ou
ou
ou
on

ou

d’eau de vie, de vin, de mélasse ou 
autres liquides.

1 pipe ou tonne
2 barriques
3 tierces
4 quarts

| de lard, de bœuf, de poisson, de sucre, 
de café, de poix, de goudron ou de 

I térébentine d’Amérique.
3 quarts de poix ou goudron de la Baltique,
6 quarts de farine, 2 quarts’de potasse ou de perlasse,

3 tiers
4 quarts

ou 1 boucaut de tabac, 
ou 12 madriers de trois pouces, étalon, 
ou 34 planches de 1 pouce, étalon, 
ou y'i de chaudron, le charbon, 
ou '/i corde de bois de chauffage.
ou 10 quintaux ou au-dessous, de toute autre marchandise non 

spécifiée ci-dessus, selon son volume et ses dimensions. 
Pour la mise à exécution de ce réglement, la cité est divisée en 

distances o« divisions comme suit :

De la limite de la cité dans le quartier Chain-
................................................................Ab Chapelle des Marins.

De la Chapelle des Marins............................A la Douane.
18
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De la Douane.....................................................A la rue Leaden hall.
De la rue Leadenhall........................................Au port du Palais.
Du port du Palais............................................ A la rue de la Couronne.
De la rue de la Couronne ... A la rue St-Ours ou la limite de la cité.

TARIF DR CHARROVAGF. DANS LA BASSF.-VTLI.E F.T ST-ROCH.

Pour charger, transporter et décharger tout voyage commun ou ordi 
maire |>our l’une des distances mentionnées ci-dessus, ou pour toute 
autre distance proportionnelle ou non autrement décrite, treize centins 
(ijets) et en augmentant de quatre centins quand on le transportera 
plus loin que la distance entre les deux stations, et ainsi de suite en 
augmentant de quatre centins pour chaque distance additionnelle.

QUARTS DF. FARINE.

Pour transporter chaque cent quarts de farine vides et pour tous 
autres tonneaux vides d’uAe distance égale, le charretier devant fournir 
les échelles et les cordes, une distance, soixante et trois centins 
(js. i Ys denier), en augmentant de vingt-cinq centins pour chaque dis- 
tace additionnelle.

GRAIN ET SKI..

Pour trans|>orter chaque cent minois de grain ou sel, une distance, 
soixante et trois centins (3s. 1 '/2 d.), en augmentant de 21 centins par 
cent minois pour chaque distance additionnelle.

CHARGES PESANTES. ,

1 >ans tous les cas ou des charge, |«.-santés consistent en une tonne de­
vin, un Uoucaut de taliac ou en toute autre charge de marchandises 
lourdes, pesant plus de dix quintaux et moins de quinze quintaux, une 
augmentation d'une moitié en sus, et si elle pèse plus de quinze quin­
taux, et moins de vingt, trois fois le prix d’un voyage commun ou ordi­
naire, qui augmentera dans la même proportion et selon les distances 
respectives ci-dessus spécifiées.

DE LA BASSK-VILI.F. A LA HAUTE-VILLE, Y INCLUS LES FAUBOURGS 
ST-JP.AN ET ST-IOUIS.

1. pour un voyage ordinaire du quai de la compagnie des
vapeurs océaniques de Montréal aux rues Huade 
ou l-’abriyie.............................................................. 4° centins.

2. I lu dépôt du chemin de fer du Grand-Tronc à une
partie quelconque de la Basse-Ville jusqu’au quai 
Laroche.....................................................................10 “
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J. Du quai de la compagnie des vapeurs océaniques de
Montréal 5 une partie quelconque de la Basse-Ville. 25 centins.

4. D’une partie quelconque de la Basse-Ville à une partie
quelconque de la Haute-Ville jusqu’aux rues
Buade ou Fabrique..................................................... 30 «

Et à toute autre distance plus considérable en dedans
des murs, une somme additionnelle de.................... 10 “

5. D’une partie quelconque de la Basse-Ville au Mont
Plaisant . •...............................................................  60 “

6. D’une partie quelconque de la Basse-Ville à une partie
quelconque du faubourg St-Jean..............................50 “

7. D’une partie quelconque de la Basse-ville à une partie
quelconque du faubourg SMxmis..............................50 “

8. D'une partie quelconque de la Basse-Ville à la barrière
St-Louis............................................................................50 “

9. D’une partie quelconque de la Basse-Ville au Havre
Diamant ...........................................................................40 “

10. D’une partie quelconque de la Basse-Ville à une partie
quelconque de la Chapelle des Marins, mais pas 
plus loin que la barrière............................................... 60 “

11. D’une jiartie quelconque de la Basse-Ville au Havre du
Palais........................................................................... 30 “

12. D’une partie quelconque de la Basse-Ville à 11 tie Craig. 40 “
13. D'une partie quelconque de la Basse-Ville, au-delà de

la rue Craig, jusqu’au marché Jacques-Cartier . . 50 “
14. Du quai des Commissaires à une partie quelconque de

la Basse-Ville.............................................................. 20 “
15. Tonnes de sucre, tabac ou mélasse, dans la Basse-Ville,

par tonne..................................................................... 28 “

POUCE DE LA CITÉ.

Chef, Lieut-Col. !.. P. Vohl.— Député-chef, P. Walsh.—Chef des 
Uétectifs, S. Delisle.—Détcclifs, T. Morrisson, J. 1). Beaudoin, O. 
Fournier.—Commis, W. Brown.

STA TIONS DE LA POLICE.
Le signe * indique Station de b Brigade du feu au même endroit.

* No 1.—Rue Ste-Ursulc, quartier St-Ixmis.
No 2.—135-137, rue St-Patrice, quartier Montcalm.

* No 3.—47-49, rue Dorchester, quartier St-Roch.
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* No 4.—91, rue St-Paul, quartier du l’alais.
• No 5.-67-69, rue Sault-au-Matelot, quartier St-Pierre. 

No 6.—474, rue Champlain, quartier Champlain.

BRIGADE DU FEU.

1*. Dorval, surintendant. M. Coleman, député.

Département du Télégraphe d’Alarme.

Chef.—L. P. Biunelle.
Assistants.-O. J. Bégin et G. Noreau, jnr.

TEMlUK iPHIl D’AIjAK.SK DK «H KBKI.

Liste des Boites a Signaux.
I IIUAIITIKK J»cqits.t 'Rlieil.

qllAKTIKR M. LU VU. Boite No
34 Coin des rues Des Prairie» et Si 

Dominiqv.
U Coin des rues Ste-Anne et D'Autcuil 3ft Coin des rues

Boite No

3 Coin des rues Des Grisons et Ste-
Gencviève.

4 Coin des rues llaldimand et S. Louis 
ft Coin des rues Desjardins et S. Anne 
O Coin des rues Huade et Fort.

qi'UtTIKB U IJ PALAIS.

73 Chambre du Parlement.
H Coin des rues Ste-Famille et Si

12 Coin des*rues St-lean et Collins.

30 Coin des rues 
37 Coin des rues 
41 Station du feu, 
412 < "in des IM* 
43 Coin des rues 
45 Coin des rues 
48 Coin des rues

Des Fossés et du Pont. 
St-Valier et Stc-Anne. 
de VBgthe et St-Jœeph. 
, Dorchester et St-Joseph 
St-Valier et Bellcau. 
Colomb et Nelson.
St-Anselme et St-Joseph 
Arago et Turgcou.

MVUtTIKK M.IUHJH.

40 Coin des rues Caron et de la Reine. 
47 Coin des rues Reine et de la Couronne.

3 bolü liS eX: et McMahon. »» 0* ** "y d. U Mm.cl J.VonL 
14 Coin Ue* ruesSt-Jeau e, S..SLnis.„.)“

qlAKTIKK 1HAMPLAIX.

Ift chantier Dinning, Cap Blanc. 
IO lay loi, épicier, Cap Blanc.
17 Station du feu, Près-de-Ville.
121 Maison Gihlin, Près-de-Ville. 
33 Fonderie Jallicrt, rue Champlain.

ql AltTIKK NT-PIKIIKK.

54
50
57
Ol
02
03

24 Cou les rues Dalhousie et Arthur.
25 Bas de U Cote Lamontagne et t- 04

Pierre. ,05
20 Station du feu, rue Sault au-Matelot Oi 
27 Bas de la cûte IlandkAirges et S. Paul 7 1
31 Maison Lemesuricr, rue St-Paul. 72
32 <iation du leu, Marché St-Paul. 7

i|lAltriKll tfoNTTALM.
Coin des rues Artillerie et St-Kustache 
Coin des rues St-Augustin et St-Patrice 
Station du feu, St-Pat rice et Bert helot. 
Coin des rues D'Artigny et St-Aimahle 
Rue St Aimable (Bon Pasteur). 
Grande Allée, (Couvent Ste-Brigite).

qLAKTIKIt ST-J K VA.

Coin des rues St-Jean et Salaberry. 
Coin dus rues Stc-Claire et Riche lieu. 
Coin des rues St-J eau et Ste-Gcnevivve 
Coin des rues Robitaillc et ljitourelle. 
Coin des rues S.Augustin et S.Georges 

Coin des rues S. Eustache et S. Gcorets
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BANQUES.
Québec possède trois banques, savoir :

LA BANQUE NATIONALE.

l’résident.—Hon. 1. Thibaudeau. Caissier.—François Vézina, écuyer 

DIRECTEURS- :

Honorable Isidore Thibaudeau, Chevalier Olivier Robitaille, M. O., 
Joseph Hamel, écuyer, Ulric B. L. Tessier, écuyer, Elisée Beaudet, 
écuyer, Henry Atkinson, écuyer, J. B. Z. Dubeau, écuyer.

(Four officiers de la Banque et autres détails, voir l'historique.)

LA BANQUE DE QUEBEC.

Président.—J. G. Ross. Caissier.—J. Stevenson, écuyer.

directeurs.

Sir N. F. Belleau, Henry Fry, écuyer, XV. XV. Smith, écuyer, J. G. 
Ross, écuyer, William XVithall, écuyer.

OFFICIERS.

J. L Scarth, inspecteur; XV. Brown, comptable ; XV. P. Sloane, assis 
lotit ; M. Parke, Ier comptable ; C. F. XVurtele, 2e comptable ; J. X'oung, 
Ier commis caisse d’économie ; T. H. Jones, i« teneur de livres ; 
T. Scott, A. Forrest, A. Van Felson, XValter Scott, XVm. Dean, teneurs 
de livres.

BANQUE UNION.

Président.—Andrew Thomson. Caissier.—Peter MacEwen, écuyer.

DIRECTEURS.

Andrew Thomson, écuyer, Hon. G. Irvine, Hon. Thos. McCreevy, 
XV. Sharpies, écuyer, Edmond Giroux, D. C. Thompson, écuyer.

OFFICIERS.

G. H. Balfour, inspecteur ; E. XVebb, comptable ; A. Maxham, comi>- 
leur payeur; S. L Forrest, compteur receveur ; J. Irvine, grand livre ;
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l’hiléas Bouchard, commis d’escompte ; J. S Thom pson, F. Ashe, F. 
W. Smith ; M. Plunket, messager; J. Proctor, concierge.

Il y a 4 succursales de Banques.

Banque de Montréal 
J. Porteous, écuyer, gérant.

Banque de l’Amérique Britannique du Nord. 
C. F. Smith, écuyer, gérant.

Banque des Marchands.
H. M. Price, écuyer, gérant.

SOCIÉTÉS DE PRÊTS.

CRÉDIT-FONCIER FRANCO-CANADIEN.

(Bureau : Bâtisse de la Banque Union.)

COMITÉ DE PARIS.

Messieurs R. Brice, G.lSrôlemann, A. Hentsch, E. Duclerc, M. Huard-
M. Mannberguer, G. de Molinari, L. Renault, J. H. Thors.

ADMINISTRATEURS EN CANADA.

Les honorables Messieurs J. A. Chapleau, premier ministre de 1» 
province de Québec, E. T. Pâquet, secrétaire provincial, I. Thibaudeau. 
et Messieurs T. Workman, J. S. C. Würtele et E. Beaudet. 

Secrétaire-général au Canada.—M. Chevalier.

COMMISSAIRES ET CENSEURS.

Messieurs G. A. Drolet, Von Hemert.

OFFICIERS.

Président, Honorable E. Duclerc. •
Vice-présidents : Honorable J. A. Chapleau, M. J. S. C. Wurtele, M. 

P. P.
Directeur de la division de Montréal, M. K J. Barbeau.
Officiers de la division de Québec, MM. E. Beaudet, directeur ; L.

N. Carrier, chef de bureau ; M. A. Labrecque, comptable ; J. B. L 
I lessane, commis ; La Banque Nationale, banquiers ; Morrisset et de 
St. Georges, procureurs.
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SOCIÉTÉ DE CONSTRUCTION PERMANENTE.

Président, François Vézina, écuyer ; vice-président, Olivier Robitaille, 
écuyer, M. D.

DIRECTEURS.

Messieurs F. Vézina, Olivier Robitaille M. I)., J. I). Trousseau, (1. 
Gourdeau, J. Hamel, C. Tessier, Philippe Vallière.

OFFICIERS.

I.s. Eessard, secrétaire-trésorier; et V. Leclerc, commis ; C. Gour- 
deau, commis du département des prêts ; Alleyn et Alleyn, et Hamel 
et Tessier, procureurs ; A. Lemoine et L Leclerc, notaires ; A. Laberge. 
inspecteur ; D. Godin, messager.

SOCIÉTÉ DES PRÊTS ET PLACEMENTS.

Président, Louis Bourget, écuyer ; Vice-Président, P. Mackay, écuyer. 

DIRECTEURS.

Messieurs Ls. Bourget, P. MacKay, F. Hamel, J. Vandry, C. XV. 
Carrier, F. Kirouac, G. Bouchard, F. M. Audet, F. Dionne.

OFFICIERS.

R. Laroche, secrétaire-trésorier; XV. Gaboury, assistant-secrétaire 
trésorier ; K. Devarennes, J. B. Bertrand, F. C. Verrault, inspecteurs ; 
P. I. Bazin, A. Gaboury et N. A. Giard, auditeurs.

SOCIÉTÉ PERMANENTE DE CONSTRUCTION DES 

ARTISANS.

Président, Siméon Lesage, écuyer, vice-président, J. Blanchet, écuyer. 

DIRECTEURS.

MM. Siméon LeSage, J. Blanchet, E. R. Fréchette, L N. Carrier, 
J. Flamondon, G. Paquet, J. A. Defoy, O. Mignier, Jos. Archer, 
junior.
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COURS DE JUSTICE.
(Pour liste ties juges, voir ci-avant “Histoire de la province de Québec."!

COUR CRIMINELLE.

Tenues de la cour à Québec, 27 avril et 27 octobre.
Officiers.-—Hon. C. Alleyn, she'rif ; J. B. Amyot, députe' shérif ; W. K. 

Duggan, greffier de la couronne ; H. J. Pratten, député greffier ; A. (i. 
Bclleau, M. 1)., coroner ; W. C. Languedoc, interprète ; T. (laie, grand 
connétable ; W. Maclaren, geôlier ; J. Soulard, huissier.

COUR D’APPEL.

Québec.—Le i"r-8 février, mai octobre et décembre.
Montréal. 15 27 janvier, mars, mai, septembre et novembre.
Officiers.—W. E. Duggan et A. Purval, députés-greffiers.

COUR SUPÉRIEURE.

Juridiction peur touter sommes e.\ cedcuii
Tenues pour le district de Québec, comprenant les comtés du Port- 

neuf, Québec, Montmorency, Lévis, Lotbinière et la ville de Québec, 
de 1 et au 5 de chaque mois, janvier, juillet et août exceptés.

Officiers :—Messieurs Eiset, Burroughs et Campbell, protonotaires : 
J. Tl. R. Dufresne. E. Eiset, E. H, !.. Burroughs, députés ; J. Soulard, 
huissier en chef : J. Munihy, E. R. Lepage et A. Angers, assistants.

COUR DE CIRCUIT. 

fuiidiction pour /sûtes sommes /ilxc'cdint pus $100.

Tenues de la cour pour le district de Québec du tO au 21 janvier et 
juin et du 20 au 25 de chaque mois, juillet et août exceptés.

Officiers.—Messieurs Eiset, Burroughs et Campbell, greffier., ; E. Eiset, 
L. J. Bélanger, députés greffiers.

COUR DES SESSIONS I)E I.A PAIX.
(9 janvier et le Vr juillet.)

Honorable Alexandre Chauveau, C. R., juge.
Officiers.—1). Murray, greffier de la Paix; H. J. Pratten, député 

greffier.



COUR DE FOI.IC K.

Honorable Alexandre Chauveau, C. R., juge.
Officiers.—D. Murray, greffier ; H. J. Pratten, députe gratter ; Aimé 

Talbot et George St Pierre, clercs ; M. Horan, messager.

COUR 1)E RECORDER.

Sen Honneur K. A. Déty, recorder.
Officiers.—V,. Koley, écuyer, greffier ; A. Malouin, député-greffier ; 

Lieutenant-Colonel Vohl. chef de la Police; P. Walsh, député-chef ; 
V Ptamondon. huissier ; V. Desroches et G. Trudcl, assistants.

COUR DE L'AMIRAUTE.

L'honorable G. O’Kill Stuart, juge.
Régistraire, J. Dunbar, C. R. ; Connétable, J. It. Parkin ; Député 

Connétable, J. Cannon.

JUGES DE PAIX.

lelm W. Dunscomb, 
«eu. H. Parke. 
Joseph Robitaile, 
Edouard Rousseau.
I )aniel McCallum, 
Abraham Joseph, 
Jean Elie Gingras, 
Félix T. lligaouette. 
Louis Falardeau, 
Daniel McGee,
John Jones Nesbitt, 
H. Nelson Jones, 
Abraham Hamel, 
Jantes A. Sewell, 
Win Marsden, 
Michæl Connolly, 
Henri Bolduc, 
Henry McBlain, 
l ortuné I lionne, 
Isaac Dorion,
Chs. St. Michel, 
Pierre Gauvreau, 
George Miller,

1 J. Bte Renaud,
Paul Allaire,
Benson Bennett, 
Louis Amyot,
W. D. Campbell.
R. F. Rinfret,
P. G. Tourangeau, 
Louis Eugène Blais, 
J. Greaves Clapham, 
Henry Fry,
Robert Shaw, 
William G. Wurtele, 
Etienne Michon,
E. Covenev.
R. H. Wurtele, 
Jacques E. Blais, 
John Giblin,
James Hossack,
S. J. Glackmeyer.
M. W. Anderson, 
Robert Hamilton, 
Alfred G. Belleau, 
William Rae,
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Simon l’ctcrs,
Pierre Clameau, 
Joachim liedard, 
Léger llrousse.au, 
James Connolly, 
Wm. J no. Withall, 
Augustin Côté, 
Norbert Germain, 
John laiird,
James Dinning, 
Cyrille Tessier.
Isaie Nolet, 
Nicholas Maliens, 
G. T. Tremblay, 
Patrick Henchey, 
Hans Hagens, 
Jonas Gosselin, 
Pierre Giroux, 
William Sharpies. 
John Port cous, 
Ferdinand Peachey, 
l-ouis lîoivin, 
Joseph Paris,
Louis Marcotte, 
Willis Russell,

Owen Murphy,
Joseph Shehyn,
Victor llelanger, 
Raymond Blakiston, 
Edmond Giroux, 
James McCorkell, 
William Kirwin, 
lohn V. Gale,
R. R. Dobell, 
Dominique Lortie, 
Chs. V. M. Temple, 
Joseph A. Mailloux, 
William Herring, 
Thomas Hums,
Louis Hourget.
Henry Swift,
Wm. Edwerd Holmes, 
Patrick Shce,
Thomas Gilchcn, 
Joseph Louis,
Sam. IV. Drum,
John Fitzgerald,
F. E. Roy,
P. M. Partridge.

HARR EAU DE LA PROVINCE DE QUEBEC.

Officias et membres du Conseil Général et Examinateurs 
pour l'année 1881-82.

VV. W. Robertson, C. R., bâtonnier de la province ; Cyr. T. Suzor, 
C. R., secrétaire de conseil général.

SECTION DU DISTRICT DE MONTRÉAL.

VV. W. Robertson, C. R., bâtonnier ; Hon. R. Laflamme, C. R., délégué. 
Examinateurs.—S. Bethune, C. R., Norman W. Trenholme, S. 

Pagnuelo, C. R., C. I lelorimier.

SECTION DU DISTRICT DE QUÉBEC.

J. G. Bossé, C. R., bâtonnier ; Hon. George Irvine, C. R., délégué. 
Examinateurs.—Hon. 1). A. Ross, C. R., Hon. F. Langelier, C. R., 

J. Dunbar, C. R., J. G. Blanchet, C. R.



SECTION DU DISTRICT DES TROIS-RIVIERES.

Hon. H. G. Mailhiot, C. R-, bâtonnier ; J. B. L Hould, delegué. 
Examinateurs. — L. P. Paquin, Elzéar ( '.crin, Pierre N. Martel, 

Armand E. Gervais.

SECTION DU DISTRICT DE ST-KR.WÇOIS.

W. T. White, bâtonnier ; E. T. Brooks, C. R., délégué. 
Examinateurs.—H. C. Cabana, H. II. Brown, H. W. Mulvena, A. 

S. Hurd.

CONSEILLERS DE LA REINE.

E. A. Andrews, écuyer. 
!.. G. Baillargé, écuyer. 
Hon. G. Irvine.
Hon. I). A. Ross.
J. Langlois, écuyer.
J. Malouin, écuyer.
J. Dunbar, écuyer.
J. G. Bossé, écuyer. 
Hon. A. P. Caron.
II. C. Pelletier, écuyer.

J. G. P. Illanchet, écuyer. 
W. Cook, écuyer.
P. H. Casgrain, écuyer.
M. Hearn, écuyer.
Cyr. T. Suzor, écuyer.
E. W. Andrews, écuyer.
1). J. Montambault, écuyer. 
Hon. C. A. P. Pelletier.
C. A. Morisset, écuyer.
C. B. Langlois, écuyer.

vVOUAIS ET DAi

R. Chambers, écuyer - - 
J. P. Rhéaume, écuyer - -
F. X, Langevin, écuyer - 
J. O’Farrell, écuyer - - 
J. H. Willan, écuyer - -
G. M. DeChêne, écuyer -
H. Gowen, écuyer - - - 
G. H. LaRue, écuyer - - 
Honorable E. Remillard - 
C. J. H. Lylord, écuyer - 
O. J. J. Fortier, écuyer - 
W. C. Gibsone, écuyer - 
C. N. Hamel, écuyer - - 
F'. X. Talbot, écuyer - - 
J. Nadeau, écuyer - - - 
E. H. Pemberton, écuyer 
J. O. Tousignant, écuyer 
E. C. E. Gauthier, écuyer

LEURS DIPLÔMES.

- 14 juin 1834
- 20 juillet 1840
- 20 décembre 1842

2 juillet 1850 
9 juin 1852

- 3 janvier 1855
- 7 août 1855
- 4 février 1856

5 mars 1856
7 février i860 
4 mars 1861 

• 5 mai 1861
9 juillet 1862
1 septembre 1862
2 février 1863

- 1 juin 1863
- 5 juin 1863

7 septembre 1863



M. H. Chabot, écuyer - - - - 5 juillet 1864
H. MacKay, écuyer...................... 6 septembre 1864
J. E. l.aRue, écuyer......................6 février 1866
A. Robertson, écuyer ----- 2 avril 1866
ti. E. Amyot, écuyer......................10 septembre 1867
R. J. Bradley, écuyer......................3 décembre 1867
J. K. Bédard, écuyer ----- 4 mars 1868
J. L. O. Vidal, écuyer - - - - 8 août 1868
T. H. Oliver, écuyer......................9 septembre 186S
W. C. Languedoc, écuyer • - - 7 octobre 1868
A. C. Stuart, écuyer......................7 octobre 1868
C. A. Pentland, écuyer - - - - 13 juillet 1869
M. Chouinard, écuyer - - - - 13 juillet 1869
J. Aubert, écuyer............................15 janvier 1870
V. M. A. D. Tessier, écuyer - - 15 janvier 1870
F. F. Rouleau, écuyer - - - - >4 juillet 1870
K C. H. DeLagrave, écuyer - - 14 juillet 1870
'R J. Molony, écuyer ----- ty juillet 1870 
). S. Perrault, écuyer - - - - « r octobre 1870
J. XV. Miller, écuyer...................... 14 janvier 1871
C. Darveau, écuyer......................5 juillet 1871
I-, N. lielleau, écuyer......................ta septembre 1871
F. A. LaRuc, écuyer - - - - 15 janvier 1872
F. X. Drouin, écuyer - - - - 18 janvier 1872
H. E. A. Turcotte, écuyer - - - 18 juillet 1872
F. X. A. Lemieux, écuyer - - - 24 juillet 1872
J. Rouleau, écuyer......................15 janvier 1873
J. N. Vroulx, écuyer......................12 juillet 1873
H. |. J. B. Chouinard, écuyer - 12 juillet 1873
F. E. A. X. Fortier, écuyer - - 12 juillet 1873
J. A. Z. Tessier, écuyer - - - - 20 juillet 1874
P. J. A. Légaré, écuyer - - - - 20 juillet 1874
Ilavid R. Barry, écuyer - - - - ta juillet 1875
C. E. A. Dionne, écuyer - - - 30 janvier 1875
T. J. Nesbitt, écuyer - - - - 12 juillet 1875
J. Lemoine, écuyer...........................19 juillet 1875
E. Philbert, écuyer...........................28 juillet 1875
C. I.angelier, écuyer......................18 septembre 1875
C. Fitzpatrick, écuyer - - - - g septembre 1876
T. C. Alywin, écuyer - - - - 8 novembre 1876
P. Masson, écuyer............................13 janvier 1S77
A. Pouliot, écuyer............................ 16 janvier 1877
f ' /9V.... ri. “ -y<
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G, Ci. Stuart, écuyer ■ - - - - 17 janvier 1877
R P. \V. Campbell, écuyer - * 13 janvier 1877
1). N. Labrie, écuyer - - - 17 juillet 1877
U. I .apointe, écuyer - - - - - 17 juillet 1877
C. P. R. Angers, écuyer • - - 17 juillet 1877
J. B. A. Cloutier, écuyer - - - 17 juillet 1877
V. A. E. Livemois, écuyer - - - 17 juillet 1877
O. C. Labrecque, écuyer - - - 18 juillet 1877
P. H. Malouin, écuyer - - - * 18 juillet 1877
P. V. A. Robitaillc, écuyer 18 juillet 1877
1,. Stafford, écuyer - - - 18 juillet 1877
T. C. Casgrain, écuyer - - - - t août 1877
G. Dionne, écuyer - - - 8 août 1877
J. A. O. Martin, écuyer - - 18 janvier 1878
A. Picher, écuyer - - - - 21 janvier 1878
J. E. Drolet, écuyer - - - - - 25 juillet 1878
J. J, T. Fremont, écuyer • 6 août 1878
K. R. Alleyn, écuyer • - 28 août 1878
E. H. L. Burroughs, écuyer 16 janvier 1879
J. J. 1 jvery, écuyer - - 17 janvier 1879
!.. K. M. Pinault, écuyer 20 janvier 1879
|. C. O'Donnell, écuyer - - - ' 20 janvier 1879
F. X. Gosselin, écuyer - - 30 juillet 1879
J. E. Prince, écuyer - - - - « 8 août 1879
J. L. Bell, écuyer - - - - - - 20 août 1879
A. H. Cook, écuyer - - - 9 septembre 1879
J. A. T. Chapais, écuyer - 22 septembre 1879
J. B. I.aniontagnc, écuyer • 17 janvier 1880
1. A. Audette, écuyer • • 26 janvier 1880
J. A. M. Gagnon, écuyer - 24 janvier 1880
E. A. De St. George, écuyer 13 juillet 1880
J. Turcotte, écuyer - - 13 juillet 1880
L. P. Pelletier, écuyer • - 18 septembre 1880
J. A. 1 .emay, écuyer - - - 13 septembre 1881.
Siméon Lelièvre. écuyer ■ • ’ 19 janvier 1881
J. B. P. S. Blouin, écuyer • • • 20 juillet 1881
F. J. 1). A. Fontaine, écuyer 20 juillet 1881
J. P. H. Chassé, écuyer - - 20 juillet 1881
P. E. J. l’rendergast, écuyer - - 22 juillet 1881
J. P. D’Auteuil, écuyer - • 20 juillet 1881
S. N. Parent, écuyer - - - • • 9 août 1881
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Commissaires four recevoir les affidavits four les 
Cours d'Ontario.

J. H. R. Dufresne, e'cuyer, I T. Maloney, écuyer,
S. J. Glackmeyer, écuyer, | E. H. Pemberton, écuyer.

Commissaires four recevoir les affidavits four les Cours Suférienre 
et de Circuit <r Qulbec.

E. |. Angers, écuyer, 
fl. T. Tremblay, écuyer,
C. H. Andrews, écuyer,
A. E. C. E. Gauthier, écuyer, 
A. Campbell, écuyer,
H. fiel duc, écuyer.
J. Côté, écuyer,
O. Lemieux, écuyer,
H. C. Austin, écuyer,
C. Tessier, écuyer,
J. A. Charlebois, écuyer,
J. Walsh, écuyer,
T. H. Oliver, écuyer,
V. W. l.aRue, écuyer,
E. E. Blondeau, écuyer,
J. Doyle, écuyer.

L. I-eclerc, écuyer,
J. E. LaRuc, écuyer,
R. I. Bradley, écuyer,
G. Amyot, écuyer,
J. Dunbar, écuyer, C. R.
J. Malouin, écuyer, C. R. 
W. C. Languedoc, écuyer, 
J. B. Parkin, écuyer,
E. Eoley, écuyer,
J. A. E. Chaperon, écuyer, 
J. Auger, écuyer,
J, B. Hamel, écuyer,
J. Laurin, écuyer,
L. P. Sirois, écuyer,
J. A. T. Levasseur, écuyer, 
P. L. N. Poitevin, écuyer.

MEDICAL.

collège des médecins et chirurgiens de la
PROVINCE I)E QUÉBEC.

Officiers.

R. P. Howard, M. 1)., président (Montréal.
C. E. Lemieux, M. D., vice-président (Québec).
E. H. Trudel, M. D., vice-président (Montréal). 
A. G. Belleau, M. D., secrétaire (Québec).
F. W. Campbell, M. D., secrétaire (Montréal.) 
L. LaRue, M. D., régistraire (Québec).
E. P. Lachapelle, M. D., trésorier (Montréal).

Gouverneurs—Cité he Québec.

A. G. Belleau, M. I).
W. Marsden, M. D.
E. A. De St. George, M. D.
I. I-aRue. M. D.

C. S. Parke, M. D.
R. E. Rinfret, M. D., M. P. P.
J. A. Sewell. M. D.
C. E. Lemieux, M. D.
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Cité de Montréal.

E. Robillard, M. I).
V. A. Rodgers, M. D. 
R. A. Kennedy. M. I). 
K W. Campbell, M. I). 
J. I*. Rottot, M. I).

E. P. I-achapellv, M. I). 
R. P. Howard, M. I).
R. Craik, M. I).
E. H. Trudel, M. II.
W. H. Hingston, M. I ).

Distric t de Québec.

Ilrs J. Marinette, St-Thomas de Montmagny.
“ dis. Gingras, St Sauveur de Québec.
'• T. Robitaille, Son Excellence le I.ieutenant-Clouvcrneur de la 

Province.
“ Alfred Simard, Baie St-Paul.
“ L. T. E. Rousseau, St-Casimir.
“ Côme Rinfret, M. P., Ste-Croix.
“ O. Bonin, Bic.

District de Montréal

Drs L. R. Church, Aylmer.
J, B. Gibson, Cowansville.
N. H. Ladouceur, Sorel.
V. X. Perrault, Longue-Pointe.
Jules Prévost, St-Jérômc.
Jos. Lanctôt, Tanneries.
L. D. Lafontaine, M. P. P., St-Edouard.
P. E. Mignault, Acton Vale.
E. Laberge. M. P. P., Ste-Pliilomène.

District des Trois-Rivières.

Drs Honorable J. J. Ross, Président du Conseil législatif, Ste-Anne 
de la Pérade.

“ D. B. Desaulniers, Nicolet.
“ E. Gervais, Trois-Rivières.

District de St* François.

Drs E. J. Austin,
“ E. Worthington, Sherbrooke.
“ Tlios. l.aRuc, Compton.



Bureau des Examinateurs. 

(Admission <) l'étude.)

Rév. J. C. K. Laflamme, B. A. 1). 1). 
M. Miller,

Rev. A. H. Verrau'lt, I). I).
W. A. H owe, !.. !.. D.

j Quebec.

| Montre'al.

Examinateurs.

(Admission à ht pratique.)

C. K. Lemieux, M. D - - -
W. H. Hingston, M. I)
E. (iervais, M. D • - - - 
R. A. Kcunedy, M. Il - -
K. J. Austin, M. I) - - -
L. T. K. Rousseau, M. I)
T. A. Rodger, M. I) •
K H. Trudel, M. D - - - 
Jos. Lanctôt, M. Il

Anatomie.
Chirurgie.
Médecine légale. 
Physiologie.
Pratique de la médecine. 
Matière médicale. 
Chimie.
Accouchements. 
Botanique et hygiène.

1RS.

Université-Laval, (Québec). Ilrs W. Marsden, K. K. Roy. 
Université Victoria. (Montréal). Ilrs Angus McDonald. !•". Pain 

• baud, snr., (Varennes), lion. !.. R. Church, (Aylmer).
Université McCiill. Dr P. K. Mignault, (Acton Vale).
Université Bishop. Drs J. II. (îibson, (Cowansville), E. Robillard 

(Montréal).
Université I.aval (Montréal).— Drs J. Reddy, O. Raymond.

KURE.W DES EXAMINATEURS.

(Sages-femmes.)

Québec. —Drs W. Marsden, dis. (lingras, J. A. Sewell.
Montréal.—Drs A. II. David, E. Lachapelle, E. H. Trudel.



ASSOCIATION MEDICALE CANADIENNE.

OFFICIERS.

G. W. Fenwick, écuyer, Président, (Montréal).

Dr F. \V. Campbell, (Montréal), vice-président pour la province de 
Québec.

Dr D. C. Clark, (Toronto), vice-président pour la province d'Ontario.
Dr R. S. Inches, (St-Jean), vice-président pour la province du 

Nouveau-Brunswick.
Dr R. S. Black, (Halifax), vice-président pour la province de la 

Nouvelle-Ecosse.
Dr A. G. Belleau, (Québec), secrétaire |>our la province de Québec.
Dr Adam Wright, (Toronto), secrétaire pour la province d'Ontario.
Dr C. Holden, (St-Jean), secrétaire pour la province du Nouveau- 

Brunswick.
Dr C. D. Rigby, (Halifax), secrétaire pour la province de la Nouvelle- 

Ecosse.
Dr W. Osler, (Montréal), secrétaire-général.
Dr E. Robillard, ( Montréal), trésorier.
La prochaine réunion de l’association aura lieu à Toronto, le premier 

mercredi de septembre 1882.

MÉDECINS PRATIQUANT A QUÉBEC ET DATES DE LEURS DIPLÔMES.

W. Marsden, écuyer - - - 10 avril 1830
E. Rousseau, écuyer - - - 21 juillet 1830
A. Jackson, écuyer, M. I) • 30 octobre 1833
J. A. Sewell, écuyer, M. I) - 19 février 1834
O. Robitaille, écuyer - - - 11 juillet 1838
P. Baillargeon, écuyer - 4 mai 1840
R. H. Russell, écuyer, M. 1 ) 25 novembre 1843
A. Rowand, écuyer, M. D 22 février 1845
R. F. Rinfret, écuyer - - • 4 octobre 1845
P. Wells, écuyer, M. D - - 6 mars 1847
C. E. Lemieux, écuyer, M. 1) 21 octobre 1848
J. M. Turcot, M. D - - - 12 octobre 1858
L. J. A. Simard, écuyer, M. D - 9 octobre i860
A. G. Belleau, écuyer, M. D 13 mai 1862
J. Racey, écuyer, M. D - - 13 mai 1862
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' • ■

M .•

J. E. Fortier, écuyer - - -
L. Catellier, écuyer, M. I» - -
L. Dion, écuyer......................
C. Verge, écuyer, M. 1)
L. Larue, écuyer......................
F. Montizamhert, écuyer, M. I)
P. Bender, écuyer, M. I) - •
C. S. Parkc, écuyer, M. I) - - 
C. I. Samion. écuyer - - - - 
C. C. Sewell, c ever, M. Il - -
M. J. Aliern, écuyer, M. L - - 
J. A. Gameau, écuyer, M. I) -
F. R. Rinfret, écuyer, M. 1) - 
E. A. De St. Georges, écuyer, M. D 
E. Gauvreau, écuyer, M. L - -
C. Gingras, écuyer, M. L - - 
A. Robitaillc, écuyer, M. D
G. A. LaRue, écuyer - -
M. Fiset, écuyer, M. D - - -
E. Turcot, écuyer, M. L - - 
R. P. Alleyn, écuyer, M. L •
H. Russell, écuyer, M. I) - 
J. P. Boulet, écuyer, M. I) - -
N. E. [lionne, écuyer, M. Il - 
A. Vallée, écuyer, M. D - - - -
L. F". Burroughs, écuyer, M. Il -
D. M. Brochu, écuyer, M. Il -
F. A. Dion, écuyer, M. D - - •
M. A. A. Falardeau, écuyer, M. L
F. E. Roy, écuyer, M. Il - - 
J. F. X. P. Lavoie, écuyer, M. Il 
A. Larochelle, écuyer, M. L
J. H. Henchey, écuyer - -
J. E. Bolduc, écuyer, M. L - 
A. Gauvreau, écuyer, M. L -
E. Morin, écuyer, M. L - - 
A. Watters, écuyer, M. Il •
G. G. Gale, écuyer, M. D -

14 octobre 1862 
tj octobre 1863 
13 octobre 1863
13 octobre 1863
10 mai 1864
11 octobre 1864
9 mai 1865 
8 mai 1866
8 mai 1866

14 mai 1867
12 mai 1868 
12 mai 1868 
12 mai 1868
10 mai 1870 
10 mai 1870 
10 mai 1870
10 mai 1870
11 octobre 1870
12 mai 1874 
12 mai 1874
30 septembre 1874 
30 septembre 1874 
29 septembre 1875 
29 septembre 1875 
29 septembre 1875 
10 mai 1876 
27 septembre 1876 
27 septembre 1876 
27 septembre 1876 
27 septembre 1876
9 mai 1877

26 septembre 1877
27 septembre 1877 
25 septembre 1878 
25 septembre 1878 
25 septembre 1878 
25 septembre 1878 
14 mai 1879
24 septembre 1879 
12 mai 1880 
29 septembre r88e 
29 septembre 188»



MÉDECINS PRÉPOSÉS A I.A VACCINATION PUBLIQUE.

Quartiers St-Jean et Montcalm.—F. R. Rinfret, écuyer, M. I)., K 
tiauvreau, écuyer, M. !..

Quartiers St-Louis et du Palais. -E. Turcot, écuyer, M. 1», J. H, 
Hcnchey, écuyer.

Quartiers St-Pierre et Champlain.—M. J. Ahern, écuyer, M. L, 
R. P. Alleyn, écuyer, M. L.

Quartiers St-Poch et fac.jues-Cartier.—L. Dion, écuyer, D. M. Brochu, 
écuyer, M. D., T. F. X. P. Lavoie, écuyer, M. D.

DENTISTES ET DATES D CRS DIPLOMES.

Michel Pourtier, écuyer - • 
P. Baillargeon, écuyer - 
Edmond Casgrain, écuyer • 
John McKee, écuyer - - 
T. A. Venner, écuyer - - 
H. D. Ross, écuyer - 
E. Pourtier, écuyer - - -

23 septembre 1855 
23 septembre 1859 
26 février 1869 
21 septembre 1869
23 septembre 1869
24 février 1870 
28 février 1878

DISPENSAIRE DES SfEVRS DE LA CHARITÉ.

il, rue St-Olivier, faubourg St-Jean.

Afédeeins.—H. Blanchet, écuyer, M. D., C. Verge, écuyer, M. D., R. 
P. Alleyn, écuyer, M. D., P. Boulet, écuyer, M. D., L. Lame, écuyer, 
E. Turcot, écuyer, M. L, A. Vallée, écuyer, M. D., J. K. X. P. Lavoie, 
écuyer, M. D., D. M. Brochu, écuyer, M. D., Ed. Morin, écuyer, M. 
L., A. Watters, écuyer, M. D., O. Cloutier, écuyer, M. D., L. J. A. 
Simard, écuyer, M. D., occuliste et auriste, T. A. Venner, dentiste.

Station de la Quarantaine (Grosse-Isi.e.)

Oÿieiers.—F. Montizambert, écuyer, M. D., surintendant-médical ; 
A. Anderson, interprète norvégien ; VV. Brautigam, interprète allemand ; 
M. McKay, infirmier.
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Pharmaciens. 

Date dt leurs diplômes.

W. E. Brunet.......................................8 mai 1855
J. E. Burke............................................9 octobre 1855
R. McLeod...........................................11 mai 1858
E. Giroux......................................11 octobre 1859
J. Vernier...........................................12 mai 1863
J. J. Veldon...........................................10 octobre 1864
W. H. Laroche.......................................8 mai 1866
W. Rogers............................................ 9 octobre 1866
V. Giroux.............................................1 janvier 1870
O. E. Brunet .... 22 juin 1870
I. J. Huot...................................... 22 juin 1870
K. Gauvreau ......................................12 septembre 1871
A. W. Moffat.................................30 septembre 1874
P. K. Rinfret.....................................30 septembre 1874
J. Veldon............................................. 1 mai 1875
O. Poitevin...................................... .......  mai 1876
P. Mathie.......................................... 22 juin 1877
F. Gauvreau.......................................... 25 avril 1878
V. J. B. Brunet....................................... 1 juin 1879
Jules C. Dorion -  .......................8 juin 1880

DlSI'EXSAIRE HOMIKOI'ATHiyUK. 

214, rue St-lean.

Heures de midi à tire heure p. m.
Médecin d’attente, G G. Gale, écuyer, M. D.



DIVISIONS I)’ENRE(»ISTRKMENT.

Comtés. | Réoîstrateurs. | Chefs-lieux.

Argenteuil.......................  Thomas Barron...
Arthabaska.....................M. J. A. Poisson .
Assomption..................... Barth. Rocher......
Bagot................................Jos. C. Bachand ..
Beauce.............................J. E. Proulx..........
Beauharnoia.................... Jos. Mayer..
Bellechasse..................... |L. S. Forgues..................St-Michel.

liai “ "

,.|Lachute.
St Christophe. 
L’Assomption, Village. 
St-Li boire.
St-François. 
Beauharnois.

B. E. Pellant..
L. P. Lebel.........
J. Albert Verge . 
Thos. Brassard.... 
r. B. Hurtsau.... 
G. H. Dufresne...

Berthier
Ronaventure, 1ère div.

2mediv
Brome 
Chambly 
Champlain
Charlevoix et Saguenay,

1ère division............... Che. DuLerger..... .
Charlevoix et Saguenay,

2me division............... iT. Fortin...............
Châteauguay...................A. M. Gagnier.......
Chicoutimi, 1ère division Ovide Bossé..........

“ 2me division Calixte Hébert.... 
Coaticook.................... ... ;Otis Shurtleff.......
Compton......................... Élis Sam Orr..
Dorchester......................|J. E. Rouleau..
Drummond...................... J. Mairs et P. N. Dorion.
Gaspé..............................  Jos. X. Lavoie...
Hochelaga..........................L W. Sicotte...
Huntingdon, 1ère div.... A. Beauvais......

•• 2me div. A. Somerville...
Iberville......... ................M. A. B. ssette..
Iles de la Madeleine......Ed. Borne..........
Jacques-Cartier...............F. Felliatrault..
hiliette........................... I
Kamouraska......... ........ Henri Garon....
Uprairie............................J. B. Varin......
1-aval................................. IA. E. Léonard...
Lévis où 2me division de 

Dorchester
L’Islet...........
Lotbinière.....
Maskinongé..
Mégantic......
Missisquoi........................ |R. Dickinson
Montcalm.
Montmagny......................|Ed. Lavergne
Montmorency..
Montréal-Ouest 
Montréal-Est...
Napier ville....................... E. Bouchard..
Nicolet..............................J. A. Blondin..
Orléans Ile ou 2me div.

Montmorency............... B. Pelletier..

Berthier.
NewCarlisle.
Car le ton.
Knowlton.
Longueuil.
Ste-Geneviève.

St-Etienne de la Malbaie

Baie St-Paul. 
Ste-Martine.
Chicoutimi.
Hébertville.
Coaticooke.
Cooks h ire.
Ste Hénédine. 
Drummondville.
Percé.
Montréal.
Laprairie.
Huntingdon.
Iberville.
Amherst.
Montréal.
Joliette.
St-Louis de Kamouraska 
Laprairie.
Ste-Rose.

L N. Carrier..........
Arsène Michaud...
.loseph Filteau......
Jos. E. Pichette.....
W. H. Lamby.........

Lévis.
St Jean Port-Joli. 
Ste-Croix.
Rivière du Loup. 
Inverness. 
Bedford.
8te Julienne. 
.Montmagny.

Gabriel Dick.................Chateau-Richer.
Geo. H. Ryland........... 'Montréal.
J. C. Auger....................[Montréal.

Napierville
Becancour.

St-lAurent.



Divisions d'enrégistre.ment. Suite.

Comtés. Rkgistratkurs. Cbkfs-liecx.

Hull.
Pontiac............................ Walter Rymer.............. Havelock.
Portneuf......................... H. Q. de St. George Cap Santé.
Québec............................ C. N. Montizambert Québec.

Rimouski, 1ère division.. A. E. Guay..................... St-Jérôme de Matane.
“ 2me division. L. G. Casault................. St-Germain de Rimouski

Soulanges........................ Jos. Stevens.................. Coteau Landing.
Stanstead........................ C. A. Richardson.......... Stanstead l’iain.
Ste Anne des Monts...... dos. Thibault................. Ste-Anne des Monts.
St-Hyacinthe.................. J. Nault et H. St-Ger-

main......................... St.Hyacinthe.
St-Jean............................ G. A. Marchand........... St-.leun.
St-Maurice...................... Robert Kiernan....... Trois-Rivières.

Ile Verte.
Terrebonne..................... L. (r. Lachaine.............. St-Jérûme.
Vaudreuil........................ F. de Sales Bastien...... St-Michel du Vaudreuil.
Verchères....................... A. ( leoffrion.................. Verchères.
Wolfe....................  ...... P. E. Duval................. Ilam Sud.
Yamaska......................... L. M. Blond................... St-François.

Bvrf.au D'Enregistrement :

Quebec—Rue Ste Anne, Haute-Ville.

Officiers.—C. N. Monti/.ambert, regisuateur ; C. A. Trudelle, depute 
régistrateur ; H. Weippcrt, sr, H. Weippert, jr, commis ; A. Moisan, 
messager,

CHAMBRE DES NOTAIRES.

R. Trudel, écuyer, président ;
J. S. Hunier, écuyer, vice-président ;
F. J. Durand, écuyer, trésorier ;
L. E Galipeault, écuyer, syndic ;
J. Bte. Delâge, écuyer, (Québec), secrétaire ;
N. Parodeau, écuyer, (Montéal), secrétaire.

Notaires pratiquant à Québec et dates des commissions.

Louis Panel, écuyer • - - • 30 octobre 1816 
E. B. Lindsay, écuyer .... >3 janvier 1823



— 215

G. Guay, écuyer.... - - 6 Novembre 1829
E. Cl. ('anon, écuyer - - - - 9 mai 1834
E. I-égaré, écuyer - - - - - 16 octobre 1835
F. !.. Gauvreau, écuyer - - - 9 septembre 1838
W. Bignell, écuyer - - - 20 décembre 1838
J. G. Clapham, écuyer - - - 2 mars 1839
J. Laurin, écuyer • - - - - 20 août 1839
A. LeMoine, écuyer - - 14 janvier 1840
G. Cinq-Mars, écuyer - - - - 31 mai 1842
J. B. Pruneau, écuyer - - - - 22 juin 1843
H. C. Austin, écuyer - - - - 17 octobre 1843
H. Bolduc, écuyer - - - 2 décembre 1847
V. Huot, écuyer.... 10 avril 1848
A. Vocelle, écuyer - - • - - 6 novembre 1850
E. LeMoine, écuyer - - - - 3 février 1851
W. D. Campbell, écuyer - - - 3 février 1852
S. I. Glackemeyer, écuyer - - 3 mai 1852
A. G. Tourangeau, écuyer S novembre 1865
Ci. La Rue, écuyer - - - 4 février 1856
J. Auger, écuyer - - - - 14 février 1856
J. Doyle, écuyer - - - - 2 août 1858
C. Tessier, écuyer - - - - 31 mai 1859
J. B. llelâge, écuyer - - - 8 février i860
J. B. C. Hébert, écuyer - - - 17 septembre i860
C. H. Andrews, écuyer - - - 5 novembre i860
E. L. J. Giroux, écuyer - - - 4 février 1861
C. R. Michaud, écuyer - - - 13 mai 1862
L. Leclerc, écuyer - - 24 septembre 1863
J. Strang, écuyer - - - - - 23 novembre 1863
L. P. Kalardeau, écuyer - - - 23 novembre 1863
L. P. Huot, écuyer - - - 2 mai 1864
J. B. Hamel, écuyer - - - - 7 novembre 1864
R. C. De Beaumont, écuyer - - 16 février 1865
Isaie Nolet, écuyer - - - - 5 novembre 1865
J. B. Parkin, écuyer - - - - 7 février 1866
E. J. Angers, écuyer - - - - 12 juin 1866
G. T. Tremblay, écuyer - - - 3 novembre 1866
E. P. LaRue, écuyer - - -* - 5 novembre 1866
D. V. Pelletier, écuyer - - - 5 février 1867
J. Côté, écuyer - - - - 6 mai 1867
J. A. E. Chaperon, écuyer - - 7 mai 1867



— 216 —

x

J. A. Char'ebois, écuyer - - - 16 septembre 1867
J. E. C. Pelletier, écuyer - - 8 novembre 1867
J. Walsh, écuyer....................... 6 août 1868
J. A. Lapointe, écuyer - - - 28 novembre 1870
C. Labrèque, écuyer - - - - 4 mai 1871
X". XV. La Rue, écuyer - - - 10 mai 1873
K. Bégin, écuyer....................... 8 mai 1874
E. Blondeau, écuyer 8 mai 1875
L. P. Sirois, écuyer - • - - 18 mai 1876
I. Allaire, écuyer....................... 18 mai 1876
E. Rouillard, écuyer - - - - 18 mai 1876
E. G. Meredith, écuyer - - - 18 mai 1876
J. G. Couture, écuyer - - - 17 mai 1877
J. E. Boily, écuyer .... 3 octobre 1878
G. F. C. DeLéry, écuyer - - 23 mai 1879
Alex. Gauvreau, écuyer - - - 21 mai 1880
M. P. Laberge, écuyer - - - 6 octobre 1880
J os. Savard, écuyer - - - 6 octobre 1880
J. A. T. Levasseur, écuyer - - 6 octobre 1880
T. St-Jean Lortic, écuyer - - - 8 octobre 1881

CONSULS.
France.—Son Excellence Monsieur le comte de SesMaisons, consul 

général dans toute l’Amérique Britannique du Nord. Bureau, rue St 
Louis, No. 56.

Kspagne. Son excellence Monsieur le Comte de Premio-Keal, 
consul général dans toute l’Amérique Britannique et les colonies Iran 
(..aises d’Amérique.

Etats-Unis. L'honorable John Wasson. Bureau 41 rue St-lx>uis.
Suède et Norvège. Monsieur W. A. Scwartz, consul général, Monsieur 

le comte A. Falkenberg, vice-consul. Bureau duconsulat, 2401e St-Jacques.
Belgique.—Monsieur Louis Ci. M. J. Bols, consul général, 48, rue 

I tes Carrières, Cap.
AGENTS CONSULAIRES.

Allemagne.—C. l'itl. Bureau, 63 et 65 rue Dalhousie.
Italie.—G. T. Pemberton, écuyer. Bureau 125 rue St-Pierre.
Portugal.—K. Carbray, écuyer. Bureau 114 rue St-Pierre.
Pays-Bas.-—(.’. J. Johnson, écuyer. Bureau 12 Des Prairies.
Monte-Video. C. P. Champion, écuyer, 66 rue St-Pierre.
Chili.—J. I,aird, écuyer, 113 rue St-Pierre.
Denmark.—G. T. Pemberton, écuyer, 125 rue St Pierre.



BUREAU 1)F, COMMERCE.

O. Murphy, écuyer, président ; T. Ledroit, écuyer, vice président ; 
H. W. Welch, écuyer, trésorier ; F. A. Andrews, écuyer, secretaire.

Membres du Conseil.— P. Vallière, écuyer, B. Verret, écuyer, R. H, 
Smith, écuyer, J. C. Dinning, écuye odie, écuyer, R. R. Dobell,
écuyer, W. Rae, écuyer, P. McNaughton, écuyer, James Patton, écuyer.

BUREAU DE L'ECHANGE.

Président.—W. Hunt, écuyer.
J. C. Thompson, écuyer, 1). Rattray , écuyer, Win. Rae, écuyer, W. 

Walker, écuyer, secrétaire-trésorier ; F. Johnston, écuyer, inspecteur ; 
R. R. Dobell, écuyer, W. Brodie, écuyer, J. Ci. Ross, écuyer.

COMMISSION DU HAVRE.

Président.—P. V. Valin, écuyer, M. P.
Commissaires.—Julien Chabot, écuyer, R. R. Dobell, écuyer ; W. 

Rae, écuyer, J. Patton, écuyer, F. Hamel, écuyer, J. B. Forsyth, écuyer, 
Hon. J. McCreevy, J. Sharpies, écuyer.

Officiers.—François Gourdeau, écuyer, maître du Havre ; C. Sullivan, 
écuyer, député ; A. H. Verret, écuyer, secrétaire ; J. Woods, 1er clerc ; 
U. Binet, me clerc : MM. K nipple Morris, ingénieurs ; M. W. 
Piekington, ingénieur résidant ; Messieurs Alleyn & Alleyn, avocats ; 
B. A. Charlebois, écuyer, notaire.

COMMISSAIRES DES ROUTES A BARRIERES.

J. Bowen, écuyer, junior, Président ; P. De Blois, écuyer, T. Bureau, 
écuyer, B. Parent, écuyer, C. Rhéaume, écuyer, J. Cantillon, secrétaire- 
trésorier.

MESUREURS DE BOIS.
Bureau : 11-13 rue Sault-au-Matelot, Basse-Ville, Québec. 

Surintendant. —Position vacante.
Député surintendant et teneur de livres, A. Fraser.
Caissier. —T. J. Walsh.
Commis.—E. Béland, Ed. Gowen, C. P. !.. de Martigny, J. Foley, 

/.. Levasseur, S. P. Grogan, G. H. De Blois et P. Lambert.
Messager.—J. Tiemey.

ZZ
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COMPAGNIES MINIÈRES.

Compagnie Minière de Québec.

Présidents. - L'honorable J. A. Chapleau et l’honorable P. Garneau 
Vice-President.—E. lleaudet.
Secrétaire-trésorier.—L. N. Carrier, écuyer.
Notaires.—Jean Blanche!, écuyer, V. W. LaRue, écuyer.

COMPAGNIE MINIÈRE DE LÉRY.

Président.—A. Joseph, écuyer ; vice-président, J. G. Claphamr 
écuyer, N. P.

Directeurs.—J. D. llrousseau, écuyer, O. Robitaille, écuyer, M. D., 
Honble. P. Garneau, F. Vézina, écuyer, F. Weippert, ecuyer, J. G. 
Clapham, écuyer, John Fry, écuyer, W. R. Holbrook, écuyer, H. S. 
Scott, écuyer, U. Tessier, écuyer, secrétaire.

Bureau : 51. rue St-Pierre, Basse-Ville, Québec.

NAVIGATION.

W. C. Seaton, écuyer, professeur de l’Ecole de Navigation de la 
Province de Québec.

Bureau :—Palais du Gouvernement, 64, Grande Allée.

COMPAGNIE DES BATEAUX DE TRAVERSE ENTRE (JUÉBEC ET LÉVIS.

Pendant la saison d’été les bateaux South et North font le service 
tous les cinq minutes de 5 h. a.m., 2t 10 h. p.m., et de 10 h. p.m., et 
de 10 h. p.m., à 11.30 h. toutes les demi-heure, 11.30 étant le dernier 
voyage de Lévis à Québec

Prix du passage, 3' centins.
Le bateau Pn'nccEdouard transporte les passagers et le fret des che­

mins de 1er “ Grand Tronc ” et “ Intercolonial.”
Prix du passage, 5 centins.
Pendant la saison d’hiver, le vapeur h hélice Arctic fait le service du 

G rand Tronc et de TIntercolonial.
Prix du passage, 25 centins.
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Le vapeur Prince Edouard fait lç service ordinaire chaque demi 
heure.

Prix du passage, 10 centins.
Président—E. Jones, écuyer.
Directeurs.—F. Courdeau, écuyer, D. C. Thompson, écuyer, F. 

Samson, écuyer, T. H. Thomson, écuyer, J. Shaw, écuyer, W. D. Camp­
bell, écuyer ; J. Patton, junior, gérant.

Bureau, Halle du marché Finlay.

“ COMPAGNIE DE NAVIGATION DU ST-LAURENT.”

De magnifiques bateaux à vapeur, Y Union, le Saguenay, et le St-Pau 
rent, font un service régulier entre Québec et la Baie St-Paul, la Malbaie, 
la Rivière-du-Loup, Tadoussac, la Baie des Ha I Ha ! et Chicoutimi. 

Président.—Honorable Thomas McCreevy.
Directeurs.—A. Joseph, écuyer, vice-président ; J. Roche, écuyer, D. 

C. Thomson, écuyer, K. Jones, écuyer, J. Chabot, écuyer, gérant ; A. 
Caboury, écuyer, secrétaire.

Bureau, rue Dalhousie.

“ COMPAGNIE DES PAQUEBOTS DE (JUÉBEC ET DES PORTS DU ÜOLKE.”

Directeurs.—W. Withall, président, W. Hunt, écuyer, vice-président ; 
l’honorable P. Carneau, D. C. Thomson, écuyer, A. Joseph, écuyer, J. 
C. Thomson, écuyer, H. S. Scott, écuyer, W. J. Buchanan, écuyer, A. 
Buntin, écuyer.

Officiers—W. Moore, écuyer, gérant ; A. Ahern, secrétaire ; J. T. 
Welsh, comptable.

Un magnifique paquebot |Zc Miramichi fait deux voyages par mois 
entre Montréal, Québec et les ports du sud du golfe St-Laurent.

ije voyage des provinces maritimes par eau est certainement l’un des 
plus agréables que puisse faire le touriste, car le panorama qui se déroule 
en descendant notre beau fleuve est tout à fait enchanteur.

Bureau : 48 rue St-Jacques, Basse-Ville.

“COMPAGNIE DE NAVIGATION DU RICHELIEU ET D’ONTARIO.”

Bureau à Québec, Quai du Richelieu, au pied de la rue Sons-le-Fort. 
Les vapeurs de cette compagnie qui font le service entre Québec, 

Trois-Rivières, Sorel et Montréal, sont le Quitte, le Afontrial et le 
Canada, les plus beaux bateaux qui naviguent sur le St-Laurent. 

Président.—Sir Hugh Allan.
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Directeurs. -R. Andrews, A. Allan, M. H. Gault, A. Masson, T. 
Ryen, J. A. Gravel ; J. B. Lamère, administrateur ; A. Miltoy, agent 
de fret; J. N. Beaudry, secrétaire-trésorier; A Desforges, agent à 
Que'bec.

CHEMINS DE FER.
QUÉBEC, MONTRÉAL, OTTAWA ET OCCIDENTAL.

( Propriété du Gouvernement Provincial. 1 

Département, Balais du Gouvernement, Grande Allée, Québec. 
Commissaire :—Hon. J. A. Chapleau, premier ministre de la pro­

vince de Quebec.
Gérant. -L. A. Sénécal, écuyer.
Officiers. — E. Moreau, secrétaire ; E. Rodicr, assistant ; M. J. 

Murphy, comptable ; H. Beauty, inspecteur ; E. A. J. Côté, ««clerc; 
J. A. Baré, Chs. Huot, A. H. McCallum, G. Tassé, clercs; A. Angers, 
messager.

Département des Ingénieurs, Division Est, Station du Palais, Québec.

A. L. Light, ingénieur en chef ; E. A. Hoare, E. Lanthier, L. A. 
Vallée, S. Rhéaume, assistants ; B. -J. Bergeron, messager.

Département du gérant, bureau Place d’armes, Montréal ; L A. 
Sénécal, gérant.

CHEMIN I)E FER DU LAC ST-JEAN.

Ce chemin qui doit livrer à la colonisation les riches vallées du 
Batiscan et du Lac St-Jean, est maintenant en voie de construction et 
la première section de Québec il St-Raymond, comprenant 40 milles 
est terminée. Ce chemin sera l’un des plus importants de notre pro­
vince et facilitera la colonisation de cette immense vallée du Lac 
St-Jean qui, comme le remarque si bien M. Arthur Buies, “ est une 
autre province enclavée dans la province de Québec.”

Directeurs.—T. Ledroit, écuyer, président ; J. D. Brousscau, écuyer, 
vice-président ; F. Ross, écuyer, R. P. Vallée, écuyer, M. P., J. A. Pid 
dington. écuyer, l’honorable D. A. Ross, S. Peters, écuyer, XV. Baby, 
écuyer, J. G. Ross, écuyer, secrétaire.
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TRAMWAYS.

Basse-Ville ti St-Roch.
Ce Tram-wav lait un service régulier tous les cinq minutes du marche' 

Champlain à la barrière St.Valier, passant par les rues St-Pierre, Sault 
au-Matelot, St-Paul, St-Joseph et St-Valier. Prix du trajet 5 contins.

Président. -W. Withall.
Directeurs.—M. Connolly, e'cuyer, V. P., G. Le Moine, écuyer, C 

St. Michel, écuyer, H. O’Connor, écuyer, G. R. Renfrew, écuyer, S. 
Moore, écuyer, trésorier et surintendant.

Haute-Vii 1 k.—Un Tram way fait un service régulier tous les dix 
minutes de la rue Buade à la barrière du chemin Ste-Koye, passant par 
les rues Buade, de la Fabrique, St-Jean et Mont Plaisant. Prix du 
trajet 5 centin-.

Directeurs. T. H. ’Thompson, écuyer, président ; A. C. Stuart, 
écuyer, V. P. : honorable D. A. Ross, J. H. R. Burroughs, écuyer, A. 
’Thompson, écuyer, J. McCorkell, écuyer, W. McWilüam, écuyer, M. 
Stevenson, écuyer, gérant et secretaire.

COMMISSAIRES ET BUREAUX PUBLICS.

Bureau des commissaires des écoles catholiques.—Président, M. 
l’abbé J. Auclair, curé de Québec ; commissaires, MM. les abbés J. 
Auclair, F. X. Gosselin, révd. Père Loewekamp ; MM. J. D. Brousseau, 
L. Gauvreau et M. O’I-eary.

BUREAU DES EXAMINATEURS DES ARPENTEURS.

Officiers.—L’honorable ministre des terres de la couronne, tx-oficio. 
—MM. C. Baillargé, président ; E. F. Fletcher, L. P. Gauvreau, J. 
Bignell, E. Casgrain, J. Gallagher, examinateurs ; A. Sewell, secrétaire ; 
A. R. C. Sclayer, examinateur en géologie et minérologie.

BUREAU D’EXAMINATEURS DES ÉCOLES CATHOLIQUES.

Officiers.—M. l’abbé E. Bonneau, président ; N. Laçasse, secretaire ; 
MM. les abbés P. Lagacé et L. Lindsay ; MM. F. E. Juneau, F. X. 
Toussaint, H. Dufresne, Michel O’Ryan.

I-e bureau se réunit le premier mardi de février, de mai, d’août et de 
novembre à 9 h. a.in., h l’Ecole Normale, département des élèves insti­
tutrices, rue du Parloir, Haute-Ville, Québec.



— 222 —

MI LICK DE QUEBEC.

HUSSARDS CANADIENS.

Joseph Bell Forsyth, commandant ; William W. Martin, T. S. 
Hethrington, Charles Sharpies, capitaines; William McDonald, paie 
maître; William David Brown, adjudant ; Moïse Julien, quartier 
maître ; James Stansfield, chirurgien.

BATTERIE “ A."

Lt.-col. De la Cherois T. Irwin, A. R., commandant ; William Henry 
Cotton, capitaine ; J. G. Holmes, Oscar Provost, J. T. Wilton, James 
Peters, W. C. Drury, capitaines ; Colin C. Sewell, M. D., chirurgien.

Sine Bataillon. Voltigeurs de Quitte. (Infanterie.)

Lieutenant-colonel.—Jean-Baptiste Amyot.
Majors.—Guillaume Amyot, J. A. H. Roy.
Capitaines.—Lizéar Hameau, Henri Delagrave, Mathias Chouinard, 

Louis E. Frenette, Frank Pennée, Arthur Evanturel, T. E. Grauvreau, 
N. Z. Levasseur.

Lieutenants. --George Tessier, J os. Lachance, E. Dupré, Edmond 
Chinic, Alfred Cloutier, L. F. L. Stein.

Paie maître.—George Dugal.
Chirurgien.—François Klzéar Roy, M. D.
Assistant-chirurgien. —A. Watters, M. t).
Chapelain.—Re'v. R. Casgrain.

S me Bataillon. (Infanterie.)

Lieutenant-colonel.—André C. Stuart.
Majors.—E. G. Scott, C A. Pentland.
Capitaines.—W. E. Russell, R. J. LeSueur, W. J. Ray, G. H. Thomp 

son, E. R. Alleyn, J. A. McLimont, G. G. Stuart.
Chirurgien.—C. S. Parke, M. D.
Assistant-chirurgien.—C. C. Sewell, M. D.
Paie-maitre.—Capitaine G. H. Balfour.
Adjudant. —Capitaine A. F. Hunt.

‘ : c. .

lïARNISON D ARTILLEURS

Compagnie No. i, capitaine Herménégilde Roy, i,r Lieutenant, 
Joseph A. G. Hudon ; a' Lieutenant, Louis P. Hoade
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Compagnie No. 2, Théodore L. Boulanger, capitaine ; 1” Lieutenant 
Auguste Malouin, 2*' Lieutenant F. L. Lessard.

Compagnie No. 3, capitaine H. Charles F.. S. Ruthven ; i'r Lieu 
tenant H. D. Morgan, 2'' Lieutenant J. D. Roche.

BATTERIE DE CAMPAGNE DE QUÉBEC.

Capitaine Crawford W. A. Lindsay ; Lieutenants K. B. Carneau, 
Charles Percy Dean, Chs. Thibaudeau ; Chirurgien, E. Turcotte, M. I). 
Médecin vétérinaire, William B. Hall.

iy*r Bataillon (Léris.)

Lieutenant colonel, l'honorable Joseph G. Blanchet ; Major, Pierre 
Brunelle, Chs. Couchy ; capitaines, R. G. Bourget, A. F Demers, J. A. 
Guenette, Auguste Fournier, Alfred l.efrançois, Alfred Lemieux, J. D. 
Poliquin et François Morin ; lieutenants, Arthur Bourget, Philippe Bou 
rassa, I-ouis Blais, Joseph Bolduc. J. E. Roy, Jules Guillot, Adélard 
•Campbell et Jacques Arsenault ; 2" lieutenants. Misât! Morin,
J, V. Bégin, J. B. A. Trudel, Philéas Bégin, Alexis Desrousselles et T. 
Healey ; paie-maitre, P. A. Demers ; adjudant, L. George Desjardins, 
M. P. P. ; quartier-maitre, George Cartier ; chirurgien, William Lamon­
tagne, M. p.

CLUBS D’AMUSEMENTS.

CLUB DE LA GARNISON DE QUÉBEC.

Patron : Son Excellence le Marquis de Lome, K. T. C. M. G. gou 
verneur général du Canada

Membres honoraires : Son Honneur l’honorable Théodore Robitaillc, 
lieutenant gouverneur de la province de Québec, l’honorable A. P. 
Caron, ministre de la milice ; major général E. G. A. Luard, comman­
dant de la milice du Canada ; colonel Walker Powell, adjudant-général.

Président. —Lt.-Col. T. J. Duchesnay, D. A. G., commandant du 
7 district militaire ; 1” vice-président, Lt.-Col. J. Bell Forsyth, 
commandant des Hussards Canadiens ; 2mr vice-président, I.L-Col. 
Irwin, A. R., inspecteur de l’Artillerie Canadienne ; trésorier, F. 
Turnbull, commandant des Hussards Canadiens ; assistant-trésorier, 
Lt.-Col. A. Evanturel, du g""- bataillon ; secrétaire. Capt. Crawford 
Lindsay, de la Batterie de Campagne.



Comité.—Lt.-Col. le comte d’Odet d’Orsonnens, major de brigade 
du 7'“'' district militaire ; Lt.-Col. A. Smart, commandant du 8™' 
bataillon, fusilliers royaux ; Lt.-Col. J. 1!. Amyot, commandant du g111 
bataillon, Voltigeurs de Québec ; Lt.-Col. Cotton, commandant de la 
Hatterie A ; Lt.-Col. K. Wood Gray, des Hussards Canadiens ; Lt.- 
Col. T. Roy, major du g™' bataillon, Voltigeurs Canadiens ; Lt.-Col. 
W. H. Forrest ; Capt. R. Lesueur, du 811"’ bataillon ; Capt. Wilson, de 
la Batterie A.

CLUB DU JEU DE PA UCT.

Patron. Son Kxcellence le Marquis de Lome. Gouverneur-Général 
du Canada, capitaine C. F. Smith ; secrétaire et trésorier, W. 1*. Sloane.

Comité, J. Stevenson, H. Stanley Smith, P. McNaughton, H. M 
Price.

Membres, Son Kxcellence le Marquis de Lome, T. Beckot, C. Camp­
bell, W, Cook, R. R. Dobell, A. Denistown, C. P. Dean, J. J. Foote, 
W. A. Griffith, Jas. Gibb, J. D. Gilmour, E. J. Hale, J. Hamilton, jr., 
Lt-col. Irwin, Hon. G. Irvine, J. V. Laird, C. Lindsay, Hon. juge 
Meredith, P. McNaughton, John Mac Kay, W. M. Macpherson, V. 
Mac Even, H. T. Machin, W. Moflatt, jr., H. M. Price, J os. Roberts, 
O. B. C. Richardson, C. F. Smith, H. S. Smith, R. H. Smith, J. Steven­
son, W. P. Sloane, J. M. Scott, A. P. Scott, H. C. Sheppard, J. L. 
séarth, John Taylor, A. Thomson, G. H. Thomson, Geo. Veasey, Lt.- 
col. de Winton A. I). C., G. B. S. Young.

CLUB DE RAQUETTES.

Président, F. Montizambert, M. D., t, r vice-président, P. Johnston ; 
2""’ vice président, J. V. Laird ; secrétaire, G. H. Balfour ; trésorier, 
F. C. Wurtele.

Comité.—W. Brodie, E. Pope, W. Tofield, H. H. Sewell.

CLUB DU JEU DE PAUME.

Président, H. Stanley Smith ; secrétaire-trésorier, G. B. Symes 
Young.

Comité. —A. Ahern, A. C. Stuart, A. F. Hunt, H. T. Machin. 

club des patineurs (pavillon rue St-Louis.)

Président, C. F. Smith
Directeurs.—Jas. Bowen, jr., U. Tessier, E. G. Meredith, J. F. 

Belleau, G. R. White, S. Peters, E. Giroux.
Secrétaire-trésorier, R. Campbell.
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ci.uii d'équitation (courses).

Hippodrome.—Plaines i'Abraham.

President.—Major James Patton ; (Vice-présidc O. Murphy ; 
Secretaire, Lt-Col. A. Stuart ; Tre'sorier, l.t-Col. Turnbull.

CI.UB HE RAQUETTES DE “QUÉBEC."

Président, R. Harcourt Smith ; Vice-président ; A. Holloway ; Secré­
taire, Robert (.". Welch ; Trésorier, H. K. Judge l mite, A. H. 
Buchanan. Percy Myles, W. B. Scott.

Nombre de membres : 10.

CLUB DE RAQUETTES “ AURORA."’

Président, K. J. Bradley ; Vice-président, (i. H. Hensluw, !.. Dunn; 
Secrétaire-trésorier, J esse Joseph, jr ; Assistant-trésorier. J. J. Dean ; 
Comité, William Seaton. J. J. Poston, W. Scougall, Jules I.cmoine, 
Chs Miller.

LA BANQUE NATIONALE.
I-c 20 décembre 1858, plusieurs citoyens de (Québec, réunis dans les 

bureaux de la Caisse d’Economie Notre-Dame, délibérèrent sur l’établis­
sement d’une banque d’émission, pour la protection du commerce et 
de l’industrie au Canada. Le 22, une assemblée plus nombreuse, 
présidée par sir H. L. 1 .angevin, alors maire de Québec, décida la fon­
dation, et nomma un comité d’exécution.

Le 31 janvier 1859, le comité fit l’élection de sept directeurs provi­
soires, qui, sous la présidence de l’honorable U. J. Tessier, commença scs 
travaux le 11 mai. I.e 5 décembre, une assemblée des directeurs et des 
amis de la banque se tint, sous la présidence de l’honorable M. Alleyn, et 
$152,000 furent souscrites. la: 15, le nombre des actions était de 
7>237i et la valeur totale $361,850.

Les travaux d’organisation furent poursuivis avec intelligence et 
vigueur, et le 25 avril i860, à une assemblée générale des actionnaires, 
tenue sous la présidence de l’honorable C. Alleyn, on adopta les règle­
ments préparés, et l’on élut pour directeurs, MM. K Chinic, A. Joseph, 
O. Kobitaillc, U. J. Tessier, C. Têtu, I. Thibcaudeau, P. Vallée.

16
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M. Vézina continua les fonctions de caissier. Les opérations de la 
Banque prirent une marche très heureuse. En juin i860, le capital 
versé était de $127,000 ; en 1866, on atteignait un million de piastres.

Dès sa première année, tout en payant 8 pour cent d’intérêt, la 
Banque Nationale avait pu mettre de côté une somme de 10,000 
piastres ; c’était donc un vrai succès, et le but des fondateurs était 
atteint : les habitants de la province de Québec étaient encouragés h se 
lier è eux-mêmes, et il ne pas laisser à d’autres des sources de revenus 
qui peuvent être aussi utilement et aussi facilement exploités par eux. 
mêmes. Les modes de placement, longtemps limités à l’acquisition de 
la propriété foncière, se sont trouvés augmentés et facilités d'une manière 
fort heureuse.

Les fondateurs se plaisent à attribuer leurs succès à la Caisse d’Éco- 
nomie Notre-Dame, oh leur œuvre a pris naissance, et sous le prestige 
de laquelle cette œuvre a prospéré. Ils aiment aussi à reconnaître la 
protection et la bénédiction spéciale de la Providence divine, dans ci- 
fait que, 18 ans après l'établissement de la Banque, tous les fondateurs 
étaient encore vivants.

C’est en 1866 que la Banque Nationale commença à rémunérer les 
-ervices du président. la: dividende payé aux actionnaires, un moment 
abaissé h 7 et demi pour cent, est bientôt remonté à 8 en 1872.

En 1875, une succursale est ouverte à Sherbrooke sous la direction 
de M. P. Lafrance, écuyer, * et une propriété est acquise pour la succur­
sale d’Outaouais : une succursale existait aussi è Montréal, pour la faci­
lité des opérations générales. Le capital de 2 millions de piastres était 
complètement versé.

Les manufacturiers, encouragés par cette banque, ont pu donner du 
travail à la population ouvrière. La Banque Nationale a toujours fait 
circuler les petits capitaux par des prêts temporaires ; par suite, le 
capital productif de Québec s’est trouvé augmenté.

Le fonds de réserve de la banque a été utilisé selon son but au 
moment des crises monétaires, et si alors l’institution a dû réduire son 
dividende, si le cours des actions a baissé, c’est l’effet du courant qui a 
atteint toutes les valeurs, et l’avenir de l’entreprise n’est nullement com­
promis.

La banque est un établissement national ; c’est un puissant auxiliaire 
des affaires industrielles et commerciales dans les temps de prospé ité ; 
c’est une provision et une réserve de sûreté pour les mauvais jours. Ses

• Monsieur Lafrance vient d’etre promu à la position d'assistant caissier de la 
Banque Nationale.



épargnes sont amples encore, et, avec l’aide de la divine Providence, 
elle continuera de remplir avec honneur la mission qui lui a été cenfiée. 
“ Tua, Pater, Provide»tia omnia gubemat. "

CAISSE D'ECONOMIE DE NOTRE-DAME DE 
QUEBEC.

I.a Caisse d’Economie de Notre-Dame de Québec, est née sous les 
auspices de la charité chrétienne ; ses commencements ont eu lieu dans 
les conditions modestes qui signalent les débuts de grandes choses, et 
elle compte aujourd'hui parmi les œuvres les plus solides et les plus 
honorables de la ville de Québec.

C’est le ii mai 1848 que, dans la sacristie Ste-Famille, de l’église 
cathédrale de Québec, une assemblée des membres les plus influents de 
la Société St-Vincent de Paul posa les bases d’une caisse d’Epargne. 
devant être utile principalement aux habitants du faubourg St-Jean.

Cette réunion préparatoire, présidée par l’honorable Jean Chabot et 
composée de Messsieurs François Vézina, J. B. Fréchette, fils, Abraham 
Hamel, Frs Buteau. P. V. Bouchard, Dr Olivier Robitaille, P. Gingras* 
A. B. Sirois, P. N. Rinfret, G. Darveau, L. Bilodeau, Joseph Hardy et 
de quelques autres, fut bientôt après suivie de deux autres, les 21 et 28 
mai, qui, sous la présidence de M. le notaire A. B. Sirois, avec M. F. 
Vézina pour secrétaire, complétèrent l'organisation.

I.es opérations s’ouvrirent le dimanche 16 juin 1848 ; 117 livres 
sterling furent versées immédiatement, la plus grande partie par les 
fondateurs et directeurs. Mais on remarqua l'un des pauvres secourus 
par la société, qui vint déposer un écu, et qui continua d’apporter ses 
économies jusqu’au mois de novembre, époque où l’atteignit la maladie 
à laquelle il succomba bientôt.

Le second jour la caisse reçut 12 livres; le troisième jour elle en 
reçut 16, et dut en remettre 10. A l'approche de l’hiver, les dépôts furent 
naturellement moins abondants, et les remboursements se multiplièrent. 
1-es fondateurs et directeurs ne se laissèrent pas décourager ; ils tenaient 
è ce qu’il ne fut |»as dit qu’un seul jour se passât sans voir un verse­
ment ; bien des fois alors, il faut le dire, ils ouvrirent des dépôts au nom 
de leurs enfants.

Au bout d’un an, on avait reçu 233 dépôts, montant ensemble à 941 
livres, et l’on avait fait des remboursements pour 555 livres.

Le clergé appuyait l’œuvre ; et le 1"' juin 1849, le buieau tenu jus-
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qu'alors dans Vérole des Frères fut transféré dans une salle de l’église 
St-J ean- Baptiste.

Dès la seconde année, la caisse put faire un placement sur d’une 
partie des fonds, afin de subvenir aux frais d’administration, et aux inté­
rêts h payer aux déposants. Jusqu’alors les fonds avaient été déposés 
la Banque de Québec, où ils rapportaient seulement 4 pour cent.

I.’œuvre prospérait; les directeurs, pour favoriser le mouvement, 
décidèrent que les bureaux seraient ouverts, non seulement le dimanche, 
mais encore un autre jour de la semaine ; ils se plaisent h féliciter M. 
François Vézina, secrétaire-trésorier, non seulement pour la manière 
dont le service des écritures était fait, ce qui est d'une importance 
capitale pour les affaires de toutes sortes, mais pour le zèle qu’il appor­
tait à l’administration de cette nouvelle institution.

Kn 1851, fut nommé un comité de placements, qui a fonctionné avec 
tant de sagesse que, dans le conque rendu de la première décade, la 
caisse n'a pas éprouvé un seul denier de perte.

11 était convenu que la Banque de Québec pourrait, en cas de néces­
sité, faire des avances à la Caisse d'Kpargne ; mais la gestion a été 
faite avec tant de sagesse que cette clause n’a jamais eu besoin d’être 
appliquée.

Les affaires de la Caisse d’Kconomie de Notre-Dame continuèrent 
h prospérer ; dans la septième année, le chiffre des dépôts s’élève 
jC 45>0O°-

Cependant, la Providence permit un temps d’épreuve ; une institu 
tion similaire se trouvait h Québec dans une situation précaire ; la 
confiance qu'on avait eue jusqu’alors en la Caisse d'Economie pouvait 
en souffrir, et en octobre 1854, pour rassurer la clientèle, les directeurs 
crurent devoir publier un état des affaires. Les journaux en parlèrent 
favorablement, et le Daily Colonist, en particulier, donna les détails 
les plus rassurants.

A une assemblée des fondateurs tenue le 21 avril 1855, on décida et 
prépara l’incorporation de l’institution, ce qui eut lieu le 24 du même 
mois.

Tout en se plaçant sous l’influence de la loi, la Caisse d’Economie 
restait sous l’égide de la société de Saint Vincent de Paul, où elle a 
toujours retrempé ses forces et recruté son personnel.

Une crise commerciale qui se fit sentir dans l’automne de l’année 
1854 eut une influence fort sensible sur le mouvement de la Caisse 
d’Economie ; mais l’institution désormais bien établie, traversa cette 
crise d’une manière heureuse, et, malgré une notable diminution dans 
les dépôts de la huitième année, elle pût opérer des remboursements
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1 mur plus tie 91,000 livres, et cependant augmenter les salaires de ses 
employés, et ajouter 600 livres à son fond de réserve.

“ L’ouvrier, disait en 1855 le Journal de Québec, l’ouvrier n'a pas de 
meilleur ami <|ue la (laisse d’Epargnc ; car, dès qu'il connaît et suit le 
chemin qui y mène, il devient un autre homme ; s’il était intempérant, 
joueur, fainéant, mauvais chrétien, le voilà tout transformé ; il est sobre, 
économe, laborieux, meilleur chrétien. Il est difficile de ne pas faire, 
dans le bien, plusieurs pas en avant, quand on fait courageusement le 
premiet.

La Caisse n'a jamais dévié du but que se proposaient les fondateurs, 
faire le bien aux pauvres, et le tableau suivant, que nous avons pris au
hasard dans les statistiques, le démontre facilement :

kappokt DK. 1875.

Distribution aux institutions de charité :
Hospice de la Charité, Québec ... . $1,400 00
Société de St-Vincent de Paul, besoins géné

raux......................................- - - - 600 00
Bois de chauffage pour les pauvres de Notre

Dame de Québec - ................................. 200 00
Dito pour pauvres de St-Roch - - - - - 200 00
Dito pour pauvres de Si-Sauveur - - 100 oo
(éducation des enfants pauvres de Notre-Dame

de Québec................................................ 300 00
Asile du Bon-Pasteur.......................................... 1,060 00
Hôpital du Sacré-Cceur................................ 600 00
Hospice St-Joseph de la Maternité ... 200 00
Patronage des écoles...................................... 200 00
Asile Stc-Brigitte................................................ 200 00

$5,060 00

TARIF DES POSTES.

Carte postale pour le Canada et les Etats-Unis, 1 centin.
Carte postale pour les pays de l'Union postale, 2 contins. 
L’affranchissement des lettres à être expédiées à un endroit quel 

conque du Canada ou des Etats-Unis est de 3 centins par demi-once 
et de 5 centins pour Terreneuve, l’Angleterre, l’Irlande, la France, la 
Belgique, etc, ; payables d’avance.
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Journaux et publications périodiques.—Les journaux et publications 

périodiques envoyés séparément et pesant moins d’une once, '/• centin 
chaque ; envoyés par quantités pesant moins de 4 onces, 1 centin. Les 
journaux publiés en Canada et envoyés du bureau de la publication 
aux abonnés ou agents de journaux, 1 centin par livre ou fraction de 
livre pesant, payable d’avance. Envoyés séparément, en Angleterre, en 
France ; etc., 1 centin par 2 onces.

Livres, Circulaires, Documents, Polices d’assurances, etc.—5 contins 
pour les deux premières onces ou fraction de 2 onces, payables d’avance, 
(les bouts de paquets devant être ouverts).

Paquets.—Les paquets fermés dont le poids n’excède pas 4 onces, 
6 contins ; 8 onces, 12 centins ; et 6 contins par 4 onces additionnelles. 
(Les paquets ne devront pas peser plus de 4 livres).

Echantillons.—Les échantillons envoyés en Canada, 1 centin par 
4 onces, payable d’avance. Ceux envoyés aux Etats-Unis, 10 centins si 
les paquets n’excèdent pas livre.



MALLES ETRANGERES ET TABLEAU DES PRIX.

PAYS.

5 $il
M «
3 . fin
101.

,Reg.

IS**
chaq. 2 oz. I 2 oz.

l’otir lu pays suivants :

Belgique............................................
France et Algérie.............................
Allemagne ........................................
Gibraltar............................................
Grande Bretagne et Irlande ..........
Italie.................................................
Japon.................................................
Malte ................................................
Paya-Bai............................................
Norvège ............................................
Portugal et les îles de Madère et Açores
St-Piorre et Miquelon......................
Espagne ............................................
Suède ................................................
Suisse................................................

B

Pour les pays suivants

Porto Rico, vià N. Y............................
“ vià N. Y. et Havane........

St Thomas, St-John et Ste-Croix (Da­
nois), malle directe vià N. Y............

8t Thomas, vià N. Y. et Havane, ou
Kingston............t...............................

St Thomas, vià Halifax.........................
Trinidad.................................................
Autres endroits dans les Indes Occi­

dentales, vià New-York.....................
Autres endroits dans les Indes Occi­

dentales, vià Halifax........................

5

10 
c 10 

10

c.a 15

o 10

2
2

2

2
2

1 lp 2oz 5
2 2p2oz 5
2 lp 2ozj à

2 2p2oz' 5 
2 2p2ozj 5 
2 2p2czl 5

I I2 2p2ozl 10
I I

2 |3p2oz| 5
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AVIS UTILES.

(l'AK I.F.S AUTORITÉS.)

Scellez soigneusement et faites enregistrer toutes lettres contenant des 
valeurs.

f aites vos remises a i moyen de mandats sur la poste.
Que vos plaintes d’irrégularités soient faites par écrit, et accompa­

gnées des enveloppes des correspondances <|ui onf donné lie» h ces 
plaintes.

Pour empêcher vies retards dans la transmission <^i la distribution des 
correspondances, ajoutez au nom du destinataire le numéro et le nom 
de la rue. Quand cette indication de domicile ne peut être donn ée avec 
certitude. vou> devez y suppléer par la qualification du destinataire, afin 
qu’il puisse être connu des agents de la poste, lorsque d’autres person­
nes portent le mêni.: nom dans la localité où il réside.

Si vos lettres sont h destination d’endroits hors de la cité, ajoetez à 
l’adresse le nom du comté et celui du pays, pour les empêcher d’être 
expédiées sur d’autres localités portant les mêmes noms que ceux des 
localités auxquelles elles sont destinées.

TIMBRES SUR BILLETS.

La loi imiio.se un droit sur chaque billet promissoire comme suit :
Pour billlet de $25.00 et au-dessous.......................  1 centin.
Pour billet de plus de $25.00 et n’excédant pas $50. 2 centins.
Pour billet de plus de $50.00 et n’excédant pas $100. 3 *•

Et 3 centins pour chaque $100.00 ou fraction de $100.00 addition 
nclles. Aucun intérêt payable avec billet à maturité ne doit être 
ajouté avec le capital. Le droit doit être payé par timbre de billet, sur 
lequel la date du billet doit être écrite.
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v Vit km ni: hkmi kk
D'après les Statuts du Canada, 42 Victoria, chapitre XVI, 

en vigueur depuis le premier juillet 1879.

UN IT K# UK LONOVBVR.

Le pied est le tiers de la verge .. .. 
Le pouce est la 12e partie du pied . 
La brasse ou le feithoum vaut 2 \ 
La perche “ 5
La CHAINE “ 22
Le mille vaut 80 chaînes ou 1760 
La lieue vaut 3 milles ou 5280

UNITES DK SVIt FACE OV DK SV PERFICIE

Le pied carré, 9e partie de la verge carrée. 
Le pouce carré, 144e partie du pied carré . 
La perche carrée vaut 30 verges carrées %. 

La chaîne carrée “ 16 perches carrées..
L'acre “ 10 chaînes carrées ..
Le mille carré “ 40 acres...................
La lieue carré’ “ 9 milles carrés . ..

UNITÉS UE VOLVME ET DE CAPACITE.

Le pied cube, 27e partie tie la verge cube.
Le tîAI.LON, contenance de 10 livres d’eau 
La pinte, quart du gallon 
La ehopine, moitié de la pinte .
Le MI not, boisseau ou bushel, de 8 gallons . 
Le baril, de 25 "

UNITÉS UE POIDS.

La livre avoir-du-poids (7000 grains).....................
1 .'once, 16e partie de la livre 
La drachme, 16e partie de l’once 
Le i/uintal vaut 100 livres ..
La TONNE " 20 quintaux ou 2000 livre

UNITÉS MONÉTAIRES

lat PIASTRE ou le DOLLAR (2 pièces de 50 ceniin>) .. valeur en francs, 
Le cent ou centin, 100e partie de la piastre .............. “

. valeur en mètre, om 914
0, 305
0, °2,
1, 829
5, 029

20, Il6
1609, 3*5
4S27, 945

"PERFICIE.

. valeur en mètre carré, 0, 836
0, °»3

“ 0,000 645
“ 25. 292

. valeur en arcs, 4. 047
40, 1 -7

. en kilomètres carres 2, 590
23. 306

APACITÉ.

. valeur en mètre cube, 0, 764
" 0, 028

. valeur en litres, 4, 54 ;
I, 136

“ 0, 566
“ 36, 34s

"3. 587

. valeur en grau mes, 453. 5 93
28, 350

1, 772
. valeur en kilogrammes, 45, 359

" 9°7. 185

5, 00 
o, 05
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ANCIENNES UNITÉS, FRANÇAISES OU CANADIENNES,
Dont on se sert encore quelquefois. 

l'NITÉS DE LONG UEVR.

Lé pied est compté de 12 pouces anglais 79 100.. . valeur en mètre, o, 325
La toise est de 6 pieds....................................................... 44 1, 949
La perche est de 3 toises ou 18 pieds ........................... “ 5, 847
\)arpent est de 10 perches ou 180 14   14 58, 471

UNITÉS DE SURFACE.

Le pied carre vaut, en verge carrée, 0,126..................valeur en mètre carré, o, 105
La perche carrée vaut 324 pieds carres................................ 44 34, 1S9
\'arpent earn1 vaut 100 perches carrées....................valeur en ares, 34, 189

UNITÉS DE VOLUME ET DE CAPACITÉ.

(1-a verge cube répond à une contenance de 167 gallons 271 millièmes.)

UNITÉS DE POIDS.

Quintal ancien : 112 livres............................................valeur en kilogrammes, 50,802
Tonne ancienne : 20 quintaux ou 2240 livres............  44 1016,048

POIDS LEGAL DU BOISSEAU DE CERTAINES DENRÉES.

Blé, pois, fèves, graines de trèfle ................................................... 60 livres..
Pommes de terre, navets, carottes, panais, betteraves, oignons .. 60 44
Seigle, maïs ou blé d’Inde ....................................................... ;... 56 44
Graine de lin.............................................................. t...................... 50 44
Orge, sarrasin ou blé noir, graine de mil......................... .............  48 44
G laine de chanvre............................................................................  44 44
Avoine................................................................................................ 34 44
Graine de pelouse (Hue grass seed)................................................... 14 44

SYSTÈME MÉTRIQUE UNIVERSEL.

Le système métrique universel a été créé en 1790 par une commission 
internationale de savants de l’ancien et du nouveau monde. On est 
convenu de le baser sur les dimensions du globe terrestre, et de prendre 
comme unité fondamentale, sous le nom de mF.trE, la dix-ini/lianiéme 
partie du quart du méridien.

Plusieurs degrés du méridien ayant été mesurés avec soin, on a 
conclu, pour le quart du méridien, 5 millions 130 mille 740 toises de 
Paris ; le métré égale donc o toise 513 millièmes 074 millionièmes, soit
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3 pieds o pouce 11 lignes 296 millièmes de ligne. Le mètre diffère peu 
du yard ou delà verge ; il vaut r verge augmentée de la 1t- partie de 
sa longueur, ou plus exactement 1,093 633 056, soit environ 3 pieds 
anglais 28 centièmes.

Voici les unités principales du système métrique universel :

1" Pour les longueurs: le mètre, 10 voo ooc partie du % du méridien.
2» Pour les surfaces : le mètre carré, carré d’un mètre de côté.
3° Pour les volumes : le stère ou mètre cube.
4° Pour les capacités : le tonneau ou mètre cube.
5" Pour les poids : la tonne, poids d’un mètre cube d’eau.

UNITÉS DE LONGUEUR.

Outre le mètre, on emploie aussi, comme unités de longueur, les 
multiples décimaux et les sous-multiples décimaux du mètre, qu’on 
désigne comme il suit :

HIT.TIF1.K8 DU MÈTRE.

Décamètre valant 10 mètres. 
Hectomètre “ ioo “
Kilomètre “ 1000 “

SOUS-MULTIPLES.

Décimètre, 10e partie du mètre. 
Centimètre, looe “ “
Millimètre, 1000e “ “

10 kilomètres font i myriamUre, et 10 myriamètres font un grade, icoc partie 
du quart du méridien.

UNITÉS DE SURFACE.

Outre le mètre carré, on prend aussi, comme unités de surface, les 
carrés ayant pour cotés les autres unités de longueur, savoir :

UNITÉS MULTIPLES. UNITÉS SOUS-MULTIPLES.

Décamètre carré valant 100 mètres carrés. 
Hectomètre carré “ 100 décam. carrés.
Kilomètre carré “ ioohecto. carrés.

Décimètre carré looe part.du mètre carré 
Centimètre carré looe “ du décim. “ 
Millimètre carré tOOe “ du ccntim. “

I^e décamètre carré, sous le nom (Tare, sert spécialement pour l’éva­
luation des terrains, avec ses multiples et sous-multiples décimaux.

MULTIPLES DE l’àRR. SOUS-MULTIPLES.

Décare valant 10 ares.
Hectare “ 100 “
Kiloare “ 1000 **

Déciare ioe partie de l’are. 
Centiare iooe “ “
Milliare ioooc " “
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UNITÉS 1)E VOLUME.

Outre le mi.irk cube, on prend aussi pour unités de volume les cubes 
ayant pour côtés les autres unités de longueur, savoir :

I NITE< MULTIPLES.

Décamètre cube valant 1000 mètres cubes 
Hectomètre culte “ 1000 décam. cubes 
Kilomètre cube “ 1000 hecto. cubes

UNITÉS SOUS-MULTtPLKS.

Décimètre cube 1000e part.dü mètre cube 
Centimètre culte tooce “ du décim. culte 
Millimètre cube iooce “ du centim.cubc

Voici les multiples et sous-multiples décimaux du stère :

MULTIPLES DU STÈRE. SOVS-MVI.TIP1.es.

Décastère valant io stères.
Hectostère e “ 100 “
Kilostère “ IOOO “

Décistère loe partie du stèle. 
Cent ist ère iooj “
Millistère looôe “ “

UNITÉS DE CAPACITE.

( )utrc le /anneau ou contenance d’un metre cube, on prend encore, 
comme unités de capacité, les cubes ayant pour côtés les autres unités 
de longueur.

Le decimetre cube ou millist'crc, sous le nom de litre, sert spéciale 
ment pour l'évaluation des petites contenances, avec ses multiples et 
sous-multiples décimaux.

MULTIPLES DU LITRE.

Décalitre valant io litre*. 
Hectolitre “ loo *' 
Kilolitre “ 1000 “

SOUS-MULTIPLES.

Décilitre lOe partie du litre. 
Centilitre 100 “ “
Millilitre looov “ “

UNITÉS DE POIDS.

Outre la tonne, qui sert à évaluer 1er chargements de navires et de 
trains, on emploie encore, pour les pesées courantes du commerce, le 
kilogramme, poids d’un litre ou décimètre cube d’eau ; et pour les 
l>etitcs pesées, le gramme, poids d'un centimètre cube d’eau, avec ses 
multiples et sous-multiples décimaux.

MULTIPLES DU GRAMME. | «OUS MUI.TIPLES.

I lecagramme valant IO grammes. ! I lécigrammc loe partie (lu gramme 
lleclogramme “ loo " 1 Centigramme looe “
Kilogramme “ looo " | Milligramme loooe "

Un poids de to kilogrammes porte aussi le nom de myriaggammt, et 
un poids de too kilogrammes constitue le quintal métrique.



UNITÉ MONÉTAIRE.

Les Etats qui adoptent les unite's du système métrique universel, et 
spécialement les Etats qui font partie de Y Union monétaire, prennent 
comme unité monétaire une piece d'argent du poids de 25 grammes, au 
titre 9 10; c’est la pièce de 5 francs. (Exactement le poids et le titre 
de la piastre canadienne, représentée par 2 pièces de 50 ccntins.)

I.es monnaies d’or sont frappées au même titre 9 ro, et comptent 
comme valant 15 fois J4 l'argent monnayé de même poids.

PROGRÈS DU SYSTÈME MÉTRIQUE UNIVERSEL.

Le système métrique, universel quant à sa base, tend à devenir 
universel dans son usage. 11 est employé en France, en Belgique, en 
Hollande, dans le Luxembourg, en Allemagne, en Suisse, en Italie et 
en divers autres Etats. Son usage est déclaré légal en Angleterre, en 
Canada et aux Etats-Unis. Il sert pour les communications interna­
tionale parmi les savants, et son usage se répand de plus en plus.

Ses principaux avantages sont : 1" L’adoption d’une base naturelle, 
en dehors de tout choix arbitraire, et de tout pays particulier ; 2" la 
liaison des unités entre elles, et le système décimal appliqué aux mul­
tiples et aux sous-multiples ; 30 la simplicité de la nomenclature, qui, 
après le choix des noms des unités principales, forme les autres noms à 
l’aide des préfixes dira (10 fois), iieelo (too fois), kilo (1000 fois), défi 
(ion), eenti (ioo> ), milli (iooC) ; 4" la simplicité des calculs, qui ne 
portent dès lors que sur les nombres simples.

L’institution de V Union postale est évidemment un grand bienfait 
international ; les pays de Y Union monétaire (France, Belgique, Suisse, 
Italie) ont cet immense avantage, que leurs monnaies, toutes pareilles 
comme dimensions, poids et titres, circulent d’un pays à l'autre sans 
qu’il soit besoin de recourir au change. La Roumanie, la Serbie, l’Autri­
che-Hongrie, l’Espagne, la Finlande, les Etats-Unis de Colombie et de 
Véné/uéla, les républiques du Pérou, du Chili et de l’Uruguay, ont 
accepté le même système monétaire.

Les relations de plus en plus fré luentes du Canada avec la France, 
rendent fort désirables et la connaissance des unités métriques, et même 
la similitude des unités dans les deux pays.

Voici du reste des relations approximatives dont la connaissance 
facilitera le rapprochement désiré.

La verge et le mètre différent seulement de quatre doigts : le mètre 
égale 1 verge et 1/10; le mètre carré égale 1 verge carrée et 2/10 ; le 
mètre cube égale, 1 verge cube et 3/10.



Le tonneau ou mètre cube e'gale 220 gallons ; l’hectolitre égale 22 
gallons, le décalitre 2 gallons et t/5, le litre environ 1/5 de gallon.

La tonne métrique est tant soit peu plus faible que l’ancienne tonne 
canadienne, et le quintal métrique est double du quintal ancien.

Au point de vue des instruments de mesure, la brasse, ou le fathoum 
ou la toise, répond au double-mètre , la perche au demi-décamètre, la 
chaîne au double-décamètre.

4 perches carrées font 1 arc ; l’acre vaut presque un demi-hectare.
Le gallon répond approximativement au demi-décalitre, la pinte au 

litre, la chopine au demi-litre ; le minot vaut environ 1/3 d’hectolitre, et 
le baril un peu plus d’un hectolitre.

La livre répond approximativement au demi-kilogramme, le quintal 
ancien 2t la moitié du quintal métrique, et la tonne canadiennne à la 
tonne métrique.

Knfin la piastre canadienne répond assez exactement à 5 francs, de 
sorte que le franc n’est autre chose qu’un chelin ou 20 centins.

VALEUR DE QUELQUES MONNAIES ÉTRANGÈRES. 
( Echange non compris. )

Pays.

Angleterre.

France, Belgique, Suisse

Monnaies. Valeur en $
| livre sterling.....................................<£/6.44
| shilling..................................................* 0.23
' 5 francs................................................ 1.00
) 1 franc (100 centimes)........................ 0.20
i 50 centimes.......................................... 0.10
( 5 centimes............................................ 0.01

(100 centavos).................... 1.09
(100 sen)............................... 1.03
(too cents)..................   1.00
( 100 cents)............................. 1.00

(too centavos).. 

(too koppecks).

Portugal.....................................milrets
Mexique.....................................peso
Japon............................. ........... yen
Etats-Unis d'Amérique............ dollar
Pét ou..........................................sol
Colombie, Venezuela, Chili, ) -$()

Uruguay, Philippines........\ ‘
Russie.......................................rouble
Inde........................................... roupie.
Brésil.......................................... milréis
Autriche-Hongrie.......................florin -.
Hollande .... .......................... florin
Danemark, Suède, Norvège.. .krone 
Allemagne.................................. mark
Espagne....................................... peseta ou franc..................................... 0.20
Italie...........................................lire (100 centcsimi)....................... 0.20
Grèce........................................ drachme ( 100 lepta)............................. 0.20
Roumanie................................... ley (100 kanis)-........................... 0.20
Serbie.........................................dinar ( 100 paras)........................  0.20
Finlande......................................markka (too penni)............................. 0.20

.... 1.00

.... 0.80
...............................................  a 78

.......................................... 0.57
...............................................  0.50
(100 cents)...................  0.42
(too ore)..................... 0.28
(too pfennig)................ >Jt2



SUPPLEMENT.

I.IEUTENANT-GOUVERNKUR.

Son Excellence le lieutenant-gouverneur Robitaille, fils de feu Louis 
Adolphe Robitaille, écuyer, notaire, naquit il Varennes, province de 
Québec, le 29 janvier 1834. Il reçut son éducation au séminaire de 
Ste-Thérèse, il l’Université Laval, et à l’Université McGill, Montréal, 
oh il fut gradué docteur en médecine, en mai 1858. En novembre 
1867, il épousa Mademoiselle Marie-Joséphine-Charlotte-Emma, fille de 
V. A. Quesnel, écuyer, et petite fille de feu l'honorable T. A. Quesnel, 
pendant longtemps membre du Conseil législatif du Canada.

Le 30 juin 1873, est assermenté membre du Conseil privé du Canada, 
en qualité de receveur-général, position qu’il occupe jusqu'il la retraite 
de son chef, Sir John A. Macdonald.

Député du comté de Bonaventure depuis 1861 jusqu’à l’union. 
Retourne au parlement en 1867, aux élections générales de 1872, 1874 
et 1878. Se retire en juillet 1879, lors de sa nomination comme lieute­
nant-gouverneur. A représenté le comté de Bonaventure au parlement 
local de 1871 au mois de janvier 1874.

Assermenté lieutenant-gouverneur de la province par Son Excellence 
le gouverneur-général, à la Citadelle, le 26 juillet 1879.

La famille de notre populaire lieutenant-gouverneur est l'une des 
plus anciennes du pays, et s’est distinguée par sa loyauté lors de la 
guerre de 1812. M. l’abbé Robitaille, son oncle, lut aumônier des 
troupes canadiennes du Bas-Canada. Le Rév. Mcssirc Louis Brodeur, 
autre oncle, après avoir été, pendant plusieurs années, missionnaire au 
Nouveau-Brunswick, fut nommé curé de la paroisse «le St-Roch des 
Aulnets, et, à sa mort, laissa sa fortune au collège de Ste-Anne 
Lapocatièrc, dont il était l’un des fondateurs. Pendant \ingt ans, Jean 
Robitaille, écuyer, fut membre de la législature du Canada.

L'HONORABLE J. A. CHAPLEAU.

L'honorable Joseph Adolphe Chapleau, premier, et commissaire des 
chemins de fer de la Province de Québec, est né à Ste-Thérèse, le 9



novembre 1840 ; il a fait, au collège de Terrebonne, un cours brillant 
d’études classiques, a été admis au barreau du Bas-Canada en 1861 ; 
et nommé conseiller de la Reine en 1*73.

Le 25 novembre 1874, M. Chapleau a épousé Mademoiselle Louise 
King, fille du lieutenant-colonel King, major de brigade Sherbrooke.

Solliciteur général sous l’administration Gédéon Ouimet, il fut secré­
taire provincial sous le gouvernement de Boucherville. Après le coup 
d’état du lieutenant gouverneur Leiellier, en mars 1878, le parti conser­
vateur choisit M. Chapleau comme chef.

Lorsque, le 30 octobre 1879, le ministère Joly céda le pouvoir, M. 
Chapleau fut chargé, par Son Excellence le lieutenant-gouverneur 
Robitaille, de former une nouvelle administration ; il choisit pour col­
lègues MM. Ross, I.oranger, Robertson, Lynch, Elynn et Pâquet.

Le lendemain de la formation de son ministère, l’honorable Monsieur 
Chapleau prononçait son discours-programme, indiquant les principales 
mesures et réformes qu'il désirait soumettre à la législature.

1" Rétablissement des finances ;
2° Développement de nos ressources nationales ;
3" Vente du chemin de fer ;
4" Réclamations contre le gouvernement fédéral ;
5" Règlement de l’emprunt municipal ;
6" Diminution des dépenses ;
711 Encouragement de la manufacture du sucre de betterave ;
8° Encouragement aux produits agricoles ;
9" Exploitation du phosphate ;

10" Nouvelle loi sur les mines ;
11" Attention donnée aux lois sur l’Instruction publique.
La législature approuva ce programme qui, exposé de nouveau aux 

élections générales du 2 décembre 1881, fut approuvé par la province, 
cinquante députés sur soixante et cinq ayant été élus comme ministériels.

Dans un voyage qu’il a fait en France pendant l’été de 1881, M. 
Chapleau a réussi a attirer l’attention des [capitalistes français sur notre 
province, si riche en minéraux de toutes sortes.

Déjà, plusieurs compagnies puissantes se sont formées pour l’exploi­
tation de nos phosphates, pour la fabrication du sucre de betterave, et 
pour l’exploitation de quelques-unes de nos denrées, etc., etc.

Grâce à son influence et aux nombreuses sympathies qu’il a rencon­
trées, la France a versé des sommes considérables dans la caisse du 
comité de secours instituée en faveur des victimes de la terrible confla­
gration du 8 juin 1881, à Québec.

M. Chapleau a assuré à la province de Québec un grand crédit en



Angleterre et en France, et a fait en ce dernier pays un emprunt de 
quatre millions de piastres, remboursable en 37 ans, et destiné it faire 
face aux plus urgents besoins de la province.

A la date du 18 décembre 1881, Sa Sainteté Léon XIII a nommé l'ho­
norable M. Chapleau, commandeur de l’Ordre de St-Orégoire-le-Grand.

M. Chapleau est professeur du droit criminel it l’Université Laval, h 
Montréal. Conservateur-libéral.

L’HONORABLE J J. ROSS.

Fils de G. Macintosh Ross, écuyer, autrefois marchand aux Indes 
Occidentales, l’honorable John-Jones Ross, président du Conseil 
législatif, et commissaire de l’Agriculture et des Travaux publics, est né 
h Ste-Anne de la Pérade. Il est membre du collège des médecins et 
chirurgiens du Bas-Canada, président de la société d’Agriculture de 
Champlain, et membre de la société d'Agriculture de Québec.

En 1875, M. Ross a été président de la compagnie du chemin de 
fer du Nord. Député du comté de Champlain en 1861, il a remis son 
mandat lors de sa nomination comme Conseiller législatif en 1867.

Il a fait parti du cabinet Ouimet, et a été président du Conseil légis­
latif sous les administrations ( luimet, de Boucherville et Chapleau.

L’HONORABLE J. G. ROBER TSON.

L'honorable J. G. Robertson, trésorier de la Province de Québec, est 
né à Stuartsfield, en Ecosse, et a fait ses études au Canada. Il est prési­
dent de ia compagnie du chemin de fer “ Québec-Central, ” et de la 
compagnie d’assurance de Sherbrooke.

Il a été maire de Sherbrooke, pendant plus de vingt ans, et repré­
sente cette vlile au parlement provincial depuis 1868. Elu par acclama­
tion aux élections générales du 2 décembre 1881.

M. Robertson a été trésorier provincial sous les administrations 
Ouimet, de Boucherville et Chapleau.

L’HONORABLE L O. LORANGER.

L’honorable I» O. Loranger, solliciteur-général, est né & Ste-Anne de 
Vamachiche, le 10 avril 1837.

Il est membre du barreau de Montréal, depuis 1858. Doué d’une
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grande rectitude de jugement, et d’un talent oratoire fort remarquable, 
il s'est acquis une haute réputation comme jurisconsulte.

Le 3 octobre 1867, il a épousé mademoise Marie-Anne-Rosalie, fille 
de l’honorable I.aframhoise, juge de la Cour Supérieure.

Echevin de Montréal en 1870, vice-président de la société St-Jean- 
Baptiste de cette même ville, M. Loranger représente depuis 1875, au 
Parlement provincial, le comté de Laval, comme libéral conservateur.

Elu par acclamation aux élections générales du 2 décembre 1881.

L’HONORABLE E. J. FLYNN.

Fils de Jantes Flynn, écuyer, marchand et agriculteur, de Gaspé, 
l’honorable Edmond James Flynn, commissaire des terres de la cou­
ronne, est né à Percé, le 16 novembre 1847, et a fait ses études au 
Petit Séminaire de Québec. De 1867 à 186g, il a été député régistra- 
teur, protonotaire, greffier de la cour de la Reine et de la cour de circuit 
de Gaspé, et secrétaire-trésorier de la municipalité de Percé.

Gradué avec distinction à l’Université Laval, il a été admis au bar­
reau le 15 septembse 1873, et a été nommé profeseur de Droit romain 
h l’Université en 1874.

Le 11 mai 1875, M. Flynn a épousé Mademoiselle Mathilde Augus­
tine, fille de Augustin Côté, écuyer, é iiteur-propriétaire du Journal 
de Québec,

Le 15 mai 1878, M. Flynn recevait de l’Université Laval les degrés
de LL D.

Elu par acclamation aux élections provinciales de 1878, il soutint le 
gouvernement Joly jusqu’au 28 octobre 1878, appuya alors la motion 
qui entraîna la chute du ministère, et accepta, le 31 octobre 1879, le 
portefeuille des Terres de la Couronne.

Il fut réélu par acclamation le 6 décembre de la même année et le 2 
décembre 1881. et représente le comté de Gaspé comme libéral conser­
vateur.

L’HONORABLE W. W. LYNCH.

L’honorable W. W. Lynch, solliciteur-général, est né à Bedford, pro­
vince de Québec, le 30 septembre 1845. lia suivi les cours des Univer 
sités de Stanbridge, de Vermont et de McGill.

En 1871, 1875 et 1881, le comté de Brome l’a élu député par accla­
mation, comme conservateur-libéral. Il a été pendant quelque temps
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éditeur de VObserver, publié h Cowanswille, et président de l’associai ion 
des professeurs protestants.

Le 25 mai 1874, M. I.ynch a épousé mademoiselle Ellen Florence, 
fille de T. C. Peters, écuyer, de Knowlton, ex-maire de Brôme, et préfet 
du comté du même nom. En 1876, M. Lynch, a reçu le grade dE 
B. C L, et a mérité une médaille d’or pour ses succès à la faculté de- 
droit.

L’HONORABLE H. T. PAQUET.

Né à St-Nicolas, comté de Lévis, le 8 janvier 1850, l’honorable 
Etienne Théodore Paquet, secrétaire provincial, a fait ses études au 
Petit Séminaire de Québec et au collège Fordham (New York), a suivi 
le cours du droit à l’Université Laval, et a été admis ensuite à la 
pratique du notariat.

En 1875, le comté de Lévis l’a élu député au parlement provincial, 
comme libéral-conservateur. Le 31 octobre 1879, il accepta le poste 
de secrétaire-provincial, et fut réélu député à une forte majorité. Réélu 
aux élections générales du 2 décembre 1881.

Le 11 mai 1881, M. Paquet a épousé mademoiselle Emma, fille de 
Charles-Auguste Larue, écuyer, des Trois-Rivières.

Conservateur-libéral.

CONSEIL LÉGISLATIF, PROVINCE DE QUÉBEC.

(Pour la liste îles membres, voir page 70.)

Officiers.—M. C. B. de Boucherville, greffier maître en chancellerie 
et comptable ; M. S. S. Halt, gentilhomme huissier de la Verge Noire ; 
M. Pierre Légaré, premier assistant greffier ; M. T. Lloyd, second 
assistant et greffier des journaux anglais ; M. L. A. Jodoin, premier 
clerc de bureaux, de comités et traducteur ; M. Napoléon Legendre, 
traducteur français et clerc des journaux français ; M. L E. F’renette, 
clerc ; F. Blais, messager de l’orateur ; messagers des bureaux, F. 
Ilerouin et E. Papillon.

ASSEMBLÉE LÉGISLATIVE.

(Pour la liste des députés, voir page 65.)

Officiers.—Greffier de la chambre, L. Delorme, écuyer ; assistant, M. 
E. Simard ; greffier des journaux anglais, M. P. E. Smith ; comptable,
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M. L. Simoneau ; clerc de bureau, M. A. Ed. Demers; clerc des 
comités, M. C. P. Lindsay ; assistant, M. C. Delagrave ; clerc des bills 
privés, M. E. Ivcmoine ; traducteur anglais, M. C. Lindsay ; assistant 
M. L. Stafford ; traducteur français, M. liuteau Turcotte ; assistants. 
M. N. Legendre et M. J. C. Langelier ; traducteur des votes et délibé­
rations, M. B. Marquette ; greffier des journaux français, M. L. Portier ; 
assistant, journaux anglais, M. J. Whyddon ; bibliothécaire, M. P. 
I-emay ; sergent d'armes, Dr G. Laroque : greffier en loi, M. A. Pari- 
seau ; assistant, M. T. Oliver ; maître de poste, M. Z. Duhamel ; assis­
tant, F. X. Gagnon ; messager en chef, O. Robitaille ; messager de 
l’orateur, A. Pelletier ; messagers, E. Gauvreau, E. Balznretti, E. Little­
john, Geo. Workman ; messagers de la bibliothèque, J. Trudelle, J. 
Morin ; messager du greffier, S. Gagné ; messager du jtefficr en loi, 
Jos. Roy.

MINISTÈRE DES TRAVAUX PUBLICS ET DE 
L’AGRICULTURE.

Ministre.—L’Honorable J. J. Ross.

(Par outre alphabétique.)

Employés.—M. Siméon Lesage, député-commissaire ; M. Ernest 
Gagnon, secrétaire du département ; MM. P. F. Chartier, clerc ; Jean 
Côté, surnuméraire ; Paul Cousin, dessinateur ; J. B. Derome, assistant 
ingénieur ; F. A. M. Deschambault, assistant-comptable ; J.O. Fontaine, 
directeur de colonisation ; Pierre < lauvreau, ingénieur ; Elzéar Gauvreau, 
commis; A. C. Guilbaut, régistraire; J. B. Gosselin, surnuméraire ; J. B. 
Hébert, surnuméraire ; G. de Laporte, surnuméraire ; J. O. Méthot, 
inspecteur des travaux ; P. H. Patridge, comptable; T. Sheehan, 
surnuméraire ; L. Joseph Taché, secrétaire privé du ministre ; Alphonse 
Turgeon, assistant secrétaire de h colonisation ; Alfred Trudelle, 
dessinateur ; J. B. Sirois, P. Archambault, P. Poirier et Isaïe Veron- 
neau, messagers.

MINISTÈRE DES VERRES DE LA COURONNE.

Ministre.—L’Hon. J. J. Flynn.

(Par ordre alpliabéthique.)

Employés.—MM. E. Fi. Taché, député commissaire ; George Audctle, 
clerc; L F. Bcrthelot, clerc de la papeterie ; Chs Chartré, assist.-secrétaire 
du cadastre ; F. Chassé, secrétaire ; W. E. Collins, chef de la branche 
ouest ; Victor Derome, comptable ; L. N. Dufresne, dessinateur ; Peter
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Delane)', surnuméraire ; Jules Faucher de St-Maurice, copiste ; E. T. 
Fletcher, député arpenteur général ; J. V. Gale, comptable ; Hector 
Garneau, assistant régistraire du département ; Charles Gauvin, arpen­
teur et dessinateur ; F. X. Genest, dessinateur; P. M. A. Genest, 
arpenteur et dessinateur : Joseph Grenier, copiste ; F. Kirouack. régis­
traire de la branche est ; F. M. Lachaine, inspecteur du cadastre ; L. 1). 
Lemoine, chef de la branche est ; K. Lepage, teneur de livres ; [). C. 
MacKedie, comptable de la branche est ; Tancrède Morin, clerc ; 
A. Morisselte, clerc ; T. Morkill, clerc ; Alfred Paré, surintendent des 
bois et forêts ; Charles Parent, clerc ; Paul Picard, dessinateur ; Narcisse 
Proulx, régistraire du département ; Ls. Rivard, chef de la branche est ; 
E. A. Sutton, comptable de la branche 6uest ; Jules Taché, arpenteur 
et dessinateur ; Dr J. M. Turcotte, copiste ; J. A. Varin, chef de la 
branche du cadastre ; J. C. Caron, C. Dumontier, J. Biset, messagers.

MINISTÈRE DU TRÉSOR.

Minisire.—L’Hox. J. G. Robertson.

Employés.—MM. Gaspard Drolet, auditeur général; Arthur Giard, 
clerc de trv classe ; Henry Hemming, teneur de livres ; H. T. Machin, 
assistant-trésorier: T. R. Nelson, clerc des dépôts judiciaires ; F. I). 
Tims, teneur de livres ; H. Hall. Jos. E. Marmette, Jos. T. Harrower, 
Arthur Evanturel, T. A. Poston. T. C. Waugh, C. J. Burroughs, J. A. 
Martel, J. A. Green et Frs. Laroche, clercs.

MINISTÈRE DE L’INSTRUCTION PUBLIQUE.

Ministre.—l.’Hox. E. T. Paquet.

Surintendent. L'Hox. Gédéon Ouimet.

Employés.—MM. Oscar Dunn, secrétaire ; Paul Decazes, bibliothé­
caire ; Léopold Devisme, clerc de la correspondance française et 
anglaise; Dr Louis Giard, secrétaire; Louis Lefebre, clerc de la 
comptabilité ; R. Lamontagne, clerc de la comptabilité ; Eug. Ouimet, 
clerc de la comptabilité ; Louis Prcgean, gardien des archives ; Pierre 
Prévost, garde magasin ; J. Ricliarson. comptable ; J. Couillard, assis­
tant bibliothécaire ; Albert Doré et David Bittner, messagers.
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SECRETARIAT PROVINCIAL.

Ministre.—L’Honorable E. T. Paquet.

Employes.—P. J. Jolicœur, assistant secrétaire provincial ; O. F. 
Campeau, comptable ; Félix Campeau, clerc surnuméraire ; G. W. 
Golfer, J. O. Laurin, Edouard J. Duchesnay, T. T. Nesbitt, C. E. 
Deschamps, C. E. Leblanc, clercs.

MINISTÈRE DES CHEMINS DE FER.

Minestre.—L’Honorable J. A. Chapleau, Premier.

Employés.—Messieurs E. A. J. Côté, assistant-secrétaire ; Charles 
Huot, clerc ; E. Moreau, secrétaire ; D. J. Murphy, comptable ; A. H. 
McCallum, clerc ; J. Alphonse Paré, clerc ; Gustave Tassé, clerc ; 
Arthur Angers, messager ; M. Joseph Obalski, ingénieur des mines.

Département des ingénieurs.—Messieurs E. A. Hoarc, assistant-inge 
nieur ; A. 1.. Light, ingénieur en chef ; E. Lantier, assistant-ingénieur : 
S. Rhéaume, assistant-dessinateur ; L. A. Vallée, assistant-ingénieur : 
B. J. Bergeron, messager.

DÉPARTEMENT DES OFFICIERS EN LOI DE LA 
COURONNE.

Ministres.—L’hon. L. O. Lokangek (procureur-général.)—L’Hon. W. 
W. Lynch (solliciteur-général. )

tmpioyés.—Messieurs J. A. Defoy, assistant ; Henri Delà,grave, t,r 
clerc ; Gustave Ouimet, »* clerc ; W. Dubé, messager.

DÉPARTEMENT DE L’IMPRIMEUR DE LA REINE.

Employés.—Messieurs C. F. Langlois, imprimeur de la Reine ; T. 
Molony, traducteur anglais ; C. Pageau, teneur de livres ; Ed. Trudelle. 
traducteur français.

REG1STRAIRE PROVINCIAL.

Ministre.—L’Honorable E. T. Paquet.

Employés.—Messieurs P. T. Bédard, régistraire ; J. Langelier, as sis 
tant ; E. Poitras, clerc ; H. Roy, clerc ; J. Iabrecque, messager.



EDUCATION.

L’UNI VESITÉ-LAVAL.

PIRSONNKI..

Visiteur et chancelier apostolique.— Sa Grâce Mgr Klze'ar-Alexandre 
Taschereau, archevêque de Québec.

Recteur.—M. Michel-Edouard Me'thot, supérieur du Séminaire de 
Québec.

Membres du conseil.—M. Louis Beaudet, directeur du Séminaire ; M. 
Louis-Nazaire Bégin, directeur du Séminaire ; l’honorable Napoléon 
Casault, Vrof. à la Faculté de Droit ; M. Thomas-Etienne Hamel, 
directeur du Séminaire ; Alfred Jackson, écuyer, l’rof. à la Faculté de 
Médecine; Jean-Etienne Landry, écuyer, Prof, à la Faculté de Méde­
cine; l’honorable Charles- François-Stanislas I.angelier, Prof, à la 
F’aculté de Droit; Mgr Benjamin Pâquct, directeur du Séminaire ; M 
Louis-Honoré Pàquet, directeur du Séminaire ; M. Pierre Roussel, 
directeur du Séminaire ; James-Arthur Sewell, écuyer, Prof, h la 
Faculté de Médecine ; l’honorable Ulric-Joseph Tessier, Prof, h la 
Faculté de 1 )roit

Vice-recteur de V Université-Laval <1 Montréal. M. L. Beaudet.
hiodcrateur et secréhitte Je /' Université.—M. Pierre Roussel.
Assistant-secrétaire.—M. Îoscph-Clovis-K. I.aflamme.
Bibliothécaire. M. Edmond Marcoux.

FACULTÉ DE THÉOLOGIE.

Doyens. Mgr Benjamin Paquet, à Québec ; M. Louis Colin, à 
Montréal.

Secretaires. —M. I-ouis-Honoré Paquet, à Québec ; M. Hyacinthe- 
François Rouxcl, à Montréal.

Professeurs.—Mgr Benjamin Paquet, I). D. (Québec), Prof, de 
Théologie morale ; M. Louis-Honoré Paquet, I). I). (Québec), Prof, 
de Théologie dogmatique ; M. Louis-Nazaire llégiis D. D. (Québec), 
Prof. d’Histoire Ecclésiastique et d’Hébreu ; M. Michel-Edouard 
Méthot, D. D. M. A. (Québec), Prof. d’Ecriture Sainte ; M. Pierre 
Roussel, D. D. (Québec), Prof, de Théologie morale ; M. Frédéric 
Louis Colin, P. S. S., D. D. (Montréal), Prof, de Droit Canonique^; 
M. Hyacinthe-François-Désiré Rouxel, P. S. S., D. 1). (Montréal), Prof
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de Théologie morale ; M. Joseph-Théophile Parent, P. S. S., I). I). 
(Montréal), Prof. d’Ecriture Sainte et de Liturgie sacrée ; M. Jean- 
Amable Trémolet, P. S. S., I). 1). (Montréal), Prof, de Théologie 
dogmatique ; M. Narcisse-Amable Troie, P. S. S., 1). 1). (Montréal), 
Prof, de Théologie morale ; M. Isaïe-Marie-Charles Lccoq, P. S. S., 
D. I). (Montréal), Prof de Théologie dogmatique ; M. Alexis-Jules- 
Théodore Orban, P. S. S., I). I). (Montréal), Prof. d’Kloquence sacrée ; 
M. Nicolas-Victor Many, P. SS., I). I). (Montréal), Prof d'Hébreu et 
d'Histoire Ecclésiastique ; M. Jules-CI.-Marie Delavigne, P. S. S., I). 
D. (Montréal), Prof d’Ecriture Sainte ; M. Jean-Ilaptiste Thibaud, P. 
S S., I). D. (Montréal), Prof, de Théologie dogmatique ; M. François 
Hippolyte Dupret, P. S. S., I). I). (Montréal), Prof d’Ecriture Sainte 
et d’Hébreu ; M. Joseph-Narcisse Martin, P. S. S., 1). 1). (Montréal), 
Prof, de Théologie dogmatique ; M. Joseph Keuiltault, Docteur en 
Droit Canonique, ehargi de cours (Québec), chargé du cours de Droit 
Canonique.

FACULTÉ DE DROIT.

Doyens.—L’honorable Ulric Joseph 'Tessier, N Québec ; Corne-Séra­
phin Cherrier, écuyer, C. R., à Montréal.

Professeurs.—L’honorable Ulii<-Joseph 'Tessier (Québec), docteur en 
Droit et Juge de l:t Cour du IL ne de la Reine, Prof.de Procédure 
civile ; THonorable Napoléon Casault (Québec), Docteur en Droit et 
Juge de la Cour Supérieure, Prof de Droit commercial et de Droit 
maritime ; THonorable CharlesT'r.tm; iis-Stanislas Langelier (Québec), 
Docteur en Droit, Prof, de Droit civil et de Droit administratif ; 
THonorable Hdmund-James Flynn (Qué!x.< ). Docteur en Droit, Prof, 
de Droit romain ; THonorable Richard Ali-yn (Québec), Docteur en 
Droit et Juge de la Cour Supérieure, Prof é • Droit criminel ; Corne" 
Séraphin Cherrier, écuyer (Montréal), Docteur en Droit et Chevalier 
de l’Ordre de St-Oregoire, Prof, de Droit international : THonorable 
Pierre-J -O. Chauveau (Montréal), Docteur en Droit et è, Lettre-, Che. 
valier de seconde classe de l’Ordre de Pie IX. Chevalier dv l’Ordre de St- 
Grégoire, Officier de l'Instruction Publique de France, Conseil de la 
Reine, ancien ministre de l’Instruction Publique de la Province de 
Québec, Shérif de Montréal. Prof de Droit Romain ; THonorable 
Thomas-J.-J. I. oranger (Montréal), Docteur en Droit et Juge en rctr.-wte 
de la Cour Supérieure, Chevalier de seconde classe de T( )rdre de Pic 
IX, Prof de Droit administratif ; THonorabl e Joseph-A. Chaplcau



(Montréal), Docteur en Droit, Commandeur de l’Ordre de St-Grégoire 
le Grand, Prof, de Droit criminel; l’HonorableLouis-A. Jette (Mont­
réal), Docteur en Droit et Juge de la Cour Supérieure, Prof, de Droit 
civil, J.-Alphonse Ouimet, écuyer (Montréal), Docteur en Droit, Prof, 
de Procédure civile ; Alexandre Lacoste, écuyer (Montréal), Docteur 
en Droit, Prol. de Droit commercial et maritime.

Agrigt.—Thomas-Chase Casgrain, écuyer, licencié en Droit, Québec.
Professeurs honoraires.—M. Auguste-Eugène Aubry, I.L. 1)., Chevalier 

de l’Ordre de St-Grégoire et Professeur il la Faculté catholique d’An­
gers, ancien Prof, de Droit romain h l’Université Laval ; l’Honorable 
Samuel-C. Monk, LL I)., Juge de la Cour du liane de la Reine, ancien 
Prof, de Droit commercial et maritime il l’Université Lavai.

FACULTÉ DE MÉDECINE.

Doyens.—Jantes-Arthur Sewell, écuyer, à Québec ; Jean-Philippe 
Rottot, écuyer, h Montréal.

Secretaires.—Arthur Vallée, écuyer, à Québec ; E.-P. Lachapelle, 
écuyer, à Montréal.

Professeurs. -James-Arthur Sewell, écuyer, M. A. M. I). (Québec), 
Prof, de Pathologie interne de Thérapeutique spéciale et de Clinique 
interne it l’Hôtel-Dieu ; Alfred Jackson, écuyer, M. D. (Québec), Prof, 
de Toxicologie, de la Clinique de Toxicologie, et de Clinique externe 
il l’Hôtel-Dieu ; Charles-Eusèbe Lemieux, écuyer, M. D. (Québec), 
Prof. d'Anatomie descriptive et topographique, et de Clinique externe 
il l’Hôtel-Dieu ; Joseph-Charles Taché, écuyer, M. I). (Québec), Che­
valier de la Légion d’Honneur, Prof, de Physiologie : résidence, 
Ottawa ; Louis-Joseph-Alfred Simard, écuyer, M. D. (Québec), Prof, 
de Pathologie générale, du cours spécial de Maladies des yeux et des 
oreilles, ainsi que de la Clinique de ces mêmes maladies au Dispen­
saire, cl chargé du cours de Physiologie ; Charles Verge, écuyer. M. D. 
(Québec), Prof, de Matière médicale de Thérapeutique générale 
et de Clinique interne à l’Hôtel-Dieu ; Laurent Catellier, écuyer 
(Québec), Docteur en Médecine, Prof, de Pathologie externe et de 
Médecine opératoire théorique et pratique ; résidence, Hôpital de la 
Marine, Québec; Jean-Philippe Rottot. écuyer, M. D. (Montréal), 
Prof, de Pathologie interne et de Clinique interne ; Emmanuel-!’. 
Lachapelle, écuyer, M. D. (Montréal). Membre associé-étranger delà 
Société Française d’Hygiène, Prof, de Pathologie générale et du 
Physiologie ; Adolphe Lamarche, écuyer, M. D. (Montréal), Prof.



d’Anatomie descriptive ; Arthur-G.-A. Ricard, e'cuyer, M. I). (Mont­
real), Prof, de Matière Médicale ; Adolphe Dagenais, écuyer, M. I). 
(Montréal), Prof, de Toxicologie et de la Clinique de Toxicologie ; 
J.-Alfred Laramée, écuyer, M. I). (Montréal), Prof de Clinique 
interne ; Arthur Vallée, écuver, M. I). (Québec), Prof de la Clinique 
des Maladies des enfants à l’Hospice des Sueurs de la Charité, et de 
Médecine légale et Toxicologie ; Michael Ahern, écuyer, M. I). 
(Québec), Prof d’Anatomie pratique et de la Clinique des Maladies 
des vieillards à l’Hospice Sainte-Brigitte ; Alfred-T.-Brosicau, écuyer, 
M. I). (Montréal), Prof de Pathologie externe et de clinique externe ; 
Charles-M. Filiatrault, écuyer, M. I). (Montréal), Prof, de Médecine 
légale et de la Clinique des Maladies des vieillards ; Norbert Fafard, 
écuyer, M. 1). Prof de Clinique externe et chargé du cours de Chimie ; 
F.lzéar Berthelot, écuyer, M. I) (Montréal), Prof. d’Anatomie pratique ; 
Séverin Lachapelle, écuyer. M. I>. (Montréal), Prof d’Hygiène ; 
Hughes-E. Desrosiers, ectivvl. M. I». ( Montréal), Prof de Toxicologie ; 
Salluste Duval, écuyer, M. I). Prof, delà Clinique des Maladies des 
enfants à l’Hôpital Général de Montréal, et chargé du cours de Bota­
nique : ^zarie Brodeur, écuyer, M. H. (Montréal), Prof. d’Histologie 
et de hfédecine opératoire pratique ; A.-A. Toucher, écuyer, M. D- 
(Montréal), Prof, du Cours spécial de Maladies des yeux et des oreilles, 
ainsi que de la Clinique de ces maladies ; P. Wells, écuyer, M. D., 
Prof. d’Hygiènc et de clinique interne à l’Hôtel-Dieu ; E. Turcot, 
M. L„ Prof. d’Histologie ; IX llrochu, écuyer, M. IX Prof. Agrégé ; 
J. Lavoie, écuyer, M. D. Prof. Agrégé.

FACULTE DES ARTS.

Doyen.—M. M.-E. Mcthot.
Secrétaire.—M. Louis Beaudet.
Professeurs.—M. Thomas-Etienne Hamel, M. A.. Prof de Physique ; 

M. Michel Edouard Méthot, M. V, Prof, de littérature française ; 
M. Louis Beaudet, M. A., Prof de I .ittérature grecque ; M. Joseph - 
Clovis R. Laflamme, IX IX M. A.. Prof, de Minéralogie et de Géologie, 
et chargé des cours de Botanique et de Phyépie ; M. Edmond 
Marcoux, M. A., Prof, de Mathématiques ; M. ClophasGagnon, M. A., 
Prof, de Littérature latine : Mgr Benjamin Paquet, IX IX M. A„ 
Prof, de Droit naturel ; M. Olivier Mathieu, Prof . de Philosophie ; 
M. Louis-Honoré Paquet, D. IX M. A., Prof, de Théologie dogmatique 
en rapport avec les personnes du monde ; Louis-Joseph-Alfred Simard,
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écuyer, M. D., Prof, de Zoologie, d’Anatomie et de Physiologie com­
parées ; l’Honorable Charles-Krançois-Stanislas I.angelier, B. M. A.. 
Docteur en Droit, Prof. d’Economie politique ; M. Louis-Nazaire 
Bégin, D. D. M. A., Prof. d’Histoire ecclésiastique ; M. Edouard 
Pagé, chargé de Cours, Bachelier es Sciences, chargé du Cours de 
Chimie.

Professeur honoraire. M. Thomas-Sterry Hunt, Docteur es Sciences, 
Membre de la Société royale de Londres, de l’Académie américaine 
des Arts et des Sciences, de l’Acad. Imp. Léopold Caroli, de la Société 
Géologique de France. Officier de l'Ordre de la Légion d’Honneur ; 
ancien Prof, de Chimie, de Minéralogie et de Géologie.

Curateur du Musée Numismatique.—M. A. Rhéaume, A. 11., T. L.
Curateur du Musée /oologigue.—M. F.-X. Bélanger.

Grand Séminaire.

Le très-révérend Thomas Etienne Hamel, A. M., directeur; rév. M. 
E. Méthot, Ü. D., rév. Louis Pàquet, O. D., rév. N. Bégin, I). I)., rév. 
A. A. Blais, I). C. L., rév. P. N. Bruchési, I). I)., professeurs. (Voir 
page 150.)

Petit Séminaikk dk Québec.

Rév. L. N. Bégin, directeur et préfet des études : rév. O. Simard, 
assistant directeur ; rév. C. Laflamme, B. A., professeur de philosophie 
naturelle, de botanique et de minéralogie.

Couvent des Uksui.ines.

Supérieure, Madame Ste-Catherine ; médecins, Drs J. Fl. 1-andry, P. 
Wells ; chapelain, M. l’abbé Geo. Lemoine.

Couvent des Dames de la Condréoaiion Notre-Dame.

Supérieure, Madame Ste-Alphonsinc ; médecin. Dr C. F» Lemieux 
chapelain, M. l’abbé F’. X. Gosselin, curé de St-Roch de Québec.

Couvent de Jésus-Marie (Religieuses françaises.)
à Sillery, Près-lie-Ville.

Supérieure, Madame St-Cyrille ; médecin, I >r Fl. Turcot : chapelain, 
M. l’abbé Octave Audet.

Couvent de Bellevue (Congrégation Notre-Dame.) 

Supérieure, Madame St-Alexis ; chapelain, M. l’abbé Henri Têtu.



SOCIÉTÉ D’ÉDUCATION DU DISTRICT DE QUÉBEC.

Officiers.—Monsieur le curé de Québec, président ; Rév. F. X. Pla- 
mondon, vice-président ; J. D. lirousseau, écuyer, trésorier ; C. F.abrec 
que, écuyer, secrétaire ; MM, Ls. Bourget et J. O. Tousignant, audi­
teurs.

COLLÈGE morkin (Protestant).

Professeurs, rév. J. Cook, DD. LL. D., principal et professeur de 
théologie ; rév. W. B. Clarke, professeur d’histoire ecclésiastique ; rév. 
(leorge Mathews, DD. professeur de théologie systématique ; rév. G. 
Weir, M. A. LL. D. secrétaire-trésorier ; rév. Alex. N. McQuarric, B. 
A., professeur de mathématiques : M. Miller, professeur de français.

HISTOIRE, LITTÉRATURE, etc.
INSTITUT CANADIEN.

Sa/lts, rue Si-Jeun, Haute- Ville.

Officiers.—Président honoraire, M. L. J. C. Fiset ; président actif, 
M. H. J. J. B. Chouinard : vice présidents, MM. L. P. LeMay, H. A. 
Turcotte ; trésorier, M. L. P. Sirois ; assistant-trésorier, M. J. E. Prince, 

secrétaire-archiviste, M. J. J. T. Frémont ; assistant, MM. E. Myrand,’ 
V. Lemieux ; secrétaire-correspondant, M. Alphonse Pouliot ; assistant, 
MM. Thomas drapais, L. Pelletier ; bibliothécaire, M. P. J. Jolicœur ; 
curateur du musée, M. P. M. A Genest. Membres abjoints du conseil.

SOCIÉTÉ LITTÉRAIRE ET HISTORIQUE.

Officiers. — Président, M. |. M. Lemoine ; vice-présidents, Mes 
sieurs S. Scott, C. Tessier, W. Hossack, J. Whitehead : trésorier, M. E. 
Pope ; secrétaire archiviste. M. J. F. Bellcau ; secrétaire correspondant, 
M. W. Clint ; secrétaire du conseil. A. Robertson ; bibliothécaire, 
M. F. C. Wurtele ; curateur du musée, M. 'T. Oliver ; curateur des 
appareils, M. R. McLeod ; membres adjoints au conseil, Messieurs T. 
Ledroit, P. Johnson, G. Stewart, S. Stevenson.

SOCIÉTÉ DK GÉOGRAPHIE.

Officiers.—Président, Dr. H. H. Miles ; vice-présidents, Messieurs 'T. 
Ledroit. S. I.esage, E. T. Fletcher ; secrérairc correspondant anglais, 
M. W. C. Seaton ; assistant, W. Colfer ; secrétaire-correspondant fran­
çais, M. H. J. J. B. Chouinard : assistant, N. LeVasseur ; secrétaire 
archiviste, M. C. Lindsay ; assistant, M. J. J. 'T. Fremont ; trésorier, 
M. I,. P. Sirois ; bibliothécaire, M. Paul DeCazes.



INSTITUTIONS DE BIENFAISANCE, ETC.

HÔPITAL GÉNÉRAI.

Supérieure, révérende sœur St-Joseph ; médecins Drs P. Baillargeon 
P. Wells ; Chapelain, rév. I. R. Hamelin.

HOTEL-mr.e.

Supérieure, révérende sœur St-Roch ; médecins, Drs Lemieux, Sewell, 
Jackson, Wells ; chapelain, M. T. K Beaulieu.

HOSPICE IIU BON-PASTEUR.

Supérieure, révérende sieur Ste-Croix ; médecin, Dr F. E. Roy ; cha­
pelain, M. l’abbé Blais.

HÔPITAL DU SACRÉ-OEUR DE JÉSUS.

Supérieure, révérende sœur Ste-Anastasie ; chapelain, révérend, J. 
Marquis ; médecins Drs C. A. Verge, C. Gingras.

HOSPICE DE LA MISÉRICORDE.

Supérieure, Révérende Sieur St-Bernard ; cha|>elain, M. l'abbé Pierre- 
Roussel ; médecins, Drs. A. Jackson, A. Vallée, E. Turcot.

ECOLE DE LA RÉFORME.

Supérieure, Révérende Sœur St-Louis ; chapelain, Rév. P. Roy ; 
médecin, Dr. F'. FL Roy.

SIEURS DE I.A CHARITÉ.

Supérieure, Révérende Sieur St-Louis ; chapelain, Rév. FM. Bonneau ; 
médecins, Drs F. FL Roy, A. Vallée.

ASILE STE-HRIOITTl.

(Sieurs de Charité).

Supérieure.—Révérende Sœur Ste-Colombe ; chapelain, Rév. Père 
W. I.oewekamp, C. S. S. R ; secrétaire, Henry O’Connor.

Société St-Vincent de Paul.

Offiriers.—Président général, M. P. E. Smith ; vice-présidents, MM. 
C. N. Hamel, F. FL Hudon, C. Lindsay; s.crétaire du Conseil du 
Canada, M. L. S. Rivard ; secrétaire du Conseil de Québec. M. H. J. J. 
B. Choninard ; trésorier, M. C. N. Hamel.



Société des Dames compatissantes de Québec.

Patronne, Lady Belleau ; présidente, Madame C. E. Lemieux ; vice 
présidente, Madame R. E. Smith ; trésorière, Madame Pierre Baillar 
geon ; secrétaire, Madame L. A. Cannon.

SOCIÉTÉ FRANÇAISE DE BIENFAISANCE.

Président Honoraire, M. le comte de SesMaisons ; président, Dr. 
Pourtier; vice-président, M.J. Kuchs; trésorier, M. J. Michel; secrétaire, 
M. P.Cousin ; assistant-secrétaire, M. G. Fuchs; comité, MM. E. Jacot, 
A. Pion, E. Roumilhac.

SOCIÉTÉ AMICALE DE QUÉBEC.

Président, M. J. F. Peachey ; vice-président, M. O. Vallée ; trésorier, 
M. C. Langlois ; secrétaire, M. Chs. St. Michel ; directeur, M. F. 
Drouin ; auditeur, Messieurs F. X. Dion, D. Vézina, A. O. W. Dubé.

SOCIÉTÉ BIENVEILLANTE DE QUÉBEC.

Président, M. J. B. Robitaille ; i« vice-président, M. H. Lortie ; 
2r vice-président, M. A. Dubé ; secrétaire-archiviste, M. O. Goulet ; 
assistant, M. J. N. Martineau ; secrétaire correspondant, M. F. X. 
Biron ; trésorier, M. D. Dion ; bibliothécaire, M. J. Dussault.

SOCIÉTÉ BIENVEILLANTE DES OUVRIERS.

Président, M. T. Bedard vice-président, M. Elzéar Martel ; direc­
teurs, MM. T. Routhier, J. Légaré et T. Darveau ; trésorier, M. J. M. 
Tardivel ; secrétaire, M. C. Langlois ; assistant, M. J. B. Darveau.

SOCIÉTÉ BIENVEILLANTE DES CORDONNIERS.

Président, M. M. Rochet ; vice-président, M. Geo. Paquet ; trésorier. 
M. J. S. Langlois ; assistant, M. J. Béchard ; secretaire, M. T. Bedard ; 
assistant, M. F. Cloutier ; directeurs, messieurs J. Labrecque, G. 
Richard.

UNION DES MENUISIERS DE QUÉBEC.

Président, M. J. Labrecque ; vice-président, M. J. Corbin ; secré­
taire-trésorier, M. M. Gauvreau ; assistant, M. S. Lecomte.

UNION ST-JOSEPH DE ST-ROCH.

Président, M. J. E. Martineau ; i«r vice-présiuent, M. J. E. Latu 
lippe ; 2W vice-président, M. !.. O. Villeneuve ; secrétaire, M. J. B
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Drouin ; assistant, M. A. C. Pichet ; trésorier, M. L. T. Bernier ; 
assistant, M. Jos. Beauchamp ; maréchal, M. Chs Villeneuve ; biblio­
thécaire, M. F. Auclair.

UNION TYPOGRAPHIQUE DE QUÉBEC, N'< 159.

(.Fondée en iSj2.)

Président, M. J. N. Duquel ; vice-président, M. J. Clifford ; secré­
taire-archiviste et correspondant, M. P. Pelletier ; trésorier, M. Félix 
Marois : bibliothécaire, M. A. Dugal ; assistant, M. H. Poitras ; maré­
chal, M. P. Lizotte.

UNION TYPOGRAPHIQUE UE QUÉBEC N" lÔO.

Président, M. G. Jackson ; vice-président, M. V. Côté ; secrétaire, 
M. T. Wade ; trésorier, M. E. Little.

SOCIÉTÉ DES DAMES CHARITABLES CATHOLIQUES DE QUÉBEC.

Présidente honoraire, Madame Massue ; présidente, Madame A. B. 
Sirois ; vice-présidente, Madame L. A. Cannon ; secrétaire Madame 
Prime de Martigny ; trésorière, la Révérende Sœur Dépositaire du 
couvent des Sœurs de l.t Charité.

Québec possède en outre plusieurs autres institutions et sociétés de 
bienfaisance telles que l’Asile Finlay, l’hôpital Jeffrey, la Ladies Protes­
tant Home, la Ladies Aid Society, Mothers and Daughters Meeting, la 
Société Bienveillante des ouvriers de bord, St-Patrick’s Total Abstinence 
Society, Women's Christian Association, Young Men’s Christian Associa­
tion, Quebec Temperance Union, Sons of Temperence, Quebec Ladies 
Benevolent Society, Methodist Missionary Society, Quebec Auxiliary 
Bible Society, et Irish protestant Benevolent Society.

ASSOCIATIONS COMMERCIALES. 

l’union commerciale.

Président, M. C. C. Morency ; ier vice-président, M. C. A. Langlois ; 
2m" vice-président, M. O. Archambault ; secétaire-archiviste, M. Eugène 
Pampalon ; assistant secrétaire-archiviste, M. P. Beaulieu ; secrétaire 
correspondant, M. C. F. Lacroix ; trésorier, M. W. Gaboury ; assistant
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trésorier, M. Nap. Vézina ; bibliothécaire, M. S. Robin ; assistant_ 
M. L. Legendre.

Membres adjoints au bureau de direction.—MM. C. Gingras, L. C. 
Marcoux, L. Laperrière, C. Villeneuve, E. Roy ; auditeurs, MM. Henry 
S. Bedard, M. A. Labrecque.

INSTITUT COMMERCIAL ST-LOUIS.

Président, M. J. Pineault ; vice-président, M. C. Blais ; secrétaire 
archiviste, M. J Dubé ; assistant, M. I). C. Fournier ; trésorier, M. S. 
O. Villeneuve ; assistant, M. J. B. Venne ; secrétaire-correspondant, 
M. O. I lionne ; bibliothécaire, M. N. Caron ; assistant, M. G. Blais ; 
chapelain, Rev. E. E. Hudon ; maréchaux, MM. L. P. Bernier, G. 
Belzil.

SOCIÉTÉS NATIONALES.
SOCIÉTÉ ST-JEAN-BAPTISTE 1IE LA CITÉ DE (JVÉBEC.

A l’assemblée générale annuelle, tenue le 5 septembre 1881, les 
messieurs dont les noms suivent ont été élus officiers pour l’année 
1881-1882.

Officiers-généraux.—Président, M. Siméon Lesage ; président-adjoint, 
l’honorable A. Chauveau ; trésorier, M. A. Racine ; assitant-trésorier, 
M. C. Marcoux ; secrétaire-archiviste, M. Alph. Pouliot ; assistant- 
secrétaire-archiviste, Dr J. E. Bolduc ; commissaire-ordonnateur, M. 
Onés. Chalifiur.

Les messieurs dont les noms suivent ont été choisis, par leurs sections 
respectivement, comme officiers et membres du comité de régie, pour 
l'année 1881-82 :

Section St-Roch.

Vice-présidents, MM. J. E. Martineau et J. B. Robitaille ; secré­
taires, MM. J. B. Drouyn et J. E. Latulippe ; trésorier, M. C. C. 
Mortncy ; auditeurs, MM. P. Laurent et L. Bossue dit Lyonnais ; 
percepteurs, MM. 1). Be/eau, C. Pouliot et Jacques Racine ; commis­
saires-ordonnateurs, MM. Ls. Drolet et L. T. Bernier.

Comité de régie.—MM. J. P. Rhéaume, Ls. Paradis, J os. Chamber- 
land, J. H. Z. I)ubc„u et H. A. Bédard.

Section Notre-Dame.

Vice-présidents, MM. Ed. C. E. Gauthier et H. J. J. B. Chouinard ; 
secrétaires, MM. J. Frémont et I,. P. Pelletier ; trésorier, M. L. G.



— 257 —

lapine; auditeurs, MM. C. J. Robitaille et Kug. X. Chinic ; percep­
teurs, MM. Wilbrod Jalbert, Claude (liguère et J. lî. Dutil ; commis­
saires-ordonnateurs, MM. J. K. Carrier et Phil, (lingras.

Comité de régie. MM. T. I.edroit, Ls. Bourget, K. K. Hamel, F. 
M. Dechène et J. Tessier.

Section St-Jcan.

Vice-presidents, MM. Vict. Châteauvert et Am. Robitaille ; trésorier, 
M. Joseph Donati ; secrétaires, MM. Kphrem Dugal et Clodom ' 
Delisle; commissaires-ordonnateurs, MM. F. DeVarennes et Ls. Larose, 
junior ; percepteurs, MM. V. Desplats, J os. Roy et l'rs. Cardinal ; 
auditeurs, MM. S. Côté et Frs. I.aroche.

Comité de régie. -MM. J os. Nadeau, Thos. Pampalon, J. K. Uolduc, 
J. N. Duquel et Oct. I.etnieux.

SOCIÉTÉ ST-UKORtiE.

/■Vie de nos coHcitoyeHS aujjins, /*■ JJ avril.

Officiers. Président, M.T.Ueckett; t" vire-piésidcnt,M.R. H.Smith; 
2" vice-president, M. ( 1. Veasy ; secrétaire, M. W. Clint ; assist.-secrétaire, 
M. H. Budden; trésorier, M. H. M. Price; chapelains, Révds.G. V. Hous- 
man, M. A. M. M. Fothergill ; médecin, James A. Sewell, écuyer, M. D.

Comité.—MM. J. H. Clint, C. Judge, A. J. Maxham, K. Oliver, John 
Tweddell, R. R. Dobell, (1. H. More, (1. T. Phillips, R. LeSucur, H. 
Hughs, Rév. C. W. Rawson, R. Morgan, T. II. Dunn, \V. J. Newton, 
A. Joseph.

Sous-Comité de charité. MM. H. Budden, J. H. Clint, A. J. Maxham, 
C. Judge et F. Oliver, président.

Auditeurs.—A. Joseph. W. J. Newton et R. LeSueur.

SOCIÉTÉ ST-PATRtCK.

J'etc de nos concitoyens ir/tindnis, /7 mars-

Officiers.—M. K.O.Meredith,président; M. F. I).Tims, vice-président; 
M. Mathew F. Walsh, secrétaire-trésoiier ; M. Thomas Holt, sec.-archi- 
viste et secrétaire du conseil, M. Thos. Hethrington, M. D. D. O’Meara, 
auditeurs.

CHEVALIERS DK ST-PATRICK.

Officiers.—Président, J. Kiley ; vice-président, K. McKenna ; secré­
taire, B. T. Jennings ; trésorier, P. Morgan ; bibliothécaire, J. E. Walsh ; 
maréchal, P. Mullins.

17
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SOCIÉTÉ BIENVEILLANTE IRLANDAISE.

Officiers.—Président F. < iallagher ; i"r vice-président, A. McCali ; 
2nw vice-président, A. Convey ; trésorier, J. Roc ; secrétaire, T. 
Maguire ; assistant-sw étaire, K. Hickey ; maréchaux, M. Mullins et J. 
I tolan.

SOCIÉTÉ ST-ANDRÉ.

(File de nos concitoyens Ecossais—;o novembre.)

Officiers.—Président, W. 1). Campbell; i,r vice-piésident, W. Rae; 
jmo vice-président, I). R. Mcl-vod ; trésorier, J. MacNider; secrétaire, 
A. Robertson ; chapelains, Révds. Cook et VV. li, Clark.- ; médecin, I)r 
A. Rowand.

CLUHS POLITIQUES.

club CARTIER (conservateur.)

Officiers.—Jean lllanchet, écuyer, C. R., et M. P. P., président ; M. 
J. A. Langlais, vice-président ; M. Eugène Rouillard, trésorier ; M. 
Amédée Robitaille, secrétaire.

Membres du comité.—Messieurs Thos. Chase Casgraln, J. A. Charle- 
bois, Arthur Turcotte, Isidore llelleau, F. X. Drouin, I)j. Michel Fiset, 
L. I. Dussault.

CLUB DE RÉFORME.

Officiers.—Honorables MM. C. A. P. Pelletier, K. C. M. Ci., W. 
Laurier, M. P., I. Thibaudeau, et H. S. Scott, écuyer, présidents hono­
raires; Hon.H.G. Joly, président ; M.F.X.Lemieux,secrétaire; M.D.R. 
Barry, assistant-secrétaire ; MM. R J. Bradley et F". Déchêne, trésoriers ; 
E. Lacroix et J. Archer, auditeurs.

Salles :—14, rue de la Fabrique.

VOIDS, MESURES ET OAZ.

Inspecteur des poids et mesures, Abdon Côté, écuyer ; assistants, 
MM. Joseph Grégoire et P. Bourrassa.

Inspecteur du gaz, N. Levasseur, écuyer.
Bureau, rue St-André, Haute-Ville.

ALTÉRATION DIS VIVRES.

Analyste et chimiste, position vacante |>ar la mort du Dr F. A H. 
LaRue.



BUREAU DE POSTE DE QUÉBEC.

Département de iInspecteur de Poste.

Inspecteur, W. G. Sheppard, écuyer ; assistant, M.J. L. Anctil ; clercs 
de i™ classe, MM. On. Fréchette. C. Void et J. L. A. Beaudry ; messager, 
Jules Boivin ; conducteurs de malles, MM. N. A. Beaudet, G. Lipointe, 
J. Deslauriers, E. Blondeau, L. N. Dionne, B. T. Gaudry, D. Blondeau, 
L. H. Garneau, J. O. Pageau, O. Talbot, G. Evanturel, L. Furois, J. T. 
Méthot, L. K. Hudon, C. Lacombe, I). C. Dagneau, H. J. Kimlin, 
R. J. Bourget. |. G. Bourget, J. E. Roy, F. X. I-abbé, A. C. Miquelon 
et C. Bedard ; préposé à l’échange des sacs de malles à Québec Sud, 
Philippe Thibault.

Département du Maître de Dos te.

Maître de Poste, J. B. Pruneau, écuyer ; assistant, M. J. E. Bolduc ; 
bureau des mandats et de la banque d’épargnes, M. A. W. I.ebel ; 
commis, MM. B. I-acasse, O. Biron, W. Handford, L. A. Rochette, 
W. White, Z. Gagnon, E. English, F. Gaboury, M. Myler, G. Lacombe, 
P. E. lame, John Evarts, J. E.Carrier, P.A. Mainguy, H.Morisset et A. 
Turner; gardien, M. T. Denichaud ; menuisier et messager, J os. Des­
roches.

DOUANE DE QUÉBEC.

POINTE A CARCY.

Collecteur, J. W. Dunscomb, écuyer ; officiers du Long room, chef de 
bureau, M. N. Ross ; caissier, M. Vincent Cazeau ; commis, MM. C. 
Gouin, E. Huot, Fl !.. G. Giroux, A. V. Dion, E. Doucct et N. G. 
Belleau ; gardien, J. Greffiths ; messager, T. Parke ; chauffeur, C. 
Juneau.

DÉPARTEMENT DU CONTROLEUR.

James A. Green, écuyer, contrôleur et intendant des entrepôts ; M. 
L. Dugal, assistant et premier gardien ; MM. W. H. Lee, A. E. Lange 
vin, W. H. Carter, préposés au déchargement des navires; MM. Michel 
Gauvin, G. Colley, A. G. Hawkins, commis ; préposés à la pesée des 
marchandises, H. McHugh, A. G. Bowden ; préposés à la livraison des 
marchandises, J. Rouillard, G. Batterson, J. B. Dion, R. Cauchon, W. 
E. Edge, W. Higgins, J. Hogan et C. Marcotte.

Gardien du Port.—M. A. Wheeler ; assistant, M. E. Panel LaRue.
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Entrepots, évaluateur. M, Louis Bilodeau ; portefaix, J. \l. Davey 

et O. Hannon.

I1URF.AU nu RKVENU DK l.’lNTFRIEUR, (l)ouane.)

Inspecteur du district, M. J. M. I.emoinc ; collecteur, M.G. LaRuc : 
comptable, M. J. H. Cahill; clercs, MM. Jules Lemoine, McNamara ; 
collecetursd'accises, MM. Jos. Rouleau, (leo. Bourassa, Chs. Bélanger, 
John Courtney, Geo. Neilan, G. Bouthillier el !•'. X. Traversy dit Lan­
glois; préposés h l'inspection du tabac canadien, Le uis I.épine, O. 
Bourget, IL Simard, J. B. Petit tt S. Ilionne.

LICENCES,

Bureau, Place d'Amus.

Dr J. C. Fortier, inspecteur ; K. Bureau, député.
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Departement des Terres de la Couronne.

ORGANISATION DES AGENCES

Liste des terres de tu Couronne et des limites de bois arec leurs désignations, 
les noms et résidences des agents et les quantités de terres disponibles 
dans chaque Agence, au jo /uin tSSo.

No. i—I.’Agf.nœ DF. Coulonge, comprenant tous les cantons ou 
terres non arpentées du comté de Pontiac. E. Heath, écuyer, Claren 
don, agent. Nombre d'acres disponibles en 1880, 315,5X9.

No. 2.—L’Agencf. nt. la (Satinlau, comprenant toute la partie du 
comté d’Ottawa, située à l'Ouest de la Rivière-aux-Lièvres, excepté la 
partie du canton de Buc kingham, située du même côté de la dite rivière, 
Robert Parley, écuyer, Hull, agent. Nombre d'acres disponibles en 1880. 
42',33°-

No. 3. L'Agence ue la Petite Nation, comprenant le canton de 
Buckingham, tous les cantons du comté 'd'Ottawa, situés à l'est de la 
Rivière-aux-l.ièvres et le comté d'Argenteuil. J. A. Cameron, écuyer, 
Thurso, agent ponr une partie. Nombre d'acres disponibles en 1880, 
171,255. C. J. Marchand, écuyer, Ste-Agathe des Monts, agent pour 
une partie. Nombre d’acres disponibles en 1880, 139,798. A. 11. Pilion, 
écuyer, Grenville, agent pour une partie. Nombre d’acres disponibles 
en 1880. 127,757.

No. 4.—L'Agence de Magog, comprenant tous les cantons des 
comtés de Huntingdon, Missisquoi, Brome, Stanstead et Shefford ; les 
cantons de Brompton et Melbourne, dans le comté de Richmond ; 
Durham, VViékham, Upton et Grantham, dans le comté de Drummond ; 
Acton et l’extension de Upton, dans le comté de Bagot ; et Orford, 
dans le comté de Sherbropke. O. B. Kemp, écuyer, Waterloo, agent. 
Nombre d’acres disponibles en 1880. 8,747.
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No. 5.—L'Agence ok St-Krançois, comprenant tous les cantons 
du comté de Compton ; le canton d'Ascot, dans le comté de Sherbrooke ; 
les cantons de Stokes, Windsor, Shipton et Cleveland, dans le comté de 
Richmond ; Dudswell et Weedon, dans le comté de Wolfe ; Spaulding, 
Ditchfield et Woburn, dans le comté de Dorchester, Charles Dation, 
Robinson, kgent, Nombre d’acres disponibles en 1RR0, 277,21)3.

No. 6—L'Agence d’Arthabaska, comprenant tous les cantons du 
comté d'Arthabaska ; less canton de Wolfestown ; North Ham, South 
Ham, Wotton, St-Camille, Garthby et Stratford, dans le comté de Wolfe ; 
Halifax, Somerset, l^eds, Inverness, Ireland et Nelson, dans le comté 
de Mégantic ; Kingsey, Simpson et Wendover, dans le comté de Drum­
mond ; et Aston et une partie de Wendover, Maddington et filandford, 
dans le comté de Nicolet. A. Gagnon, écuyer. Arthabaskaville. agent. 
Nombre d'acres disponibles en 1R80. 167,895.

No. 7. —L’Agence de i.a Chaudière, comprenant tous les cantons 
des comtés de Beauce et Dorchester, à l'exception de Spaulding. I •itch- 
field et Wobum ; les cantons de Coleraine, Thetford et Broughton,dans 
le comté de Mégantic et une partie du canton de Auckland, dans le 
comté de Bellechasse. J. T. Letourneau. St-Joseph, Beauce, agent. 
Nombre d'acres disponibles en 1880, 489,024.

No. 8.—L’Agence de Montmauny, comprenant tous les canton» et 
terres non arpentées des comtés de Montmagny, l’Islct et Bellechasse. 
Kug. Renault, écuyer, Montmagny, agent. Nombre d’acres disponibles 
ce 1880, 589,747.'
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Ne. 9.—L’Agence de Grandvillk, comprenant tou» les 1 înlon» et 
terres non arpentées des comtés de Kamouraska et Témiscouata. K. K. 
Gagnon, écuyer, Cacouna, agent. Nombre d’acres disponibles en 1880, 
1626,306.

• • 1
No. 10.—L’Agence de Rimouski, comprenant tous les cantons et 

•erres non arpentées dn comté de Rimouski. George Sylvain, écuyer, 
Rimouski, agent. Nombre d’acres disponibles en 1880, 496,207. Une 
réserve de 320,000 acres des agences de la Chaudière, Rimouski et 
Bonaventure, a été faite ea faveur de la société générale forestière de 
France.

No. 11.—L'Agence de Gaspé, comprenant tous les cantons et terres 
aoa arpentées du comté de Gaspé. W. H. Annett, Gaspé Basin, agent 
pour une partie. Nombre d’acres disponibles en 1880, 186,048. Louis 
Roy, écuyer, Cap Chat, ageat. Nombre d'acres disponible en «R*o, 
*S,3°9-



No. i2.—L’Agence ok Bonaventure, comprenant tous les cantons 
et terres non arpentées du comté de Bonaventure. Gordian F. Maguire, 
écuyer, New Carlisle, agent, pro tempore. NombrcH’acres disponibles en 
1880, 444,734-

No. 13.—L’Agence ou Saguenay, comprenant tous les cantons et 
terres non arpentées des comtés de Saguenay et Charlevoix et les can­
tons de St-Jean, Hébert, Otis, Kane, Boileau, St-Gerinain et Chainpigny 
dans le comté de Chicoutimi. George Duberger, écuyer, Malbaie, agent. 
Nombre d’acres disponibles en 1880, 130.130.

No. 14.—L’Agence ou Lac St-Jesn, comprenant tous les cantons 
et terres non arpentées du comté de Chicoutimi, à l’exception des can­
tons de St-Jean, Hébert, Otis, Kane, Boileau, St-Germam et Champi- 
gny compris dans l’agence du Saguenay. J. O. Tremblay, écuyer, agent 
pour une partie. Nombre d’acres disponibles en 1880,386,356, Israël 
Humais, écuyer, Roberval, agent. Nombre d’acres disponibles en 1880, 
i27,3'4.

t (*(

No. 15.—L’Agence St-Chari.es, comprenant tous les cantons et 
terres non ’arpentées des comtés de Montmorenry, Québec et Portneul 
jusqu’à la dernière ligne des limites de bois au sud de la Rivière Batis- 
can. Joseph E. Boily, ecuyer, Québec, agent. Nombre d’acres disponi­
bles en t88o, 158,451.

No. 16.—L’Agence ou St-MaURICk, comprenant tous les cantons et 
terre non arpentées des comtés de Champlain, St-Maurice et Maski- 
nongé, à Texceptioi de la partie du canton de Peterborough, situéedans 
le dit comté de Maskinongé ; aussi les terres non attentées des comtés 
de Portneuf et Québec, au nord de la dernière ligne des limites de bois, 
situées au Sud de la Rivière Batiscan. Alphonse Dubord, écuyer, Trois- 
Rivières, agent. Nombre d’acres disponibles en 1880, 165,019.

No. 17.—-L’Agence de l’Assomption, comprenant tous les cantons 
et terres non arpentées des comtés de Terrebonne, Montcalm, Joliette 
et Berthier, ainsi que la partie du canton de Peterborough, située dans 
le comté de Maskinongé. J. B. Dclfausse, écuyer, Joliette, agent. Nom­
bre d’acres disponibles en 1880, 232,279.

L’Agence spéciale des Bois de la Couronne, sous la direction de A.
J. Russell, écuyer, résidant à Ottawa, comprend le comté de Pontiac et 
une partie du comté d’Ottawa.

L’Agence spéciale des Bois de la Couronne, sous la direction de C.
K. Belle, écuyer, Montréal, compreRd les comtés de Berthier, Joliette, 
Montcalm, terrebonne, Deux-Montagnes, Argenteuil et une partie du 
comté d’Ottawa.

F. J. FLYNN,
Commissaire des Terres de la Couronne, Québec.
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Cheminde FerQ-iVI.O.&O.
La route lu plus directe et la plus courte entre

QUEBEC, MONTREAL et OTTAWA.

(«\M)\10\S Tltl'.K KKVIIIJKKIX

A OTTAWA, avec le chemin de 1er “ Canada Centrai, ” et 
“ St-Laurent et Ottawa.”

A MONTREAL, avec les trains qui courent nu sud et à 
l'ouest.

A QUEBEC, avec ITnteuvouiniai,.

Lisses en ueier. ponts en l'er sur tonte la ligne.

Deux Trains Express chaque Jour.

MAGNIFIQUES CHARS PALAIS, CHARS DORTOIRS.

Bureaux Principaux :

13, PLACE D'ARMES. MONTREAL.

Bureaux pour la vente 
des billets :

113, Place d'Armes, Montréal.
| 202, rue St-Jacques, Montréal.
1 Vis-à-vis l'Hôtel St-Louis, Québec. 
I Vls-àvls THôtel-St-Louis, Ottawa, 
j A la Gare, Palais

L. A. SENEGAL,
SURIN.-GÉN. MONTRÉAL.



Ja manque Rationale.

FHAMt OlN V Kcuyer,

CAISSIER,

Décédé Mercredi le 25 janvier 1882, 
inhumé Samedi, le 28.

P. LAFRANŒ, Ecuyer,

Caissier.

Succursale de Montreal : i Succursale d'Ottawa :
C A VALLÉE, Ecr., Gérant. ' O. H. CARRIERE,Ecr., Gérnnt

Succursale de Sherbrooke :

JOHN CAMPBELL, Gérant.

AQ-ZFUSrOBS.

Eli Angleterre:
The National Hank of Scotland, Londres.

A Paris France :
MM. Alfred Grvnebaum & Cie.

La Banque de Paris et iIes Pays-Bas.

Aux Etats-Unis, New-York :
The National Bank of the Republic, New-York 

The National Revere Bank. Boston.

A Terrenein e :
The Commercial Bank of Newfoundland.

An Canada :
Province d'Ontario—The Bank of Toronto.
Provinces Maritimes—The Bank of New-Brunswick.

The Merchants Bank of Halifax.
Bank of Montreal.

Manitoba—The Merchants Bank of Canada.
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ChemindeFerQ.M.O.&O.
Lu route lu plus directe et la plus courte entre

QUEBEC, MONTREAL et OTTAWA.

(OMM'.XIOM* THEN KEta iJI'.KEN.

A OTTAWA, avec le chemin de fer “Canada Centrai.’’ et 
“ St-Laurent et Ottawa."

A MONTREAL, avec les trains qui courent au sud et ù 
l’ouest. ,

A QUEBEC, avec I’Intervouiniai..

Lisses en aeier. pouls en 1er sur tonie la linne.

Deux Trains Express chaque Jour.

MAGNIFIQUES CHARS PALAIS, CHARS DORTOIRS.

Bureaux Principaux :

13, PLACE D'ARMES. MONTREAL.

113. Place d'Armes, Montréal.
Bureaux pour la vente l M°nt«BL

Ho» hiiietn r Vls-a-vis l'Hotel St-Louis, Quebec,
des billets , vis-àvie PHÔtel-St-Louis, Ottawa.

) A la Oare, Palais.

L. A. SENEGAL,
SURIN.-GÉN. MONTRÉAL.
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LA BANQUE pON/LE DE .
CAPITAL AUTORISÉ............................................... 62,000,000
CAPITAL SOUSCRIT..............................................  32,000,000
CAPITAL PAYÉ..........................................................$2,000,000

President :
HONORAUI.K ISIDORE THIBAUDKAU. 

Vice-Président :
JOSEPH HAMEL, ECUYER.

Direiteurs :
Hon. I. THIBAUDEAU, E. BEAU MET, Ecr,
OL ROBITAILLE, Evr, M. I)., H EN RS ATKINSON, Eut, 
JOSEPH HAMEL, E. r, I. R Z. DI BEAU, E< r,

U. TESSIER, J r.. Ecr

Caissier
FRANÇOIS VE/.INA, ECUYER.

Succursales
Montréal :—J. B. SAUCIER, Ecr, (il ram .
Sheriirookk : 1*. LA FRANCE, Ecr, Gérant.
Oi i vu \ : SAMUEI BEN<HT, E Ul ant.

Agences :
New-York : NATIONAL BANK OF THE REPUBLIC. 
Angleterre NATIONAL BANK OF SCOTLAND.
France: MESS. BALLIN’. BANQUIERS.

Jours d'escompte :—Lundi KV Jeudi ue chaqL’i m Maine.

Heures de Pureau :
Un U'1 mai au 30 novembre, de 10 heures a.m. à 3 heures p.m 
Du rr décembre au 30 avril, de to heures a.m à a Meurs p. ni. 
Les samedis, le bureau ferme h 1 heure p.m.

Emhlaés de la Eani/ue Nationale, 1/ Quince
F. Vézina, caissier.
P. laifrance, assistant-caissier.
N. Matte, inspecteur.
(î. Bouchard, comptable.
Fini. Huut, teneur de livres.
F". X. Audy, iw compteur.
N. (îauvreau, a1' compteur.
P. B. Dumoulin, 3" compteur.
A. Jourdain, commis des chèques

Sér. Amiot, commis d’escompte. 
Sér. 1 enoit, commis général.
N. Lavoie, commis.

I St-( >. Lemoine, commis.
N. Vézina, commis.
Ed. Paquet, messager.
J. F". N. (îravel, messager.
Fi. (losselin, messager.

t
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FONDÉE EN 1818.

fompagnir (l'assurante de (Québec
C03STTÎÎ/E LE PEU.

Capital------$500.000
Capital payé - - - gîlVÎ.I.OOO

nwiitMiil dv|»«*v an tionvernemenl ■HiiHMMMt

/’résident;—J. G. Clapham, écuyer, N. V. 
I ’ice l'rhidtnt :—H. S. Scott, écuyer.

Di récitai s ;
J. G. Clapham, écuyer, président, 
H. S. Scott, écuyer, \ ice-président, 
Wm Walker, écuyer, trésorier,
Wm Withall, écuyer.

W. I,. Fisher, écuyer, 
Secrétaire.

Vital Têtu, écuyer,
Edwin Jones, écuyer,
Hon. K. T. Paquet.

Chs. Langlois, écuyer.
Inspecteur.

Meus frions nos concitoyens d'encourager celle institution lont-à-fait locale, H fui, defnù 
tStS. n'a cessé de donner In fins entière satisfaction A ses assurés.

Ses taux d'assurance sur les propriétés et les navires eu voie 
de construction, sont les plus bas possibles.

Quebec Pire Assurance G#.
ESTABLISHED IN 1818.

Capital - - - - $500,000. Amount paid up - - $325,000. 

Amount deposited with the Dominion Gov., $100,000

Directors :
J. G. CLAPHAM, esquire, I‘resident, VITAL VETU, esquire,
H. S. SCOTT, esquire, Vice-President. EDWIN JONES, esquire,
Wm. WALKER, esquire, Treasurer, Hon. E. T. PAQUET.
Wm. WITHALL esquire.

W. L. Fisher, enquire, Secretary. Chs. Langlois, esquire, Inspecter.

Fife Risks taken on Property and Ships in course of construction at lowest rata.. 
AU established losses paid promptly "6*



I<àCài^c d’f}doi\on|ie]'[oti‘e-,l)knie de Québed

Président:—Le Chevai.ier Ol. Robitaille, M. D. 
Vice-Président ■—Hon. I. Thibaudf.au. 

Gérant:—F. Vézina, écuyer. 
Secrétaire-trésorier :—F. R. N. Vézina, écuyer.

Directeurs :

Iæ Chevalier Ol. Robitaille. M.
Hon. I. Thibaudeau,
Hon. Juge Tessier,
Révd. J. R Z. Bolduc,

Pureau principal : - Rue St-Pierre, Basse-Ville.

Employés.—MM. Félix Tessier, Chs. Cloutier, Alp. (lourdeau, Cyr. 
Amiot, 1 rénée Rochette.

***

Bureau i) la Haute- Ville, rue St-Jean.

Employés.—MM. Ludger Vézina, Pamphile 1 .égaré, C'y. Marcottx, S. 
Larur, David Pampalon.

If., J. D. Brousseau, écuyer, 
Louis Amiot, écuyer, 
Chs. Cinq-Mars, écuyer, 
Frs. Vézina, écuyer.

Bureau à St-Reich, rue St-Joseph.

Employés. -MM. Frs. Côté et Z. Cketest.

#*#

Bureau à Lévis, rue Commerdale.

Employés.—M M. P. N. Hamel et Olivier Drolet.

• ***
Heures de Bureau.

Mêmes que celles de la Banque Nationale.—Voir l'annonce.
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fa jjoyalr (| anadiemie,
poMPAGNiE p' Assurance

MARITIME ET CONTRE LE FEU.
Président :

ANDREW ROBERTSON, Ecuyer.

Vier. Président ;

HONORABLE J. R. THIBAUDEAU

Secrétaire Trésorier :

ARTHUR OAONON, Ecuyer.

Gérant dv Département du Fev :

JAMES DAVIDSON, Ecuyer

Gérant dv Département Maritime.

HENRY STEWART, Ecuyer.

BUREAU PRINCIPAL :

IOO. Kl'K NT-J A« <|1 KH. KONTKBA1.

BRANCHE DE QUEBEC :

GERANT,

ODILON ROY, Ecuyer,
Hurvitii : î>2$ Rue St-Dioire, 18. V.
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LE PAIN KILLER
Kst recommandé par les Médecins, Ministres delà religion, Missionnaires, ( iérants 

de Manufactures, de Boutiques, de Plantations, les Garde-Malades dans les 
1 Iôpitaux, en un mot partout et par tous ceux qui en ont fait l'essai.

VMS COMME REMÈDE INTERNE, il Rumt.lela l>y><ciitcin-, <lu Choiera, 
de la Diarrhée, des Crampes et des douleurs d'Estomac, des douleurs d'Instestins, des 
Coliques de Peintre, de la maladie de Foie, de la Dyspepsie ou Indigestion, des 
Rhumes subits, du mal de Gorge, d* la Toux, etc., etc.

EMPLOYÉ COMME REMÈDE EXTERNE, il gunit des Clous, Panaris, 
Coupures, Contusions, lhûlurcs, Foulures, Enflures des Jointures, Mal de Dents, 
Maux de Figure, Névralgie, Rhumatisme, Mains Crevassées, Engelures, etc.

LE PaIN KILLER est mis I oukille de 1, 2 U de 5 onces, se détaillant à 
20 et à 50 contins respectivement.

VerCv Davis & Fil>S & Dàwrcijce 
PEOPRIETAIBES.

MONTREAL & PROVIDENCE. R. I.
Remède commode et palatable.
Inaltérable par le temps.
Inulïcnsif quoique pris constamment : qui peut 

toutefois s’abandonner en tout temps sans incon­
vénients .

Qui donne de l'appétit.
Ken fore it la digestion.
Promet l’assimilation.
Crée un sang pur.
Renforcie les nerfs et les muscles.
Met en état de combattre la maladie.
Le tout à bon marché.

Tout cela est atteint. Les succès de l’ouvrage sont complets, et le Sirop Hypo- 
phosphite de Fellows est au premier rang parmi les médecines pour les maladies cin q- 
niques-organiques ; possédant des qualités auxquelles nul autre remède n’a jamais aspiré.

QUAND LA VIGUEUR CORPORELLE FAILLIT, par suite du vieil âge, de­
là résidence dans des climats chauds, de l’insuffisance de la nourriture, de la croissance 
rapide, etc., le Sirop donne aux système le ris ri tu', et ramène les forces défaillantes.

L'INVALIDE FRAPPÉ DE LA FIÈVRE dont le recouvrement peut avoir été 
retardé par la faiblesse, se remettra bientôt sous l'influence de l’IIypophosphite de 
Fellows.

Sirop d’IIypophosphite de Fellows $1.50 par liouteille, ou 6 bouteilles pour $7.50.

COMPOUND SYRUP H 5»

♦w. ot- ,,<■> jr'<



Jules C. Dorion,
Diplôme de VAssociation Pharmaceutique de la Province 

de Québec.

DISPIiSilBBESmOi
116. RUE ST-JOSEPH,

St-Sorh ! PRES DE IA I
line. du Pont. ! (fhtelm;

CONSTAMMENT EN MAGASIN:

DROGUES DE TOUS GENRES,
REMÈDES PATENTÉS ANGLAIS, 

FRANÇAIS ET AMÉRICAINS, 
HERBAGES, RACINES,

PRODUITS CHIMIQUES,
Etc., Etc., Etc.

PARFUM ERIES
Importées îles meilleures inuisons île Frame et il' Angleterre.

4«.sort ......... il al«. Toilette.

Article» «le KaiitaNle pour NalonM et Boudoir».

Le public peut être certain d'obtenir la plus grande satisfaction 
en achetant à cette Pharmacie de première classe.
W On devra aussi remarquer que les prescriptions des médecins sont 

remplies avec le plus grand soin.

Jl l.KN t . IMMtlO V
Chimistk ht Dmiansra.



Michel Lefebvre & Oie.,
FABRICANTS DE

Nos. 21, 23 et 25, Rue Gosford,

1 nil il

MONTREAL.
U«4«lllr 4'Argent .... Paris, isîs Premier Prix .... Ollâwa, IS78
Médaillé de Bronzr - Philadelphie, ÎSTH Prunier Prix ... qnrbec, 1877
Médaille de Bronze • Sydney, Anal., 1877 Premier Prix - - - Montreal, 1880
Premier Prix -• - - Montreal, 1865 Premier I rlx - - St-Jean, N.B., 1880

MÉDAILLE D'OR - - - - Montréal, 1881.

Aleool Héthyliqne.
Employé comme dissolvant île la Connue Lu [tic et des Résines dans la fabrication 

«ks Vernis ; pour démêler les Huii.es, préparer les Teintures et les Medi­
caments ; poui extraire et fabriquer les Essences et les Parfums ; pour 

dégeler les Tuyaux à Gaz et les Gazomètres ; utilisé dans les Fabriques 
de Saxon, de Chaussures, etc. ; employé par les Doreurs, les Litho­

graphes. les Photographes, etc. ; en usage dans les Labora­
toires de Chimie et les Musées d'Histoire Naturelle.

Il est sans égal comme Combustible et indispensable 
dans les Arts Mécaniques.

Vinaigres Purs.
Nous fabriquons nos Vinaigres d'après les procédés les plus nouveaux, appuyés 

de toutes les améliorations dues aux progrès des Arts Mécaniques. Nous n’employons 
dan*, la fabrication que des substances pures et saines, et nous rejetions complètement 
l'emploi des Poisons dont se servent certains fabricants pour donner de Pâcreté et 
lu mordant.

Nob Vinaigrée sont essentiellement purs et leur force eet 
naturelle et non pae factice.

Nous n’employons pas de Vitriol et nous n’achetons pas une seule goutte 
<l'A< IDE Acétique, servant à falsifier la force, tandis que certains fabricants achètent 
l'Acide par lots de 100 quarts et vendent un MÉLANGE qu’ils appellent Vinaigre et 
qui n’est autre chose que de l’Acide Pyroligneux.



Pectoral,
Dans toute 1 histoire du la Médecine aucun médicament n*a jamais produit dc 

cures aussi merveilleuses et '.Va joui d'une si grande et si constante réputation que 
l’Àyer’s Cherry rectoral, qui est reconnu comme lu remède employé dans le 
monde entier contre toutes les affections de la gorge ci des poumons. La liste pro­
longée des cures remarquables opérées par ce médicament, sous tous les climats, l’a 
fait connaître universellement comme un agent sûr et efficace à employer.

< ontre lus rhumes ordinaires, qui sont lus avant-coureurs de plus sérieuses mala­
dies, d agit promptement et sûrement, soulageant toujours les souffrances et sauvant 
souvent la vie.

Son action protectrice quand il est employé à temp.-, pour les affections de la 
gorge et des poumons, en fait un précieux remède que l'on doit toujours avoir sous la 
main. Personne ne peut sen passer, et quiconque en a fait usage une seule fois, con­
tinue lu faire. Les médecins connaissant maintenant la composition et les effets du 
Cherry Pectoral, en font amplement usage dans leur pratique, et les prêtres, 
ainsi que les ministres, lu recommandent pour lajmcme raison. L action de ce remède 
est absolument certaine, et il guérit là où la cure est possible.

LA SALSEPAREILLE D'AYER.
Rien du inoinj que les bienfaits répandus sur dix mille malades ne suffiraient à 

maintenir la réputation dont jouit la Salsepareille cl’Ayer.
("est un composé des meilleurs végétaux combinés avec des iodures de potassium 

e(, de fer, et c’est le remède le plus efficace contre les affections scrofuleuses et mercu­
rielle-.. L’une action certaine ut uniform. , ce remède procure une guérison rapide ci 
complète des Scrofules, dus Ulcères, «le- Furoncles, des Humeurs, tics 
Pustules, «les Eruptions, des Maladies de l’Epiderme, et de toutes le-, 
eruptions provenant de l'impureté du sang, l’ar son acjion fortifiante, il soulage 
toujours et guérit souvent les affections du foie, la débilité et les irrégularités chez les 
femmes, et est un puissant restaurateur de la vitalité.

La Salsepareille d'Ayer n*a pas d'égal pour purifier le sang. Elle donne 
du ton au système nerveux, rétablit et préserve la santé, et ramène la vigueur eî 
l’énergie. L’usage en est répandu depuis quarante ans, et c’est actuellement le médi­
cament le plus précieux pour tous les êtres souffrants.

LES PILULES CATHARTIQUES D'AYER.
Lu reconnaît universellement que les Pilules Cathartiques d'Ayer sont 

lu meilleur de tous les purgatifs employés dans les f'.milles. Elles sont le résultat de 
longues cl. laborieuse-, recherches c mronnees de succès, et l’usage fréquent qu’en font 
les Médecins dans leur pratique, ainsi que toutes lus nations civilisées, iirouve qu'elles 
sont les meilleures et les plus actives du toutes les Pilules purgatives que la science 
ait inventées. Etant purement composées de végétaux, elles ne peuvent produire aucun 
mal. Sous lu rapport de leur mérite intrinsèque et de leur puissance curative, uulles 
autres Pilules ne peuvent leur être comparées, et toute personne qui en connaît les 
propriétés, les emploiera selon qu’il sera nécessaire. Elles maintiennent le corps en 
parfait itat et assurent le fonctionnement régulier du mécanisme humain.

Louées et efficaces, les Pilules Cathartiques d’Ayer sont spécialement 
adoptees aux besoins de l’appareil digestif dont elles préviennent et guérissent les 
dérangements, si elles sont administrées en temps utile. Ces pilules sont le meilleur 
et le plus sûr remède pour les enfants et les personnes d'une constitution délicate, 
avec lesquels il est nécessaire d’employer un purgatif anodin bien qu’énergique.

Préparé par le I>r J. <'. AYF.lt A FIE., Lowt-ll. tins*..
E. V.. chimistes pratiques et analytiques.

I V VENTE CHEZ TOUS LES PHARMACIENS.

L’Ayer
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Bière et Porter Labatt, de Londres
N’eubliez pas que la CKl.ÈHRK 11 II. R K ET PORTER J .A H ATT, 

LONDRES, n’a pas d’égale comme breuvage de santv ccnifié par 
les certificats ci-dessous :

AlUi/W'l
tliX'jl_________I

JOHN LARATT

• Milic.il dr F. V H UHF. ter.. 
M. A. M. H., itro/esteiir tie 
Chimie et Annlf/itr én U’«»/- 
rrnirmnit pour la ville ei le 
tll*lr/cl tir (Jn> bec.

Iplébor, 21 avril 1*80. 
l'ai full un exitmou ininii- 

Ileux «Ih Porter et ilo lu Bière 
«lo John Laiiatt de Loin 1res, 
«mtnno: cos deux produit» 
Bout de qualité supérieure 
sous ions 1rs rapport b, r| ne 
coiiilcniicni aucune ntihstnn- 
ces cira nacres.

Ce sont d'excellent* breu­
vages pour toute* les |*er- 
sonnrs «|iii peuvent avoir 
besoin «l'un stimulant «te ce
*’ " K. I. II. LIRlK.il. À. M. If.

Certificat ,1, .1. RlkFR F,HW IRDS. Err. 
M. A. Pii. I». C. L., pro/c*- 
*rnr tir !'himie et A nul liste 
Publie.

COte I leaver Hall, 
Montreal, 28 dée. IH/t».

.le ccrtllle par le* présentes 
eue J’ai analysé plusieurs 
('■( haul liions «h* “ I*india Pale 
\lc” cl «lu XXX Stout ” He 

In distillerie de John Labatt. 
Londres, Ont., et ml« en hon- 
tvllles iMir J. H. Illclier. de 
celte elle.

Je les ai trouvées des Bières 
ri iiHiri|unhleincnt pures dis­
tillées du plus pure houblon 
ei m ge germée. J'al examiné 
celles distillées en mars et 
octobre, et Je les ai trouvées 
de même (piaillé. Contenant 
prud'alrool. elle- peuvent être 
recoin mandée* aux Invalides, 
ou aux convalescents lorsque 
des breuvages d’orge germée 
«ont requis rotn me toniques.

(Signé).
John Baker Edward*, Fh

Demandez a vos Epiciers et autres Vendeurs de Bière la -®e

tiièfc et Voûter l^àbàtt, de Loijd^
>. Y. MONTRIinL,

SEUL AGENT,

^S"o. 179, Rue Saint-Paul.
h



ETABLI EN 1 HR 1.

J. F. AREL,
Shcccsscu: de AREL Ci Cic.,

M EUBLIER 
KM’. KT-.IOKF.l'll.KT-KOMI. 4(1 95 

Porte voisine • le la Caisse *V Economie et >ln lia veau 4e Poste. 

Toujours fa* nuix i x assoktimkxt ■.i:\éi: xi i:r <iioi>i i-k

HvishBes «i1c% Siülon^
<î'kiiEiibrrs ti 1 ourlirr. 

ülihUof Imn|Uv.
Salle n lliiivr.

fli-ir Aussi :—Taiu.ks, Chaises, e t tout ce «|ui concerne cette branche
d’affaires.

P. FORREST.
Commissionnaire et Consignataire,

300. R UK ST-PAUL MONTREAL
IMPORTATES DE

ninr.m ci

HA ISO X A A XV I’. KM: Id K litlIKIA. 1.

JAX ni MAX, Kcr., Coni' m'hmum.

Vest1: de Produits Canadiens sur l»s Marchés 8:l»es, Français et Hollandai..
Intermédiaire pour faire les achats directement aux PRODUCTEURS 

et aux prix effectifs des FABRICANTS.

Air Rt iationt dirrtes »ccc lu fabricants, j.- j Q>rre'pond<xncc toUleiUe-
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CONSULTATION GRATUITE A TOUTE HEURE
CHEZ LE

Dr ED. MORIM & CIE,
PHARMACIENS ET CHIMISTES.

COIN DF. LA Jr KT DK LA COTE

RUE ST-JE/N
• milHHiPK

STE-GENEVJEVE
Wilinl-.lrWH.

DEPOT GENERAL DE

Dre$4 as et Produits Chimiques,
Remèdes patentes

Articles ,'.c itntaisie,
Parfumeries,

etc., etc., etc.

Itoiles à toilette en Pluche,
Moite à toilette en verre,

Moites à toilette de veyage, 
etc., etc., etc.

Elixir de fer Rahutcau.
Sirop de fer “
Dragées de fer Rahutcau.
Elixir Alimentaire de Ducro.
Sirop de Rohillen à Vlodure et (Juinine. 
Quina l.aroche.
Fer Mravais.
Extrait de Quinquina Duchamp.

Dr MORIN & CIE informent leuix amis et le public en général qu'ils viennent de 
recevoir un assortiment complet de médicaments et produits chimiques 

français, médecines françaises brevetées, telle que :
. Alcoolature d’Arnica des RR. PP. Trap­

pistes «le N.-D. des Neiges.
! Pilules de Mlancard. 
i l.a Neufaline.

Mau Raphaël.
Poudre Indienne.

| Injection Mrou.
I Capsules au Copahu pur.

Dragées Mey net (a l'huile de foie < le morue. ) j Capsules au Copahu, Cubelte et Essence 
Pilules Anti-Névralgiques du 1 >rMoussette de Santal.
Liqueu: du Dr 1 .avilie (curative de la Biscuits dépuratif.» du Dr Ollivier centre 

Goutte et des Rhumatismes. les maladies secrètes, Dartres, Screfv.lw,
Papier de Fougard. vices du sang.
Goudron de Norwège.

Ces médecines sont directement importées des célèbres maisons Clin £ Cn 
et ClIARI.Es Vimarf.I., de Paris.

Assortiment général et choisi de Graines de Champ et Graines de Jardin. 

HOMEOPATHIE D'HUMPHREYS. 

Hpecili<iue contre In D.vnpcpNie.

IW Prescriptions remplies a tuile heure avec /et pim g rende attention.
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Uouvernemcut, pouvoir judiciaire................
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Education ................................... ..................
Puissance du Canada, conseil privé..............
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